
RECHERCHES 
' R 

L'AILE DES CHRYSOMELOIDEA 
(COLEOPTERA) 

' 
PREMIERE PARTIE 

I.- L'AILE MEMBRANEUSE DES COLEOPTERES 
ET SES DIFFERENTES NOMENCLATURES. 

L'aile membraneu e de Coleopteres est deja tres evoluee et fort eloianee de 
l'archediclyon primilif. Lcs auteurs nc ont pa Lous d'accord sur !'interpretation de nervures 
ub i lanle . Cependant, depui le magistral travail de CoM TOCK et NEEDHAM (1898), le 

probleme a ete fort debrouille . 
Rappelon que l'on di tingue dans l'ailc de in ecle , loujours plu ou mains triangulaire, 

un bord anlerieur ou co tal, un bord lateral ou distal et un bord posterieur ou vannal. On 
nom me r migium, la partie an Lerieure de I' aile a ec e nervure longitudinales qui forment 
un triangle chez le Coleoptcre . Le champ vannal ou van e t la partie posterieure de l 'aile, 
pl u upl el rrpliable ur le remig·ium. Le van comprend exceptionnellement le cubitale 
ch z l Coleop lcr , qui normalcmenl sont plu developpec et sont comprises dans le 
r migium. Le champ jugal ou ncala, exccp lionncllemen t atrophie hcz les Coleopteres, est 
ilue dan la parli proximale du bord vannal. 

Chez lc in ectc primilif ou lc ailes se plient longi ludinalement, on peut di tinguer, 
au ommrt des pli , de nervures convexcs et, nu creux de plis, des nervures concaves. 
Cetlc eli tinction deYient le plu souvent impo ible chez le in eclcs superieur , dont les 
Coleoplcre . 

Let p primitif hypothetiquc de la nervation alaire d'un Plerygole est le suivant, d'apres 
Coi\I, TOCK et l\EEDJIAM (1 9 ) : 

La co tale (C) e t implc cl con cxc . La ous-co, Laic (~c) est ramifiec (Sc1 el Sc2) et 
co ncave. La radiale ou racliu (R) sc clivi c en deux parties : lc radiu proprement dit (R1) 
convcxe, et le ccteur radial (R ) concave, qui e divi e en quatre parties (R2, R3, R4 et R5). 
La mediane ou mediu ( 1) se divi e en deux parties : la mediane ou medius anterieur, convexe 
el bifurquee (M1 et 12) et la mecliane poslericure, concave et divisee en deux ou quatre 
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pa•rties (M3-M4 ou M3-M6). La cubitale ou cubitus (Cu) es t encore divisee en deu parties, 
la cubitale anterieure (Cu1) convexe et generalement bifurquee (Cula et Cu1b) et la cubital e 
posterieure (Cu2), concave et simple. Les anale ' convexes viennent ensuite (A1, J\2 et An3), 
puis s'etend le champ jugal. La nomenclature de cette region de l'aile es t assez variable selo11 
les auteurs. 

Les nervures transverses les plus frequentes sont les suivan tes : l 'humerale transv r e 
(h) entre la costale et la sous-costale, la radiale transverse (r) entre la radiale et le sec t ur 
radial; la transverse du secteur radial (s) entre R3 et R4; la radio-mediane (r-m) entre Rs et M, 
la mediane transverse (m) entre M2 et l\13; la rnedio-.cubitale (rn-cu) entre la mediane et la 
cubitale. Il est difficile de dire en quai les transverses de iusecte actuels sont un re te de 
I' archedictyon. 

CoMSTOCK et NEEDTIAl\1 nomrne1ll les cellules, ba -ales ou di tales, clelirnilees par le 
nervures transverses, d'apres le nom des nervures elles-rnemes . 

Telle est l'aile theorique qui n'est a peu pres realisee, de nos jour , que par lc 
Ephemeres qui, avec les insec tes du Primaire, sont dotes d'une media11e complct . La mediane 
anterieure convexe manque ala plupart des in sec tes actuels, qui n'ont co nserve qu'un nervur 
concave (mediane posterieure). De plus, !'evolution des nervure 'est traduite par de 
suppressions, deviations et, semble-t-il, l'apparitiou de nouvelles nervurcs. 

L'aile est articulee au thorax par les trois sclerite axillaires ou pteralia, Lien i ibl 
chez les Coleopteres. Les deux premiers commandent le remigium, le troi i' me le hamp 
vannal, repliable longitudinalement sur le renugmm. A propos de l'ail du t p 
Chrysomeloidea, nous decrirons plus loin, en detail, la region axillaire. 

Il est evident que l'aile des Coleopteres est trcs evoluee par rapport a l'ail primitiv , 
precedernment decrite. Sauf de rares exceptions, sa partie distale se rabat ur la partie proximal<' 
afin de s'abriter sous les elytres. Ce mode d'articulation a produit la differ n iation de c 
que l'on a appele chez les Coleoptcres le cadre radio-median avec une seri d 
specialisees. 

Deux types principaux de nervation divisent les Coleoptcre : le t p adepharr 
(Caraboidea, Haliploidea, Dytiscoidea, Cyrinoidea, etc.) a cellule di co:idale et le t pe pol phao-e, 
qui comprend toutes les autres families, depourvu de cellule clisco:iclale. Dan ce dernier 
groupe plusieurs facies sont caracterisables, principalemen t les facie cantharidiforme et 
staphyliniforme. 

1 • LE TYPE ADEPHAGA. 

Dans ce type (y compris les Cupedides et les Rhysodides), qui corre pond rigour u - m nt 
a une entite systematique, la nervation est toujours aclephage. Le type cantharidiforme et e 
facies de reduction (staphyliniformes, etc.) y sont inconnus. La principale caracteri tiqu 
de l'aile adephage est l'oblongum, cellule formee par !'apparition d'une deuxieme mediane 
transverse. Get oblongum se replie au repos sur la nervure mediane en compliquant le pli 
transversal (n'ORCTIYMONT, 1920) . De plus, les nervures du champ vannal des Adephaga 
(cubitales, postcubitales, sensu .JEANNEL, et anales) sont toujours sinueuses et riches en 
transverses delimitant des cellules. Enfin, la boucle de la jugale (4" anale), appelee vena 
arcuata, semble caracteriser toutes ces especes. Il semble bien que ce type adephage, a cau e 
de la forme et de l'origine de l'oblongum, n'a pu donner naissance ni au type eantharidiforme, 
ni aux facies staphyliniformes (n'ORcnYMONT, 1920) . 
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z• LE TYPE POLYPHAGA. 

a} Le facies Cantharidiforme. 

Cc type, Lrcs specialise, mais moiu· que lc precedent, n'a pu, scmulc-t-il , lui donner 
nai ance. Tous deux semblent deriver d'un type unique, primitif, qui sc rapprocherait plutot 
du type cantharidiforme. Le type cantharidiforme est caracterise par une reduction intense 
et par la recurrente mediane (Ml ) separee a son origine de M2. La deuxieme radiale (R ) , 
Lracee dans a partie eli laic jusqu'aux transverses, a aussi l'aspect de recurrenle en disparaissant 

B E 

FIG. 1. - Types de nervation des Co!Eioptere . 

A : Colymbeles sculptilis HARIJS (Dytiscidae) ( x 4,5), type adephaga; B : CreophHu 
ma;cillo.sus L. ( taphylinidae) ( x 5,5), type staphyliniforme; C : Triclwpteryx lata 
1\IOTSCHULSJ\Y (Piiliidae) (X 30)' type laphyliniforme r egresse; D : T elephorus obscn­
rus L. (Teleplwri£lac) ( x 7), 1ype cantharidiforme; E : Lytta vesicatoria L. (llleloidae) 

( x 6,5) , type cantharidiform e. 

dans a partie proximalc. La cellule mediane c l ouvcrtc (aperlum), immobile, sau- charnicrc 
f'ur la medianc cc qui implirie le pli tran ver al. Toute lcs nervures sont presentes avec 
developpcmcnl du cadre radio-median. La cubilalc e L simple, la premiere anale (po t-cubitale) 
simple egalemenl, le deuxieme et troi ieme anale exi Lent ainsi que la quatricme anale ou 
jugale. Cc t pe ubit de complications dan lc diver c families. C'c t a ce type qu'appartien­
ncnt lc - Chrysomeloidea et tous le Phytophaga. Dans la plupart de families du type 
canlharicliforme on rcncontre unc ou deux cubitales, une premiere anale (po tcubitale), 
marquant lc pli vannal, enfin de cellulcs cubito-anales ou analc 

b) Le facies Staphyliniforme. 

Ce facie c L un facie regre if qui e t Lre eloigne du type primitif synthetique ct qui a 
dtl pa er par un lade tran itoire qui est le t pe precedent. Le facies staphyliniforme est d'ail­
leurs polyphyletiquc et attribuable a un phenom(me de convergence chez les diver es families 
de Polyphaga ou il e L represente. La nervation cantharidiforme est d'ailleurs la regie chez le 
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Polyphages, a !'exception des Staphylinoidea. Beaucoup de stades de transition existent, merne 
clans la superfamille precedente. 

Les principales caracterisliques de l'aile staphyliniforme sont !'absence pre que totale 
de transverses et la presence d'une frange fortement ciliee au bord vannal. De plus, l'aile des 
Staphylins se replie au tiers basal et, souvent, egalement dans sa partie eli tale. La frange 
vanuale se retrouve tres souvent chez les Clavicornes (Cucu fidae, Monotomidae, Nitidulidae, 
Byturidae, Trogositidae, Cryptophagidae, Tritornidae, Phalacridae, Lathridiidae, Colydiidae, 
Coccinellidae) mais manque parfois, notamment chez la plupart des El'otylidae, Languriidae, 
Endomychidae et Eurnorphidae. Cette frange existe egalement c;a et la chez les Bostrychoidea, 
(Ciss idae, Ptinidae, Lyctidae, Anobiidae, Bostrychidae, Melandryidae, Mordellidae, Oedemeridae, 
Pythidae, Anthicidae, Othniidae, Cistelidae), mais semble Lotalement faire d6faut a l 'aile 
des Tenebrionidae et de quelques autre::; families. Les Ptiliidae (Trichopte rygidae), parmi les 
Staphylinoidea, montrent une aile atrophiee, etiree en filament, avec une con Lriction mediane. 
Des cils nombreux, tout autour du rudiment alaire, augmentent la surface porlante (Ptenidium, 
Oligella, Acrotrichis, etc.) . Le genre Sphaerium (Sphauiidae) forme une transition du fa ic 
staphylinoi:de au facies ptiliide : l'aile est plu large, entouree de cil ur tout on pourtour, 
quelques rudiments de nervures sont visibles. Les genres Orthoperus (Corylophidae) et Clantbus 
(C larnbidae) presentent des types regressifs de transition comparable au pre eclent. Chez 
quelques Staphylinidae des geure · Oxytelus (Oxytelini), Tachynus (Tachypol'ini) Omalium 
(Omaliini) et Megarthrus (Proteinini) ,le champ jugal est etire en lobe i ole, plu ou mains 
aminci, entoure de cils. 

L'absence de transverses (facies staphyliniforme) e rencontre encore chez beaucoup 
de Clavicornes, mais pas chez tous. De plus, comme on vient de le voir, ce group a d ail 
souvent ciliees au bord vannal. Les Lamellicornes sont egalement depourvus de tran ver e , 
la plupart du temps, mais leurs ailes ne sont generalement pa fortement ciliee ( auf hez 
Oxyomus, Aphodius, Sisyphus et quelques autres). Nolons que peu de Chrysomeloidea 
presentent des bards fortement cilies a leurs ailes. 

En resume, l'aile type des Coleopteres e t formee cl'un cadre radio-median lriano-ulaire 
(remigium) , d'une partie distale, d'un champ vannal et cl'un champ jugal ou neala lrc reduil. 
Le cadre ou remigium se compose anterieurement de la radiale, bien chilini ee, renfor ee par 
les restes de la costale et de la sous-costale a sa base. A la ba e du cadre e ren onlr la mediane 
posterieure (l\12) bien developpee. La mediane anterieure (l\11) et le ecteur radial (R ) , l 
plus souvent incomplets, ont tres souvent !'allure de recurrenle . ne en de tran vcr c 
relient, dans la region de !'articulation distale, R1 et M2 et delimitenl des cellule . Di lalcmenl, 
la partie souple repliable renferme les branches du ecleur radial et de mecliane (R2, R3, 
R4, R5, l\11 et M2). Sur le cadre se replient done, outre la parlie eli tale, le partie vannalc 
et jugales. n'OncHYMONT (1920), FoRBEs (1926) et de nombreux autres auteurs ont eluclie le­
differents systemes de pliure de l'aile des Coleopteres. Nous en parlerons a propos de 
Chrysomelides. 

Le remigium ne cornprend pas, chez les Coleopteres, les cubilale qui, recluilc , onl 
refoulees dans le champ vannal. Ceci est du au pli distal. Les cubi lales son t au nornhre d 
deux, on rencontre ensuite quatre anales, la premiere 1A elant souven t appelee po lcuhilal 
(pCu), la deuxieme et troisieme bien developpees, et la quatricme reduile (4A, juo-ale ou 
accessoire). Cette derniere represente le champ jugal ou neala. 

La nomenclature, decrite ci-dessus, et qui sera developpee plus loin , a propo du type 
phytophage, nous semble la plus rationnelle et c'est d'ailleurs celle que nous aclopton ICL 

Cependant, de tres nombreuses interpretations ont ete proposees et surtout des appellations trcs 
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diver S onl ele creees . o'0HCJIYMONT (1920) a fail Ull excellent tableau comparalif (p . 32) des 
noms proposes par scs predeccsscurs (KE rPEns, 1900-1903; Coi\ISTOGK et · EEDIIAM, 1898; KoLBE, 
1901; .J AcoBso •, 1905 t 1-IANDLJH en, 1906) . To us ccs lravaux, y compris ccux de n'OncHYMO T ct 
de scs successeurs, ont pour base lcs trava ux ue ConiSTOCK et EEDIIAM, qui ont fondamenlaux. 

Un tres graud nombrc d'auteurs ont traite de l'aile des insectes en general ct de cellc 
ucs Coleopleres en parliculier. 11 scrait Ja Lidieux de pas er en revue taus les differents 
y temes. rou renvoyons pour ccla a la bibliooTaphie qui, pour le Coleopteres, est aussi 

complete que possible. rous citerous ici seulement quelques interpretations particulierement 
i nlere antes. 

KEi\IPERS (1900-1903), d'aprcs HEEH, RoGEl=t ct REDTE BACUEH, acloplc les symbole et 
la nomenclature suivantc : Co ta ou vena marginalis (J); Iediastina ou subcosla (II); Radius 
ou capulari (III) . Ccs nervurcs corrcspondcn t a no co tales ou so us-cos tales et radiale 
(C, c et R1). 1cdiare long ader (IV), corre pond ant au sec leur radial (Rs), appele aus i 
recurrente radiale; Externo-media (V), corrcspondant a la foi a la recurrente mediane (M1) 
cl a la medianc principale (M2); Cubitus (VII), correspond ant a nos cubitales (Cu1 et Cu2); 
Int rno-m dia (IX), corre pondant a notre premiere anale; Anali (XI), correspondant a no 
autres analcs . Ce ystcme e t, comme on le voit, fort complique et difficile a homologuer 
corrcclement a\ c lc sy t'.mc cla siques. 

On lrou era lc detail du y temc de KoLBE (1901) clans le travail de n'On.cuY.\tONT (1920), 
deja cite. ~ ignalons cependant que la mediane a, chez KoLBE, le memc emplacement que dans 
notre r tcme. 

JAcoB o (1905) numerate es nervures Je I a XII. Les medianes (IV et V) ont le meme 
emplacement que dan notre sy teme. ruus renvoyons a n'OncuYi\tONT (1920) pour plus 
de detail . 

HA DLJR cu (1906-1908) nommc nos C, ~c et R1 respcctivement C, Sc et R. M1 est 
appele dan ce ysteme, M; 12 : Cu; Cu1 : Cu egalement; Cu2 el le rc te des ncr ure : A. 

REITTEH (1908) avait deja une terminologic identique ala notre et derivee de GA 'GLBAUEH 
(1903) : R1 = Radius. 1; R = Radius 2; 11 = Media 1; l\12 = 1edia 2; Cu1 = Cubitus 1; 
Cu2 = Cubitu 2; 1A, 2A, 3A, 4A = Analis 1, 2, 3, 4. 

HoPKI ' (1909), eludiant le genre Dendroctonus ( colytidcs), adople la nomenclature 
uivanle : C, ~c, R1 an changement; M2 est appelee distalement 12 et basalement M; l\11 nc 

scmbl pa exister; HoPKINS designe sous lc nom de Cu1, Cu2 et des nervurc qui emblenl 
\tre rc peclivcmcnt 1 , 2 ct 3A. 

J. GAllA · (1911) avail deja propose la tcrminologie adoptee ici, aYec des denominaliow 
cmblablc 

w. w. FowLER (1912) a adople UllC lerminologie YOi inc egalcmcnl. Unc sculc 
difl'ercnc , infime, il csl rai : Rs est nomme par l'auleur anglai R2. Cette notation est 
manife tcm nl deri ee de celle de GANGLBAUER (1903) qui est idcnlique. 

LEn H (1914) a adopte, pour Dytiscus nwrginalis, unc nomenclature di cutable. 11 designc 
sou lc nom de co talc (I+ U) la costale 't la sous-coslalc; sous lc nom de subco tale (Ill), 
Ja radiale IU; sou- 1 · nom de mediane (V), 12. Quant au yslcme cubito-anal, sa denominaliou 
<':-il au · i mauvaisc. 

TELLWAAG (1914), etudianl l'aile de Lamcllicornes, a adople la Lerminologie uiva11Lc : 
Costale, sou -coslale, R1 sans changement. Rs e l nommee R2. 11, l\12 Cu1, san changement. 
Remarquon , ccpendant, que la premiere anale est nommee Cu2 par l'auteur allemand . 

K ··n 'E (1915) appclle l\11 : l\1, mais 12 : Cu . Le re Le c t sans grand changement. 
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Le systeme de TILLYARD (1926) est different clu notre en ce sens que Ml est appele 
M, M2 : Cul , Cul : Cu2 . Les nervures anales, sous-cos lales et radiales conservent le memes 
denominations . 

n'ORCHYMONT (1921) adopte un systeme complique, au fond pas tellement different du 
nOtre . En voici l'essentiel : Costale, sous-costale, radiale (Bl ) sans modifications. La apparall 
une notion interessante : la ligne de fusion, a la base de l 'aile, entre lU et M2, es t 
appelee B+ M. BS est appelee Br; r, ret rt, 2Bl. r-m conserve son nom. Ml devient Mr (mediane 
recurrente); M2, M3+4 et ap (l'apertum), 1M2. Cula devient Cul; Culb, Cu2; Cu2, A; 
lA, Ax 1; 2A, Ax 2; 3A, Ace . Les cellules nnales se nomment lA pour anl et 2A pour an2. 
Les transverses (m-cu et cu-an) ont sensiblement la meme terminologie. 

GRAHAM (1922) adopte le systeme suivant : C, Sc, Rl, r, comme dans notre nomenclature. 
Ml est nomme par l'auteur americain: R3+4, M2: B5+M1+2; Cula: M3; Culb : M4; 
Cu2 : Cul ; l A : Cu2+ l stA; 2A : 2ndA ; 3A : 3rdA. Dans ce systeme, la median e e t reporlee 
dans notre zone cubitale. 

FoRBES (1922) a adopte le systeme suivant : l\11 est nommee M, M2 : M4+Cu distalemenl, 
Cu basalement. Les autres nervures forment un sysleme cornplique cl'anales. Le Lcme 
d'EssiG (1926) en est manifestement derive. 

RuscHKAMP (1927), qui a etudie l 'aile cles Chrysomelides et des Cerambycitl , a employe 
quelques termes particuliers pour designer les n ervures. Cependant, son schema e la iqu . 
La transversale m, qui relie M2 a Ml, est appelee par lui Mr, lA : An ou anale, 2 n. au .. . 
ou anale auxiliaire et 3A : An . ace. ou anale accessoire . 

D. J . JAcKsoN (1928), etudiant la forme macroplcre de Sitona hispidu.la (Cur ulionid ) , 
a adopte une nomenclature un peu analogue a cell e de V1G 'ON (1929) . H y c, L nole HR (radiale 
recurrente ou radius II), Ml est appele IR (mediane recurrente), M2 : 1, lA : Cul (premiere 
branche de la cubitale) et 3A : A. 

Se basant sur la position clu syslcme media-cubital, v LG ON (1929) la c l 'a ilc 
membraneuse des Coleopteres dans le type amphineure avec cell c des Hymen oplcr l pc 
est caracterise par le fait que le systeme commun des nervure m ed ianc cl ubitalc gard e 
deux extremites intactes (MAl et CuP, selon la nomenclature de Vrc oN). Celle ]a ificalion, 
de l'aveu meme de l'auteur, n'a rien de trc phylogenique, mai clle con tituc un effort 
meritoire dans ce sens. Bappelons que, selon VIGNON, le type halon urc, CO illlLL »cul mcnt a 
l'etat fossile, a donne naissance a taus les autres types : prosoneure (Odonate , Ephemeroptcr , 
Dipteres pro partim), mesoneure (Trichopteres, Lepid optcres, evroptcre s. lat. ) amphineure 
(Hymenopteres et aile posterieure des Coleoplcre ) , opislhon eure, clivi e en d ux ' C Lion 
euopisthoneure et cataopisthoneure, selon la presence ou !'absence d'une branche d la ubital 
anterieure (Orthopteres, Dictyopteres, Plecopteres, Psocoplcres, Embioptere , llemipt\re , 
Cheleutopteres, Isopteres et Dermaptcres) . La nomenclature proposee par VIGNa ' e L trc.­
differente du systeme classique. Voici, en gros, sa terminologie : en dessou de la c stal , 
sous-costale et radiale, se trouve, outre les restes de RS, la mediane appelee ici [ 1M 2 cl 
correspondant a notre M2. Les branches distales que nous nommons respectivement Ml ct M2 
sont appelees MAla et MAlb . Les cubitales sont nommees MP, la premiere an ale : CuAl C), 
la deuxieme anale : lA, flanquee de CuP et la troisicmc anale : 2A. CeLLe nomenclature qui 
subit un decalage general vers l 'arrierc nous semble peu rationnelle, bien qu'ellc soiL etayec 
de l'etude de fossiles. 

( 1 ) La premiere anale iA est tres vraisemblablement fusionnee a la base avec la nervure cubitale 
Cu. Cette nervure est souvent appelee postcubitale pCu. Rappelons que VIGNON appelle pCu des vestiges 
posterieurs a iA plus ou mains fusionnes avec son iA (2A selon notre nomenclature). 
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La nomenclature de SNODGRASS (1929-1935) est assez classique : C, Sc, Rl sans changement. 
Notre mediane M2 est appelee M, Cul : Cu, les anales respectivement : IV, 2V, 1.J et 2.J. 

MARAN (1930) adopte pour les Cerambycides la meme nomenclature que nous en ce qui 
concerne C, Sc, Rl, r et rm . Ml, dans son systeme, se nomme Mr (mediane recurrente) et 
M2 : M3 + 4 dans sa partie proximale et M4 dans sa partie distale. La branche distale de Ml 
est nommee par I' auteur tcheque : M2. Notons que MARAN nomme Rs : Rr et R4 + 5 : Ml. m est 
designee par le meme symbole. Il en est de meme pour Cul, Cu2 et la transverse m-cu. 
lA, 2A cl 3A sont appelees respcctivement :A+ Axl, Ax2 et Ace. 

S,c R.-

_] 

_.A 2 

' 
'cuA 

I a'cuAn 
R4~5 I 

I ' acu I ' ' Rs ' ' c'uA2 MA1 MP CuA1 

FIG. 2. - Ailes de Chrysomeloidea selon la nomenclature de VIGNON. 

B echyneia spinow JOLTVET (Emnolpidae) ( x 10). 

BoGDANOFF-KATKOFF adopte deux terminologies tres differentes dans son Precis 
d'Entomologie (1931) et son Entomologie pratique (1931) . Dans le premier ouvrage, C, Sc et Rl 
sont sans changement. Les branches distales de R et de Ml sont considerees comme des 
branches de R, numerotees sui van t un schema assez complique. r-m est appelee Dl et la 
transverse m, D2. Ml se nomme de meme et M2, M basalement et M2 distalement . Cul et Cu2 
portent les memes noms et lA et 2A se nomment respectivement Al et A2. Dans le second 
ouvrage, la nomenclature, d'apres 0GLOBLl , est toute differente : C, Sc, R sans changement. 
Ml devient M; M2 : Cu; Cul : Al; Cu2 : A2; lA : A3; 2A : A4; 3A : v. arc. 

CnEN, en 1934, avait suivi, pour !'interpretation de l'aile, eumolpide et chrysomelide 
s. str., la nomenclature de VIG ON, a peu de chases pres. Ions meme l'avions egalement 
reprise en 1950 et 1951. Les nervures recevaient ainsi les appellations suivantes (aile 
chrysomelide, Microtheca punctigera) : Costale, sous-costale et radiale, sans changement. 
R2+3 devenait Rl, R4+5: R2+3 et Ml (branche distale) : R4+5. La branche proximale 
de Ml etait appelee Hs, M2 : MAl ou mediane anterieure, la cubitale : MP ou mediane 
posterieure, la premiere anale, resultant a sa base de la fusion de Cu + lA (pCu de .JEANNEL) : 
CuA ou cubitale anterieure, la deuxieme anale (2A) : Al ou premiere anale, censee resulter 
d'une fusion avec CuP ou cubitale posterieure. Enfin 3A est appelee, dans cette classification, 
deuxieme anale ou A2. Quant a l 'aile eumolpide (Chiloxena westwoodi ou Bechyneia spinosa), 
Ies appellations sont Ies memes, a cette difference pres que, selon cette interpretation, CuA se 
divise en deux branches : CuAl et CuA2. De plus, ce que nous appelons les cellules anales, 
anl et an2, est appele respectivement aire cubitale anterieure, aCuAn, et aire cubitale 
proprement dite, aCu. 
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Tellc qu'elle est expo ec ci-d css us, cc llc nomenclature nou cmbl p u acceptable. 
CnE (1940) l 'a completement abandonnee pour celle, plus rationn lie, adoptee ici. 

H 'DERTMARK (1935), etudiant l'ailc de Tenebrio molito1·, adoptc unc nomcnclatur 
trcs discutablc, tant pour l 'ailc d'ailleurs que pour l'elytrc. Lc comploxe C-Sc-R1 t nommc C 
ou co ta, Hs est nomme sc ou subcosta, rm e t appcle Q (« Querlakunc »), M1 : r ou Hadiu , 
12: m1 ou Media, Cula: m2, Cu1b: cu ou cu bitu , 1A (=Cu2+1A): ba al m nt cu, 

di talcmcnt an1, 2A : an1, 3A : an2, 4A : an3. 
Le sys tcme de nervation de RtciiTEn. (1935) appliqu e n11x el tr ou nux ai le d . 

Coleoptcres est analogue ~t cclui adopte ici. 
0GLOBLIN (1936) nomme C, c, R1, respcctivcmcnt co tal ou -c tal , radiale; 

l\Il : mediane; l\12 : cubitalc; Cu1 : dcuxicme ;male; 1A : troi icm ana l ; 2A : quatricm 
anale; 3A : jugale. 

SAALAS (1936) adopte eo·alement a pcu pre la mcme t rminologie que nou ; p ndant , 
quelques appellations valent d'etrc notee . La branche recurrentc R c t app le R2 ct que 
nous appelons Ila est nomme l\Ll avec unc bran he di talc II tr ou ll. l\I1 de' icnt p ur 
SAALAS 12 et notre l\12 : M3. D'autre part, 1A c t appcle Cu2, cc qui n'c t pa t ll cmcnt eloign, 
de notre interpretation puisque cc que nou convcnon d'appclcr 1 re ullc d la fu ion au 
moin partiellc de 1A ct de Cu. 2A dcYicnL Al ct 3 2. L'elemcnt I plu inl ;res. ant dl' 
eelle i11terpretation est qn'cllc in i Lc ur lcs vestige de 1 (l\11a), Lrop ou\cnl ig non; . . 

WADDI GTO (1942) a rcpris de T 0 ' JC: (1936) In nomenclature :ui' anlr pour lr 
Coleoptere Ptinus tectus. Costale, sou -co talc, radiale an changcmrnl. l1 est nomme 111r, 
M2 : m . Systeme cubito-anal ans denomination parliculicre. 

CRowso (1946), qui a etudie l'aile de quelques agrides, emploi un nom n lalur 
un peu aberrante. La tran erse rm est nommee par lni X, l\11 : 1 et M2 : C, la bran h q u 
l'on designe generalement comme mediane poslerieure etant au i nomm' ubilal 'aulr 
part, la deuxicme cellule anale (an2) e t appelee \ ou cellule anal (vY dge 11 d F RBE ) . 
Cette derniere nomenclature est employee, a pcu de cho e pre , par Ja pluparl d 
americains (FORBE ' 1922, 1926; WIL 0 ' , 1934; 'A 'DER 0 ' ct Kl "G, 1951 , L ), d'apri•. I 
hypothetique de nervation de CoMSTOCK (191 ). rou figuron i i, d 'ap r\ WrL o , la n nali n 
de Chrysochus auratus (fig. 3, c). Jous donnon ci-de ou son interpre tation bu. ' ur ellc 
de FoRBES (1922) : 

C et Sc san modification. Rl se nomme ici R. La tran vcr r an chang m nl, ain . i 
que Rs, bien que sa branche eli tale oit nommec Rr. l\I1a c t nommec par v JL. o' : l\11 + 2 , 
en des us rm, en dessous c-v . M1 est nommee M3 + 4, M2 proximal ment Cu el di Lal m nl 
M4+Cu. Toutes les branches reslanle .. ont indislin clemr nt nommee analc. a'' un .·. t(•m 
tres complique de transverse . Le sy trme de SA DER o et K1 G (1951) c. L, a peu d d 'lail. 
pres, identique. Notons que rt se nomrne ici Rc, la tran Yer e c-v de W1L o nomrn omm 
dans notre systeme rrn, 11 : M4 et non 13 + 4, comme WrLso . Le re le dr Ia nrn a lion e t 
semblable. 

Le systeme de LARSE (1949) est voi in du notre. 'olons qu C, , r, R son l id nliqu rnenl 
nommes. M1 est nomme rr, M2 : m. Quant au ysteme cubito-anal, il c. t peu different 
du nOtre. 

HERB T (1952) adopte le systeme suivanl: C, c, R pour nos C, Sc, R1; 1 pour notre 
M1; Cu pour M2; S pour Cu1; a et ax pour 1A et 2A; j et j3 pour 3A et 4A. 

Parmi les auteurs recents CosTA LIMA (1952) adopte le systeme de FoRBE en nommant 
M1, Met M2 :Cu. HoFFMAN (1950) adopte le meme ystcme qu'ici pour c, c, M1, 12, Cu, 
Cependant, il intervertit curieusement les radiales, appelant, san doute par erreur, R1, R2 
et Rs, Rl. Le merne auteur (HoFFMANN, 1945) a presente une autre interpretation de )'aile 
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des Bruchld es fort dlscutable en ce qui concerne !'emplacement respectif des nervures. 
Le systeme, apparemment complique, de BALAcnow sKY (1949) est fondamentalem ent le mcme 
que le notre. J1 en est de meme pour celul de JEAN EL (1941), concernant le Carabiques, 

A 

B 

FIG. 3.- A: Type primitif hypothetique de nervation (d'apres COMSTOCK) . - B: Schema 
des pliures de Chrysochus aura /us FABRICIUS (d'apres . J. WILSON). Les area sombres 
ont rever ee dans le p liage; . : antemectian, C : central, D : pivot di tal, P : prin­

cipal, J : jugal ou axillaire. - C: :'\ervation de Chrysochus auratus FABRICIUS (d'apre 
W . T. l\1. FORBES). 

de G I G OT (1947), concernant les Hydrocanthares, de LEs E (1924), pour les Bo trychides, etc. 
Par contre, WEBER (1949) appelle M1, 1 et M2 : Cu1, comme dans le systeme de FoRBEs. 
MA LIK (1941) adopte, pour les Sagrides, egalement le systeme de FoRBES, ainsi d'ailleurs 
que PAULIA (1943), mais, chez ce dernier auteur, tres simplifie. GRA 'DI (1952) adopte 
egalemen L le systeme de FoRBEs modifie. En voici le detail : C, Sc, R sans changement. 
M1 devien t M; l\12 : Cu1 sur toute sa Ion aueur; Cu1a et Cu1b : Cu2. Anale sans changement. 



14 P. JOLIVET. - RECHERCHES SUR L' ILE DE CHRYSOMELOJDEA 

Que conclure de lou ce ystemes disparates de nomenclature ~ A vrai dire, trois 
systemes principaux e font jour, donl ·decoulent tou les aulres. Le point principal e l 
!'emplacement de la mediane. 

1° S y Stem e a d 0 p t e i C i . - JOU ne )e decrirons pa Ull C foiS c( plu OU 

~·envoyons a la figure de nerva tion theorique cl 'un e aile de Ch1·ysorneloi.dea (fio·. 4) . C' l c ll 
aile qui a ervi de ba e a toule nos de criplion el comparai ons . La median C 11 et 12) 
lrouve essen tiellernenl au milieu de l 'aile. Au-de sus R, au-de ou Cu. 

2o S y s t c me d e i g non. - Nous renvoyons a ]a figur 2, qui rcpr' . enl un 
aile d'Eumolpid e, interpretec cl 'aprc ce Lcme. U1, la mediane e l abai c . Ml e L n or l , 
?112 devienl MAl et Cul devienl MP. Ce y l'me, araet'ri e e enliellemenl par un clecalao· 
vers le ba , provoque tout un bouleversemenl des cubilale et anal . 

3o Systeme de FoRBE . -Dan ce tcme, cxnclemcnl ]'in ver. du pi''redcnl 
Ia partie de Ia cubitale est rem on lee . 11 se nom me ici M3 + 4 el i\12 : Cu. Ce s. sit• me r~l done 
caracleri se par un decalage ers le haul. 

Ce trois ystcmes prelendenl e ha er sur rlc. clonnee. pal ~nnloloo· iqu . . En realil ', 
il est trcs difficil , dans l 'c lal acluel de la ciencc, cl'elahlir de omparai on. In· . c•ntr I ~ 

differents ordre d'in cctes actuels el fo il e . Le premier sy Lcme adoplc i i nou scmbl<' lc 
plus commode et aus i le plus rationnel, en egard ~~ ce que nous avon. de in. <'l'le. fo. siles. 

II. - AILE TYPE CHRYSOMELOIDEA. 

Dans ce chapitre, nous decrivons la nomenclature qui nou s mhl la plu ralionn lie 
pour les Chrysomeloidea. 

Ala suite de CrrE ' (1940), nous donnon un chema el un de criplion de l'ail lheoriqu 
Phytoplwga, ce terme groupant le Chrysomeloidea tel que nou le enl ndon ici, le 
Cerambycidae et les Bmchidae. Ce type d'aile e l d'ailleurs le mieu r'ali e hez rlain 
Cerambycides, mais il se retrouve, a peine modifie, chez le Chrysomeloidea primitif.. 

a) DESCRIPTION DE L'AILE THEoRIQUE. 

Il est evident que les notations propo ees ici pour le ner ur . onl pratique pour 
comparer les differents types etudies dans le cadre de Chrysomeloidea. Elle n Lienncnt pa 
toujours absolument compte des homologic po. sibJe ~~ l ra cr lc differenls l. pc d'in ecte , 
nos connaissances etant, }1 ce sujet, encore trop incomplete el la div.ergile d'opinion ncore 
tres grande. 

Malgre une tres OTande diversification de types, il emble que l'on pui. e elablir un 
schema originel primitif de l'aile Phytophaga, caraclerisec comme uit : Le nervure 
longitudinales sont generalemenl bien dcveloppec~, mai le ncr urc. lran!l.\Cr. ale onl p u 
nombreuses, assez variables et mal definies. La costale (C) est simple, peu epai e; la 
sous-costale (SC) egalement non ramifiee, plus ou mains confluente avec la co tale, e onfond, 
a son extremite, dans la radiale (Rl). Cette derniere esl fortemen L chilini ee, urlout dan 
sa pa'ftie dis tale, ou elle forme un triangle radial (rl) avec une nervure tran ver ale (r). Cellc 
nervure radiale se divise en realite en deux branche : la radiale proprcrnent dile (Rl), donl 
nous venons de parler et qui n'atteint pas lc hard distal, cl 1 ecleur radial (R ) clivise en 
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quatre nervures (R2, R3, R4 et R5) . La tran sversale r relie Rl a Rs. Ce schema est un peu 
theoriqu c. En realile, Rs es t atrophiee a sa partie proximale, mai e t representee a l'apex 
par deux branches, plus ou mains visibles, effacees ou dedoublees . La branche superieure 
pcul clre regardee comm e R2+R3 et la branche inferieure comme R4+R5. Ce element 
manquenl parfois, mais sont ouvent suggeres par un epaississement chitineux. Les deux 
nervures medinnes peuvent ctre nommees Ml et M2; la premiere disparalt dan sa partie 
proximale, peu apres le triangle radial. Elle est en connexion avec ce dernier par la 
lransver ale rm. La deuxicme mediane (M2) est plus forlement chitini ee, et dans sa connexion 
avec Ml (m) tr\ caracleri lique. Entre Ml el rt, outre la transversale rm deja citee, la urface 
es t irregulicrcment chitini ee; cette chitinisation est tres variable selon les especes. Cette 
hi tini ation perpendiculairc u rm uggere une troisieme mediane parallele a Ml et M2. Nou 

l'appellerons Mla. Certains auteur. (SAALAR, 1936) l'appellent 11; nos branches Ml et M2 

R 2 + 3 ... ~··-·,::::: .. .. 

R 4 t 5 /·:::~:·::,... 
( 

\ ..•...•• 
··"')· ... 

"······ ... 
·· ... . 

······· 

. ............................... -·· 

FIG. '•· - Aile tMorique de Chrysomeloidea. 

3A 

..····· 

............................... 

deviennent l\12 Pt 13. Il est a noter cl'ailleurs que la branche eli tale de Ml, situee entre 
R4+ 5 el M2, e t pins ou mains dans le prolongement de Mla . La branche de la mediane M2 
e t reliee, a a base, a la cubitale (Cu) par une petite nervure tran ver ale j . C'e t l'ancienne 
nervure M5 de TILLYARU. D'apre CHE , la presence de j dans l'aile de Coleopteres permet 
de reconnallre le nervures medianes et cubitale . La partie basale de la nervure cubitale (Cu) 
e t Ire rai emblablement fusionnee avec la premiere anale (lA) . Distalement on rencontre 
troi branche de Ia cubitale : Cula, Culb et Cu2. On rencontre enfin quatre anales : lA, 2A, 
3A ct 4 . Celte clerniere plutot ruclimentaire. 2A t 4A sont des nervure concaves. 

Tel e l le chema de l'aile elite « Phytophaga ». rou noterons que chez les 
Chrys01neloidea, l 'aile e caracteri e par la reduction de Cu2 avec generalement a sa place 
une nervure tran ver ale, plus ou moin di lincte uivant le espece (cu-an), en connection 
nvec Cul et lA. Ce chema e t u ceptible de nombreu es variations, que nous etudierons 
dan le chapitr uivant, en mettant en evidence les types principaux. 

On peut donner le noms suivants aux principales transverses : r (entre Rl et Rs) 
=radiale tran verse; rm (en tre rt et l\Il) =radio-mediane; m (entre Ml et M2) =mediane 
tran verse; j (entre l\12 et Cu+lA)=jonction; cu-an (entre Cul et lA)=cubito-anale; m-cu 
(entre l\12 et Cu) = medio-cubitale. La courte fusion des costa et subcosta e t consideree comme 
etan l la transver e humerale (h). 

Les cellule clelimitees sont au nombre de deux : le triangle radial (rl) et la cellule 
nnalr an, parfois cledoublec rn premil•rr et cleuxieme cellule anale (anl et an2). On peut 

2 
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egalement mentionner une cellule mediane ou apertum (ap), ouverle du cole proximal et 
detouree par M1 ou mediane anlericure, une cellule radio-medianc L unc cellule radial , 
toute deux largement ouverte proximalement el plus ou moin bien delimile . 

L'aile Cerambycide (Pl. XVI, fig. 1) e rapprochc, avons-nous diL precedcmm nl, lc 
plus de ce type hypothetique. Chez cllc, en cffct, lc cubitu c t en general Lrifurque quoiqu' il 
puisse etre simple. Raremcn t il c L bifurq ue com me chez le Chry omelid . r u de riron . 
ci-des ous l'aile de Ceram,byx cerdo LINNE it nervur cubitalc implc, par di parition d 'ul l , 
La co tale, la sous-co tale et la radiale, qui c L dedoublee, onl neLL m nl dcta h ~ L f rl m nt 
chitinisees. La branche eli talc de 1\Il e t Lrc· marq uec alor que R2 + 3 cl R4 + 5 on L in i ibl . 
Cu1 est tres visible, mais Cu1b, eli paru chez notre pecimcn, e L parfoi i iulc h z d'aulr 
individus et e reuniL a Cu1a par un e nervurc Lran ver ale, bi n vi iulc ici. En uilc Ia uran h 
commune Cul se reunit a 12 par la Lran ver e m-cu t tt 1 par la Lran v r 'u2 L 
ici inexistant, sans doute fu ionne avec 1A. Cetlc dernicrc n ervurc donne a\C un llul 
anale an allongee cl le deux nervure 'ecarlent fortem nl de la ha . 3A L lo n a L 'pai 
et 4A est un peu plus petit. Le grand Aero inus (=lllacropus) longimanus L., d la r'ai n 
neolropicale , a un L pe d'ailc emblablc au precedent. L d ux branchc d • Ia ubital 
anterieure ont ~ eparee a la partie proximal . 

En conclusion, tousle type tl cuuitalr c ren onlr nl chez lc Ccramb ·r id r : n n ur 
simple ou Lrifurquee, avec de tJOLable c.:arael '-re · d 'a rt icnncle . Cu1a el Cu1b e\.i : lcnt ui n 
chez le Chrysorneloidea primitif, mai Cu2 e L touj o ur ab cnl, fu . ionn> a\l'C 1 . ' u1 
egalement fusionne avec cetle nervur clan a parli proximal . 

Kous decrivon s, a pre ent, l 'ailc de Bruchide qui font la lran ilion enlr l'a il 
Rhynchop hora et l 'ail e Phytophaga. Chez J>a chynte ru nucleanun FAHnrcJ . , rrro : · ·p(• 
du Bre il (Pl. XIII, fig. 4), l'aile ne pre nte pa de parlicularile de tru lur . La ubitalc 
anterieure est bifurquee a la ba e et reunie a la premiere anal par une lran .: ' er:c (cu-an) qui 
se bifurquant en on point de rencontre avec 1 , delimit un• c llulr lriangulair . 3\ c t 
assez elendu mais peu chitini e eli Lalemenl a partir de la moilic. 

L'aile e pre enle lre differemmcnl dan le 0' nr Bnzclw (Pl. \[JJ , fio·. 7) . Pr n n. 
comme exemple l'e prce Bmclws pisorum L. C, ,· , Rl, R2+3, H4+5 11 J12 . onl Lien 
developpes. Le sy Lt•mc cubito-anal clan le champ 'annal rst lrl-. pru chitini .' ' t I u 'i. ibl . 
Cu1 rebrou e chemin dan a partie proximalc rl virnl rrjoindrc rn arri-.rc 1\ dan · une 
boucle tres caracteri. tique clu genre Hmclws. 

ou decrivon enfin un exemple L pc d'un Curculioniclae : Nhynclwph onzs palmanun L. 
(Pl. XIII, fig. 1). VJG o (1929) a donne unc interpretation lr(•s diffcrrnle d<' ll ail . 
Les nervures costale, sous-co tale et radiale (R1) onl bien indi,iduali. ers, :a rt trian()'le radial. 
Le secteur radial (R.) est egalement bien vi ible, mai rapidemcnl intenornpu dan: . a partir 
proximale. M1 et 12 sont bien vi ible , mai trc rapprochee l'unr de l'aulr • a' ec Ia tran " r 
m tres courte. Dans Ia partie distale de !'aile, les IJranche d la radial e, mal individuali ' , 
et M1 sont allongee et rapprochee . La IJran chc distale de M2 L lon gu cl irregulirre. 
Les cubitales sont pratiquement invisible el n e ub i Lent qu'a l' elal de tra c . La premier . 
et la deuxieme anale sont rapprochee ala base, mai ne forment pa de cellul analr. Rapp I n 
pour memoire, !'interpretation que donne VrG o de celle aile : Co tale , ou. -co tal et radiale 
sans changement, a !'exception d'une prolongation de la ou -co tale ju qu'a l 'ex tremile apical 
de l'aile. Cette interpretation nous emble abusive et ne pas corre. poncin• a la realite. ~1em 
conclusion en ce qui concerne les branches distales de la radiale (Rw R1b, Rw, R,+s a ole 
a MAla). Il semble bien que ce que VrGNO appelle Sc corre ponde en realite a R2 + 3 t qu 
ce qu'il appelle R2+ 3 soit en realite R4 + 5. MA1a de VrG o e L ce que nous app lon fi-C el 
MA1bcorrespond a M2 • D'autrc part, R. correspond a notre M1 el MA1 + MA2 e t nolr M2 
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dan sa partie proximale. Ce que VrcNoN appelle MP ( = Cu ) n ous semble a pein e visible. Quant 
a 1A eL 2A, VIGNON les nomm e respec Li vem enL CuA1 et 1A. rotons que 3A, tres petit , est 
nomme par V1c o 2A. Un detail qui a ech appe a VJG o es t la ciliature tres forte et allongee 
de la cos tale, a sa m oitie basale. 

Comme on le voit ci-de sus, l 'aile Curculionid e e t beaucoup plus evoluee et dej a tre 
differenLe de l' ail Phy Loph agc qu e nous etudions ici. 

b) SCLERITES D' ARTICULATION. 

L'arLicula Lion alaire a eLe Lrcs eLudiee par . NODGRASS (1935) et par RusCIIKAl\lP (1927). 
Ce dernier auteur a decrit Lrcs minuLieu em en L les sclerites d 'articulation de ailes du 
Cerambycid e Ma cropus longimanus LIN £. Iou r en voyons a lui pour le detail des pieces et 
le fon cLionnem ent de l' arLicul a Lion. Rappelons que les sclerites axillaires dem eurent relies 
ouplemenL, d 'un cOle avec le n er vures, de l' autre avec les articula tions thoraciques . Chez les 

ColeopLere , il y a touj our troi pieces d 'ar li culaLion de ail es, une pour le plan costal (Ax1), 
une pour Je plan anal ( x3) et un e Lroi. i(•m e (Ax2) qui e L la piece d'articula Lion mediane. 
fl y a eo-a lem cnt tm e pl aque m edi an e cL un e plaque anale plu ou m a in s n cttes eL developpees . 
Ces clerile ont parLir uli !> rem cnL neLs et vi. ibl es chez Jes gra nd SagTid e et les grand s Hi pides . 

c) PLIAGE DES AILES. 

rou avon vu precedemmen t, dans le ch apitre I , que le fait que les ailes posterieures 
des Coleoptcre ant generalement pliees transver alement au r epos a entrain e la formation 
d'epai i ements econdaire a allure de n ervure . \ V. T. 1. FoRBE (1926) a etudie les form e 
de pliage de l 'aile de Coleop Lcres et les deduction s phylogenique que l 'on pou vait en tirer. 
Chez les Chry omelid , , il a etudie et fi gure le pliage de l' aile de Zeugophora k irbyi 
(Orsoda n ide) . rou avon figure, cl 'aprc . J. \i ILSON (1934), le pliage de l' ail e de l'Eumolpide : 
Chrysoch us au ralus. ur la figure les par ti e sombre ont le ur faces de l 'aile qui ont 
renver ee dan le pli ao-e : l' axillaire ou jugale (.J ), l 'a nLem ediane (A) le pivo t di tal (D), la 
prin ipale (P) et Jes deux . urfaces d ]a patti apicale (fig . 3 B) . 

d) SCHEMA DES TRACHEES DANS LA NYMPHE. 

On aiL que Coi\ISTOCK el rEED HAM (1 9 ) on L sou tenu la theorie que les elytre son t 
des aile mod ifiee t non de parapLcre du m e o thorax . Cette deduction etait surtout basee 
sur la correspond an ce etroite exi tant entre la 1rach eation de elytre et celle de aile 
pos terieure . Le homoloo-ies des ner vure des Coleop lcrcs an t cependan t cl i fficile a etablir 
car , com me chez le II ym en optf>re ~ , la n rva lion des ailes precede leur tracheation . Le 
Homen cla lure ant a ez differente elan le auteu rs . Tou figuron , d'aprc ICn 'E (1915) 
t fi o· 5 A B C) la eli lribution des trachees dans I' aile an terieure et pos terieu re d'un 
' b . ' ' ' ' 
Coleoptere, puis l' aile po lerieure droite de la nymphe de Chrysonte la populi L. Rappelon 
que CoM TOCK (1918) n'es t pa d'accorcl avec celte nomenclature . 

D'au tre par t, J R .. GER (1898)' qu i a etuclie le developpement des ailes de deux especes 
de Lema (Criocerides), a soutcnu la Lheorie fo rt discut able que lc elylres sont des s tructures 

differentes de aile . 
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FIG. 5. - A: Distribution des trachees dans l'aile anterienre cl'une nymphe de 
Coleoptere; B: Distribution des trachees clans l'aile posterieure cl'une nymphe riC' 
Coleoptere; C: Distribution des trachees clans l'aile posterieure clroite rl'une nyntphP 

de Chrysomela POJlllli L. (cl'a]•fC KUHNE). 

e) COLORATION DE L'AILE. 

Les ailes de Chrysomelides ne sont pas fluorescentes dans !'ultra-violet. D'ailleur , la 
fluorescence de certains insectes est due aux substances particulieres qu'ils contiennent. 

En lumiere polarisee, les nervures, contrairement au fond de l'aile, ont birefrino-entes. 
A vee I' intercalation d'une lame de gypse, elles apparaissen t brillamm n t el diver em en L 
colorees. La chi tine etant elle-meme une masse amorphe, cclle birefrin o-cnce e L due au fail 
que les chaines de chitine sont orientees parallfolement a l'axe de la ncrvurc (DAnMoN I R DALL, 
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1950) . Jl est peu vraisemblable, en effet, que les colorants du sang, qui se deposent 
principalement dans les espaces sanguins des nervures, jouent un role, par un depot cristallin, 
dans cette birefringence. 

Les nervures renferment des espaces sanguins, a partir desquels la coloration se diffuse 
a travers l 'aile. Jl es t evident que cette coloration est celle du sang lui-meme, rouge ou rouge 
orange dan le cas de beaucoup d'especes (Leptinotarsa, Chrysolina, etc.), jaune chez quelques 
autres, parfois vert ou blanchatre. Les especes a sang incolore ont leurs ailes non colorees, 
si ce n'est par la coloration brune de la chitine elle-meme. Il est a noter que ce pigment est 
labile, mais qu'il se conserve plusieurs annees apres la mort de l'insecte dans les specimens 
desseches des collections . Les vieux insectes ne conservent dans leurs ailes que la coloration 
propre de la chitine. Chez les Chrysomelides, le pigment carotenoide du sang, qui, outre 
l'aile, colore tres souvent totalement ou en partie (insectes non metalliques) l'elytre elle-meme, 
tire directement son origine de la nourriture. Le fait a ete amplement verifie chez Leptinotarsa 
et Chryson1,ela notamment et par de nombreux auteurs (PALMER, KNIGHT, ZoPF, GRIFFITHS, 
ScrruLZE, etc . Cf. T1 roN-DAviD, 1940-1945) . 

La genese de la coloration de l'aile inferieure membraneuse des Chrysomelides n'est 
pa du tout simple. Elle a ete tre bien etudiee par Du 'N (1948, 1951), chez le Doryphore, 
et suit un processus scmblable chez beaucoup de Chrysomelides a sang rouge ou rouge orange . 
11 est evident que des variantes se rencontrent selon les pigments du sang. 

L'age du Doryphore peut etre determine, d'apres la coloration de ses ailes, durant les 
vingt-cinq jours qui suivent sa sortie de l'etat de nymphe . Le cycle regulier de developpement 
de la coloration de l'aile est le suivant : Pendant les huit premiers j ours, les ailes sont a peu 
pres incolores et iransparentes sauf les nervures qui sont jaunatres. Le dixi€m1.e jour, le 
rcmigium (cadre radio-median) commence a se pigmenter legerement et le triangle radial (rt) 
presente une Iegere coloration rose . Le treizieme jour, le remigium est legerement rose et le 
triangle radial rougiL. Du treizieme au dix-septieme jour, les caracteres precedents s'accentuent 
tant pour le remigium que pour le triangle radial. Le dix-septieme jour, le triangle radial est 
devenu franchement rouge et le remigium rose plus fonce, specialement le long de M2 , des 
transverses et de R1 , en un mot le long des nervures entourant le cadre. Il est a noter que le 
centre du remigium est encore reste incolore. Le vingtieme jour, les nervures du remigium 
rougissent plu fortement, le triangle radial devient rouge plus fonce ainsi que le remigium 
dont le centre rougit egalement. A partir du dix-huitieme jour, le pigment s'etend legerement 
au-dela du cadre radio-median, specialement par l'intermecliaire de 3A, de Cu1, de la branche 
di tale de ~12 et des branches distales l\11, Rw et R2+3. Au vingt-troisieme jour, la pigmentation 
s'c t elendue aux regions distale, vannale et jugale de l'aile, mais sans les envahir totalement. 
Au vingt-cinquicme jour, le pigment s'est encore etendu . Quant aux Doryphores ayant 
hiverne (imagos de deuxicme annee), le pigment rouge a envahi chez eu,~ la quasi-totalite de 
I' aile et est netlement plus fonce. Il semblerait done bien etabli en consequence que 1 o le 
pigment diffuse dans l'aile a partir des nervures, 2o que la quantite de pigment va en croissant 
proportionnellement a l'age de l'insecte. TowER (1906) a montre, chez le Doryphore, que la 
temperature pouvait accelerer ou retarder le developpement de la pigmentation dans certaines 
limites. La lumiere, selon Du N, pourrait egalement avoir une influence. Cependant, il nous 
semble tres vraisemblable que l'effet de ces derniers facteurs est secondaire sur l'ailc 
membraneuse et affecterait plutot la pigmentation de l'elytre en modifiant la repartition des 
dessins (somations de TowER, imitant les mutations). Les pigments de l'elytre, quoique a base 
de caroteno!des egalement, sont infiniment plus complexes et varies que ceux de l'aile 
membraneuse. 

Nous avons pu verifier !'observation de D 'N chez plusieurs Chrysomelides a pigment 
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roug.e orange (Li lioceris li lii, Chryso lin cL banl..:s i , C. wneriua.na., C. jastuosa, C. taphylea., 
C. haernoptera, C. 1nenthastri, C. coerulans, C. varians, etc .) . Le proce us de la olora lion 
es t le meme et parfois la coloration de l 'aile est plus rapide et plu totale. Chez le Chr melide 
a pigment divers le proces us est trcs vraisem blablemen t analogue ou au main forl voi in. 

Chez Chrysomela populi L., par exempJe, l'aile e t brun fon e ave l n r ur roug 
orange. La coloration rouge commence, comme chez le Doryphore, a partir clu trian rrle 
radio-median . Elle 'eLend ensuite vers le autre · n rvure , mais, c ntrairement au Dor ph r , 
diffuse peu dans le reste de l 'aile. La coloration brun fonee d u fond e L due a un d n ile tre · 
forte des poils-crochets qui couvrenL la urface de !'aile. Chez C. populi, le ano· t jaun 
orange pale, tandis qu'il e t fran chemenL rouge<:Hre hez Leptinutarsa et Chrysolina. h z 
Chr:ysornela vingintipunctata coPOLl, les nervure souL jaun' orange pal , d la caul ur 
du sang. Chez le Galerucide, Sennylassa lwlensis L., OLL 1 ang e· t jaune d'or, la oloralion 
des nervure est egalemenL jaune d'or eL 'elend a partir du triangle raclio-m 'dian a' ' 
extension par les anales au resle de l'aile. La oloration du fond par l pigm nt jaunr c· t p u 
visible et de peu d'etendue, i bien que l'aile parall pratiqu ment Lra11 ~ parenl en d hoc de · 
nervures . L'elytre de S. halensis n 'est pa colore par de aroleno'ide · omm chez C. populi, 
il e~t. vert metallique . Chez ~gelastica alni L. (Galeru ide) t Gastrophy a viridula L. 
(Chr omelide), ou le ang e t jaun e d'or comme hez . halensis, In olorati n de l'ailr est 
anajogue : nervures jaune d'or et fond de l'ail ~~ pcu pre tran ]Jar nl. L' 'l. ' lr c~ l m 'Lallique 
ch.PtS les deux cas . Chez Phyllodecta vitellinae L. OLL le anrr L jaune d'or plu p;IIP qu ll' · 
precedents, I' aile est pratiquement incolor (e n dehor d la oloralion brunillr d u au'- poi! · 
du fond de l'aile). Le nervure principale , seule , ont une lc•rere I ration jaunr d'or pillc. 

Par contre, chez Chrysolina varians 'c ii<\LLEH, pour cilcr un c\.etllplt• de Cltr~ ·om ;!ide 
a sang rouge orange vif, l'aile est a fond lran parent (la hilini alion l la d nsit ~ d poil 
sont faibles) mai le nervure , principalcment celle c.l u adr radio-m ~dian, 'OIJL ruug 'if. 
A partir de ces nervures, la colora tion rouae diffu e a l 'in teri ur t ~t l' ' '-leri ur clu adr" 
radio-median. Le processus e t analogu a celui du Doryphor . D tre. nomhr ux 
Chry omelidcs s. str . ont le ang roug orange. Cilon parmi ux- i 1' (rcnrc · Timar ·lw 
Chrysolina, Leptinotarsa, Doryphora, elc. Le phenomcne emiJlc lr(· g'n 'ral dan~ un g nr 
determine, tant parmi les especes holarcliquc que parmi le xotique ·. Lc · esp(· · ongolai c· 
du groupe de Chrysolina conjluens GEH. TAECKER, que nou a on pu CAamin r, <nai nl lout · 
l'aile coloree en rouge orange. 

II est a noter que ce sang, presque loujour trc loxiqu ·t rej l \ •n cas cl'irritalion, 
par des pores crelomiques prehuccaux (aulohemorrhe ) . 11 n 'atl int cC'p nclanl jamai la 
toxicite de celui des Halticicles del' frique meridionale donl lc· lanes foul'lli 'H'tll <nn 
indigenes un poison de fleche renomme. Le ang des Chr omelide · ~t pigm nl jaun ' rdcllr 
ou incolore est beaucoup moi11s loxique en general. 

Parmi les innombrables e pece exolique a an(r el pigment alair rou(r , ilon h· · 
especes des genres Carystea (Au tralie), Stethomela ( uslrali , rouvelle-Guinc ) le · 
Paropsini australiens . Citons egalemenl les Pyxis (Bre il), Phyllocltaroides (\ouv ll -Guin' ), 
etc . Par pur hasard, le pigment alaire de ces e pcce s'est con erve intact dan no pr 'para lion . 
L'aile de Carystea jansoni BALY a un pigment ro e fonce remarquable. Parmi le · aile ~~ fond 
brun fonce et nervures rouges, comme chez Chrysomela, cilons les (renrc ,1 gasl<t (I ndr 
orientales) et Labidornera (Amerique) . Par contre, le genre Gastrolina (Japan Chine) a llll 

pigment alaire jaune dans les nervures, et le fond de l'aile esl a peu pres lran ·parent ·omm 
chez Gastrophysa, par exemple. On voit que ces phenomenes de coloration de l'aile ant 
absolument generaux et sont fonction de la couleur du sang de l'in . ecle. 

Un fait remarquable e. t que ce pigment alaire carotenoi:cle cl'originc sawruine, le plu · 



P. JOLIVET. - RECHERCHES SUR L'AILE DES CHRYSOMELOIDEA 21 

sou vent labile, se conserve parfois tres longtemps. Des specimens de collection, vieux de pres 
de cent ans, on t parfois leurs ailes encore partiellem ent ou totalement colorees de rouge, 
les plages de pigment etant a peine craquelees ou discontinues . Le fait est cependant 
exceptionnel, lc pigm ent disparaissant a sec en un an ou deux, parfois beaucoup plus vite. 
Le montage ou baume d'ailes de specimens frais, par contre, permet de conserver indefiniment 
la coloration naturelle de l'insec te. Parfois cependant, le pigment rouge diffuse legerement en 
dehors de l 'aile dans le baume. 

Il es t possible que cette extension clu pigm ent carotenoi:de, a partir des espaces sanguins 
des n ervures, au com·s de vieillissem ent, soit en rapport avec !'excretion de substances de 
dechet. Il serait interessant de verifier ce point de physiologie.-

Nous avons figure ici, sur une planche en couleur (Pl. 1), differents aspects d'ailes de 
Chrysomelid es ~t sang diversem en t colore et a divers etats de vieillissement. Jotons que les 
especes brachyplcres a rudiment alaire subsistant, presentent le m em e phenomen e que les 
macropteres . Par exemple Chrysolina obsole ta BRuLE, des iles Canaries, d'un sang j aune d'or, 
a peine orange. Les moignons alaires on t la meme teinte, ce qui reste des nervures etant 
fran chem ent j aune d'or et le fond de l'aile, sauf la base, jaune clair. Chez Chrysolina 
americana, e pece macroptcre circummecl iterraneen, ou le sang est a peine plus colore que 
chez la precedente, les ailcs son t cepenclant rouge sang chez les specimens, meme j eunes . 
Peul-clre que l'hypo thetique substance de dechet est dans ce cas concret plus riche en pigm ents 
que le sang lui-meme. 

rotan pour terminer, que Ie phenom€me ci-dessus semble assez general chez l 'ordre 
des Coleopleres et ne presenter que de rares excep tions. En general, -les ailes m embraneuses 
sur le insecte de collection sont incolores ou legerement irisees . Cependant, chez certains 
Buprestides (Catoxantha, Euchronw, etc.), Cetonides (Diplognatha), les ailes montrent une 
intense coloration noir violace, phenomene physique sans rapport avec le chimisme, mais qui 
meriterait d 'etre etudie. Jotons que ce phenomene est tres voisin, sinon semblable, a la 
coloration physique des ailes des Hymenopteres du genre Xylocopa . 

f) MICROSTRUCTURE. 

Au ujet de la structure fin e de l'aile des Chrys01neloidea, nous avons poursmv1 nos 
iiwes tiga tion au microscope ord inaire, sous les grossissements les plus divers, au microscope 
m etallographique, qui presente certains a vantages (filtres colores, lumier e rasante, etc.), au 
microscope a con tras te de phase et au microscope electronique, qui presente }'immense 
avantage de supprim er les [ranges de diffraction inevitables aux forts grossissements de 
l 'optique onlinaire. Le micro cope utilise etait un appareil de la Radio Corporation of America 
et nous ayons pou se le grossissements jusqu'a 10.000 fois . Au-dela, les images obtenues 
seraient sans signification vu l'epaisseur et la densite de la trame chitineu e des ailes . Dam 
quelques cas litig ieux, nous avons eu recours enfin a l'ombrage a l'or, methode recemment 
appliquee a la biologic (WJ LLlA..\lS et \ iVYCKOFF, 1947) . 

Plusieurs milliers de preparations ont ete soumises au microscope ordinaire, et taus les 
genres principaux, etuclies ici, ant ete passes en revue pour voir s'ils presentaient quelque 
particularite de structure. Nons donnons ci-dessous le resultat de nos investigations. 

Disons tout d'abord un mot cl'une technique trcs particuliere, l'ombrage metallique 
(Metallic Shaclowcasting), qui fut appliquee a plusieurs reprises pour la mise en evidence (le 

reliefs non ou peu apparents avec les procedes courants . Cette methode etudiee par 
Cn. GREGOIRE (1950) et A. MATnmu-SicAun (1951), qui en ant retrace l'historique, a ete une 
seule fois employee a notre connaissance pour l 'etude d'une aile d'insecte (Simulium) et encore 
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s'ag·issait-il de repliques destinees au microscope electrouique (LEYON et EKLUND, 1950). 
Rappelons que la methode consiste a provoquer Ull Jet de metal lounl dont Lou les aLomes 
vont en ligne droite a partir d'une source ponctuelle. Le jeL arrive sous une cerLaine incidence 
sur un · objet qui fait obstacle. Derriere l'objet, il n'y a pas de depOt c.le metal, c'est l'e pace 
clair de la preparation, ombre sur la plaque negative. On doit done produire une inver ion 
de cette plaque avant d'imprimer sur papier, afin d'obtenir !'impression cl'ombre a laq uelle 
on est habitue. Done la surface ou il n'y a pas de depOt (surface ombree) est un vrai 
projection de !'objet, une projection g·eomeLriquement exacLe (fig. 6) qui erL a mesurer 
l'epaisseur de l'objet. L'effet est le meme que celui d'une mai on illumiuee par un oleil 
oblique. 11 est evident de ce fait que, connaissant l'angle cl'evaporaLion a (faible , o·en 'ralem nL 
de 15 a 20°) et en mesurant la longueur de l'ombre BC, on en dec.luit l'epai ,seur d l'objcL B. 
WATSON HELLER et WoJTOVERlCZ (1949) ont mis au point une methode pratique pour eLalonn l' 

l'ombre en incorporant, a la preparation, des parLicule spheriques de di er corp (lat " , 
graisses etc.). 

Membrane 
Support 

··;;: 
Filament 

Parttcule 

c Film d or 

FIG. 6. - Schellla tlteorique de l'omi.Jrage iJ. l'or. 

Naturellement, on fait le vide sou la cloche C) de Ja<;on ~t ce qu lcs alom d'or qui 
s'evaporent apres fusion ne renconlreut pas ur leur Lrajet les mol' ul d'air qui l 
devieraient. rous avons ici employe l'or comme metal la urel, mai , Ion mal 'ri l 11 

utilise le chrome, le platine, l 'uranium, l'alliage plaline-pallac.lium, or-manganc cl . \lalo-r; 
toutes ces precautions il existe des cas ou l 'ombra()'e ne prend pa ou pr nd mal (p rlacr ) . 
11 serait trop long d'en parler ici. 

Nous avons limite l 'ombrage a det1x cas concreLs : la membran alair d Blepharida 
rhois (Halticidae) et la tache medio-cuLitale de l 'Eumolpid e Chrysolarnpa varicolor. an 
deux cas, il s'agissait de meLtre en evidence des objets donl le relief elaiL p u ou pa - appar nl. 

1. - Blepharida rhois FoRSTER (Halticidae). 
(Pl. X.) 

La membrane alaire de cet insecte semble depourvue, enlre le nc·rvur s, d ·oic · au 
microscope, tant celles-ci sont courtes eL peu evidentes. Aux fort. gro si emcnl ( x 740) n 
distingue un peu, cependant, la disposition c.les soies uiva11l des lo auge a e2 reguli r 

(
1

) Pratiquement, nous avons prepare l'aile des insecLes experimentes par la methode on.linaire 
(sejour de l'insecte d'environ trente secondes dans l'eau bouillante, extraction de l'aile, elalemenL d 
celle-ci dans l'eau et montage entre lame et lamelle avec de l'eau pour medium). L'eau de la preparation 
s'evapore et l'aile devient seche et rigide en conservant sa forme aplatie, qui convient egalement pour 
le microscope electronique et l'ombrage a l'or. L'aile extraite de la preparation est ensuite introduite 
dans la cloche a vide. 
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des Laches seules indiquaut au milieu des losanges la disposition de pails de l 'autre cote de 
l'aile (Pl. X, fig. 5). L'ombrage a l'or, commc le montre la figure 3 de la planche X, donne 
un relief saisissant. La disposition des pails dans ce cas concret est ainsi nettement montree. 

2. - Chrysolampia varicolor JAcOBY (Eumolpidae). 
(Pl. IX. ) 

Les Eumolpide presentent, la plupart du temps, sur leur aile membraneuse un element 
unique parmi les Chrysomeloidea et le Coleoptcres en general, element qui a echappe a tous 
les auteurs et pour lequel nous proposons le terme de tache medio-cubitale . Cette tache, dont 
la valeur systematique et phylogenique est indeniable, est situee entre les nervures medianes 
(distale M2) et cubitales (Cu1a) . ~a forme peut varier (unique ou scindee en deux). Elle semble, 
au microscope ordinaire, etre formee d'ecailles aplaties dont l'ombrage a l'or montre fort bien 
le relief (P l. IX, fig. 5). Ces ecailles ont une forme hexagonale ou ovalaire, plus ou mains 
irreguliere, et sont densement clisposees, a !'exclusion des pails qui ont disparu en cet endroit. 
C'est a peine si l'on voit sur les photos les pails de l'autre cote de l'aile, en flou par transparence 
(Pl. IX, fig. 2). Quelle est l'origine et le role de ces ecailles ? Sans doute proviennent-elles 
des pails et ont-elle la mem e origine ainsi qu'un role sensoriel. Nous essaierons ulterieurement 
de preciser ce clernier point. Une photo non ombree, prise sur le bord de la tache, montre 
net Lemen t toules les formes de passage entre les pails du fond de I' aile et les ecailles (Pl. IX, 
fig. 3) . Ce phenomtme n'est pas sans analogie grossiere avec les formes de transition observees 
chez lc Selacien en tre les dents de la machoire et les ecailles de revetement. 

En conclusion, l'ombrage a I' or a permis de cleceler : 1 o la disposition reguliere des 
soies sur la membrane alaire, paraissant glabre, de Blepharida rhois; 2o le relief et la disposition 
des plaques ecailleu es de la tache medio-cubitale de Chrysolampra varicolor. 

L'aile des Coleopteres a ete peu etudiee au point de vue microstructure, les specialistes 
s'occupant plutot de phylogenie des nervures. Seul LErrR (1914) et ZAcwiLicnow&KY (1930) 
onl etudie les organes des sens de l'aile de quelques Coleopteres (Dytiscus, Cantharis, 
Rhagonycha) mais d'aucun Chry omelide. Rappelons que ZAC\VILICHOWSKY a beaucoup publie 
sur les organes des sens des ailes d'insectes de 1930 a 1937. 

La tache meclio-cubitale des Eumolpides, qu'elle soit simple ou bifurquee, ca.racterise 
exclusivement cette famille des Chrysomeloidea et semble n'avoir aucun equivalent parmi les 
autres in ectes. Elle manque chez les families tres apparentees aux Eumolpides, comme les 
Megascelides et les Lamprosomicles. Elle fait defaut egalement aux Eumolpides primitifs. 
Elle semble n'exi ter qu'a la surface superieure de l'aile alors que les organes facettiques 
decrits par lARTYNov (1924) aux ailes des Mecopteres, Trichopteres, Tenthredinides, etc. 
existent symetriquement de part et cl'autre de la membrane de l'aile. Rappelons que ces 
organes faceltiques forment une tache arrondie de 40 a 60 polygones, entoures a la peripherie, 
d'une couronne de plis de chitine. Le pails ont disparu sur cette tache. D'apres MARTYNov, 
ces organes, chez les Trichopteres, am·aient une fonction de secretion cireuse. Chez les autres 
groupes, les cellules ayant degenere, les organes ne sont plus que des formations chitinisees . 
Ces formations n'existent plus chez les Dipteres, Lepidopteres et Hymenopteres Petiolata. 

n ne semble pas y avoir d'analogie, meme lointaine, entre la tache medio-eubitale des 
Eumolpides et ces organes facettiques. En effet, ces derniers sont composes de polygones de 
chitine, densement rapproches, et non espaces, infiniment plus petits et entoures de plis fins 
de chitine. La fonction de la tache medio-cubitale des Eumolpides, si fonction il a, serait 
plutot d'ordre sensoriel. Une pseudotache medio-cubitale, constituee uniquement par une zone 
de chitinisation plus forte de l'aile, avec des pails plus forts et plus denses, caracterise 
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sporadiquem ent quelques genres de Chrysomelicles (C hrysolina., Zygo!}ra.mma.). Rappelons que, 
ch ez les Eumolpides, cette tache, situee entre M2 et Cula, es t formee d'ecailles polygonale , 
aplaties, nettement separees, depourvues de poil s mais semblant en provenir (Pl. IX, Jig . 3). 

Nous avons figure, d'apres LEnH, l'aile membraneuse de Dytiscus ma.rgina.lis, avec la 
di f: Lribution des organes sensoriels. LEHR distingue des poils sensoriels avec bas arliculee, des 
soies sensorielles plus petites et des cupules sensorielles. Egalement il y a ]es organe 
chordotonaux situes a l'interieur de l'aile, nolamment sous le cupule sensorielle de la base 

FIG. 7. - Aile inferieure gauche, vue dorsale, de Dyliscu~ /llaryinulls avec Ia distribution li es organe: sensoriel 
(d'apres LEHR). 

1 et 2: Costale et subcostale; 3: Radiale (R 1) ; 5: 1\lectiane; 7: 1•• anale; : 2• :lllale; oiJI: uhlungulll; 
gr : groupe radial des cupules sensorielles; grd: groupe radial tlb;tal; gq1: groupe radial proximal; 

cs et o : cupules se11sorielles; ss : soles sensorielles; ps : polls sen oriels. 

de R1 • Ces organes sont innerves par un rameau uu nerf radial (11 rf chordolonal) la partie 
principale du nerf rad ial innervant les cupule ensorielle . A la ba e d R1 il a lroi crroup '.' 
de cupules sensorielles (groupes radial, proximal et distal) . Il , a egalerneol de upulcs 
sensorielles le long de M~, 2A et a l 'extremite de la coslale . Le oic · ·en orielles ·onl urloul 
nettes le long (surtout a la base et a l'apex) de la cos lale, a l'apex de la median ('\12) . L · 
grands poils sensoriels sont surtout nets a la base de la mec.liane 12 el de anale 1 l 2\. 
Sur l 'elytre se rencontrent des organes sensoriels absolumenl homologue de cux d l'ail 
membraneuse. LEHR et ZACWILicrrowsKY n'ont pas menlionne les petit poi] non sen uri 1 
qui parsement la membrane de l 'aile et que nou avons plus special menl eludie . ~ur l'el lre 
des Coleopteres fortement pubescents (clout certains Chrysomelide ) les poils den e l lonrr 
ne sont pas innerves. 

Les poils sensoriels, les soies sensorielles et les cupules se relrou H'nl hez les 
Chrysomeloidea . Ces organes se reparlissent presque exclusivemenl sur les nervure alor qu 
les petits pails-crochets de la membrane alaire ne sont pas innerves. On dislingue, le plu 
souvent, une frange costale formee de soies sensorielles, dense ou non; egalemenl une frange 
vannale formee de poils sensoriels avec une base articulairc trcs nelte (Pl. IV, fig. 3). L 
pails-crochets du fond de l'aile sont petits, plus ou moins denses, sans base arlicuh~e, 
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direc tem e11L relies a la membrane alaire ('). La structure est identique chez le brachy- et 
microp tcres . Comme il est impossible de lcs Yoir netlement au microscope ordinaire, a cau e 
des frano·es de diffraction (Pl. IV, fig. 3), nous avons utili e le microscope electronique 
( x 5.000 ou x 10.000) . Parfois, artefact du au bombardement des electrons, on distingue une 
boule a l'apex du poil (Pl. II, fig . 4 et 6). 

Cerlaine aile on t lre poilues, J 'a utres a peine. Certaines regions, surtout la zone 
apicale, sont parfoi trcs poilue alor que le reste de l'aile est presque glabre . Les nervures 
(R2+3 et R3 +4) on t lout simplement des zone plu · claire , poilues, enlourees de zones trc 
sombres (plus chilin i ee) encore plus poilues (Pl. JX, fig. 1) . Les brachyptcres sont, comme 
Ics macroptere , avec poil -crochets et frange . Chez les moignons alaires (microptcres), il y a 
generalement absence lotale de franges mais persislance de pails plus ou mains petits, sur le 
fond de l' ai le. Parfois clisparilion lolale de pails (Gastrophysa unicolo r, G. analis). 

Jl y a aussi des lruclure lres particulieres pour les aile trcs sombre , tres chilinisee . 
Par exemple, des zone concenlrique , enlourant les pails, elargies en bandes plus ou moins 
hexagonale e rejoignant ou non, et formees de chiLini ations locales non en relief. Parfois 
le poil ont plu noirs, parfois la zo11e medio-cubitale est plus sombre et plu poilue. Parfoi , 
deux poil xi lent par Lache ombre. Lc formes primitives (Sagrides, 1egalopodide ) emblent 
plus poilue t surtout posseder de franges costales et vannale plu fortes. Chez les 
Chrysontelidae le frange · , urloul la vannale, tendent a disparaltre . En general , les pails sont 
plu pelil chez le pelile aile et plu gro chez le grande aile , mais il y a des exception . 
Rare sont le Chrysonteloidea po edant cl'enormes franges co tales et vannale comme on 
le renconlre chez d'aulre Coleoplcre . Par contre, les Chrysomelides semblent etre parmi les 
Coleopl \re qui on t de poil -crochet le plus nombreux et les plus den es. 

Les franges sont tres irregulicres. Par exemple, chez l'Hi pide P. (Eup rionota) aterrinw 
G ERIN, la frange vannale commence un peu aprcs 3A, jusqu'a un peu avant l' apex de l' aile. 
L'apex, la partie co tale, ne ont pas cilies, sauf une partie de la costale, vers le milieu. 
C schema e t a ez general si ce n'esl que les frange sont plus ou mains gro ses, plus ou 
mains e pacee , elon le espcces ou les families. 

Chez le Orsodacnides, le Syneta ont des poils tres fins dans le fond de l'aile. Chez les 
Donaciicle , le aile ont pcu chilini ees, avec des frange et les poils peu net . Chez le 

agricle , les pails et les frang-es ont, au conlraire, trc developpes. Chez le Criocerides, la 
chitini ation est plus forte que chez les Donaciide . Les poils-crochets et les franges sont 
generalement trc c pace . Chez les MeO'a celid es, les poil -crochet sont exceptionnellement 
grand , long et denses. Chez le Megalopoclide , faible den ite des pails-crochet chez 
Ternnaspis. Chez d'aulre O'enre , grande longueur des poil des franO'es ct clensile forte des 
poil -crochet (1-/omalopterus). Chez les Chlami ide , en general e pacement ou disparition 
de la frange. Chez le Lamprosomides, la frange e t e pacee. 11 n'y a pas de tache medio-cubilale . 
Chez le Cryplocephalicle el le Clytrid e , l'aile est san parlicularite, trc peu chitini ee chez 
les premier . Chez le Eumolpicle , les poils-crochet d nse et la chitinisation du fond de 
l'aile (Pl. IX, fig. 4) ont a ez frequent . Chez les Chry omelides, il n'y a pas de frange ou 
elle ont Lre faibl . Pa de tache eumolpicl e mais, parfoi , chitini ation locale, uniforme, 
de l'aile, mimant la tache meclio-cubilalc. Chez lc Galerucides, en majorite, Ia frange costale 
est abonclanlc ella frange vannale abonclanlc ou faible et espacee, mai toujours a poil petit . 
Chez ]c IIalliciclc -, pr que toujour ]cs clcux frange, , , auf rarcs exceptions. Les Cassiclcs et 
les Hi pide pre entent lou le types, mais ont ouvenl de belles franges, bien nelle . 

{1 ) Il ne s'agit pas, en realite, de poils, avec leur structure complexe, mais bien de simples 
epines cuticulaires. 
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g) ANATOMIE DE L'AILE ET DE L'ELYTRE. 

Dans les ailes de Chrys01neloidea, le sang continue a circulcr chez l'adullc, comme 
nous l'avons vu precedemment a propos de la coloration de !'aile. L'aile es t de type classiquc 
et ressemble fort au . schema theorique que nous avons figure d'aprcs I 1J\1 S (1946). L'elylre 
est egalement de structure classique, mais presen te sou ven l de g-land c ecr 'trice 
repugnatoires. Le sang continue egalement a circuler dan l'elylre, chez l'adulle. 

Prenons pour exemple l'elytre de Chrysomela populi. Nous di LingLwn ~~ la face 
inferieure une membrane fine, transparenle et garnie de nombreux ornem n l rappro hes. 
Cette couche est denommee couche spinuleu e ou per lee . Elle cxisle chez cl nom breu s 
autres especes de Coleopteres, ou les ornements ont !'allure de petite epine ou d granulation 
saillantes en forme de perles . La face superieure de l'elylre sc campo c de plusieur ou h s : 
la couche externe qui presente une teinte orangee, el, sou ccllc-ci, la cou he fibr u qui 
consiste en de nombreuses fibres incolores, parallcles. Ces deux couchc apparli nnent tt la 
partie superieure de l'elytre. 

On note, a la couche externe et a la couchc pinuleusc, de pelils crcl cone nlriqu' 
dont le centre con titue un noyau dense de chilinc jaunc orange. C no~· aux onl de 
colonneltes (columnae) reunissant les deux couches de chilinc upen ur cl inf>ricur . ou 
avons represente schematiquement cette structure. II faut veill r a n pa onfondr lc 
colonnettes et leur noyau, avec les pails de la face superieure de l'elylre. 

II existe, chez certains Chrysomelides, des glandes campo cc pcu ompliqu' ". 'ur un 
elytre de Chrysornela populi, on rcconnalt une li icre laleralc ur laqucllc lr m· nl 
pores de nombreuses glandes en une ou deux rangees. En coupe, la Ji ·i\rc , pre · nl nnn 
une partie boursouflee u l'interieur de laquelle e trouvenl des glandc · uni cllulair s r~unic 

en complexes de 60 ~~ 80, et siluees entre de la grais eel unc trachec. Dau ll' a'il' tren ~ral<' 
tres elargie, sise entre les deux fcuillets cle l'elytre reuni par l lumna lrou 
egalemenl du sang. Un canal conique, simple, souvcnl bifurque, rer.oil la cr 'Lion de C<': 

glandes . Une carene, sur le bard de l'elytre, en des u de l'epiplcurc, form un anal qui 
retient la secretion et l'empeche de s'ecouler. Celle secretion, d'aprc DEEGE 'ER aurail un 
odeur et son gou.t serait desagreable. HoFFBAUER la trouve inodorc. C E OT (1 96) dil que Ia 
secretion tegumentaire de Chrysomela populi et C. tremulae e l aboodanl . 11 juu rail un 
role capital comme moyen de defense. Le liquide emis e t opalin cl, d'apre E'iOT, odorant 
avec un g·out desagreable et vireux. Cette secretion s'evaporc vile ~~ l'air el l inl lc papi r 
de tournesol bleu en rouge. Les jeunes insectes produi cnt cellc ccrelion plu abo11dammcnl 
que les insecles ages . La repe tition d'excitalion epuisc la secretion. 11 n 'y a ni musclr ' , nt 
nerfs pres des g landes . L'evacualion du canal collecleur crail done cau ·e par la pre ' ion d 
l'hemolymphe par suite d'une excitation nerveuse indirecle. 

De semblables glandes se rencontrenl sur lc pronolum, lcs palle · , la t•,te, t . Chez 1 s 
especes voisines (Chrysomela aenea, C. vigintipunctata, C. trernulae, clc.), on 11 lc la m">m 
disposition des glandes sur les elytres . 

VON LENGERKEN (1924) cite toute une seric de Chrysomeliclcs qui pas \dent o-land 
analogues. La structure des glandes peut etre uifferenle. Crioceris IHel'dig era a o-landc 
composees, classiques, avec des elements cellulaires et un canal collecleur. Tout au n lrair 
C. asparagi et C. 12-punctata ant conserve le type le plus primilif : l g-lancle n 'ouvrenl 
pas dans un canal commun mais separement, l'une a cOLe de l'aulrc, avec une plaque-lamis 
dans la cuticule. 

Ces glandes soot homologues des precedentes. Le Galerucide Lochmaea capreae a un 
elytre sans glandes alors que l'espece voisine Caleruca tanaceti prescnle des O'lande elylralc · 
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FIG. . - A : Schema de Ia structure d'un elytre de Ghrysomela populi L. (d'apres voN LENGEnKEX}. 1: mem­
])l'ane superieure; 2: couche fibreuse; 3 : couche perlee ou spinuleuse; !•: depression sous laquelle se 
trouve une colonnette. - B: Structure de l'elytre de Chrysomela popvli L. (d'apres ScHOENICHEN). 1: cou­
che inferieure spinuleuse ou perlee; 2 : couche superieure fibreuse; 3 : couche externe. - C : Coupe de 
l'elytre de Phytodecta viminalis calcaratus F. (d'apres J. KREMER). Noter que Ia coloration est rendue plus 
apparente par le pigment cuticulaire nair. Les couches pigmentaires de la lamelle superieure et inferieure 
sont differentes. - D : Section transversale d'une portion de l'aile d'une nymphe d'insecte (d'apres iliMS). 
s : surface superieure; i : surface inferieure; cp : cu ticule nymphale; c : cuticule de I' aile en formation; 
h : hypoderme; p : processus de cellules hypodermiques; cs : amoebocyte; mb : membrane basale; t : tra­
cMe dans la nervure. - E: Disposition des pores (p) des glandes sur le bard de I' elytre (bd) de Chryso­
mela populi L. r : rainure pour l'ecoulement de la ;;ecretion (original). - F : Coupe transversale a travers 
le bord lateral d'un elytre de Ch?"ysomela populi L. (d'apres voN LENGERKE.'<, modifie). s : lamelle supe­
rieure; i : lamelle inferieure; c : colonnette; 11 : hypoderme tapissant les cavites; r: rainure d'ecoule­
ment; cl: canal evacuateur; gl : glande unicellulaire avec noyau , vacuole, canal excreteur; g: graisse; 

tr: trachee; cg: cavite generale; epl : epipleure; cp: ronrhe perlee ou spinuleuse. 

27 
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classiques. Sont sans glandes, les elytres des especes suivantes : Cryptocephalus sericeus, 
C. vittatus, C. rujipes, LtLperus jlavipes, Clytra quadripunctata, Cassida nobilis . Aucune rcgle 
ne semble presider a !'absence ou a la presence de ces glandes . 

Chez les formes ailees, les bards suturaux des elytres s'cngrcnent l'un dan l'nutre rnais 
peuvent se liberer facilement. Chez les formes aptcres (Timarcha, lscadida, cer tain s Chrysolino , 
etc .), les elytres sont dits << soudes ». En realite l 'accolemcnt se fait a tenon ct mortnise . 
.T 0 CoRSET (1931) a consacre une etude a ce probleme. L'hypcrtrophic de l'elytr c t parfoiR 
une consequence indirec tc de l'ap terism e (Tirnarcha). Chez lcs Ch lami ides lc el tre onl 
engrenes. 

A B 

FTG. 9. - £lytre droit de Chysomela populi L. (original) ( x 9,5). 

A : dessous; B : cl essus. 

h) MORPHOLOGIE ET COLORATION ELYTRALE. 

Il est trcs clifficile d'interpreter les veRtigos de nervation d l'elytrc de Chr ' omelid 
Nous avons figure ventralernent et dorsalement un elylrc de Chrysutnela populi n adoplant 
la nomenclature de RrcrrTER (1935). Nou vcrrons que l'elytre 'atrophic quelquefoi 
normalement chez les Galerucicles apteres . D'autrc part, des cas de dy pla ic el tral , imrl 
somations, se rencontrent parfois (P. JoLtVET, 1946). Enfin, on a signale de ca teralologiqu 
de brachelytrie parfaitement symetriques (Plateumaris sericea, J. BALAZ c, 194 ) . 

La coloration elytrale des Chrysomeloidea evoluc parfois parallclcmen t, avec le meme 
dessins, dans des groupes tres eloignes (Clytricles et Cryptocephalides). La oloration et le 
dessin elytral, parfois sous !'influence des facteUI'S externes, son t plus generalern nt regiR 
par des facteurs genetiques (TowER, 1906-1918; MAc CRACKEN, 1905-1906-1907; K TZE, 
1923-1928; ZuLUETA, 1925-1929). On a pu ainsi isoler, comme pour les Coccinelle , un certain 
nombre de genotypeR qui suivent les lois de MENDEL. Ainsi, pour lc Chry omelid c Phytodectn 
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variabilis, ZULUETA a etabli que les types de coloration etaient dus a cinq alleles qui reglent 
la couleur du fond el la distribution des taches noires. Chez le Doryphore, beaucoup de 
variation elylrale ont d'ordre genelique, mais il ne faut pas negliger non plu les variation 
somatiques qui ont egalement communes. KuNTZE a ignale egalement des varia tions 
somaliquc chez lcs Chrysomela. 

L s elylrc a l'eclo ion ont souvcnt unc coloration differente de la coloration definitive 
qui debulc pre que Loujour par unc ox dation. Ain i chez la Coccinellc, Chilomenes 
sexnwculatus FABHICI s (HAKSJ IPAL, 1951), 11 n'y a, a l'eclo ion, aucune marque sur les elylre . 
Ccllcs-ci appara is cnt au bout de 3 h et n'alleignenl leur plein developpement qu'au bout 
de 7 h. rous avon signale un phenomenc ana logue chez le Zeugophora ou les elytre jaune 
paille onl dcv nus noir en 24 h (P . .ToLIVET, 1948). Chez les Gastrophysa (G. viridula), les 
legum nl encore mou ont enticrement jaune pale, sauf la tete, le thorax et les pattes qui 
sont noir bleule. Cel in ecte acquiert sa coloration vert metallique au contact de l'air, au bout de 
quelque heure . GoRT 'ER (1911), etudiant le Doryphore, conclut que le chromogene (tyrosine) 
est san cloule localise, Landis que l'enzyme (tyro inase) est ecrete sur l'entiere surface de 
I'elylre. 

L'elylre de. Chrysomelicle e t, en general, glabre ( auf lcs pails en oriels 
microscopique:-<) , mai, parfoi, surtout chez le Eumolpides (Colasposoma), les elylre . ont 
lri.• den ·eJIIenL poi lw . Ch z Chrysolina, Leptinotarsa, elc., on note une frange de poil. au 
bard interne de 1 cxlremile de epipleures. Cetlc eli po ition qui manque aux Timarcha, par 
cxemple, am·ail un role dan le reflexe cl'enfoui ement. On n'a jamais ignale d'ecailles 
elytrales chez le Chrysorneloidea alors que le fait est bien connu chez d'autres Coleoptere 
(DmMOCK, 1 90) . cz frequemment, on note un dimorphi me el tral ( culpture, des in) en 
rapport a c lc exc chez le Chrysomeloidea . Le phenomene est surtout commun chez le 
Eumolpide . 

II c t po ible que la coloration de l'elytre joue un role dans l'accouplement et constitue 
une barril•re exucllc aux croi emenls interspecifiques (P. JoLI ET, 1949). Le fait e t bien 
onnu chez le Libcllulc (BucnHOLTZ, 1951) ct chez le Pieris (PETERSE , ToR 'BLOM et 

BOD I ' 1952). 
Les coloration elylralc , qu'elle oient d'ordre physique ou chimique, peuvent etre 

stables ou labile . in i lc coloration phy. ique. de Chrysolina menthastri ou de Desmonota 
variolosa . onl tables, cellc de Paropsini ou de Aspidornorpha ont labiles. Par contre, le 
coloration . chimiqucs de Chrysontela ont tables, celles de certain Doryphora sont labiles. 

Le. coul ur. a reflel brillanl , iri . es, souvent melalliques de certains Chrysomeloidea 
sonl uue a un interference de lumicre incidcnte ~ ur de multiple~ et fine lamelles et a une 
couche de melanine. Fox (1953) a realise cerlain e experiences avec l'elytre Lieu metallique 
de Chrysoclws cobaltinu . 11 a mi en e idence lc role important de la melanine, qui renforce 
le cara LC>rc iridescent de l'elylre, par le blanchlmenl, Ia de iccalion cl en repeignant la urface 

enlrale avec de l'encrc de Chine. D'autre part, un contact prolonge de l'elylre avec certains 
fluidc apporlc de changements reversible du aux aonflements des lamelle avec des 
modifi alion concomilante de coulcurs reflechic . lA ON (1927) a ainsi obtenu des variation 
de la coloration de l'el lre de Chrysoclws cobaltinus en le plongeant quelques heures dan 
du phenol liquide. Lc gonflemcnt de lamelle etait indique par un changement de couleur 
de bleu-verl a bronze cuine ou de bleu cobalt a bleu-Yert . La Casside Desnwnota variolosa 
se comporte comme Cllrysoclws. 

C'e t un fait connu (P. JoLTYET, 1948, 1949) que beaucoup de Ca ide perdent leur 
coloration aprC>s des iccalion. C est un phenomene identique que presentent les Paropsini 
australiens, qui on L unc coulcur jaunc sale dans le co1lections. On a attribue l'iricle, cence 
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don~e des Cassides a un film d'humidite situe au-dessous de la cuticule de surface. En realite, 
le phenomfme est plus complexe (LEwJs, 1949). ScnMIDT a fait une bonne elude hislologiquc 
de l'elytre des Aspidomorpha, une Casside dont les coloris sont chatoyants sur le vivant mais 
totalement disparus apres dessiccation. MASO (1929) a etudie les Cassides Coptocycla bicolor 
et C. signijera, qui possCdent l'une et l'autre un elytre brillant, jaune cuivrcux clare qui 
apparalt vert ou bleu sous incidence rasan te. Ces couleurs se perdent, a pres la mort, par 
cleshydratation et contraction des couches . Ce changemcnt de coulcur est particllcm nl 
reversible apres immersion dans l 'eau. D'autre part, fait curieux, ces in ec les peu enl avoir 
des changements de couleur frappants et rever iblcs durant leur vic, ou l'ac lion cl'unc 
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f'TG. 10. - Spectre d'absorption d'une solution alcoolique (alcool ab olu) 
cl'une macrration d'elytres de ChTysomeln JiOpuli L. (original ). 

excitation . Les elytres supportent alors unc ccrla in e de hydratali n l Ia modifi ation 
consecutive des lamelles apporte, en mains d'une minul de hangemenl de la c ul ur r 
originale a bleu-violet et orange-brun. Cette dernicre couleur elan l ell d Ia m ~Ian in 'u 
a travers la chitin e. Quand l'insecte est au repo , le phenomenc e l cxa l men l inY r. ' ju q u'it 
la couleur or originale. Ce phenomene e l loin d'etre i ole hcz le a. idr . Gru. "T (1946) n 
signale des area colorees variables · chez Europepla jamaicensis. ALLE (1 62) a ail d 'jit 
mentionne un fait analogue. 

Du point de vue chimique, ZoPF (1893) a ignale de caro len i"de dan 'l lr 
rouges de Clytra quadripun ctata, Chrysomela poptLli, C. trernulae. Lc memc pic~m nt 
retrouve dans le sang et les ceufs. CB LZE (1913-1914) et l BEM.ER (191 -1919) on l eludie, 
chez divers Coleopteres, le metabolisme du carotene (Ch rysolina polita, Chrysom la 
vigintipunctata, Phytodecta viminalis). Le carotene semble provenir de la planle-hOL . 1 ou 
avons figure le spectre d'absorption (spectrophotometre BEcK tAN) d'une olulion al ooliqu 
(alcool absolu) d 'une maceration d'elytres de Chrysomela populi L. Ce peclre embl voi in 
de celui d'une solution d' a-~ carotene (C4o H56 ) en solution alcoolique. En eff t, I' a-carot' ne 
(STRAIN, 1934) presente un maximum d'absorption a 445, 7, lc ~-carotene a 452. Chez 
Leptinotarsa decemlineata et chez son predateur, l'Hemiptcre Perillus bioculatus, le arolcne 
elytral derive clu regime foliaire (PALMER ct K ' I CTIT, 1924). D'aulrc parl, l'aRlaxanlhine, 
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synthetisee a partir des caroteno:tdes de la nourriture vegetale, se rencontre egalement chez le 
Doryphore (MA TA, 1948) . 

Les Cassides des lnula (MEQUIGNON, 1941; TumAN, 1949-1952) doivent leur variation de 
coloration aux variations du chimisme de la plante-hote. T RIA a observe que seules lcs 
Cassides rouges s'accouplent ct que les formes jaun es, comme les vertes, ne manifestent pas 
d'instinct genesique. T RIAN conclut a l'id cntite du pigment rouge de la Casside et du 
~-carotene des feu.illcs d'Jnule. 

III. - MORPHOLOGIE ALAIRE COMPAREE DES DIFFERENTES 
FAMILLES DE CHRYSOMELOIDEA. 

Des types clifferents de nervation ont pu etre degages de l'etude des Chrysomeloidea. 
CuE (1940) les a baptises : type eupod ique (Sagrid es, Donaciides, Megalopodides et 
Orsodacnide ), t pe Chry omelide (Criocerid es, Chry omelides s . str ., Galerucides et Halticides), 
type camplosomatique (Clytrid es et Cryptocephalides), type cryptostomique (Cassidides et 
Hi pi de ) , t pe eumolpid e (Eumolpide ct Lamprosomides) et t pe chlamycl e (Chlamisides) . 
Les Megascelide non elud ies par CrrEN apparliP.rment au type eumolpidc. 

L'ordrc phylogenique generalement adople, cu egard aux: autres caracteres morpholo­
gique et anatomique , e t lc suivant : 1. Sagridae, 2. Donaciidae, 3. Orsodacnidae, 
4. Crioceridae, 5. i\legascelidae, 6. Megalopodidae, 7. Clytridae, 8. Cryptocephalidae, 
9. Chlamisidae, 10. Lamprosomidae, 11. Etmwlpidae, 12. Chrysomelidae, 13. Galerucidae, 
14. Halticidae, 15. Hispidae et 16. Cassididae. Les affinites des differents types de nervation, 
decrit ci-de u , emblent bouleverser la serie precedente. Ces bouleversements sont plus 
apparents que reels et nous en discuterons dans la partie phylogenique. Contentons-nous 
ci-de ou d'enumercr, dans l'ordre systematique habituel, les differentBs families de 
Chrysomeloidea, en soulignant chaque fois a quel type de nervation elles appartiennent. 
Ullerieurement des donnees generales en seron t cted uites. D'autres t pes de nervation in edit 
eron t egalernen t decrils et eli cutes. 

1. - SAGRIDAE. 
(Y compris les Aulacoscelidae.) 

Le 8agridae, eli vises en 6 sections nalurelle , comprennent 15 genres des regions 
lropicale ' de l'ancien et du nouveau monde, a ec environ cent espece . Le genre Chiloxena 
au tralien n'cst pa un Sagride, mais un Eumolpidc, comme nous l'avons montre precedemment 
par l'elude de la nervation alaire (P . JoLlVET, 1950) . Il era etudie avec les Eumolpides. Quant 
aux genre Eubaptus CnEVROLAT et Rhaebus Frscn. DE W., mis dans les Sagridae par CrrAPUI , 
ils n'appartiennenl cerlainement pas a cette famille. BRIDWELL (1932) inclut le premier dan 
les Bruchidae, dans une sou -famille separee, ct, bien qu'il rejette Rhaebus, CRowsoN (1946), 
lc tient pour un Bruchide egalement. D'ailleurs, ce dernier genre a de nombreux caracteres 
morphologiques « bruchide ». De plus, Rhaebus gebleri a ete signale comme sortant de 
graines de Nitraria. Nous avons etudie la nervation alaire de deux especes de Rhaebus : R. gebleri 
FrscnER et R. mannerheinLi i\IoTscnuLSKY (Pl. XIII, fig. 6). Ces aile sont tres voisines : 
R2 + 3 et R4+ 5 sont trc visibles ainsi que la branche distale de l\11. Les deux branche de 
la cubitale anterieure ainsi que la premiere et la troisieme anale sont affacees . La deux:ieme 
anale est a peine visible chez R. ntannerheinti et totalement disparue chez R. gebleri. La 

3 
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nervation, bien que fortement reduite dan le champ vannal, est analogue a cell 
Bruchides et tres voisin e de celle de Pachymems nucleorum F. que nous avon 
(Pl. XIII , fig·. 4). Comme chez Pachyrn em , con lrairement a Bmchus, l'aile n ' 
a son bord posterieur. 

de certain 
figuree ici 

L pa iliee 

Les Sagricles appar liennent, en principe, au type eupodique, lr(• voi in du chema 
general decril precedernmenl. Ce type es t caracleri e par M1 ge neralemenl chilini e, Cu1 
bifurque a l'apex en Cu1A Cu1B et par le fail que les deux premiere anales (1A l 2 ) form nt 
une cellule anale allongee (an1) . Ce~ derni(•res se ~ eparenl ver le bord de l'ail , en donnanl 
2A et 1A, cette derniere nervure semblanl r es uller de la fu ion de 1A propr rnenl dil a c Cu2 
disparu. D'ou notation Cu2 + 1A. Les deux lran , verse m-cu el u-an onl, oil bi n i ibl e , 
oit plus ou moin atrophiees. n es t generalernent bien vi.ibl . 

Il est evident que le t pe eupodique st lc plu primilif parmi le Chr omelid et 
tres voisin du type Cerambycide. La eule differ nee resid dan la nervur ubital , jamai. 
bifurquee chez le Cerambycide , a !'excep tion de quelqu crenre donl I g nre Gracilia. 
Chez les Long icorn es, en effet, cette nervure e L, ou bien implc (Ce rambyJ') ou bi n Lrifurquee 
(majorite de cas). lei , chez le Sagrid e , le cubilu . e L on:,; lilll c de deu bran he e . h 'rna 
formant un e excellenle forme de pa acre entre le Cerambycide l lr. famill e:- . ui ant . . 
En realile, comm e on le verra ci-d sou. , le lype eupodiqu c n'e t g u!·r r rpre. enle, h z lr. 
Q.agrides, que dan le genre Suyra, les autre grnrrs formant ur1 ensembl hel 'ro lite, p lu. 
ou mains polyphyletique, ~~ nervation in croyablrmr nl Hlriablc rl Lr(•s parli ulicr . 

Nous decrirons ci-de ous le differ nl ()'enr s el prce d , agrid c xamin' au po int 
de vue de la nervation alaire. Qua lre genre nou on l resle inconnu , f'aul d ma lcri<' l 
(Coolgardica, Prionesthis, Pseudoto.1·otus et 1eodiaphanops) . 

Rappelons que les agride son l clivi ' par CLAVAREA (1913) en Meyamerini a c 
sept genres australo-mal()'aches, Carpophagini avec Lroi genre au. lrali n , , ayrini a\ d ux 
genres (Sagra des regions tropicales de l'ancien monde tt l'ex lu ion d 1' u trali a d . 
avancees clan la region palearctique, Chine et Japan, et A talasis de l'Arcrrnline), He ynoderini 
avec un genre australien, Ametallini avec un genr erra lem nl au lralicn et Aulacu celini a' 
un genre neotropical. Plu recemment, Caow o · (1946) clivi e c qu'il app II l ar upe d 
Sa.grinae (comprenant les Orsodacnides) en quatr tribu : Aulaco el ini av l eul rrenn~ 

Aulacoscelis, Homib iini avec le seul genre 1/omibiu · de la Terre dr feu, Or udacnini a' 
cinq genres dont un, Hemydacne, e t en rea lite un Eumolpid , et , agrini propr ment diL. 
Ces derniers comprennent aussi le genres Dnboulaia, Coolyardica, Megamerus, Polyoptilus, 
Neodiaphanops, Rhagiosonw, Diaphanops, Carpophagus, ,\ metal.loides, tl metalla, A tala is t 
Sagra. Il sera statue ulterieurement des Orsodacnidae ain i que d 1/omibiini n. u no\\· o . 
Nous n'etudions ici que le Aulacoscelini et Sag rini de et au teur. 

1. - Genre MEGAMERUS M'LEAY. 

Le genre Megamems est exclusivemenl australien avec quatrc ou cinq e pcce . La plu 
grande confusion regne a son sujet et il est po ible que le genre Prionesthis L coaDAIRE lui 
soit synonyme. 

L'aile de Megamems kingii M'LEAY (Pl. XVI, fig. 2) me ure 23 mm de long et 8 mm 
dans sa plus grande largeur. Elle es t assez bien chitinisee. La co. tale et la ou -co tale ont 
bien visibles et la radiale est .fortement chilinisee . Ml et M2 son t du type clas. ique; la branche 
distale de M1 est bien visible tan dis que la branche eli tale R4 + 5 e t a peine apparent . 
R2+ 3 est invisible. La premiere branche de la cubitale Cu1 es t decloublee en Cu1a et Cu1b, 
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elle est reliee a M2 par la transverse m-cu et a 1A par cu-an. Une cellule anale an1 est 
delimitee entre 1A et 2A et une deuxieme cellule anale de forme triangulaire tres 
caracteris tiqu e an2 est delimitee entre cu-an et 1A. Les troisieme et quatrieme anales ne sont 
pas visibles sur nos preparations defectueuses mais existent vraisemblablement. 

Ce type de nervation, tres different du type eupodique et caracterise par la deuxieme 
cellule anale triangulaire, n'existe que chez quelques Sagrides . Nous l'appellerons type 
(( megameroi:de ». Nous etud ierons plus loin sa valeur phylogenique et ses rapports avec le 
type eumolpide par exemple, qui comprend egalement deux cellules anales . 

2. - Genre COOLGARDICA BLACKBURN. 

Genre aberrant de l'Australie occidentale avec seulement une espece decrite : Coolgardica 
tenebrionoides BLACKBURN . Ce genre, qui n e n ous a pas ete accessible, semble apparente 
(CRowsoN, 1946) au genre Duboulaia d'Australie egalement. La nervation est probablement 
du type megameroi:de . 

3. - Genre RHAGIOSOMA CHAPUIS. 

Genre exclusivement malgache, avec cinq especes decrites, etroitement apparentees . 
Le Rhagiosorna obscurithorax de PIC n e provient certainement pas d'(( Afrique orientale» 
mais de Madagascar. Les caracteres sexuels secondaires sont faib les et nous en avons etudie 
ailleur (P. J OLIVET, 1952) la biometrie. Ce genre est affine de Megamerus et meme, peut-etre, 
de Mecynodera. De toute fa9on il appartient a une lignee australo-malgache archa'ique qui 
pourrait bien etre apparentee a l'Atalasis argentin . 

Nous decrivons ci-de sous l 'aile de Rhagiosoma madagascariense CHAPUIS (Pl. XIV, 
fig. 10) : 

Aile du type megamero·ide (17 x 6 mm) avec le triangle an2 caracteristique. Costale, 
sous-costale et radiale bien chitinisees . rm bien dessine . Les branches dis tales R2+ 3, R4 + 5 
et M1 ont bien visibles . l\Iedianes du type classique. m -cu, cu-an et an2 comme chez 
Meganteras. Cu1 plus long, avec de courtes branches Cu1a et Cu1b a l'extremite. 1A et 2A 
separes sur toute leur longueur, a peine rapproches dans une constriction mediane pour 
delimiter anl. 3A el 4A bien de sines. 

Chez Rhagiosoma fratemum, DuVJVJER, de la region orientale de Madagascar, l'aile est 
identiquement la meme que la precedente a deux details pres : 1 o Cu2 se bifurque plus vite, 
cle sorte que Cula et Cu1b ont plus longs; 2o une petite transverse reunit 1A et 2A en Jessous 
de anl. Egalement on peut noter qu'une pseudo-nervure (epaississement chitineux) est accolee, 
perpencliculairement a 1A, du cOte droit de an2. 

Cetle etude de la nrnation alaire montre les affinites etroites et indubitables de 
Hhagiosoma et Mega7nerus. 

4. - Genre DUBOULAIA BALY. 

Ce genre, qui comprend trois especes d' Australie occidentale, est probablement 
polyphyletique. Si l'on en croit CRowso (1946), Duboulaia rugosa BALY appartiendrait a un 
nouveau genre pres d'Ametalloides CRowsoN. 

Ious etudions ici l 'aile de Dubonlaia flavipennis BALY (Pl. XIII, fig . 3) : Aile du 
type megamerolcle moclifie (8 x 5 mm), le triangle an2 s'etant arroncli. Ce type est un 
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peu analogue a celui des Eumolpides. Costale et sous-costale normales. Branches distales 
R2 + 3, R4 + 5 et M1 bien visibles. rm bien dessine avec M1a trcs nettement visible. Medianes 
de type classique. Systeme cubito-anal tres particulier. Cu1 lon g, rattache a la ba e a M2 
par m-cu, dedouble en Cu1a et Cu1b a son extremite. Transverse cu-an a peine ebauchee. 
an2 a ici, non plus la forme d'un triangle, mais s'est arrondi au sommet. 1A et 2A sont 
separees avec une constriction mediane delimitant anl. Au niveau de ceLLc constriction, une 
transverse est a peine visible . 3A et 4A sont bien developpees. 

Nettement aberrant quant a sa nervation alaire, Du.bou.laia es t cerlainemenl deri e du 
type megameroi'de. 

5. - Genre POLYOPTILUS GERMAR. 

Genre australien a aspect de longicorne, avec au moin sept especes connue . Quelque 
autres, decrites dans ce genre, ne semblent pas lui appartenir. Le dimorphi me exuel et la 
variabilite intraspecifique est tres grande. D'aprcs Cnow o (1946), cerlaine p \ce , qui n · 
UOUS ont pas ete accessibles (P. torridus BLACKB R , P. decolor EWMAN), pre en l nt un 
dimorphisme alaire en rapport avec le sexe. Chez P. torridus, la ~ a lcs aile r 'duil t h z 
P. decolor, elle est aptere, tandis que le d' est Loujours aile. Cc earn ter ont n nnexion 
avec de nombreux autres (taille, coloration et forme ue elylre , lon o· ucur le anlenn , L .). 
Le dimorphisme alaire en fonction du sexe est rari simc chez lc ChrysomeloidJea t aff t 
generalement la premiere paire d'aile (elytre ) . ll e t connu chez qu lque agrid , 
Eumolpides et Chrysomelides. Iotons que d'autres Polyoptilus (P. co tatu BLA KB R ) ne 
presentent pas de differences sexuelles. 

Nous decrivons ci-des ous I' aile de Polyoptilus lacordairei GERMAR ( = erichsoni GER tAR) 
(Pl. XIV, fig. 5) : 

L'aile mesure 6 x 4 mm. Elle es t du t pe megamerolde. Co tale, ou -co tal t radial 
normales. Branches distales de la radiale a peine suggeree , branche di tal d 11 p u i ibl 
egalement. Medianes de type classique. Du y teme cubito-anal , seule 1 et 3 ont bi n 
visibles; les autres nervures sont pales et effacees . Cu1 n'est, exceplionnellem nt, pa dedoubl' , 
comme chez beaucoup de Cerambycides. m-cu et an2, triangulaire, son L trc pal . 1A t 2 
sont separees sur toute leur longueur avec une con lriclion medianc. 3 e t bien de .. in 'r. 

6. - Genre PRIONESTHIS LACORDAl'R.E. 

Genre australien monospecifique, sans doute synonyme avec Megamerus ou Coolgardica. 
De toute fa9on, meme si sa valiclite elait prouvee, la nervation est cerlainement du l pe 
megamero'ide, vu sa tres etroite parente avec Megamerus. Le type de P. jtmerarius L CORDAIRE 
est vraisemblablement perdu et nous n'avons pu lrouver aucun specimen d ell e pf> dan 
les collections de l'Institut royal des Sciences nalurelles de Belgique. 

7. - Genre PSEUDOTOXOTUS BLACKBURN. 

Ce genre australien comprend deux especes. Il est tres vraisemblablement ynonyme 
avec Polyoptilus et Neodiaphanops. Sa nervation alaire es t done trcs probablement du type 
megameroi'de. 
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Genre CHILOXENA BALY. 

Ce genre australien comprend trois especes. ous avons deja demontre (P . JoLIVET, 
1950), en etudiant la nervation alaire, qu'il s'agissait en realite d'un Eumolpide. Nous etudierons 
if's Chiloxena plus loin, parmi les Eumolpides. 

8. - Genre CARPOPHAGUS M'LEAY. 

Genre australien, tres aberrant, a allure Je Bruchide, avec deux especes decrites. 
11 presente un Jimorphisme sexuel apparent, notamment dans la coloration elytrale. CRowso 
(1946) met l'accent sur la biologie de ce genre, mentionne sur les feuilles de Banksia 
(Proteacee ) , mais aussi sur Macro::.amia (Cycadees australiennes). Si cette derniere observation 
est exacte, elle serait, non seulement l'indice de l'anciennete du genre, mais aussi elle tendrait 
a demontrer que les Chrysomelides ont ete primiti vement infeodes aux Cycadophytes avant 
de s'adapter aux Angiospermes. D'apres CRowsoN (in litt., 1947) les affinites Bruchides seraient 
possibles. 

ous decrivons ci-dessous l'aile de Carpophagus banksiae BorsnuvAL (Pl. XIII, fig. 2). 
Celle derniere est aussi aberrante que l'insecte. 

Longueur : 18 mm. Largeur maximum : 7 mm. Sous-costale et radiale fortes, nettement 
detachees. Branches distales de la radiale et de M1 bien visibles. M1a et rm bien dessines. 
Medianes clas iques. Systeme cubito-anal tres particulier, mais semblant deriver db. type 
megamero!de et presentant une convergence avec Duboulaia. Cu1a est isole avec une ebauche 
rlr m-cu et de cu-an. L'extremite de cette derniere transverse se retrouve sur an2. Cu1b est 
egalement isole et plus court . an2 est arrondi et ouvert en haut. 1A est bien dessine et separe 
de 2A malgre une constriction mediane limitant anl. Une transverse se dessine au niveDu Je la 
constriction. 3A est bien chitinise. 

L'aile de Carpophagus ex cavatus BALY est vorswe de la precedente mais presente 
neanmoins une serie de modifications. Sa taille est identique a C. banksiae. Costale, sous-costale 
et radiale bien dessinees et chitinisees. Meme allure que precedemment. rt subhexagonal. 
RS long et droit. rm et M1A tres bien dessines. R2 + 3, R4 + 5, et M1 (branche dis tale) bien 
vi ibles et a allure iclentique a C. banksiae. Medianes classiques. Systeme cubito-anal un peu 
modifie : 1A (tre large ~l la base) et 2A a peu pres identique, avec une transverse peu visible 
a la base de an. Cu1 long, bifurque a l'extremite (Cu1a et Cu1b), relie au milieu de an2 par 
unc premiere transverse (cu-an), relie ensuitc a M2 (m-cu), transverse qui se continue jusqu'a 
In ba~e de an2. Toutes ces transverses sont seulement ebauchees chez C. banksiae . II semble 
qu'on note au-clessus de Cu1b les traces d'une autre branche de Cu1, an2 est ferme completement 
ct a unc forme subarrondie (il etait ouvert au-dessus chez C. banksiae). 3A est bien visible et 
elargi a la base. 

L'aile decrite ci-dessus est l'aile gauche. 11 est trcs remarquable de signaler que l'aile 
droite du meme specimen est identique en tous points sauf en ce qui concerne le systeme 
cubito-anal. La position Jes anales, de an2, des transverses et de Cu1 sont semblables . 
Cependant : 1 o Cu1 ne se bifurque pas a la base; 2o Cu1b existe mais part du sommet de an2. 
C'est la di position qui e relrouve incomplete chez Carpophagus banksiae. 

De ceci, nous pouvons conclure que : 1 o les nervations des deux ailes d'un meme 
individu ne sont pas toujours absolument identiques; 2o la nervation de I' aile droite semble 
la nervation normale car elle est identique ~l celle de C. banksiae; 3o la nervation de I' aile 
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gauche semble w~oformee parce que la branche distale que no us a vans appelec Cu1b semble 
etre nouvelle et que le veritable Cu1b semble ctre le vestige que llOUS avon sig nale prece­
demment. 

9. - Genre DIAPHANOPS SCHONHERR. 

Genre australien monospecifique. Les especes de BLACKBURN (D . meyricki ct D. pal'allelus) 
etant de simples varietes de D. weste nnanni BouEMAN (Pl. .A VI, fig. 6). No us decrivon ci-des ou 
l'aile de cette derniere espcce : 

Petite aile (9 x 4 mm). Cos tale et sous-costale etroiten1ent accolec . l\11a bi n visibl 
ainsi que les branches de la partie distale. Systeme cubito-anal de type meo·amero1clc avec 
Cu1 non dedouble, relie a M2 par m-cu et ~~ 1A par cu-a1J. Triangle an2 bien vi iblc. 1A ct 2,\ , 
cette derniere plus faible, reliees par uue transverse a lu constric tion medianc. 3 a ez court. 

10. - Genre NEODIAPHANOPS BLACKBURN. 

Genre australien avec trois e peces. Il semblait proche de Dia.phanops ct de Cal'poplwgu , 
mais CRowso le rapproche plutol de Polyoptiltts. Commc Diapha.nops cl flulyuptilus, la 
nervation alaire est trcs vraisemblablemen t du t pe megameroi:de. 

11. - Genre MECYNODERA HOPE. 

Genre australien avec trois especes. Le dimorphi me exuel c t a cz apparent ct port 
sur la longueur des antennes, la taille et la forme des slcrnites abdominaux. C' · t un de · 
genres de SagTides australiens les plus specialises et la nervation alaire c t qua i idcnliqu , 
en plus reduite, a celle des Ametalla. D'apres CRowso (in litl., 1947), ce o- nr montrc 1 
commencement d'une lime stridulante abdominale commc ch z les Crioceride . ~ou decri von 
la nervation alaire de Mecynodera coxalgica Bo1 D VAL (Pl. \ V, fig. 11) : 

Longueur : 13 mm; largeur maximum : 5 mm. Cos tale ct u -co ·tal fu ionnec ·ur 
toute leur longueur . Radiale bien developpee. H2 + 3, R4 + 5 et branch di tale d 1\11 bi 11 

apparents. Mediane sans particularites. Cu1 imple, non cledoublee, a ec un ebauche de 
transverse a la base. m-cu et cu-an assez bien de sinee . Triangle an2 de form cla iqu . 
premiere anale bien chitinisee, deuxieme anale plus faible, une con triction median delimit 
an1, mais aucune transverse n 'est visible a ce ni veau. La troi icme an ale t a cz bi n 
chitinisee. En somme une nervation de type megamero'ide classique. 

Chez Mecynodera balyi CLARK, la nervation est identique a celle de l 'e, pi· precedcnte. 
A peine peut-on y noter de petites differences de detail : lcs branche di talc d la radiale 
sont plus grandes, an2 est plus arrondi; cu-an est absent, m-cu est isole et relie eulement 
a M2 et Cu1 ne rejoint plus m-cu. 

12. - Genre AMETALLOIDES CROWSON. 

Ce genre monospecifique, cree par CROWSON en 1946, est egalement au tralien. 11 e t 
tres apparente a Ametalla. Sa nervation alaire, inventoriee par CRowso , e t du type 
megameroi:de classique. La transverse r-m et M1a sont bien visibles ainsi que le bran hes 
distales. Medianes de type classique. Systeme cubito-anal megamero'ide : Cu1, relie a M2 
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par m-cu et 1A par cu-an, divise en deux branches vers le premier tiers Cu1a et Cu1b. Cette 
derniere branche est reliee a 1A par une transverse. an2 triangulaire . 1A et 2A, accolees en 
leur milieu et delimitant anl. 3A bien dessinee. 

13. - Genre AMETALLA HoPE. 

Ce genre de l'Australie occidentale (Swan River) comprenJ. trois especes . Bien que sa 
nervation alaire soit typiquement megameroi:de et fort voisine de celle de Mecynodera, sa 
morphologic externe tendrait a l'eloigner des Sagridae et le rapprocher des Donaciidae·. · 
Cependanl, d'apres BRYA 'T, in CRowsoN (1946), sa biologic est toute different~~ linsccte 
terrestre, non aquatique). D'autre part, quoi qu'en dise CRowsoN, la nervation des Ametalla 
et des Donacii.dae n'a qu'une parente fort lointaine, le triangle anal an2 n'existant pas dans 
cette derniere famille. Quoique les Donaciides soient fort voisins des Sagrides, le genre 
Ametalla est un Sagride typique indubitablement et ne constitue pas meme un genre de 
transition. 

Nous decrivons ici la nervation alaire d'Anvetalla spinolae HoPE (Pl. XVI, fig . 7) : 

Longueur : 10 mm; largeur maximum : 3 mm. Costale et sous-costale peu separees . 
Radiale bien chitinisee. rm et l\11a bien nettement dessines. Branches de la partie distale bien 
visibles, les radiales simplement suggerees. Medianes sans particularites. Systeme cubito-anal 
de type megamero·iue. Cu1 bifurquee a la base avec m-cu et cu-an courtes. Premiere anale 
bien chitinisee, deuxibne plus faiblement. Les deux nervures se rejoignent en leur milieu 
et delimitent ainsi anl. 

La nervation alaire de cette espece est peu variable. Cependant, selon les specimens, 
Ia cubitale anterieure Cu1 est simple ou dedoublee. 

Chez Arnetalla stenodera LACORDAIH.E, la nervation est, a peu de choses pres, la meme. 
Les deux anales (1A et 2A) ne sont pas reunies en leur milieu mais seulement rapprochees. 
an2 est de forme plus triangulaire. Cu1 n'est pas bifurque distalement et, a sa base, est 
interrompu. Il y a cependant des traces de Cu1b. m-cu et cu-an existent a l'etat de vestiges. 

14. - Genre ATALASIS LACORDAIRE. 

Genre argentin monospecifique, tres variable (Mo 'ROS, 1943), YOISm du genre 
Mecynodera. L'Atalasis sanguinolenta AcHARD, decrit comme espece, n'est qu'une simple 
n.riete d'A. sagroides LAconnAmE. C'est le seul representant d'un Sagride vrai dans la region 
neotropicale et, comme nous le verrons plus loin, le seul element americain de la lignee 
archai:que des Sagrides australo-malgaches, non representes en Afrique continentale. Il est 
possible que, comme le veut CnowsoN, ce genre fasse la transition entre ces derniers et le 
genre ethiopien-oriental Sagra. Une chose est certaine cependant, la nervation alaire est 
indubitablement du type megameroi"de australo-malgache. Au point de vue biologique, 
Atalasis est cite par HAY,YARD (1942) et Mo •nos (1948) sur Coton et autres Malvacees sauvages 
arborescentes. Il frequente des regions temperees, hors de la zone tropicale ou vivent lcs 
Sagra., par exemple. Ces conditions sont tres voisines de celles acceptees par les Sagrides 
auslraliens. Les sexes different dans la structure du dernier sternite abdominal et (RETNECK, 

1913) dans la couleur de l'elytre. Elle serait jaunatre et plus terne chez le cf. L'espece est 
extremement variable en coloration elytrale, la nervation alaire est egalement tres differente 
suivant les individus. Il est difficile de savoir si ces deux phenomenes sont lies. 
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Nous decrivons la nervation alaire d'Atalasis sagroides LAconDALRE (Pl. XVI, fig. 8) : 

Longueur : 10 mm; largeur maximum : 3 mm. CosLalc ct sous-cosLale conflucnLc:s . 
Radiale bien chitinisee. Nervures de la region distale (R2+3, R4+5, et l\11) vi ibles, mai::; 
faibles. M1a et rm bien dessinees . Medianes de type classique. Systcmc cubiLo-anal de type 
megamero:icle avec m-cu et cu-an plus ou mains bien visibles, selon les indiviclu , Cu1 declouble 
a la base, an2 subLriangulaire. 1A et 2A bien chiLinisees, surtout la premiere, avec un 
etranglement median et un debut de transverse aux: 2/3 de 1A. L'eLranglcmcnt delimiLe anl. 
3A est bien dessine. 

Cette nervation est assez variable scion lcs spec1m ens, mai · dan lc detail sculcmcnt. 
C'est ainsi que parfois, 1A ct 2A ne sont pas inLimemcnL accole en l 'Ul' mili u mai · 
simplement rapproches. D'autre part, m-cu pcuL manqucr ainsi qu'unc partie d Cu1 i't a ba . 
Cu1 peut egalement ne pas eLre bifurq uee eli Lalemcn L eL lc c.leu, prcmil·rc · anal •tr 
paralleles avec une transverse en leur milieu. Ces variations nc depa cnL pa le chema 
general clu genre. 

15. - Genre SAGRA FABRICIUS. 

Genre exclusivement eLhiopien et oriental avec des cxLen ion · ·u Chin L au .lapuu. 
11 n'y a pas de Sagra (ni de SagTide d'ailleurs) en rouvcllc-Zelaud c, mais on n onnalL d 
Madagascar, de Nouvelle-Guinee et du Nord de l'Australie, rccemmenL inLroduil an d uL . 
11 n'y en a pas non plus en Asie Mineure, en Arabie eL dan le ilcs d l' cean Incli n. Genre 
extraordinairement polymorphe et la plu grande confusion regnc quanL aux oupur 
specifiques ou subgenerique . On peut lui alLribuer lJne quarantain c.l'e pee n iron. 
WEISE a cree, pour quelques especes africaines, le sous-genre arLificiel Tinosagra. R lW 

(1946) a tente un louable effort pour mettre un peu d'ordre clan ce fouilli . 
Sagra s. str., il oppose les sous-genres Prosagra, Sayrina eL Orthosagra. ve 1\h LIK (1941), 
il a considerablement clarifie les espece mai ans y parvenir Lolalemcn L l ulefoi . ne 
revision generale clu genre, basee sur des criLcres different · de ceux utili es a j ur 'impo 
done imperieusement. 

Le genre Sagra presente un climorphi me sexuel Lre pronon e qui con ern 
principalement le premier sternite abdominal ct les femur eL tibia po Lericurs. Jl fauL an · 
doute y voir, bien qu'aucune observation precise n'aiL eLe faitc, Ull adaplalion de line a 
faciliter l 'accouplement. Au point de vue biologique, la larvc e L galli ol dan Liae de 
Dicotyledones ligneuses tropicales, principalement Legumineuse . 

CnowsoN (1946) considere les Sagra comme Lrcs evolue . Tl cite, ~~ l'appui d sa th \ e, 
la coloration Lres belle et variee (les lignees ausLralo-malgache cLan L brun-roux), l'ab en 
de pilosite sur le corps, la nervation alaire reduile, les caracLcrcs sexuel econdaire , fort 
developpes des r:f r:f, le grand nombre d'especes du genre, etc . 

11 est evident que les Sagra proviennent des regions orientales eL africain Oll la faUJI(' 
est tres evoluee, tandis que les Sagrides australo-malgaches peuvenL clre con ich~res ommc 
des reliques. Nous ne sommes cependanL pas cl'accord avec Cnow o quant a l'anci nneLe 
relative des deux types de nervation « cupodique » eL « megamero:idc ». La nervation alair 
des Sagra, comme nous le verrons ci-dessous, n'esL pas cc reduiLe ». Elle co'in ide au onlrairc 
presque exactement avec le schema hypotheLiquc theoriquc que nous avons trace de 
Chrysomeloidea. II est certain que, morphologiquement, les Sagra son L plus evolues que le 
lignees australo-malgaches, mais les nervations sont egalement primitives, provenant chacune 
de deux souches differentes. Ceci souligne, une fois de plus, le polyphyletisme des Sagrides . 
Nous en discuterons ulterieurement. 
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Nous decrirons Lout d'abord l'aile ue Sagra buqueti LESSON (Pl. XVI, fig. 5) 

Aile de trcs grande taille (22 x 8 mm) . Le Sagra buqueti est, avec Mecistomela corallina 
(His pill e), le plus grand Chrysomeloi:de connu, avec les plus grandes ailes. La taille des ailes 
est fonction de la taille des individ us, tres variable selon les sexes ( ~ ~ plus grandes que 
les cfcf) et selon la nourriture (P . et Y. JouvET, 1952). Coslale et sous-costale bien chitinisees, 
peu separees . Radiale tres chi tinisee egalement. rm et Mla assez peu visibles. Nervures distales 
bien dessinees, surtout R4+ 5 et Ml. Medianes tres chitinisees, M2 trcs elargie a sa base. 
Syslcme cubito-anal copiant presque exactement la nervation Lheorique « Phytophaga » a 
l'oxception de Cu2, deja fusionne avec lA. Cul dedouble en Cula et Culb, avec m-cu et cu-an 
a sa base. Premiere anale forte, deuxieme anale plus faible, avec une constriction mediane 
delimilant anl. Troisieme anale forte . 

La grande difference de ce type Lie nervation purement eupodique avec le type 
megamero:iue est !'absence de triangle an2. 

Sagra superba LACORDAIII.E (Pl. XVI, Jig. 3) presente une nervation presque ex:acternent 
superposable a la precedente. L'aile peut atteindre egalement 22 mm de long . Les branches 
radiales distales ont une disposition un peu differente . 3A est plus fortement chitinisee 
eL elargie. 

Sagra tristis FABRICTUS (Pl. XVI, fig. 4) a des ailes qui peuvent alteindre pres de 20 mm. 
La nervation est trcs voisine egalement des pn)cedentes . II s'agit ici d'une espece africaine 
alors que S. buqueti et S . superba sont originaires de Java. II y a une petite difference dans 
la repartition des branches du secteur distal. D'autre part m-cu et souvent cu-an est incomplet. 
Nolons a ce propos un phenomEme interessant : cette nervation semble variable. Sur trois 
specimens disseques, deux provenaient du Congo beige et un de Guinee fran9aise. Les deux 
premiers presentaient la nervation classique, ci-dessus clecrite . Le troisieme, par contre, 
pre entaiL un systeme cubito-anal aberrant, exact em en t d u type hypo the t i que 
Ph y top hag a . En effet, en plus de Cula et de Culb, Cu2 etait present clans ce specimen, 
parfailement dessine. Ceci demontre, outre la variabilite geographique de l'espece Sagra tristis, 
!'existence chez les Sagra de nervation exactement identique au schema hypothetique que 
nous avons formule. De plus, cela inclique nettement une parente Sagra-Cerambycides, ces 
derniers ayant trcs souvent une anale trifurquee, exceptionnellement bifurquee. 

Sagra violacea deyrollei Trroi\ISON, clu Congo beige, presente une nervation alaire de 
type classique. Les branches clu secteur distal sont bien dessinees. La costale et sous-coslale 
sont coalescenlc · , mais Rl est bien separe et dedouble : rm et _1la sont bien dessines. 
Le systcme cubilo-anal est comme chez Sagra buqueti avec m-cu et cu-an plus ou mains 
effaces et incomplets et 3A tres elargi et chitinise. Cependant, particularite interessante, la 
cubitale Cul n'est pas dedoublee, mais simple. Ceci est aussi un caractere Cerambycide, car 
dans celle famille la cubitale est generalement soit simple, soit trifurquee. Un Sagra sp., du 
Congo beige egalement, presente une nervation alaire de type classique avec Cul bifurque 
~~ la base. 

En definitive, la nervation alaire de type Sagra peut etre consideree comme derivee du 
type hypothelique Phytophaga tel que nous l'avons formule ici. Un exemplaire de Sagra. 
tristis de Guinee elait exaclement conforme a ce schema avec la cubitale trifurquee. Les autres 
Sagra etuclies ont en general la cubitale bifurquee, Cu2 ayant disparu ou etant fusionne 
avec lA. Un seul specimen etudie (Sagra violacea deyrollei), du Congo beige, presentait une 
cubitale Cul simple, non bifurquee, par fusion des branches Cula et Culb. Telle qu'elle est, 
cetle nervation, avec sa cubitale tri-bifurquee ou simple, est tres proche et nettement derivee 
de la nervation Cerambycide. 
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i6. - Genre AULACOSCELIS CHEVROLAT. 

ll s'agit ici du SagTide le plus aberrant et pour lequel le plus de position sys temaLiques 
ant ete proposees. 11 est tres vraisemblable que ce genre constiLue une sous-famille, voire une 
famille a part, entre les Sagridae et les Chrysomelidae s. str. La connais ance de la larve 
pourra seule permettre de preciser ce point. On ne connait d 'ailleurs rien de la biologie de ' 
douze especes decrites de ce genre. Toutes sont localisees au Mexique et eu Amerique entrale. 

CRowsoN (1946) discute longuement les affinites SagTides (forme de Ja ligule, du 
metendosternite, de la tete et des cavites coxales) et Chry omelides (form e clu Lroi ieme article 
tarsal, nervatioH alaire et edeage) des A ulacoscelini, tribu qui, sclon notre n men laLure, a la 
valeur d'une famille. II couclut qu'il s'agiL d'une forme cl e Lran ilion a l'egal cle Cheiloxena 
pour les Eumolpidae, An1-etalla pour les Donaciidae, Rhaebus pour les Bmchidae, etc. 

Les genitalia presentent un tegmen en anneau avec un capuchon tegmen tal ilie et 
fortement bilobe. A la base, il y a de petites apophyses ba ales. Le lobe median a n 
s'aplatissant a partir de la moitie vers l'apex. Ce dernier est aplati et recourbe r I haul. 
Le capuchon tegmental est forme de deux parties : 1 o les lobes apicaux cilie L prolan O'e 
chacun d'un long cil, probablement tactile; 2o une portion aus i lon gu que la precedente, 
fendue en avant, nettement separee el pre enlanl un curieux lobe de chaqu cole. L tegmen 
proprement dit est mince et fl exible. L'apex du lobe median, vu de de u ' e'L profondem nl 
fendu. 

Nous ne sommes pas du tout d'accord avec CRowsoN ur le prelendu affini l ' 
Chrysomeliennes (Timarcha) des genitalia cf cf de AtLlacoscelis (1). Ce O"enitalia c011L mAm 
tres eloignes de ceux des Tirnarcha qui, seul chez le Cht·ysornelida.e . slr., pre nl nl un 
tegmen en anneau. Ils sont au contraire trc primitifs eL trcs voisin de ux d'Or odacne 
l'edeage le moins specialise connu chez le Chrysomeloidea. Comme aractrr primitif , 
citons l'apex bifide, la portion basale fendue el le capuchon tegmental bilob' tou ritcre 
d'archai:sme pour METCALFE (1932) et PowELL (1941), qui on L en faveur de l'orirrin doubl 
des g·enitalia . 

Nous decrirons tout d'abord l 'aile cl'Aulacoscelis melanocera TAL (Pl. X I fiO". 9) : 

Aile assez petite (9 mm x 3,5 mm). Cos tale, ou -co tale et radiale coale c n te peu 
avant le triangle radial. rm peu visible. Hadiales et 11 du ecteur eli tal a ez bi n vi ible . 
Medianes sans particularites. Systeme cubito-anal de type Chry omelide : Cu1 impl avec, 
en son milieu, cu-an. 1A et 2A se rejoignant en leur milieu pour delimiter la premiere cellule 
anale . 3A bien developpe, mais mince et non elargi a sa base. 

L'aile d'Aulacoscelis hogei JAcoBY est identiquemenl la mcme que cclle cl l'esp'c 
precedente, aux plus petits details pres. Chez Aulacoscelis rnelancocephala JAcoBY, du 
Guatemala, la nervation est egalement semblable. Nous signaleron cependan L que ch z le 
specimen que nous avons disseque, Cu1 rejoint M2 dans l'aile gauche el s'inlerrompt avant 
cette reunion dans l'aile droite. 

Notons pour terminer que MoNRos (1949), dan s une excel1 enle eLude ur lc Aulacosceli , 
a longuement discuLe leurs affinites possibles. Aprcs avoir refait l'hislorique de la qu ' lion, 

(
1

) Au moment de mettre sous presse nous recevons le travail de MONROS (i953) qui decrit la 
sous-famille des Aulacoscelinae avec le nouveau genre Janbechynea (J. paradoxa MoNRos). Sa nervation 
alaire est tres voisine de celle d'Aulacoscelis; cependant, fait exceptionnel, Cu 1 semble, d'apres la figure 
de MoNRos, presenter un rameau (Cu1a) isole en avant de Cu1 . Le reste est identique. Celte nervation 
plus primitive se rapproche du type eupodique. 
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il reconnalt que ce genre << constiLuge una enLitad de caracteres poco y mal diferenciados y 
que es por la mismo dificil esLablecer sur vcrdaderas afinidades n. En conclusion, il propose 
de ranger les Aulacoscelini parmi le Eumolpidcs. Nous ne sommes pas du tout d'accord avec 
cc point de vue pour deux raisons principale : 1 o la nervation de type Chrysomelide mais 
qui est egalement apparcnLee a celle d'Orsodacne; 2o les genitalia de type Orsodacnide- agrid e 
cL non Eumolpide. On n'ignorc pas, en effct, q uc chez les Eumolpide les genitalia , entre 
auLres caracLcre , out le teo·men en V eL non en anneau eL que les ailes out une nenation tres 
carac terisLique, a deux ceJlules analcs dispo ees d'une fat;on speciale. 

MA LIK (1941) ecriL bicu q uc « A ulacoscelis can not be included in the Sag rinae at all n . 

11 est certain , en cff cL, que a po ition sy LemaLique e t cmbarrassanLe et que le genre paralt 
tellcment compo iLc qu'on es t Lcnte d'en faire tme famille primitive a part. Contentons nous, 
Lant que !'ecologic larvairc es t inconnuc, de lc laisser, avec doute, daus sa position actuelle. 

En definitive, lcs ;1 ulacoscelis onL des caracLcres « orsudacnides n (genitalia), 
« sagrides n (ligule, meLcndosLcrniLc, tete, ca iLes coxalc ) cL « chrysomelid e n (Lroisicmc 
article tarsal peu profomlement bilobe, nervation alairc). Il s'agil, sans nul doute, d'un genre 
de transition, encore trcs primiLif par certain coLe , ct qu'il serait bon, jusqu'a plus ample 
informe de l'ecologie ct de la morphologic larvaire, de conserver parmi les Sagrides. Le ' 
genitalia s'ecarLenL pourtant sen iblemenL de ccux de agrides Lypiques. Si l 'on juge bon de 
cn:!cr un Lermc special pour ·eparer lcs Aulacoscelis, nous proposons le terme d'Aulacoscelidae. 

CONCLUSIONS SUR LES SAGRIDES. 

En definili,c, lc 'agrides nous cmblcnl polyphyleLiques ct presenter quatre type 
principaux de nervation 

1. L e t y p c meg am e r o 1 d c . - C'e L le type qui e rencontre dan les genres 
uivanls : Megarnerus, Coolgardica (?), Hhagiosonta, PolyoptilLLs, Prionesthis (?), Pseudo­

toxotus (?), Diaphanops, Neodiaphanops (?), MeC)'IWdera, Ametalloides, Ametalla, Atalasis . 
Sur ces douze genre , dix onL australiens, un malgache et un argentin. C'est le type de 
lignee « paleanLarcLique n, sensu JEA ' NEL. Les affinites des especes de ces genres sont prouvees 
non seulemenL par Ia imiliLudc morphologiq ue (y compris la coloration), mais encore par 
les genitalia (Legmen en anneau avec capuchon tegmental cilie et preeminent) et, comme 
nou venons de le voir ci-des u , la nervation alaire. 1alheureusement les larve et la biologic 
sont totalement inconnues. 

2. L e t y p c meg am e r o 1 de modi fie o u pseudo-meg am e r u 1 de. -
Dans cc groupe rcpresente par les genre australicns Carpophagus et Duboulaia., le triangle, 
caracteri tiqu de genre precedent , 'est considerablement modifie . Il a fait place a une 
cellule arrondie, fermec chez Duboulaia et ouvertc en de su chez CarpophagtLS, non ans 
analogie avec lc schema cumolpide. L'Eumolpide typique au tralien, Chiloxena westwoodi 
etudie ailleur (P . .ToLIVET, 1950), e t fort proche de celte nervation. On sail qu'il a ele rauge 
pendant pres de cent ans parmi les SagTides . Il est possible que ce groupe de Sagrides oil. 
a la base de la souche des Eumolpidcs, mnis il est nettement derive du precedent. 

3. L e L y p e e up o d i que . - Ce type decrit longuement ci-dessus, est I' apanage 
des Sagra, genre oriental et ethiopien . Il est tres voisin, sinon parfois identique, au schema 
type de l'aile Phytophaga figuree anterieurement. C'est un type de nervation nettement derive 
des Cerambycide . La cubitale peut etre imple, bi- ou trifurquee. 
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4. L e t y p e c h r y s om e l i d e . - Ce type, plus evolue, est repre cnte, chez lcs 
SagTides, uniquement dans !'ensemble du genre sonorien Aalacoscelis. Il est a remarqucr que 
ce genre conserve de nombreux caracteres archai:ques et sagTicles, parmi lcsquel · il faut surtout 
citer ses genitalia tres primitifs et voisins de ceux des Orsodacne. 

Les quatre lignees ci-dessus sont trcs homogen es quant a la nervation alaire. 
Malheureusement, saul' pour les Sagra, on n e connait rieu de leur biologic. Tl c t tres 
vraisemblable qu'il s'agisse d'especes mineuses et gallicole~ a l'etat larvairc, comm c lc Sagra, 
sauf en ce qui concerne les Aulacoscelis qui doivent avoir une biologic trc differente. ous 
verrons ci-dessous un court aperc;u des genitalia et de ses apports phylogeniques. 

On est a peu pres d'accord, depuis les recherches de 1is METCALFE (1932), de PO\ ELL 

(1941) et de quelques autres, a I' exception de Mum (1918), pour aclmettre que lc genitalia cf cf 
des Coleopteres proviennent d 'appendices pairs du 9" segment ou segment gen ital. Plu le 
genitalia seront divises , plus, theoriquement, ils se rapprocheront de la forme an e lral 
hypothetique. Cette division prof on de de I' apex, de la portion basale et d u capuchon l a-m n Lal 
jointe a la non-specialisation du sac interne, e rencontre le plu neLL m nt hez l · 
Orsodacnidae du genre Orsodacne . Or, nous venon de voir que lc· Aulacosceli auraien l, 
parmi lcs SagTides, les genitalia les plus voisins de la structure Orsodacne t l plu primitif . 
Il est cependant curieux de remarquer, qu'a beaucoup de point de ue, y compri la n r alion 
alaire, les Orsodacne et les Aalascoscelis sont a sez divero·ents clu t pe primilif et r lativ mcnt 
evolues. Il y a la une heterochronie tres netle dans I' evolution de different cara l' r le 
uns restant primitifs, les autres evoluant plus rapiclement . L memc phenomcn e r nconlrc 
chez les Tinwrcha par exemple dont les genitalia an t un tegmen annulairc, onl fenclu a la 
base et ont beaucoup de caracteres primitif et qui sont netlemcnt at pique a c poinl de 
vue seulement , parmi les autres Chrysorn,elidae dont ils an t incontc lablem nt forl Yoi ·iw. 
La biologie des Orsodacne est trcs primiti e (larve mineu e), mai on ne connall ricn d ccll e 
des Aulacoscelis . Il est a peu pres certain , nolons-le, que la lar e de Chrysomeloidea a e' olue 
de la larve mineuse ~l la larve evoluant a l 'air libre. 

Les genitalia des autres genres de Sagride , quelque oi L leur Lyp d nenalion nl 
tres homogenes . rous avons dis eque (Pl. XI et XII) succes ivemcnL : Carphophagu banksiae, 
Diaphanops westennanni, Atalasis sagroides, Polyoptilus erichsoni, Hlw.giasoma nwdaga -
cariense , Mecynodera balyi, Antetalla spinolae et Sagra dohmi . C lyp d crenilalia n'c L pa · 
tellement eloigne de celui des Tirn:archa (ce dernier plus evolue cepcndanl). us i L. ll \RP 

et Mum (1912) ont-ils place les << Tinw.rchinae » aus ilol apr\ l ·agride . Ialhcurcu emcn l , 
la morphologic ex terne ne juslifie guere celle position et le Tinwrcha eLanL apl\r , il :;l 
impossible d 'avoir aucune indica tion du co le de la nervation alair . fl c · t c rlain c penda nt 
que les genitalia des Tirnarcha an t conserve un archai: me exceptionnel pour la famill . 

Le type de genitalia SagTid e peut etre caraclerise comme suit : lobe median Lubulairc, 
allonge, quelquefois fendu a la base et a l 'apex; tegmen en a11nea u avec un manubrium 
generalement aplati et elargi et un tres long capuchon tegmental, cilie lt l'exlremite l 
generalement profondement fendu (bilobe); sac interne a armature trcs complexe el variabl 
selon les genres et les especes . Chez Sagra, l'apex du lobe median e L leg'remenL fendu it 
l'extremite mais la base est entiere, le capuchon tegmental e t peu profondemenL divi e . 
Chez Mecynodera par contre, le capuchon tegmental est profondement divi e mai l'apex cu t 
du lobe median est legerement fendu. Chez Rhagiosoma le lobe median es t fendu a la La e 
et a l'apex et le capuchon tegm ental est assez bien divise. Chez A talasis, le capuchon Leo-mental 
et l'apex du lobe median sont peu profondement divises, la base de ce dernier est entiere. 
Chez Ametalla, l'apex aplati du lobe median est peu divise, contrairement a la ba e qui es t 
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entiere; le capuchon tegmental est incise en V. Chez Polyoptilus, la base et l'apex du lobe 
median sont incises, le capuchon tegmental e t superficiellement bilobe. Chez Diaphanops, 
l 'apex du lobe median est incise, la base est entiere, le capuchon tegmental est bien bilobe. 
Chez Carpophagus enfin, le lobe median n'e t fendu ni a la base, ni a l'apex, meme chose 
pour le capuchon apical qui est exceplionnellcment etroit et long. 

En somme, lous ce gen italia son t tr(~ homogenes a quelques exceptions secondaire. 
pres (Rhagiosoma, Atalasis et Polyoptilus n'ont pas de manubrium a leur tegmen) . 11 esl 
diffic.ile de parlor d'ancie11ncte relative, car les genitalia sont tous peu ou non fendus. Toutefoi 
Orsodacne, par exemplc, chez les Orsodacnidae presente un type de genitalia nettcment plu 
primilif. a nervation nlairc cepcndant es t plus evoluee que celle des Sagr.ides. Il e t, d'autre 
part, a pcu pre certain que le autre genres de Sagr.ides non etudie ic.i, faute de materiel, 
presentenl des genitalia de types semblablcs, d'autant plus qu'ils sont trcs voi ins de genres 
pas e en revue .ici. En conclu ion, le genitalia des 'agr.id es ne nous sont que de faible apport 
phylogenique ice n'e t qu'ils tenderaient a prouver : 1° l'homogeneite etroite du groupement, 
lres polymorphc a beaucoup d'autre points cle vue; 2o son archai'sme, tres voisin du type 
Cerambycide. 

Cnowso (1946) a specule longuemenl sur l'or.ig.ine probable clcs SagTides et, ceux-ci 
etant, av c Ie Orsodacnidc , Je plus p rimitifs drs Cl! rysomeloidea, sur l'originc de !'ensemble 
de la supcrfamillc. Le Sag-ride manquc11t dans les lies oceaniques (volca niqu cs au sen. de 
JEA EL) , ce qui prouvc qu'.il nc sont pas aisement transporte ct appuie lcs arguments lire 
cle la bioo-eographic. Du fail que le Sag-rides, cosmopolite en zone lropicale ct subtropicale, 
manquenl en Iouvelle-Zelande, il emble rai emblablc d'affirmer qu'ils sont plus recent 
que lc Rh nchocephale et cerlainement trias.iques ou po triasiques. D'autre part, I' Australie 
etant un berceau cxceplionnel de genres endemiques, il semble plausible d'affirmer que le 

agr.ides ont pris nais ance avant la eparation de l'Australie et le re te de terres emergee . 
Celle periode peut etre fixee au Cretace ou Cretace inferieur. Enfin les Sagrides (avec 
!'exception a confirmer de Carpophagus sur i\lacrozamia) sont infeodes au.x Angiospermes, 
planle qui sont apparues au Cretace inferieur. De tout ceci, Cnowso conclut que le Sagrides, 
et partant le Chrysomeloidea sont apparus vers, ou un peu a ant, le commencement du 
Cretace, the e en accord avec le peu que nous savons des documents paleontologiques. 

Cherchant le groupe qui a pu donner naissance aux Sagride , et a !'ensemble des 
Chrysomeloidea, Cno' o ecarle deliberement le Bruchides, plu evolues et sans doute 
derives de ceux-ci, pour relcnir les Cerambycidc . Cette opinion e t cl'accord avec les genitalia, 
Ja forme du metendo lernile, la morphologic externe, la nervation alaire, la morphologie el 
l'ecologic Jarvairc, etc . Il est ft noler d'ailleurs que tous les Bruchides sc nourri sent 
cxclu ivement d' ngio permes landis que nombreux ont les Cerambycicle primitifs qui 
vivent sur de G mno perme , caractcre archai·que evident. « As for a the morphological and 
zoogeographic e idence goe n, ecrit CnowsoN, « il seems quite possible that Sagrinae come 
from Cerambycid ance tor . n Rappelons ici que ous le terme « Sagrina e n, Cnowso reunit les 
SagTides et les Or oclacnide . C'e t d'ailleurs !'opinion de SuARP et M m (1912), ccs auteur 
faisanl d ccndre l'cn emble des Chrysomeloidea cl'un type « parandroi:de n en se basant sur 
les genitalia implement. SAALAS (1936) emet Ia meme opinion en se basant sur la nervation 
alaire. I ous reviendron ullerieurement ur cette question dans la partie phylogenie. 

Il e t a noler que la principale difference entre Cerambycides et Chrysomelide , le mode 
de nourrilure larvaire, ne tient pas a l'examen . i les larve de Cerambycides vivent a 
l'interieur de tiges ligneuses, les Sagrides ont approximativement la meme ecologie. Les larves 
d'Orsodacnides sont egalement mineuses dans les bourgeons (Orsodacne) et les feuille 
(Zeu9ophora) cl il n'y a guere que les larves des groupes les plus pecialises : Chrysomelidare, 
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quelques Galemcidae et Halticidae, les plus evolues des Cassisidae, qui vivent a decouvert sur 
les plantes. D'autres larves de Chrysomelides ont des habitats disparates : Donaciidae sur les 
tiges des plantes aquatiques, dans l' eau , Crioceridae avec une couverture d'excrements, 
Camptosomata (C lytridae, Cryptocephalidae, Chlamisidae) et Lamprosomidae dans un etui 
excrementiel portatif, Eumolpidae sur les racines soutenaines, etc . No us rcvicndron en detail 
sur la biologie des larves, mais nous devons retenir : 

1 o Que les larves SagTides vivent dans les tiges semi-ligncuses de Legumineu ct. 
quelques autres plantes dans des conditions fort oisines de ccll es des Cerambycidc . Quclque 
larves de Galerucides et Halticides ont la meme ecologie. 

2o Que les Chrysomelicles s. str sont les seuls Chrysomeloidea dont l.ous Je repre cnlanl 
larvaires ont une vie a l'air libre sur les plantes. Jous nc ommes, en effcl, pa d'accord avec 
CRowsoN qui attribue aux Timarcha (a tegmen archai:que) une larve a « more hidd n mode 
of life» . 

3o Que la vie a l'air libre semble etre correlative d'une peciali ation. C'e t ain i que 
les Cassides les moins evolues et les plus proches des Hi pide vivent a J'abri a ln ba e de 
feuilles de Palmiers. 

En definitive, lcs SagTide, , lcs plus primilifs des Chry. omeloidea, . rmbl nl deriver 
des Cerambycides dont ils ont beaucoup de caractcrcs morphologiquc rl uiologiquc:-;. 
L'evolution de la superfamille semble nettemen t dirigec de la vic cache (min u de ligr.' 
ligneuses, puis de feuilles) vers la vie a l'air librc sur les planle , en pa ant par lou 1 
intermediaires qui sont des specialisations nettement derivee (vic aquaLique, porl -fourr au, 
porte-excrements, rongeurs de racines). Les Bruchicles onl conserve un mod d ie primilif 
puisque leurs larves vivent dans les graine . 

Voyons a present Lres rapidement a quels groupe les agridc onl pu donn r nai ancc. 
Tout d'abord aux Bruchides (par le genre Rhaebus par exemple), le principal modifi alion 
structurales de ces derniers etant dues a la vie larvaire Lrcs particulicrc. L Donaciidae t 
Orsodacnidae sont evidemment directement derivee de Saaride , lP Donaciide par 
l'intermediaire d'un genre voisin d'Ametalla d'aprcs CRow o C). Toule 1 aulr famill . 
de Chrysom.eloidea ont plus ou moins des caractcres sagride , ce qui indique une filiation 
sinon directe du moins a partir de formes voisines. C'est ainsi que le Chrysomelidae tr, 
ont la nervation alaire des Aulacoscelis, les Camptosomata ont unc nervation fort v i in clu 
type eupodique et semblent deriver des Sagridae par l'intcrmediaire de Megalopodidae, le 
Eumolpidae semblent egalement deriver des SagTides par l'inlcrmcdiaire de form d 
transition telles que Chiloxena, Psatyrocerus~ Syneta (dont la larve 'allaque aux ra in ), 
Homius, Carpophagus et Duboulaia. Il est rneme possible de faire descendre l Tri ho tome 
(Galemcidae et Halticidae) et les Cryptostomes (1-lispidae et Cassididae) de 'agrid plu ou 
moins directement. En ce qui concerne les premiers, leur nervation alair e · t du type 
Chrysomelide et partant A ulacoscelis et lenr mel.rndoslcrnilc (CROWSO ' 193 ' 1944) n'e l pas 
derive de celui des Chrysomelides mais du type lrouve chez Aufacoscefis. Quant aux 
Cryptostornes, ils semblent a voir une origin e recen lc (post-Cretacec P) car leur forme 
primitives (Alumini, Callispini et beaucoup ·cl'autres Lribus d'Hi piclcs, Delocrania, Porphyraspis, 
Himatidium, Platyauchena et aussi les Cassides) sont infeodes aux Palmier (Monocotyledones). 
Beaucoup d'autres Hispicles sont infeodes aux Graminees, aulres Monocolyledone . Le 
Monocotyledones seraient derivees des Dicotyledones et les formes primitives de Cryptostorne 
manquent en Australie. Tout ceci milite en faveur d'une apparition plus recente du groupe. 

(
1

) Ceci nous semble peu vraisemb1ab1e etant donne que les nervations alaires sont tres differentes. 
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Quant aux affinites Sagrides des Cryptostomes, elles resident dans la nervation alaire des 
formes primitives (Alumini) et la forme du metendosternite qui, meme chez les formes 
evoluees comme Aspidomorpha, a beaucoup d'indices de parente avec les Sagra. 

Au· sujet de la biogeographie du groupe des Sagridae, notons que !'ensemble de la 
famille (mains les A ulacoscelis) semble a voir une origine gondwanienne. Contre l'origine 
cosmopolite de la famille, il faut noter !'absence de reliques en Amerique centrale et de fossiles 
tertiaires dans la region holarctique ou les Sagrides manquent actuellement C) . Les Sagrides 
actuels se repartissent en : 1 o Sagra (Afrique tropicale et Indo-Malaisie), a nervation eupodique 
et morphologie evoluee; 2o Megamerus et allies (Australie, Madagascar, Argentine), a nervation 
megamero:ide et a structure archai"que; 3o Carpopha.gus-Duboulaia (Australie), groupe aberrant 
a nervation pseudomegamero!de, a caracteres archaiques; 4o Aulacoscelis (Amerique centrale), 
a nervation chrysomelide et a caracteres aberrants, trcs detache des trois groupes precedents . 

On peut donner aux trois premiers groupements une origine commune gondwanienne. 
Les genitalia en sont tres homogenes et si la nervation alaire varie, elle indique trois directions 
evolutives differentes des lignees. La lignee la plus primitive est la lignee megameroi:de dont 
la distribution actuelle (Amerique du Sud, Madagascar, Australie) est du type de distribution 
paleantarctique de .TEANNEL (1942). La lignee pseudo-megameroi:de en semble nettement 
derivee, mais elle est restee tres primitive et a pu donner naissance aux Eumolpides aberrants 
comme Chiloxena. Quant a la lignee eupodiquc (Sagra), elle esL la plus recente et ses couleurs 
brillanLe font contraste avec les teintes uniformes brun jaunatre des lignees australiennes . 

Quant aux Aulacoscelis, on ne connait malheureusement rien de leur biologie. II est 
vraisemblable, comme le croit CRowso ' (1946) , que le genre, refugie actuellement en Amerique 
centrale, ait une origine holarctique et qu'il en ait ete chasse par les glaciations. Les deserts 
du Sud des U.S.A. auraient empeche une nouvelle colonisation de la region nearctique par 
manque de la plante-hote. Nous ne suivons pas CRowsoN qui voit dans cet insecte un ancetre 
des Timarchini. Ses genitalia, tres differents, l'apparenteraient plutot aux Orsodacne, genre 
holarctique actuel. De toute fac;on il faut voir en Aulacoscelis, une relique tres curieuse, dont 
il y am'ait le plus grand interet a connaitre la biologic pour eclairer la phylogenie des 
Chrysomeloidea. 

Notons, pour terminer, que les larves de Chrysomeloidea auraient evolue du type 
mandibule lis e au type mandibule a deux ou plus de deux dents apicales. II semblerait a 
CRowsoN que le premier type est mieux adapte au fouissement dans les tissus tandis que le 
second conviendrait a Ia nourriture exLerieure , ur les feuilles . Le premier type ne se rencontre 
que chez les Sag-rides et les Zeugophora (et aussi chez les Bruchides et les types archa!ques 
des Cerambycides et Curculionides), le second chez taus les autres Chrysomeloidea. Les larves 
d'01·sodacne ont meme (CRo\vsoN, 1953) des mandibules a apex pluridente, comme chez 
les Galerucides. 

2. - DONACIIDAE. 

Les Donaciidae sont les seuls aquatiques parmi les Chrysomeloidea,. Ils comprennent 
sept genres dont six seront etudies ici. Seul le genre Microdonacia, des Alpes d'Australie, nous 
est reste inconnu. Les Donaciides sont tellement homogimes a taus les points de vue qu'aucune 
division secondaire n'a ete tentee. 

(
1

) Sauf en Chine et au Japon, mais ces Sagra sont d'importation recente a partir de la zone 
tropicale. On vient de decrire (HAUPT, 1950), de l 'Eocene allemand, un genre, semble-t-il, voisin du 
genre Sagra. 
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Au point de vue nervation alaire, le type unique represente est le type eupodique, 
legerement modifie. Il est evident que !'ensemble de la famille descend en droite ligne des 
SagTides . La larve cependant est tres modifiee par son genre de vie el son ecologic trc 
particulicre, mais on n'eprouve aucune diffictllte a elablir la filiation ;\ partir de ]a larvc 
des Sayra. . Ious decrivons ci-clessous la 11crvation des different. genres. 

1. - Genre HAEMONIA LATREILLE. 

Les Haem.onia comprennent une clemi-douzaine cl'espece environ avec unc eli tribulion 
exclusivement holarctique des U.S .A. au Japon. Les especes de !'Amerique du 1ord ct du 
Mexique ont ete separees par SZEKESSY (1941) clans le genre plus ou moin artificiel eohaemonia. 
La biologie de toutes ces especes est identique et trcs particulicre, les llaemonia elan L lc euls 
Donaciides a vie aquatique a l'etat larvaire et imaginal eL a representant marin u d'eau 
saumatre . Un Donacia cependant (D. rnalinowskyi AnRE s) a egalement unc ie imao-inal 
au fond de l 'eau. L'imago ne sort de l'eau, chez ces insectes, que pour s'accoupl r et eli emin r 
l'espece. L'erreur fut longtemps repanclue (WESENBERG-Lu D, 1943; BovlNG, 1906 ; BR CllEH , 
1911, 1937; FHENNET, 1938, etc.) que ces insectes avaient· << le aile posterieurc p u de loppe 
et ne pouvaient proLablement pa volcr ». En renlite, bi~n que leur aile ·oicnt moin . 
chitinisees que cellcs des Donacia par exemplc, ils volent trc bien en cr tain 
(P . JoLIVET, 1952). Jl reste cependant que lcs imago d'llaemonia ont un adaptation lre 
speciale a la vie aquatique (plages argentees jouant le role de tracheo-branchie ) ' differenlc 
de celle des Donacia et necessitee par le sejour tres prolonge au fond de l'cau. Lc lan on l 
egalement modifiees en fonction de leur habitat. OlCl la de cription d l'aile d'Haenwnia 
appendiculata PA 'ZER (Pl. XIII, fig. 10), e pcce cl'Europe el de iberie : 

Type eupodique simplifie. Aile petite (6 x 2 mm), peu chitini ec, urloul dan ]a partie 
distale. Costale et sous-costale bien visibles, radiale forte. rt allonge, plutot de forme h xao-onaJ 
que triangulaire . rm bien visible, mais non l\I1a qui semble aL enL. l\Iediane normal a e 
cependant la branche distale de l\12 mince et peu chitini ee. 'ec leur di tal Lran parent, p u 
chitinise avec surtout l\11 legerement visible, urtout a la base. Cu1 imple, non bifurque, 
interrompu a sa base et relie ni a M2, ni a 1A. 1A bien de ine et fortement chitini e. 
2A esquisse a sa base, faiblement chitinise, delimite une cellule anale mai 'intcrrompt ayanl 
de la fermer. 3A est bien visible. 

En somme, nervation eupodique simplifiee par eli parilion de Cu1b, de lran Yer . 
et de la portion distale de 2A. Comme principales variation de reLLe nervation, noton . qu 2 
peut s'estomper pour disparaitre presque totalement. Il peut au i 'a llonger a z 
considerablement mais sans toutefois fermer la cellule anale. 

Haemonia mutica FABRICius, l'espece marine de la Baltique, presente une aile ncor 
moins chitinisee que la precedente. Cu1 y est tellement peu chitinise, qu'il e L pre que invi iblc. 
1A est eg·alement moins chitinise que chez appendiculata, 2A c t clisparu, . auf a Ia ba e ou 
il reste un vestige, 3A est egalement en regression . L'aile est legcremc nt .infericur en laillr 
a la precedente. 

Chez Haemonia japana JACOBY, tres petite espece du Japon, l'aile a de petite dimen ions 
(3 x 1,5 mm) et, comme il arrive souvent en pareil cas, est faiblemen t ch.itinisee. La co tale 
est invisible, la sous-costale et la radiale sont bien dessinees. rt a une forme ubhexagonale. 
Aucune branche du secteur distal n'est visible. l\11 et M2 sont bien clessinees, ma.i la branche 
distale de l\12 est a peine suggeree. Le champ vannal et jugal ne renferme pratiquement plu 
aucune nervure, si ce n'est, a la base, le debut tres efface de 1A et de 2A. Dans l' en emble, 



P. JOLIVET. - .RECHERCHES UR L'AILE DES CHRYSOMELOIDEA 47 

ces dernieres nervures ainsi que les precedentes calquent le mouvement general de celles 
d'Haemonia appendiculata. Elles sont simplement plus reduites. 

Iotons pour terminer que les Haemonia sont assez polyphages et infeodes a divers 
vegetaux aquatique , principalement Potamogeton et Myriophyllum pour le espcces d'eau 
douc , el Zostera el Huppia pour l' espcce marine et d'eau saumalre : H. mutica. 

2. - Genre NEOHAEMONIA SZERESSY. 

Le genre eohaemonia, Cree par ZEKESSY (1941), pour le formes americaines du groupe 
de H aemonia nigricomis KmnY (Pl. XIII, fig. 11), est assez artificiel. Tout au plus merite-t-il 
(et encore) d'etre erige en ous-genre du precedent. La biologic larvaire et imaginale est 
identique a celle de 1/aemonia eurasiatiques . Les Neohaenwnia ont egalement infeodes aux 
Potamogeton. 

Le ailes sonl de meme Laille que celle des l-laemonia proprement dits (6 x 2 mm) mais 
fortemenl chilini ee . A quelques details pre , la nervation esl identique. La costale et la 
so us-co tale son l bien detachee , la radiale, epaissie. rt est de forme iden tique a celui 
d'Haernonia. rm e L bien vi. ible ainsi que M1a, conlrairement a 1-Jaemonia. Dans la region 
di talc, 11 e .. l urloul visible, R4+ 5 est <'ulemenl de ine par une ligne claire, R2 + 3 e t 
praliqu menl invisible. Cu1, simple, e t bien vhble, quoique faiblement chitin ise, il es t as ez 
long el louche pre que J2. 1A esl bien visible et chilinise, 2A est reduil a sa portion basale, 
delimilant la cellule anale mais la fermant. 3A est de type classique mais peu chitinise. 

oton que ZEKESSY, demembrant l'H. nigricornis, a decrit trois especes de eohaemonia 
pour !'Amerique du Iord et le Mexique. 

3. - Genre DONACIA FABRICIUS. 

Le genre Donacia, aquatique a l'etat larvaire, mais aerien a l'etat imaginal, comprend 
80 a 100 especes a repartition assez curieuse. 69,7 % de celles-ci sont repandues dans I' ensemble 
de la region palearctique, de Ia candinavie a l' Afrique du Iord et de l' Angleterre au Japon, 
avec le maximum de frequence en A ie centrale. iennent ensuile par ordre de frequence : Ia 
region nearctique (17, 1 %) ; avec une avancee au lexique, la region indo-malaise (7,8 %) , avec 
le maximum de frequence dan le Indes, et avec un chiffre egal (1,3 %) , le Senegal, l'Australie, 
Madaga car et Cuba. L'exi lence d'une espcce en Au tralie du Nord-Est (Queensland) semble 
militer en faveur de l'anciennele du genre qui pourrait ainsi avoir une origine australienne 
(Cretace inferieur) a partir de agrides ou du genre archa:ique lllicrodonacia, qui vit encore 
actuellement dan le Alpes d' Australie (Victoria) . Cependant, il ne faut pas rejeter non plus 
!'hypothese d 'inva ion recente a partir de la region indo-malaise. De toute fa9on , quelque soit 
son berceau, le genre Donacia a son maximum d'extension actuel dans Ia region holarctique, 
ou on le connait a l'etat fos ile et ubfossile. De celle region, il a gagne le Mexique, les 
Antille (Cuba), mai manque totalement en Amerique centrale et meridionale. En Afrique, 
le Donacia ont gagne, a partir de !'Afrique du rord, le Senegal, mais semblent faire defaut 
en Afrique centrale et meridionale. Chose curieuse, un Donacia existe a Madagascar, ou il 
cotoie, comme en Au lralie, un genre endemique : Donaciasta. II est fort possible que, lorsque 
des etudes morphologiques serieuses pourront etre entreprises, on puis e etablir Ia parente 
de Donaciasta et de lllicrodonacia, ces deux genres etablissant une lignee un peu analogue 
aux SagTides australo-malgaches. Quant aux Donacia indous et malais, ils proviennent 
nettement de Ia region palearctique car leur nombre va en clecroi ant clu Nord au Sud. 
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II est fort possible, en consequence, que les Donacia aient une origine ancienne, 
gondwanienne, dont les especes australo-malgache eraien t de relique . La luxurianc des 
formes holarctiques est telle qu'on a pu detacher du genre Donacia une vingtaine d'e pcce. 
groupees ou le nom de Plateumaris, mais qui ont trc oi ines du genre ou he. 

Au point de vue biologique, les larve de Donacia ont toule une erie d'adaptations 
a la vie aquatique, ur lesquelles nous re iendrons quand nou eludi ron lc larve . Ellr 
ont apparentees forlement aux larve de SagTides . Le aclullc e Lienn nl ur lcs ro raux 

au voisinage des eaux . lls ont revetu de poil hydrofuge . 
Nous decrivon ci-dessous l'aile de Donacia clavipes FABRtctus (Pl. X llf , fig. de Ia 

region palearctique : 

Aile plu grande que celle de llaenwnia (10 x 4 mm), plu chilini ee (l'in ecle vole 
d'ailleur tre bien au soleil) . Nervation Lrc nellcment clerivee du l pe eupodiqu . Co Lale 
peu visible, sous-costale tres neltemenl delachee, radiale epai ' ie. rm ct Ila p u eli lin t . 
Medianes bien de ::.inees, y compri la branche di tale. ectcur di tal a vee 11 bien vi ibl 
quoique pale et le autres branches a peine vi ible . Cula lono· mai i ole. Cull> court t i ol ~ 
egalement. lA et 2A complet mais peu rhitini e urloul 2 . La cellule anal t bi n 
delimitee. 3 bien visib le mai peu chitini . e. 

Une autre espcce (Vonacia bicolor Zscu ell), pal 'ar Liquc egalcm nl, pre cnt un ailt> 
plus chitinisee, a ner alion mieux de inee, mai id ntique ~~ la prececl 11lc. D diff'r n s 
de detail peuvent etre con lalees: rm el J\lla onl parfailemcnl de . inc. ain i qu l bran h s 
distales de la radiale. Culb est en voie cle eli parition. 

4. - Genre DO CI ST \. FAIR tAmE. 

Genre malgache avec une unique e pcce connue: Donaciasta perrieri F tR\t tHE (P l. \Ill, 
fig. 12). rous en decrivons ci-dessous la nervation alaire 

Aile de taille moyenne (8 x 3 mm), bien chilini ee. T pe de ncn a lion IH'llrm nl deri\(~ 
du type eupodique el qua i identique u llaenwnia. 'ou. -co talc bien 'i iLl . rm l \Ila hi 11 

apparents . Secteur distal avec le branches radiale el mediane vi ibl , mai a ez ffa e ' ·. 
Iedianes bien chitinisees, avec la branche di tale de i\12 trc bien de sinec. Cul impl omm 

.chez l-Jaemonia ct isole. lA bien chiLinLec, 2A pht faiblcm nl, clelimitanl Ia cellule anale el Ja 
fermant, mais non prolonge au-deHL 3A Lien vi. ible. En , ornmc, u Lou lc detail pr(•. , 
nervation idenlique a celle des f-laemonia palear 'lique el des euhaenw11iu nearcliqu . 

5. - Genre SOMI h.LLA JACOBSON. 

Genre cree par JACOBSO pour une csp(·cc (S. macrocnernia FtsCJLEn) dr Tran ·ba'ikalic 
et Amour . GoECKE (1931) en revisant le genre y a annexe Donacia tonyicomis .JACOBY d' Chin 
et Donocia harrisi LECONTE du Nord-E t des U. ' .A. Tel qu'il est ain. i con~u, il pre. enl unr 
distribution holarctique el e t manifeslemenl affine de Donacia cL P/atewnaris. Tl a Ia rn~nw 
biologie. Nous decrivons tout d'abord l'aiJe de Sominella tnacmcnem,ia Ft cJLEH (Pl. .AlJJ. 
fig. 5) : 

Aile de taille moyenne (9 x 3,5 mm) eL bien chitinisee. Sous-co Lale bien eli lincte de 
la costale . rm et Mla tres nettement visible . Branches distales (R2+3, R4+5, Ml) trc 
distinctes. Medianes tres bien dessinees, y compris la partie eli tale de M2 : sy trme cubilo-anal 
de type eupodique rna is avec quelques parliculariles ind i viduelle . Cula lm1g el recourbe, 
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isole. Cu1b plus court, relie a 1A par deux transverses peu visibles. Une troisieme transverse 
est ebauchee au-dessus de Cu1b. Ces transverses neoformees sont sans signification 
phylogenique. 1A bien chitini ee, 2A delimite en dessus la cellule anale, puis se confond 
avec 1A, pour reapparaltre a la partie distale. 3A bien de in e. otons pour terminer que les 
transverses cu-an de neoformation sont sujelles a variations selon les pecimens et meme selon 
les ailes, droite ou gauche. 

Sominella longicomis JAcoBY, de Chine, pre ente une aile legrremen t plu grande que 
la precedente et mieux de in ee quant aux nervures. Les costa le , sous-costales, radiales, 
medianes ct les branches du ec teur distal sont parfaitement visible et completes. Cu1a, long 
et droit, s'estompe distalement pour reapparallre deux fois sous forme de deux petite bandes 
sombres. Cu1b, court, rejoint Cu1a a sa base . 1A et 2A presentenl les memes particularites que 
chez l 'espece precedenle : cellule anale, puis fusion de 2A avec 1A, et enfin reapparition 
de 2A. II semblerait, de plu , que 1A emet distalement une petite branche au-dela de 2A. 
Ce bifurcations ont d'ailleurs sujette a de variations et il se pourrait qu'ici et precedemment 
ce qui est appele reapparition de 2A ne soit qu'une bifurcation secondaire neoformee de 1A. 
Ent re Cu1a et 1A e rencontrcnt les trace de deux transver es. 3A bien visible. 

6. - Genre PLA'I'EUMARIS THOMSON. 

Genre holarctique avec plus de vingt e pcccs. Biologie iden tiq ue a celle de Donacia. 
La larve e t seule aquatique et les adultes frequentent le Carex . Ce ont plutOt des especes 
de regions froides (montagnes ou marecages) tandis que les Donacia se rencontrent le plus 
souvent au bord des riviere ct de etangs . 

Nou decrivons l'aile de Plateumaris braccata ScoPOLI (Pl. XIII, fig. 9), de la region 
palearctique : 

Aile de grande taille et bien chitinisee (11 x 3,5 mm). Nervation derivee du type 
eupodique. ~ous-costale courte, bien degagee. Radiale epaissie. rm el l\I1a nettemen t isibles. 

ervurcs du secteur distal, radiale et 11, bien visibles. Mediane du type cla ique. Cu1 long 
et droit, non relie a l\12, dedouble en on milieu en Cu1a et Cu1b, ce dernier est lui-meme 
declouble en son milieu en deux nervures secondaire que nous pouvons appeler Cu1b 1 et Cu1b2 • 

Deux petite ebauche . ur Cu1 et ur 1 emhlent (il) marquer une ancienne tran ver e; meme 
chose entre Cu1b2 et 1 . 1A e t bien de sine, 2A egalement, avec une interruption analogue 
·,\ cclle observee dans l'aile de Sominella. La cellule anale est bien dessinee. 3A epai et bien 
vi ible. 

7. - Genre MICRODO ACIA BLACKBURN. 

Genre avec une espcce (Microdonacia incerta. BLACKB R ) des Alpes Au traliennc 
(Victoria). Il est probable (il) qu'il 'agisse d'un genre acha'ique. Cette espece nou est inconnue 
ainsi que , a nervation alaire. D'apre CRowso (1953) il s'agirait peut-etre cl'un Eumolpide, 
mais ses affinite . on I lres incerlaine . 
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CONCLUSIONS SUR LES D ONACIIDAE. 

Les Donaciidae sont nettement modifies, surtout a l'etat larvaire, par les neces ites de 
leur vie aquatique totale (Haemonia) ou pattielle (les autres genres a quelque exception 
specifiques pres). Si l'on excepte ces specialisations, dont nous reparlerons ulterieurement en 
etudiant les larves, ces dernieres sont nettement derivees du type Sagra. II en est de meme 
pour les genitalia qui presentent un tegmen annulaire a manubrium eva e et a lres long 
capuchon tegmental poilu, caracteres sagrides evidents. Enfin, la nervation alaire est tres 
nettement du type cc eupodique », legerement simplifie. On se rappelle que le genre Sagra 
represente ce type le plus purement. L'evolution de la nervation des Donacia s'est fail par 
disparition de nervures ou parfois coalescence. Les Donaciides fossiles nombreux (GoECKE, 
1943) ne sont malheureusement connus que par leurs elytres; aucune aile n'est con er ee. 

Si l'on se base sur !'evolution probable des nervations alaires, etucliee ci-de u , a 
partir du type eupodique, on aboutira au re ultat suivant: Donacia, la plus primiti e quoiqu'elle 
ait perdu les transverses . Vient ensuite Sominella oil les cubitales sont e tompe , mai ncore 
visibles, et les anales completes. Ensuite, on peut citer Plateumaris, ou, complication 
secondaire, Culb se bifurque. En fin, au meme stade evolutif (une eule cubital t di parition 
de la partie distale de la deuxieme anale) on peut citer fla emonia, eohaemonia t Donaciasta. 
11 faut remarquer cependant que : 1 o nous ne connaissons pas Ia nervation alaire d Microdonaciu 
d'Australie; 2o que !'evolution morphologique reelle peut etre differente de l' e olulion de la 
nen:ation alaire. II est aussi possible que des especes plus primitive aient une regre ion plu 
rapide de certains caracteres qu'une espece plus recente. Un eul fait emble emerger, c'e L 
que Haemonia semble a tous points de vue plus recent et plus adapte que les autre genre . 

Notons enfin pour terminer que les Donaciidae ont une nervation de t pe eupodique, 
reduite, avec un caractere commun a tous les genres : la fusion totale ou parti lle de 2A 
avec lA a partir de la moitie. La nervation reduite de Haemonia et affine emble . e 
rapprocher de celle du type Chrysomelide (Ch rysomela) par di parition de Culb t de la 
branche distale de 2A. II faut y voir sans doute un phenomene de convergence. 

3. - ORSODACNJDAE. 
(Y compris les Synetidae.) 

Les Orsodacnidae, si voisins des Sagrides qu'ils leur ont ete frequemmenl inlegre , onL 
mineurs a l'etat larvaire, dans les bourgeons (O rsodacne ) ou les feuilles (Zeugophora) . Le genre 
Syneta, aberrant a tous les points de vue, aurait des larves vivant dans les racine de certain 
arbres, un peu a la facon des Eumolpidae auxquels il est peut-etre apparente. II a, parmi 
les Orsodacnides, outre les genres typiques (Orsodacne, Zeug ophora, etc.), un grand nombr~ 
de formes aberrantes, d'appartenance douteuse a la famille precitee et donl nou reparleron 
plus loin. 

1. - Genre CUCUJOPSIS CROWSON. 

L'unique spec1men connu (type) de ce genre archa'ique, decrit par Cnowso (1940), 
provient du New-Queensland (Australie). II se pourrait, d'apres CROWSON, que ce genre, a 
facies de Cucujide, soit apparente au genre primitif Parandra (Cerambycides) et, comme tel, 
aux ancetres communs cc cucujoi:des » des Cerambycides et des Chrysomelides. Ce genre paralt 
aussi apparente a Orsodacne et (P) Homius. La nervation alaire n'a pas ete inventoriee mai 
cc in view of the small size of the insect, the nervation would probably prove to be somewhat 
reduces ». 
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2. - Genre ORSODACNE LATREILLE. 

Toutes les especes de ce genre son t holarctiques, les especes chiliennes- ne sont pas de 
vrais Orsodacne et l 'espece de ouvelle-Guinee (0 . splendida Mo TROUZIER) :e t peut-etre un 
Cucujopsis mais certainement pas un Orsodacne . Le type en est malheureusement perdu. 
Quant a Orsodacne indica MoTscnuLSKY de Ceylan, son appartenance au genre Orsodacne est 
plus que douteuse. Le genre comprend en lout sept especes : deux d'Europe (0 . lineola PA ZER 
et 0. cerasi L.), une d'Amerique boreale (0 . atra AnRENs), une de Perse (0. variabilis BALY) 
et trois du Japan (0 . arakii CniJJo, 0. lwrosawai CnA JO et 0. nakanei CnuJo). Au point de vue 
biologique, les adultes frequentent au printemps les fleurs de Crataegus, Cerasus, Prunus, 
Sorbus, Ligustrum, Spiraea, Rosa, Viburnum,., Listera, Evonymus, Tamus, etc . IIs sont surtout 
attires par les inflorescences blanches. II est Lrcs vraisemblablc que les larves vivent en mineuses 
dans les bourgeons des Rosacees. Cependant, malgre de fortes pre omptions et quelques obser­
vations eli parates, on ne connait rien de precis a ce ujet. On ne connait meme pas la larve C), 
ct la larve d'O . atra, decrite par Bovt ' G et CRAIGHEAD (1931), e t, emble-t-il , une larve 
d'Eugnamptus (Curculionidae). 

Nous decrivons ici une aile d'Orsodacne lineola PA ZER, d'Europe (Hongrie) (Pl. XIV, 
fig. 12) : 

Costale et sous-costale peu chitin isees . Radiale large et chitinisee. rt grand, avec Rs a 
concavite tournee vers le bas. rm bien visible, mais M1a absent. Dans la partie distale seul M1 
est vi ible. Le medianes sont sans particularile. Par contre le systeme cubito-anal est tres 
curieux : Cu1 se dedouble en Cu1a et Cu1b, mais ces deux branches sont reliees entre elles 
par une transverse, laquelle transverse se continue (cu-an) pour rejoindre 1A. 1A et 2A 
delimiLenL une cellule anale et ont reliees entre elles par une transverse qui ferme cette 
cellule. 3A est visible quoique faiblement chitinise. 

Ce type, derive du type eupodique, tend a rejoindre le type chrysomelide. Ce fait est 
beaucoup plus net chez d'autres especes d'Orsodacne, ou Cu1b est si reduit que Cu1a, avec la 
transver e cu-an, figure un peu la nervation chrysomelide (Chrysolina) . II s'agit sans doute 
plus d'unc convergence que d'une parente immediate. 

3. - Genre ZEUGOPHORA KUNZE. 

Lc genre Zeugophora (y compri le ou -genre Pedrillia) comprencl environ 52 especes, 
dont 15 pour les Zeugoplwra proprement clils cL 37 pour les Pedrillia. Le Pedrillia, repandu 
Jan les regions orientale ct ethiopienne, furenL longtemps consideres comme un genre distinct 
des Meyalopodidae . En realiLe, il a ete prouve (BHYA T, 1943; CHOWSO ' 1946) que l'on pouvait 
les rattacher aux Zcugophora comme sous-genrc distinct. Nous les eludierons ci-dessous dans 
un paragraphe separe. 

Les Zeugophora, douL l'allure e"t bim1 differenlc de celle des Syneta et Orsodacne (plus 
court et proporliOimellemenl plus large ), onl exclusivement holarctiques, de l'Amerique 
du Iord au Japan, ct ne onl represenLes dans la zone orientale et ethiopienne que par le 
Pedrillia . 

(
1

) CROWSON (i953) a dee1·it sommairement, d'apres VAN EMDEN, la larve d'O. cerasi. 
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1ou s clecrivons ci-uesso u · l'ailc d e Zeuyup lwra jlav ico llis lVlA11SHAl\l d 'Europc (Pl. XlV, 
fig . 6) 

ile petite (5 x 1 ,25 mm), faibl m enL hiLillisec, r clali' mcnl allungce. ux d UJX tier -
de sa longueur, sous-cosLale n e tlemcHL clelachec de la cos talc a vee laqu cll ell' c con fonclaiL. 
Radiale pre que Lran paren Lc ;\ a base. rL bien clevcloppc avec rm L M1a pcu i iblc . 
Median s de type cla sique. Branch e tlislales d la radiale eL de 11 i iblcs m ai pcu de - inec . 
Systeme cubito-anal r eduit. Cu1 divi e en deux branches Cu1a ct C u1b , mai non r elic ~~ M2, 
isole egalement de 1A. Cclle dernierc nervur , normal , formant av · 2 u11 C ccllul analc (a n) . 
Au-cleHt de ceLLc cellule, 2A eli paraiL, peuL- 'Lrc par fu io11 U) av ·' la parlic di talc d 1 . 
3A p eu net. 

Quoique neLLement derive du type ·upod iqu , cc l. pc dr nerva tion marqu UIH' 

tran ition vers lc typ e chry omelicl c par disparilion ou fu ion de lu LH'U ll h di tal d 2 . 
Cependant Cu1b es t encore pre ent. 

Les Zeugophora vi venL, ain si qu leur lane qui onL minru . c dan - lcs f uill ur 
lcs Populus et, plus rarement, sur divers Sal ix . La morphologic d larv cL la biologic n 
e t tres bien connue ct nous rcnvo o n ~~ c sujeL a notre nolc (P . .ToLJYET, 194 ) . C · 
caractcrcs mincurs de la larvc so nL neLLcmcoL « agridcs n cL pri111ilif ·. D 'aill 'LLI" la lan ~ ~ 

fort voisine de ccllc des Sag-ride . 

4. - Geme PEDH.ILLIA WESTWOOD. 

Le groupe ethiopicn eL urienlal de Pedrillia, loncrt mp - o n , ider~ eummr un g nr 
special, est trc ccrtaincmell l, comme nou l'avon vu pre edcmmcnl, un ou -g nr du 
precedent. Lcs 37 espece conn ue e reparti s nL dan la zan lropi ale de 1' friqu ( mpri · 
Iaclaga car) et de l ' Inclo-Malai ie avec unc leaere extcn ion en ic palcar liqu' daw 1 !S 

terri to ires limitrophes. 
1ous decrivons l'aile de Pedrillia annulata BALY, clu Japan (Pl. "XI , fig. 3) : 
1ervalion pratiquement idenlique a celle de Zeugophora, lc principales differ 'n ·, 

portant sur la chitinisation . Dimensions de l'aile : 5 x 2,5 mm. Sou - o ·talc cmblabl ;\ · ll 
de Zeugophora, mais peu chitinisee. 1ediane et branche du ccteur eli tal an parli ularile -, 
bien vi ibles. Cu1 clivi e, commc chez Zeugophora, en Cu1a cL Cu1b, i ole ~~ la ba e. L\ l 2\ 
formant une cellule anale cL scmblanL fu ionnes a leur partie di talc , ~~ moin qu 2 n'ait 
tlisparu. 3A non visible. 

En un mot, l 'etude de la nervation confirme l'eLude morphologiquc dan l 'icl ntilc de 
Zeugophora eL Pedrillia qu'on plac;ait, il n'y a pa i lonatemp , tlan deux famillc cliffercnl 
Noton qu'on ne sait pratiquement rien de la biologic de c pece du ou -g nr , qui vi nL 
nans des regions tropicales ou les alicinees sonl ab entcs. CnATTERJEE ct BuA 1 , (1936) 
mentionnent Z. (Pedrillia) longicomis WEST\\·ooo ( ub. nom. P. andrewsi JA OBY) ur I an tal 
a Manclras . De plus amples ren eignemenls onL necc sairc pour connaltrc le plantc -hot 
du sous-genre. 

5. - Geme PEDRILLIOMORPHA PIC. 

Il est malheureusement impossible, en l'absence clu type, de fixer la po iLion 
systematique exacte de ce genre decrit pour une espece (P. atrosuturalis Pre) de ikkim. II e L 
vraisemblable qu'il s'agisse d'un Pedrillia ou d'unc espccc eLroiLcmcnL apparcnlec u cc 
sous-genre . 
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6. - Genre BRUCHOMINA ACHARD . 

Macrozeugophora AcHARD est deja synoi1ymc de Pedrillia. 11 en est tres vraisemblable­
menL de meme pour Bruchomima, genre decrit pour une espece (B. chloropelta AcHARD) de 
Madagascar . En !'absence clu type, il est impossible d'emeLtre une opinion definitive. 

7. - SYNE'l'A LACORDAIRE. 

Avec le genre Syneta., uous aborclOJJ S Ull des trois genres les plus enigmatiques des 
Chrysomeloidea. ous avon mcnLionne lc genre Aulacoscel.is (Sag t·idae), le genre Timarcha 
(Chrysornelidae) cL lc genre Syneta preciLe. De meme que lc geJJrc A ulacoscelis presente un 
curieux melange de caracLcrcs sagrides, chrysomelicles et eumolpides, de meme que les 
Timarcha, seuls parmi les Chrysomelicles, presentent un tegmen archa'ique, les Syneta 
combinenL des caracLcres cumolpides cL orsodacniclcs c]'une fa\-Oll si evidente qu'il est 
tres difficilc de leur a igner tmc place definitive dans la sy LemaLique. Tl s'agit tres 
vrai cmblablcmcnL cl'un genre de Lran iLion, mais ~t caracLcres tellement composites, 
qu'EnwARD , tt ju tc titre, s mblc-t-il , propose pour lui et 'l'richolerrw., la creation clP. Ja nouvP.lle 
famillc des Synetidae . Jous renvoyons a son excellent travail (1953) pour les caracteres 
clistinctifs des deux families, Orsodacnidae et Synetidae. lei, provisoirement, nous maintien­
clrons, pour plus de facilite, les Syneta clans les Orsodacnidae, dont ils possedent beaucoup de 
caracteres, clont la nervation alaire . 

Voici la description de l'ailc de Syneta adamsi BALY (Pl. XIV, fig . 8), sur un exemplaire 
du Japon : 

Aile petite (7 x 2,5 mm ), peu chitini::;ec, de type voisin du genre Zeugophora mais avec 
de nombreuses particularites. Costalc et sous-costale bien separees . Radiale bien chitinisee. 
rl subtriangulairc, bien chitinise. Particularite unique chez les Chrysomeloidea : M1 rejoint 
directcment l'extremite de Rs en une ligne sinueuse ou rm et M1a ont totalement disparu. 
l\til a ain i un aspect tres particulier de meme que M2 avec lequel l\11 fait un angle aigu et 
non une boucle comme chez tous les autres Chrysomeloidea . 12, d'abord mince, va en 
s'elargissant. La branche dis talc de M2 est sinueuse mais assez effacee. R2 + 3 et R4 + 5 sont 
eli parue , mais la branche distalc de l\11 exi te. Elle est large, clroite, mais assez effacee. 
La cubitalc a clisparu. A peinc croiL-on clevi11er unc cubitalc simple, droite et isolee. Les anales 
wnt clisposecs comme chez Zeugophom : 1A cL 2A forment unc cellule analc, puis sont fusionnes 
ensuitc. 3A absent. 

En un moL, la nervation alairc uu genre Syneta est aussi exLraordinairement aberrante 
que sa morphologie externe. On peu t conclure de son examen : 1 o que le systcme cubito-anal 
est de type cupodique modifie, trcs semblable ;\ celui de Zeugophora; 2o que le systeme 
medio-radial est aberrant et unique parmi le Chrysomeloidea; 3o qu'il n'y a aucun caracterc 
eumolpiclc clans la nervation alaire cL que la Lache medio-cubitalc notammcut, caracteristique 
des Eumolpidcs, n'cxisLe pas. 

De ceci que conclurc ~ Tout d'abord que Syneta a cl'indiscuLables affinites pour les 
Orsmlacnidcs, commc le montreo L sa morphologic cL son systeme cubito-a11al, mais 
qu'egalemcnt, vu l'originalite de son sysLcme medio-raclial, la creation d'une famille Speciale 
de Chrysorneloidea semble se justifier. 

Notons que la dizaine d'especes connues de Syneta a une distribution exclusivement 
holarctique. On connait Lrcs mal la biologic clu genre par quelques notes fragmentaires. 
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Les adultes de S. betulae se rencontrent sur des arbres, principalement Betula et Salicinees, 
mais presentent des cas d 'allotrophie sur Pin en Norvege (KA GAS, 1948) et, dans ce dernier 
ca ' semblent fuir le Bouleau. La larve de Syneta albida LECO TE a la reputation de vivre sous 
terre sur les racines d'arbres (caractere eumolpide) . Les Syneta americains ont ele cites sur les 
plantes les plus variees : Arbres fruitiers, Aloes, Quercus, etc . 

A propos de l 'analogie « eumolpide » du genre Syneta, citons l' erreur de GRESSlTT (1942) 
qui a place clans le genre Syneta six nouvelles especes d'Aulexis (Eumolpid e), de la Chine 
meridionale et occidentale. Les Aulexis appartiennent aux Leprotini, lribu a laquelle on 
rattache egalement les genres Habrophora, Lio et Psathyrocerus, ces deux derniers netlemenl 
a facies Orsoclacnicle. GRESSITT (1945) reconnalt son erreur et l' explique comme une « indication 
of relationship between subfamilies Eumolpinae and 01'sodacninae » et par le fail que 1 s 
« Eumolpina.e may have originated from the e. tinct ancestors of Syneta as a Syneta-lik form ». 

Il est certain, notons-le, que les Leprotini de !'ancien el du nouveau monde nt de affin ites 
eupocliques . EDWARDS (1952), qui cliscute longuement les affinites des Syneta., in i Le ur le 
fait qu'ils lui paraissent « phylogene tically intermediate between the Orsodacnidae and Lh 
family Crioceridae ». Il place done le Synetidae entre le Orsodacnidae et le Crioceridae. 
Les caracteres distinctifs des deux families soul clone les suivanles cl'aprcs EnwARD (1953) : 

Orsodacnidae. 

i. Ligula fortement bilobee. 
2. Yeux emargines. 
3. Ponctuation elytrale confuse. 

4. Ongles des tarses generalement appendicules . 

5. Cavites coxales anterieures fermees. 
6. Tegmen annulaire a capuchon tegmental plus 

ou moins bilobe. 
7. Larves mineuses. 

Synetidae. 

i. Ligula faiblement bifide. 
2. Yeux entiers. 
3. Ponctuation elytrale seriee, sauf chez Triclw­

lema. 
4. Ongles des tarses bifides, sauf chez la <j? de 

Tricholema. 
5. CaviLes coxales anterieures ouverles en arriere. 
6. Tegmen en V ou legerement en Y. 

7. Larves souterraines et sur les racines (?). 

A ces sept caracteres distinclifs on peut ajoul r un huilicme : la ner ation alairc, i 
differente et si originale dans son systeme radio-median chez Syneta. Il mbl done bien, 
comme on l'a vu ci-dessus, que la creation des Synetidae 'impose. Un neuvieme aract' re t 
donne par CROWSON (1946) : le metendo ternite. 

Il est, en effet, impossible, malgre des affiuiles morphologiquc ex lern , d fairc 
entrer les Syneta dans les Eumolpide. Les larves viveul, dit-ou, sur les racine ', mai - le fail 
est. encore a prouver et, meme verifie, ne con Lilue pas un crilcre uffi aut. La ncn atiou 
alaire est incontestablement d'un type derive du type eupodique, aus i eloigne qu po iblc 
du type eumolpide (comme chez Aulacoscelis qui presentc aussi des affinile eumolpide ) el a 
caracteres tres originaux parmi les Chrysomeloidea. 

Les genitalia des Syneta ont une forme trcs parliculicre, leur tegmen est eu V l il ­
sont tres clifferents du type primitif Orsodacne a tegmen en anneau . 

CROWSON (1946) admet egalement que les Syneta a l'elal adulte (( at least differ from 
the type of the Sagrinae ( = Sagridae + Orsodacnidae) in more, and more important, character 
than do the Donaciinae or the Bmchidae ». II les mainlienl cepeudanl dan s leur pla e 
habituelle a cause de leur connexion evidente avec Orsodacne cl au si parcc qu'il ne voil 
aucune place pour eux parmi les Chrysomelides. 

En conclusion, et tant qu'on ne connaitra pas la morphologic larvaire, il faul 
consiclerer les Syneta comme une entite aberrante appareutee aux Orsodacnides, Criocerides 
et Eumolpides, et pour laquelle la creation d'une nouvelle famille, les Synetidae, s'impo e. 
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8. - Genre THRICOLEMA CROTCH. 

Thricolema (ou T ricolema) a ete cree en 1874 par CROTCH pour.une espece (T. anomala 
CRoTCH) de Californie, fort voisine morphologiquement des Syneta. CLAVAREAU (1913) a mis 
ce genre en synonymie avec Syneta, CRow o ' (1946) l'a retabli comme sous-genre et EDWARDS 
(1952), avec juste raison semble-t-il, comme genre . 

CRowsoN (loc . cit.) donne les details de la dissemblance entre Thricolema et Syneta . 
La pr~ncipale difference, generalement admi e, reside en ce que les femelles de Thricolema 
ont des angles tarsaux simples, Landis que les Syneta des deux sexes possedent des angles 
fendus . BmsLEY (1927) a egalement considere Thricolema comme un genre valable. D'apres 
EDWARDS (1952), le genitalia cf cf sont diJ'ferenls de ceux de Syneta. La nervation alaire, 
comme nous le verrons ci-dessous, en es t egalement tout a fait differente. Nous decrivons 
ici I' aile de Thricolema anomala CROTCll de Californie (Pl. XVI, fig. 10) : 

Aile trc differenle du type Syneta, e rapprochant plu du type eupodique. Co tale 
peu visible, ous-costale nettement detachee. Radiale bien dessinee . rt de forme triangulaire . 
Ml ratlachee a l'extremite de Rs par une ligne sinueuse (caractere de Syneta et unique chez 
les Chrysomeloidea), cependant, contrairement a Syneta, la moitie de celte ligne est peu 
chitinisee, rm et Ila ont di paru, a mains qu'ici et chez Syneta, on assimile a rm, la moitie 
de la ligne sinueu e. I1 el M2 font ensemble un angle aigu. M2 est d'abord mince puis va 
en s'elarai saul aux deux tiers de a longueur. Branche distale de M2 bien visible (contrairement 
a Syneta), droite et epai e. Branche distale de M1 droite et peu visible . R2 + 3 et, plus 
faiblement R4 + 5, visible conlrairement a Syneta. Systeme cubito-anal bien different de celui 
de Syneta : Cu1 droit, simple, isole, faiblement chitinise. 1A bien chitinise avec une con triction 
mediane avec une lransver e qui rejoint 2A et delimite une cellule anale (an) . Egalement 1A 
presenle exterieurement, dans a partie dislale, un debut de transverse qui devait primitivement 
rejoindre Cul. 2A bien dessine avec une constriction mediane au niveau de la transverse. 
3A bien visible et chitinise. 

Comme on l'a vu ci-dessus, les difference ont grandes dans le systeme cubito-anal 
entre Syneta et Thricolema. Elles justificnt pleinement la creation d'un genre separe. 
La nervation de Thricolema e t egalemen t de type eupodique mais plus primitive et moin 
simplifiee que chez Syneta. Cependant, l'exlraordinaire liaison entre 11 et Rs se retrouve ici 
el montre bien : 1o que la creation des Synetidae se justifie; 2o que Thricolema et Syneta sont 
etroitement appareutcs dans le cadre de cetle nouvelle famille. 

CONCLUSIONS SUR LES ORSODACNIDAE-SYNETIDAE. 

En definitive, ce qu'il elait convenu cl'appelcr primitivement Orsodacnidae est nellement 
diphyletique. II e compose de Orsodacnidae proprement dit , c'est-a-dire !'ensemble cles 
genres Cucujopsis, Orsodacne, Zeugophora avec Pedrillia et, peut-etre, s'ils sont valides, 
Pedrillionwrpha el Bruchom,ina et de Synetidae avec Syneta et Tricholema. Le Orsod(lJcnidae 
sont le plus primitifs ct les plu « eupodiques n, tant par leur genitalia que par l'en emble 
des aulres caraclere . Les Synetidae sont le plus evolues et pourraient bien constituer, avec 
les Aulacoscelis, par exemple, un des jalons qui sont a la base d'autre families. 

Deux types principaux de nervation alaire e rencontrent parallelement aux famille : 
le type Orsodacnidae et le type Synetidae . Dans le premier type, les radiales et les medianes 
sont de type classique. Le sy teme cubito-anal a une curieuse allure « chrysomelide n chez 
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Orsodacne ct est bcaucoup plus reduit chez Zeugop lwra-J>edrillia .. Dans lc second type, la 
premiere mediane rejoint curicuscment l'extremite du sectcur radial. Lc systernc cubito-anal 
est de type eupodique chez Thricolema ct est beaucoup plus reduit , un peu a la maniere des 
Zeu.gophora, chez Syneta. 

Les genitalia des Orsodacne so nt les plus primilifs couuu s chez les Chrysomeloidea 
(trgmen en anneau a capuchon tegmental forlcme11 t bilobe, apex et base fcHcl ue). Ceux des 
Zcnoophora sont 1111 peu plus evolues. Quant ~t ceux des Syneta, ils sont ncllem cnt de type 
trr.s different, tres simplifie (legmen en V ou en Y) . ll semble que la meilleu re cla si fication 
pour les families precitees est de placer les Ot·sodacnidae ~t la suite de Sa.uridae et des 
Donaciiilae, puis de placer les Synetidae a la base ct au voisinage des CriOC·el'idae ~t teO'men 
eu v egalement. Les Megalopodidae, a tegmen annulaire, proviCJlllCllL clirccLcmcnt d'une 
som·be Sngride et ne doivent pas cLre tenus eloignes des families precedenLes. 

Orsodacnidae et Synetidae sont l'un ct l'autrc un groupe d'origine holarcLique. Tl 
sig·nH'icatif que les especes orientales et ethiopiennes du sous-genrc Pedrillia emblcnt etre 
clerivees directement des holarctiques Zeugophora, les ethiopiennes ~t trav rs les orientales 
selon CRowsoN (1946). Quant aux aulres « Orsodacnides )) cxoLiquc , il 'an·iL n realite 
d'Eumolpides, comme on le verra ci-apres . 

INCERTAE SED LS. 

Sous cette rubrique, nous groupons Lou lc genres qui o nL ete plu ou muin rapporle 
aux Sagrides-Orsodacnicles, en nous efforpn t cl'etablir leur affi11iLes nalur llc -. La n nalio11 
alaire a ete etucliee dans la mesure des possibiliLes. 

1. - Genre HOHNIUS FAIRMAIRE. 

Ce g·enre enigmatique, decrit par FAlR,\lALRE en 1 5, pour UJlC unique p'-cc llomius 
( = Homibius) sulcijrons FAIRl\lAIRE, de la Terre de Feu, a ele cla e par A RIVILLJ (1912) 
dans les Cerambycinae Encyclopini. CRowso • (1946) l'en a e traiL et l'a place ntre le 
Aulacoscelini et les Orsodacnini, en creant la tribu des Hornibiini. Sc argument ont le 
suivants : il s'ag·it d'une relique primitive, etroitement affine de Orsodacnide , plutot que 
des Aulacoscelis et des Sagrides, la nervation alaire est << almost exactly like that of the typical 
Australian Sagrini n, la structure de la tete ressemble beaucoup tt Syneta. 1alh urru, rnwnt 
l'edeag-e et le metenclosternite ne furent pas disseques. Entre temps, Mo Ro (1945) a pu 
prouver qu'Orsodacne grandis PmLIPPI, clu Chili et d'Argentine, etait exactcm nt ynonymc 
de Hornius (=Hornibius) sulcijmns FALH.l\IATRE C) . Happelon que BRETHES (1929) a\ait cree 
pour cette espece le genre Platorsodacne, qu'il ecarLaiL des Orsodacnidc pour le plac r dan 
les Criocerides en compagnie de Psathyrocerus. En definitive, par lc jeu de ynonymie , 
on obtient la nouvelle combinaison suivante : Homius grandis (PnrLIPP r) . 

En 1945, MoNROS ecrivait : « La verdadcra posicion sistematica de csta e pccic ha clc 
buscare en las Chrysomeloidea, entre los Orsodacnidae, y no lejos del genera Synela LAc:., 
de dispercion holartica n. Mais en 1949, MoNnos changeait d'avis et transfcrrait le genre 
Homius et la tribu des Homibiini CuowsoN aux Eumolpidcs, au debut de cctte famille. 
Les arguments morphologiques donnes par MoNnos sont probants et cette position est 

(
1

) En 1952, MoNRos considere de nouveau Hornius grandis (PHILIPPI) comme etanL distinct de 
H. sulcifrons FAIRMAERE. 
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ccrLaincrnenL la bonne. AjouLo11s que la nervation alaire, conLrairemeuL a ce qu'ecriL CRuwso ' 
eL MoNROS, n'esL pas du Lout d u type megamcro.ide (Sagrides australiens) mais bel et bieu 
puremenL eumulpid e. 1ous la decrivons ci-des ous. D'auLre part, les genitalia, quoique 
incomplcLemenL figures par MoNROS, semble uL etre du type a tegmen en v (Chry omelide­
Eumolpide) eL non du type Sagride avec le Legmen annulaire a long capuchon tegmental cilie. 

Voici la nervation alaire de llornius grandis (PHILIPPI ) : 

Co tale, ·ous-costale eL radiale neLLement separees . Triangle radial (rt) subLriangulaire. 
rm Lieu vi ible. l\Jedian es de type classique. SysLcme cubiLo-anal de type purement eumolpide 
eL pas plu voisin du type megamcro:ide que le eumolpides les plus clas iques. Cu1a long mais 
nc rejoignanL pa M2, muni en son milieu d'une transver e le reliant a Cu1b. CeLLe derniere 
nervure courLc, reliee u an2 par une transverse (cu-an). 1A eL 2A delimiLant, a leur ba e, une 
celhde anale (an1), ceLLe cellule anale est suivie d'une deuxicme exLerieurement a 1A (an2) . 
3A de type classique. 

En somme, de !'etude de sa nervation et de ses autre caractcres morphologiques, 
il re sort que ll ornius yrandis est, malgre so11 apparence « orsodacnide n, un Eumolpide 
Lypique. 

2. - LES " OH.SODACNE" NUN HULAH.U'l'IQUES. 

Comme nous venous de le voir ci-dessus, Orsodacne grandis n'est pas un Orsodacnide 
muis w1 Eumolpide. II en est de meme de Orsudacne unicolor et tessellata, decrits par 
BLANCHARD (1851) du Chili. 1o ·nos (1949) a pu, en effet, montrer qu'OI'sodacne unicolor 
cL 0. tessellata eLuient les deux exes d'une unique espece, n'apparlenant pas au genre Orsodacne 
mais a un nouveau genre cl'Eumolpide allie a Psathyrocerus, le genre Lio MoNRos. Le nom 
Lio unicolor (BL\ 'CITAHD) subsisLe done seul, a ec lequel Psathyrocerus rufus PmLlPPI tombe 
en synonymie. La nervation alaire semble ne pas avoir ete inventoriee, mai elle est tres 
probablement comme Psathyrocerus, de type purement eumolpide. La conclusion de MoNROs 
c ·t formelle : « Lio unicolor deber excluir e de Eupoda e incluirse en Eamolpinae, mu cerca 
de Psathyroceras. » 

Quant aux autre « Orsodacne )) Lropicaux, ils sont trc douleux. Orsodacne splendida 
l\[o TRO zmn, de Nouvelle-Guinee, clont le type est vraisemblablement perdu (nou l'avons 
vainemenL faiL recherch r ~t Lyon), n'esL cerLainem.ent pas un Orsodacne et sans douLe pas un 
Or odacnide. Quant a Orsodacne indica l\IoTSCJI L 'KY, de Ceylan, sa description e t tellement 
sommair que, comme l'eCl·it JAcoBY (1908), sa vraie place pourra eulemenL eLre deLerminee 
par un examen du type. 

On peut done, ans craindre de se tramper, assigner aux Orsodacne, une distribution 
e ·clu i vemenL holarclique, les a vancees au l\Iexiq ue d'Orsodacne atra eLanl insignifiantes eL 
localisee dans le ord du pay . 

3. - Genre PSATHYH.OCERUS BLANCHARD (1
) . 

Lc genre Psa.thyrocerus ( = Psatyrocerus) fut clecrit par BLANCHARD (1851) pour des 
ColeopLcre chilicns qu'il plara dan les Criocuidae. CLAYAHEA (1913), BRETHES (1929), et 
d'auLres auteur , le mainLinrent clans ceLLc position systematique. Le premier, CRowso (1946) 

(
1

) MONROS (1952) a etabli Ia synonymie du genre et a cree pour l'espece Psathyrocerus flavescens 
PHILIPPI un nouveau genre: PhilippimolJYUS. 
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remarqua les caracteres insolites du genre, lui trouva des parentes avec Hornius et, apres 
avoir montre ses ressemblances avec certains Orsodacuides, l 'exclut de ce dernier groupe. 
MoNnos (1949) a montre que sa vraie position est parmi les Eumolpicles, pres d'Habrophora, 
dans les Leprotini, avec le genre Lio, precedemment etudie. 

La nervation alaire vient a l'appui de !'affirmation precedente. L'aile de Psathyrocerus 
variegatus BLANCHARD, du Chili, est de type purement eumolpide, et ressemble etonnamment 
par son systeme cubital a l'aile de Homius grand-is precedemment decrite. En voici la 
description sommaire : 

Costale, sous-costale, radiale et mediane sans particularite. Cu1 non rattache, a sa base, 
a M2, bifurque en son milieu en Cu1a ct Cu1b . Cette dernierc branche est rcliec par un 
transverse a an2 . Deux cellules anales an1 et ·an2 . 1A bien devcloppe; 2A fermant an1, mai 
sans branche libre distale comme chez l-lornius ou Euryope, par exemple. 

Chez Psathyrocerus fulvipes oblongus BLANCHAH.D (Pl. X ' II, fig. 17), du Chili, l'aile 
est tres semblable a la precedente. La subcostale est nettement detachee de la co tale. La radiale, 
semi-hyaline a la base, s'epaissit et s'assombrit ensuite. rt subquadrano-ulaire. rm inu ux 
mais visible, M1a non apparent . Medianes classiques avec 11 allonge M2 d'epai cur e()"ale 
sur toute sa longueur et bien dessine dans sa branche clistale. Branche distale cl 11 bien 
visible quoique peu chitinisee. R2+3 et R4+5 peu visibles. Systeme cubito-anal a peu pr' 
comme dans l'espece precedente : Cul relie a M2, puis divise en deux large branche : Cu1a 
et Cu1b. A la bifurcation de ces deux branches, Cu1 est relie par une transver e ( u-an) a la 
deuxieme cellule anale (an2) . Deux cellules anales, la premiere (an1) ubtriano-ulaire la 
deuxieme (an2) subquadrangulaire. Premiere anale sans particularite, deuxiem anale droite , 
depassant de peu la premiere cellule anale . 3A visible, mais peu chitinise. 

Il ne fait done aucun doute que ce genre appartienne aux Eumolpide . 

4. - Genre STENOMELA ERICHSON. 

Bien que sa nervation alaire n'avait jamais ete invcntoriee, on eli po ail cl'a ez u 
caracteres morphologiques pour placer ce genre avec assez de certitude parmi le Eumolpicle . 
CLAVAH.EAU (1914) le place dans les Chalcophanini, tandis que MoNnos (1949) re alide pour 
lui les Stenomelites (Stenomelini) de CnAPUIS. A la difference de l'auteur beige ccpendant, 
MoNnos place le genre Stenomela, non dans les Chrysomelides s. str., mai clan le Eumolpicl 
pres des Homibiini. Rappelons seulement pour memoire que BLA 'CHARD avait ran()"e le genr 
Stenomela dans les Hispides sous le nom d'Apocinocera (A. herbacea BLA CHARD, maintenant 
Stenomela pallida EmcrrsoN). Cette unique espece connue est signalee du Perou el du Chili. 

Nous decrivons ici l'aile de Stenomela pallida EmcusoN ur un specimen du Perou, 
in coll. Inst. roy. Sc . nat . Belg. (fig. 11, C) : 

Aile grande (15 x 5,5 mm), peu chitinisee, transparente. La faible chitini a lion est 
exceptionnelle chez les grandes especes. Costale et sous-costale soudees pres de la ba e. Radiale 
dilatee distalement. rt subtriangulaire. M1a net mais rm disparu. Distales elas ique mai 
peu visibles . Medianes classiques bien dessinees. Systeme cubito-anal incomplet ou eulement 
la cellule allongee an1 est visible. On devine cependant que le systcmc de nervation e t de 
type eumolpide. an2 et Cu1 sont cependant presque disparus. 

Cette nervation semble sujette a variation suivant les individus, sans doutc a cause 
de la regression tres nette de cette aile. Un specimen d'aile de Stenomela pallida, qui nous fut 
envoye en 1951, par F. MoNnos, presente, en effet, la nervation suivante, beaucoup plus 
complete que la precedente. 
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Nervation absolument identique a la precedente a !'exception du systeme cubito-anal 
qui est mieux chitinise et de type eumolpide. Cul sinueux rejoignant M2. Une transverse 
cu-an relie Cul en son milieu a lA, a la base de an2. A cet endroit, Cul se dedouble en Cula 
et Culb. anl allonge, sinueux, lenticulaire; an2 un peu mains long que le precedent, sinueux, 
lenticulaire. 3A droit, mince, net. 

Une particularite tres nette de ces ailes, commune avec les Megascelides, est !'absence 
de tach e meclio-cubitale. Ce type de nerva tion es t done celui d'un Eumolpicle aberrant. 

Nous devons ici m entionner qu'un curieux genre inedit de Chrysomeloidea a ele 
decouvert par nous clans Ia collection FAUVEL (materiel de la Nouvelle-Caledonie). Get insecte 

c D 

FIG. 11. -Ailes ci'Eumolpidae et Lamprosomidae. 

A: Iiemydacne maculicollis JACOBY (Eumolpidae) (x16,5) . 
B : « Stenomela » caledonica FAUVEL in litt. (Eumolpidae) ( x 5) . 
C : Stenomela pall ida ERICHSON (Eumo lpidae) ( x 6). 
D: Lamprosoma cupr eatum BALY (Lamprosomidae) (x18). 

etait etiquete, de la main meme de I' auteur · fran<;-.ais « Stenomela cal.edonica n, nom in litteris. 
En verite, il a beaucoup d'analogie exterieure avec le genre neotropical Stenomela et il sera 
decrit ulterieurement clans une etude sur la faune de la Nouvelle-Caledonie. ous donnons 
ci-de ous la description de l 'aile de « Stenomela n caledonica, non sans analogie avec la 
precedente (fig . 11, B) : 

Aile grande (15 x 5 mm), plus chitinisee que la precedente. Cos tale, radiale, rt identiques, 
Mla identique mais plus chitinise avec rm apparent. Distales et medianes identiques mais 
plus chitinisee . Systeme cubilo-anal presque id entique, de type purement eumolpicle, bien 
chitini e. anl len liculaire, sinueux, allonge; an2 subquadrangulaire; 3A net, sinueux, allonge. 

II est a noler egalement que cet Eumolpicle aberrant, comme le genre precedent, ne 
presente pas de tache medio-cubitale. A son emplacement est seulement une tache plus 
chitinisee, diffu e, assez grande, atteignant le bord posterieur de l'aile, de structure toute 
differente de la tache medio-cubitale des Eumolpides. Il s'agit tout simplement d'une zone 
plus coloree de l 'aile sans structure speciale. 

Les donnees exposee ci-clessus tendent done a placer le genre Stenomela au voisinage 
des Eumolpides, dans une lignee parallele, un peu comme les Megascelides. II est trop tot 
pour Creer une famille Speciale car trop d'inconnues (larves, ecologie, etc.) restent a eclaircir. 
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5. - Genre HEMYDACNE JACOBY. 

Le genre Hernydacne JACOBY comprend cinq especes (II. antennalis BEcuY 1~, Tl. 
maculicollis JACOBY, H. strangulata BEcnYNE, H. testaceus PIC, c t 1-L. tmicolor FAIRMAmE), 
toutes de Madagascar . CLAVAREAU (1913) range les Hemydacne parmi les Orsodacnid , dont 
ils ont !'aspect general. CRowsoN (1946), le premier, conteste ce ttc position e t ec rit que « oth er 
possible positions for it are in the Eumolpinae or Criocerinae n . BEcuY ~~ (1951) cr ee la tribu 
nouvelle des Hemydacnini et range les Hemydacne parmi les Eumolpides en e basant sur 
divers caracteres de morphologic externe. En realite, il s'agit d'Eumolpide fort aberrant qui 
different de ceux deja connus: 1 o par la conforma tion des tarses; 2 o la forme du proll1orax; 
3o la longueur des segments abdominaux. 

Il est remarquable que la nervation alaire d'Hemydacne maculicollis JAcoBY que nous 
avons pu inventorier, vienne parfaitement corroborer !'opinion clc BECHY ' I~ et pla e 
incontestablement le genre Hemydacne parmi les Eumolpides. 

Voici la d escription de l 'aile d'H. maculicollis (fig. 11, A) : 

Aile d'assez petite taille (6 x 2 mm), assez peu chitinisec mni. i1 nervation bi n nett . 
Costale, sous-costale et radiale bien visibles . La radiale effacee i1 la base. l'L gro t tt'c 
chitinise . rm et M1a bien clessines. Branche clislales (R2+ 3, R4+ 5 et 11) 'isibl mai 
nettes. Medianes de type classique. Systeme cubito-anal de type umolpide. Cu1 
de rejoindre M2, divise en deux brancl1e : Cu1a et Cu1b, cetle dcrnicre nenur r lie u an2 
par une transverse. Deux cellules anales : an1 et an 2, an2 etant ubquadrangulair l plu 
grande que an1, qui est triangulaire. 1A et 2 bien cleveloppe . 3 p u i ible. l\ol n que 
BECHYNE souligne que la forme cylinclrique du prothorax et la largeur de la t~le d'Hentydacn e 
rappellent les Megascelis neotropicau,x. Or, il e t curieux de noter que le Afeyasceli onl 
egalement une nervation alaire de type eumolpid e, tre voi ine de celle d 'crile ci-de u . 

CONCLUSIONS. 

Les autres genres « incertae sedis n : Pedrilliornorpha P1c et Bnzcllominw Acu \RD, 
appartiennent vraisemblablement aux Orsodacnide . Cela ne pourra etre prom e q u par 1' 'Lud 
des types, malheureusement inaccessibles. Quanl :\ l\Iacro::::e ugopllora Acu Rn , 'rsl un . implr 
synonyme du sous-genre Pedrillia (GRESS ITT, 1945). 

Notons egalement que les genres IIomius, Lio, Psathyrocerus, Stenmnela cl llem,ydacne 
sont taus, malgre leur aspect << Orsoclacnide n, de vrais Eumolpides. La nenalion alair 
corrobore parfaitement les criteres taxonomiques. 11 ne faudrait cepenclant pa. voir loujour_ 
clans cette ressemblance entre Eumolpicle et Orsodacnides till simple phenomen de 
convergen ce. Il y a peut-etre aussi un indi ce de parenle, dont l'enigmatique genre • yneta 
pourrait bien n'etre qu'un echelon. 

4. - CRIOCERIDAE. 

Les Crioceridae, clont le type de nervation alaire est le meme que celui des 
Chrysomelidae, ant ete exclus par CnEN (1940) des Eupodes. Dans ses Donaciidae, corre pondant 
aux Eupodes, l'auteur chinois place done les SagTicles, Donaciides, Orsodacnide , .Megaseelides 
et .Megalopodides. Nou s discuterons, clans la partie phylogenique, le bien fonde de cette 
classification. Contentons-nou s de noter que les Eupocles, sensu CnEN, ant ]e tegmen annulaire 
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Landis que toutes les autres families, y compris les Criocerides, ont un tegmen en V ou en Y. 
De plus, la n erva tion alaire de ce groupe e t a peu pres uniform e et primitive . Les 
Megascelides toutefois, n'ayant pas ete etudies par CrrE ' doivent e tre consideres a part. 

La grand e maj orile des Criocetidae , tant exotiques que holarctiques, vivent sur Liliacees 
et Graminees, bien que quelques observations i olees m entionnent quelques espcce sur 
Commelin acees, Dio con:!cs, Orchidees, Salicin ees, olan ees, Cucurbitacees, Composees et neuf 
autres families . A vrai dire, bien de ces citations demand eraien t a etre oigneusement verifiees . 
L larves de Criocerides portent leurs excrem ent sur leur corps. Ceux-ci forment un e rna e 
an ce sc rej etee a !'avant et renouvelee par l'arriere. Ces mceur larvaire on t done voisine 

de celles des Ca id . Une particularite de beaucoup de Crioceride , partagee par les 
Megalopodicles, e t la fa culte de produire des sons aigus par frottement. Enfin, notons une 
particularile biologique de la famille, san s grand e signification phylogenique, la propriele 
qu'a In larve prenymphale de tisser un cocon . Cette propriele es t partagee chez le 
Chtysomeloidea par les aq uatiques (Donaciidae) et quelques rares Chrysomelidae exo tiques . 
Ce tle faculle apparalt sporad iquemen t chez qu elques rares Coleoptcre de cinq famille 
differentes en dehors d Chrysomelid e . La plupart des Criocerid e ont colores par de 
caroteno"ide, peu ont metnlliqucs (coul eurs de structure) . Ce co uleur pigmcntaires s'allerent 
ouvent ur J'in cc te mort. 

La fam ille de Crioceridcs es t representee dans lc moncle ntier avec le m aximum de 
frequence dan la region tropicale. On denombre en viron un peu plus d ' un e douzaine de genrc. 
avec de tre nombreuses espcces . Plusieurs ancien s genres ont ete recemment scindes . 

La nervation alaire des Crioceridae e t de type chry omelid e. Voici queUes sont le 
caracteristiques de ce type de nervation, derive du type eupodique, precedemment etudie : 
la cubilale (Cul) e t simple et ouvent isolee. Elle est parfois reliee en on milieu par une 
tran ver e a lA (cu-an). lA est bien developpe et forme avec 2A une cellule anale (an) . La 
partie di, tale de lA e t regardee com me resultant de la fusion de l A, Cu2 et 2A. La partie 
distale de 2 , au-dela de la cellule anale a, en effet, disparu. Ce schema theorique est uj et a 
pas mal de variation : 1 o 2A per i te di talemen t, plu ou moins completemen t, chez quelques 
genres ou espece ; 2o chez d'autres, la transverse cu-an peut faire defaut partiellement ou en 
tolalite. Ce dernier ca e t celui des Crioceride qui se rapprochent au si du type eupodique 
ct de la nervatio11 pre en lee par quelques Or oclacnid es e t Donaciid e . 

Nous decrivon i-des ous la nerva tion alaire des differents o·en re : 

1.. - Genre BRACHYDACTYLA LACORDAIRE. 

Le genrr fJser zdoc tiocuis PIC lombc cn nonym ic aYec Brachydactyla. On a decrit, 
dans ce genre, un e rspece de Java (B. discoidea G I~ RI N), un e au tre de ~Tadagascar (B . m.icrodera 
LACORDAIRE), un e de Zanzibar (B. annulipes PI( :), un e de Sao Thorne (B . julvicollis BRYA T) 

ct unc du Congo et d'Afriquc du Sud (B. elisab etha JIE1 'ZE). 

Voici la de., ription de H. discoidea GGl~Rii\" (P l. :XlV, fig. 4) au point de vue nenation 
alaire : 

Aile moyennc (8 x 3 mm), bien chitini ee . ._ ous-co talc nellement detachee de la costale . 
Radiale tre elargie et hitinisee dans sa partie distale. rt subtriano·ulairc. rm et 1\lla vi ibles. 
Medianes sans particularile. Branche di tales (R2 + 3, R4 + 5 et l\11) bien Yisible mais un peu 
cffacees . Sy a~me cubito-anal de type chrysomelid e mais nettement derive et voi in du type 
cupodique. Cul simple, i ole et droit. Premiere an ale legeremen t et regulierement convexe. 
Deuxieme anale convexe egalement. La cellule anale n'est pas fermec completement par la 
constri ction mediane des deux anales. 3A pclit, mais bien visible. 
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2. - Genre BRADYLEMA WEISE. 

Ce genre contient plus d'une vingtainc d'espcces de la regwn ethiopienne (y compris 
Madagascar) et orientale. Les Bradylema vivent sur des Iridees dont le genre Gladiolus. 

Nous decrivons ci-dessous la nervation alaire de Bradylema foloja LAconnAIHE du 
Bas-Congo (Pl . XIV, fig. 7) : 

Aile moyenne (9 x 4 mm), bien chitinisee. Costalc, sous-co tale ct radial sans 
particularite. rm et M1a tres nettement dessines. Medianes sa ns parlicularile. Branche di tale 
(R2 + 3, R4 + 5 et M1) nettement visibles mais assez cffacees . Cu1 d roil, imple, i ol '. 
1A sinueux. 2A fermant la cellule anale, mais disparaissant en eel endroi l. 3A ugO'ere, pcu 
visible . Bradylema crassipes OLIVIER (Pl. VI, fig. 13), de Madagascar, presenle une ner ali n 
tres voisine de celle de l'espece precedente. Aile de taille moyenne (6 x 4 mm), mo. cnnem nt 
chitinisee. Costale, sous-costale et radiale ans particularites. rl ubquadrano·ulaire. rm t Mla 
bien dessines. Medianes classiques. Branches distales visibles, mais non ren force Cu1 i ole, 
simple, droit. 1A sinueux, fermant avec 2A, moins chitini e, unc cellule anal . 2A n 
prolonge pas au-deJa de celte cellule. 3A lnrge, peu chilinise. 

3. - Genre BRADYLEMOIDES HEINZE. 

Sous-genre africain de Brady lerna, cree par HEI 'ZE (1930) . 
Nous decrivons, ci-dessous, l'aile de Bradylema (Bradylemoides) grossa Trw 1 

d'Afrique occidentale : 

Aile moyenne (9 x 3 mm), normalement chitinisee. Nervation a peu pr identiqu a 
celle du genre precedent. Sous-costale separee sur Loule sa longueur de la o tale. Radial 
fortement epaissie en son bord distal. rt sublriangulaire . rm el M1a comme dan l O'enr 
precedent. Nervures du secteur distal egalement identique . y tcme cubito-anal d meme 
disposition : cubitale droite, simple, isolee. Premiere an ale a peine inueu . D u i' me anal 
fermant la cellule puis disparaissant a cet endroit. Troisieme anale peu vi ible. 

En somme, la nervation alaire n'offre pas de caractcres dislinclif 
Bradylema et Bradylemoides. 

nlr genre 

4. - Genre CRIOCERIS GEOFFROY. 

Le genre Crioceris, tel que le comprend le catalogue JuNK, (CLAVAREA , 1913) e t un 
grand ensemble artificiel de plus de 150 especes du monde enlicr. Plu ieur pc en ont 
deja ete retirees. REITTER (1912), d'autre part, a cree le genre Lilioceris pour I . e pece 
europeennes vivant sur le lis, conservant le genre Crioceris pour les e pcce qui, commc 
C. asparagi, vi vent sur asperges. Cette division a ete plus ou moins etendue au , e p' c 
exotiques . Elle est naturellement basee sur des caracteres morphologique , en plu de cril re 
biologiques. Notons, enfin, que les especes du genre Crioceris sont extraorclinairement 
variables en dessin et en coloration. 

Nous decrivons ici tout d'abord l'aile de Crioceris asparagi LINNE, d'Europe : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), faiblement chitinisee. Sous-costale neltement detachee de la 
costale. Radiale elargie et fortement chitinisee dans sa partie distale. rl subquadrangulaire. 
Meclianes sans particularites : R2 + 3, R4 + 5 et M1 visibles mais effaces. Cu1 court, droit, 



P. JOLIVET. - RECHERCHES SUR L'AILE DES CHRYSOMELOIDEA 63 

isole. 1A droit et parallele a Cul. 2A fermant la cellule anale, mais a peine visible . II disparalt 
apres cette fermeture. 3A a peine apparent. 

Crioceris nullicedo LAconDAIRE (Pl. XIV, fig. 11), d'Amerique centrale, presente une 
aile beaucoup plus volumineuse que celle de l'espece precedente (13 x 5 mm). Sa nervation 
est fort voisine mais la deuxieme anale est d'allure differente. Sous-co tale bien distincte de 
la costale. Radiale epaissie et chitinisee en sa partie distale. rt subtriangulaire. rm et M1a 
bien visibles. Medianes sans particularites . Branches distales suggerees et peu visibles. Cu1 
long, droit, isole. 1A sinueux, bien chitinise. 2A faiblement chitinise, avec une constriction 
mediane delimitant une cellule anale, mais ne la fermant pas completement. 3A bien visible. 

Crioceris viridis CnEvnoLAT, du Mexique, a une aile de grande taille (11 x 4 mm), bien 
chitinisee . Son systeme cubito-anal est du type de C. asparagi. Cos tale, sous-costale et radiale 
sans particularites. Meme remarque en ce qui concerne le secteur distal et les medianes. Cu1 
est droit, isole, allonge. 1A est sinueux, 2A mains bien chitinise ferme la cellule anale, mais 
ne se prolonge pas au-deHL 3A bien visible . 

Crioceris rugicollis DE BonnE (Pl. XV, fig . 12), du Guatemala, presente un systeme 
cubito-anal analogue au precedent. Aile de grande taille (11 x 4 mm), bien chitinisee. Cos tale, 
sous-costale, radiale sans particularites. rm et Ha bien developpes. Branches du secteur distal 
peu apparentes. Mediane clas iques. Cu1 isole, legerement convexe. lA legerement sinueux, 
2A fermant la cellule anale et ne s'etendant pas au-dela . 3A a peine visible . 

Ious avons figure egalement (Pl. XVI, fig. 12) ]'aile de Crioceris lugubris CLAVAnEAU, 
du Katanga. 

5. - Genre LILIOCERIS R.EITIER . 

Le genotype de ce genre est Lilioceris merdigera Lr ' 'E, le classique « Criocere du lis ». 

Avec lui e rencontrent sur les lis europeens, L. lilii ScoPoLr et L. tibialis VrLLA . 
Voici la description de l 'aile d'une e pece d' Afrique occidentale, Lilioceris latipennis 

CLAnK : 

Aile de taille moyenne (9 x 3,5 mm), bien chitinisee. Cos tale, sous-costale, radiale sans 
particularites. rt subquadrangulaire. rm et na bien dessines. Medianes classiques . Branche~ 

di tale bien visibles, mais peu nettement dessinees. Cu1 droit, simple, isole : premiere anale 
a peine inueuse. Deuxieme anale fermant la cellule anale et non prolongee au-dela. 3A large, 
mai diffuse et peu nettement delimitee. Ce type de nervation e t qua i identique a celui de 
Crioceris rugicollis DE BonnE, par exemple. 

Lilioceris lilii ScoPou, d'Europe, a une aile de taille moyenne (9 x 3,5 mm) . Cos tale, 
sous-co tale et radiale ans particularites. rt subarrondi au sommet. rm et M1a bien dessines. 
R2 + 3 et R4 + 5 peu nettement visibles. l\11 (branche distale) bien dessinee. 1edianes classique . 
Cu1 long, isole, droit, simple. Anales presentant une particularite : 1A et 2A ferment une 
cellule anale (lA plus gros que 2A); au-dela de cette cellule anale, 2A se fusionne avec lA, 
puis reapparalt distalement. 3A assez epai . Cette particularite de l 'anale, differente de ce que 
l'on rencontre chez l'espece precedemment etudiee par exemple, est purement specifique. 

6. - Genre LEMA FABRICIUS. 

Pour la denomination de ce genre, BEDEL (1889) et de nombreux auteurs fran9ais apres 
lui avaient propose le nom Ulema. Ce changement ne semblant pas se justifier, nous adoptons 
ici l'ancien terme Lema, comme d'ailleurs tous les specialistes etrangers . Les Lema 

5 
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comprennent un millier d'espcces et encore beaucoup d'inedites repandues dans le monde 
entier, surtout en zone tropicale. Le genre, tel que l 'a compris CLAVAREA (1913) dans le 
Catalogue J NK, semble polyphyletique. Beaucoup d'e peces en sont detach' e et incorporees 
a d'autres genres. Les Lema vivent ur Graminees, dans leur immense majorite. 

Nou decrivon ici l 'aile de .Lema longula Q EDE FELDT, d'Afrique centrale : 

Aile de taille moyenne (9 x 3,5 mm). Sous-costale tres neltement detachee de la co tale. 
Radiale epaissie distalement. rt arrondi en dessus. rm et M1a bien de ine . Mediane 
cla ique . Distale bien apparentes. Cu1 simple, isole, droit. 1A plu gros que 2A et formant 
avec cette derniere nervure une cellule anale (an) . Au-dela de an, 2 fu i nne avec 1 . 3 bien 
visible, droit. Nervation de type clas ique Crioceride. 

Nous figurons ici egalement (Pl. XVI, fig. 11), l'aile de Lema brevicomi JAcoBY, 
du l\Iexique. 

7. - Genre MACROGO US JACOBY. 

Genre australien (Queen land) avec deux e pcce (.\1. quadrivittata JACOBY t I. 
submetallicus JACOBY) . Ce genre, vu sa rarete, nous a ete inacce ible. La nervalion e t lr' 
vraisemblablement du meme type que celle de e peces precedente , 'i l 'agit eYidemment 
d'un veritable Crioceride. 

8. - Genre MA IPURIA JACOBY. 

Ce genre nous est egalement inconnu. II a ele decrit pour une espcce de Ind C\Ianipur), 
l\I. dohertyi JACOBY. 

9. - Genre OVAMELA FAIRMAIRE. 

Genre egalement monospecifique avec une e pece (0 . omatipenni F IR\1\IRE) de 
Madagascar (Pl. XV, fig. 9) . Nous en decrivons ci-d e ou la nervation alaire 

Aile de taille moyenne (6 x 4,5 mm), a ez peu chi lini ee. Co tal bi n 
costale sinueuse, bien detachee de la costale. Radiale lres chitini ee dan a 
rt trapezo:idal. rm et fla bien de ines. 1edianes de type cla ique. Branch 

de ine ou -
moilie di tal . 

di lal bien 
visibles mais simplement suggerees. Cu1 long, isole, legerement convexe. Entre u1 el 1 , 
se rencontre un vestige de Cu1b egal en lono-ueur a la moitie de Cul. 1 inueu. a' ec une 
constriction mediane. Au niveau de cette constriction, 2A pre en le une con triclion emblable 
qui ferme la cellule anale. 2A est mains chitini e que 1A et se poursuil au-d Ht de la cellule 
anale. 3A visible, mais peu chitinise. 

L'examen de l'aile d'Ovamela omatipennis FAIR\tAJRE est du plu grand interet, car 
elle a des caracteres de relique. Elle presente, en effet, de trace. de bifurcation de la cubilale 
(Cu1b), transition tres netle avec le type de nervation eupodique et le type rioceride, parlant 
chrysomelide. De plus, caractere egalement primitif qui se retrouve ch z diver Criocerides, 
la deuxieme anale se poursuit au-dela de la cellule anale. Ce caraclcre relique ne doiL pa 
etonner chez des especes malgaches ou australiennes. 
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10. - Genre PLECTONYCHA LACORDAIRE . 

Le genre Plectonycha comprend une demi-douzaine d'especes neotropicales. Nous 
decrivons ci-dessous l'aile de Plectonycha variegata LACORDAIRE, du Bresil (Pl. XIV, fig . 9) : 

Aile moyenne (7 x 3 mm), moyennement chitinisee. Cos tale, sous-costale et radiale sans 
particularites . rm bien visible, M1a tres chitinise. Medianes classiques . Branches distales bien 
visibles, mais peu marquees . Cu1 Iegerement convexe, simple, isole. 1A plus epais que 2A 
et formant avec cette derniere nervure une cellule anale . 2A ne se poursuit pas au-dela de la 
cellule. 3A assez mal delimite. 

11. - Genre PSEUDOLEMA JACOBY. 

Ce genre, avec une espece des Indes (Nilgiri Hills), P. suturalis JAcoBY, nous est inconnu. 

12. - Genre SIGRISMA FAIRMAIRE. 

Ce genre, infeode, croit-on, aux Asparagus, comprend quelques especes de la regwn 
ethiopienne. Nous decrivons ici l'aile de Sigrisma viridipennis PIC, du Katanga (Pl. XIV, fig. 2) : 

Aile petite (5 x 2 mm), faiblement chitinisee. Sous-costale nettement detachee de la 
costale. Radiale foncee surtout dans sa partie distale. rt arrondi . rm et M1a bien visibles. 
Medianes classiques. Branches distales peu apparentes. Cu1 droit, court, isole . 1A bien chitinise 
formant, avec 2A filiforme, une cellule anale. 2A non continue au-dela de an. 3A. large 
et diffuse. 

Sigrisma picturata CLAVAREAU, de !'Uganda, a une nervation alaire tres voisine de la 
precedente (Pl. XVI, fig. 14). 

13. - Genre STETHOPACHYS BALY. 

Genre avec quelques especes de la region australienne. Nous decrivons ci-dessous l'aile 
de Stethopachys javeti BALY, de Nouvelle-Caledonie (Pl. XIV, fig. 1) 

Aile de taille moyenne (9 x 3,25 mm), bien chitinisee. Sous-costale et radiale sans 
particularites. rt trapezoidal. rm et M1a de forme tres particuliere : !'ensemble forme un H 
allonge avec Ml. Medianes sans particularites. Branches distales peu dessinees. Cul' droit, 
isole. 1A (gros) forme avec 2A (petit) une cellule anale . 2A ne se prolonge pas au-dela de 
cette cellule. 3A peu apparent . 

Nous decrivons ci-dessous la nervation alaire de quelques genres de Criocerides de 
creation recente : 

14. - Genre HAPSIDOLEMA HEINZE. 

Genre comprenant de petites especes a ailes reduites, qui semblent vivre sur Graminees 
en totalite. 
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Nous decrivons tout d'abord l'aile d'Hapsidolema albidipennis WmsE, d'Australie 

Aile petite (2,5 x 1 mm), tres peu chitini ee. Cos tale et sous-costale tran parentcs. Radiale 
bien chitini ee dan sa partie di tale. rt mal delimite, en grande partie efface . rm et 11A 
absents. Branches distales disparues, a !'exception de i\£1 dont on decele des e tiges. Cu1 
transparent, a peine discernable, droit, simple. 1A, pre que droit, egalemen t tran parent. 
2A, encore plus reduit, forme une cellule anale avec 1 . u-dela, 2 s'interrompt. 3 peu 
visible et transparent. 

L'aile d'Hapsidolema dunbrodiensis JAcoBY, d'Afrique occidentale, e pre ente de la 
fac;on suivante : 

Aile petite (3 X 1 mm)' tres peu chitini ee . Cos tale et ou -co tale peu vi iblc . Radiale 
chitinisee dans sa partie distale. rt sans limite precises a a partie inferieure. rm a peu pr ~-. 

disparu, M1a encore un peu vi ible. 1edianes de type cla ique. ecteur di tal a ner urc '5 
visibles mais tres effacees . Cu1 simple , droit, efface, i ole. 1A a peine i ible. 2 et 3.\ 
pratiquement disparus. 

L'aile d'Hapsidolema lichenis VoET, d'Europe, e t peu differentc d precedente mais 
plu · chitinisee . Dimensions : 4,5 x 2,5 mm. Costale, ou -co tal , radiale bien vi ible et 
chitinisees . rt bien delimite et arrondi en des us. rm ct Ila bien dessine , sur tout le e ond. 
Medianes classiques. Di tales bien vi ibles. Cu1 simple, droit, isole. 1 pai , form a ec 2A 
peu visible, une cellule anale. Au-dela, 2A fu ionne a ec 1 . 3 bien vi ible. 

i5. - Genre TRICHO OTOLEMA HEINZE. 

Nouveau genre ethiopien, cree par HEI ZE, pour Lema coelestina l L G et L. hirtipenni 
JACOBY. 

Nous decrivons l'aile de Trichonotolema coelestina KL G, d' frique o id nlale : 

Aile de taille moyenne (8 x 3 mm), bien chitini ec. Co tale, ou -co tale, radiale, an · 
particularites. rt arrondi au sommet. rm ct Ha bien de inee . Iediane de t pe cla ique. 
Branches distales bien visibles, mais effacee . Cu1 droit, i ole. 1 leg'>rement conve.· formant 
avec 2A une cellule anale. Au-dela de cette cellule, 2A e t inlerrorrtpu . 3 a pcine vi ible. 

i6. - Genre AT ACTOLEMA HEINZE. 

Nouveau genre, cree par HEINZE, pour le especes ethiopiennes : Lema australis 
LACORDAIRE, L. cribraria JACOBY et L. reinecki CLAVAREAU. 

Nous decrivons ici l'aile d'Atactolema cribraria JACOBY, d'Afrique occidentale : 

Aile de taille moyenne (7 x 2,5 mm), bien chitini ee. Co talc, ou -co tale et radiale 
bien dessinees. rt arrondi au sommet. rm et Ila bien dessines. Branche di tale peu nelle . 
Medianes classiques. Cu1 droit, simple, isole : 1A droit, formant avec 2 une cllule anal . 
2A plus mince que 1A et non continue au-dela de la cellule anale. 3A a peine vi ibl . 

La nervation de cette espece est done la meme que celle de l'c pcce precedcnte. 

i7. - Genre ELISABETHANA HEINZE. 

Genre ethiopien, cree par HEI ZE, pour dix especes, avec, comme genotype, Sigrisma 
balyi HAROLD. Vivrait sur Liliacees. 
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Nous decrivons ci-dessous la nervation alaire d'Elisabethana picturata CLAVAREAu, du 
Congo belge : 

Aile petite (7 x 2,5 mm). Costale et sous-costale bien detachees. Radiale elargie 
distalement. rt subquadrangulaire. rm et M1a bien visibles. Medianes sans particularites. 
Distales peu nettes. Cu1 simple, a peine incurve, isole . 1A formant avec 2A une cellule anale 
et semblant se bifurquer legerement. 3A peu visible. 

i8 . - Genre INCISOLEMA Pic. 

Genre africain. Nous decrivons l'aile d'lncisolema cylindricollis LACORDAIRE, du Congo : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), faiblement chitinisee. Costale et sous-costale coalescentes. 
Radiale bien chitinisee. rt ovalaire. rm et M1a bien dessines. Branches distales peu visibles 
sauf Ml. Cu1 droit, simple, isole. 1A et 2A formant une cellule anale et coalescentes a 
l'extremite. 3A peu distinct. 

i9. - Genre MIMOLEMA HEINZE. 

Genre africain. Nous decrivons l'aile de Mimolema brevicomis JAcoBY, du Congo : 

Tres petite aile (3 x 1 mm), transparente, a peine chitinisee. Costales peu visibles. 
Radiales et rt (ovalaire) assez nettement dessines. M1a bien visible et rm suggere. Distales peu 
apparentes. fedianes bien dessinees et classiques. Cu1 pale, simple, droit, isole . 1A et 2A 
formant la cellule anale classique, puis coalescents, l'un et l'autre tres faiblement dessines , 
surtout 2 . 3A invisible. 

Nous avons passe sous silence quelques autres genres de creation recente, parce que 
leur etude n'aurait rien apporte de nouveau. Ces genres, resultant du demembrement des 
genres Crioceris et Lema, en sont tres voisins et presentent exactement la meme nervation 
alaire. Citons parmi les genres omis, les genres Xoidolema HEINZE, cree pour l'espece 
X. rhodesiana HEr 'ZE, de Rhodesie, Enoplolema HEINZE, cree pour l'espece neoguineenne 
Lema adhaerens WErsE, etc . 

CONCLUSIONS SUR LES CRIOCERIDES. 

La nervation alaire des Crioceridae est done tres homogene. Elle est de type chrysomelide, 
mais conserve encorE! beaucoup de caracteres eupodiques. C'est un peu une nervation de 
transition dont le meilleur exemple est fourni par le genre malgache Ovamela. Les differences 
essentielles entre la nervation des Crioceridae et celle dite « chrysomelide » resident surtout 
dans l'absence de la transverse cu-an, cette absence etant constante chez tous les Criocerides 
connus. Trois types secondaires de nervation se retrouvent chez les Criocerides : 

1. L e type 0 v am e l a . . - Represente seulement par le genre malgache Ovamela. 
C'est manifeslement le plus primitif ct le plus voisin du type eupodique. II est caracterise par 
2A complet et des Yestiges de Cu1b (bifurcation de la cubitale). 

Ovamela e t neltement une forme de passage entre les Sagrides et les Criocerides, la 
morphologie vient a l'appui de la nervation alairc. 
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2. L e type Brach y d act y l a. - Ce type est plus evolue que le precedent car 
Cu1b a disparu. Cependan t, il a con erve comme caracteres primitifs la branche dis tale de 2A. 
Ce type de nervation est rare chez les Criocerides . On ne le trouve guere que chez les 
Brachydactyla et quelques Crioceris (C. nullicedo LAcoRDAIRE). 

3. L e type C rio c e ride prop rem en t d it. - C'est le type le plus evolue 
et de beaucoup le plus repandu parmi les Crioceridae. Il est caracterise : a) par !'absence de 
la transverse cu-an, comme dans les deux types precedents; b) par !'absence de Cu1b, comme 
dans le deuxieme type; c) par l'absence de la branche distale de 2A. C'est au fond un type 
regressif par perte de nervures. Devant la constance de ce type de nervation dans le genre 
neoformes, il est permis de douter de la necessite de leur creation. 

En conclusion, les Criocerides ont manifeslement des attaches eupodiques mais, dan 
la majorite des genres, ils s'en sont en grande partie emancipe. Les Crioceride , par leur 
nervation alaire originale, constituent une forme de passage vers les Campto orne et le 
Trichostomes. 

I CERTAE SEDIS. 

Deux genres, mis dans les Criocerides par tous les auteurs classique et le catalogue de 
JuNx (CLAVAREAU, 1913), n'appartiennent manifestement pas a cette famille. Ce ont : 

1. - Genre PSATHYROCERUS BLANCHARD. 

Ce genre neotropical, mis parfois egalemen L parmi le Orsodacnide , c t un Eumolpide, 
comme le montre I' etude attentive de sa morphologie et de sa nervation. Cette derni' re a ele 
etudiee plus haut a propos des Orsodacnides. 

2. - Genre MACROLEMA BALY. 

Ce genre de BALY comprend trois especes australiennes a allure de Crioceride et que 
HEINZE (1943) place encore dans cette famille. Il s'agit inconlestablement d Eumolpide 
egalement. L'etude attentive de la morphologie externe le demontre. Jous avon ete amene 
a cette decouverte par l'etude de la nervation alaire de Macrolema longicvmis JACOBY (Pl. XV, 
fig. 8), de la Nouvelle-Galles du Sud . Nous la decrivons ci-clessous : 

Aile assez grande (12 x 4 mm), bien chitinisee. Sous-costale forte, nettement detachee 
de la costale. Radiale epaissie dans sa partie distale. rt subtriangulaire. rm et 11a bien de ines. 
Medianes classiques. Branches distales assez peu nettes. Systeme cubito-anal de type eumolpide : 
Cu1 droit rejoignant a sa base M2, clivise distalement en Cu1a et Cu1b. Cu1b rejoignant an2 par 
cu-an . Deux cellules cubitales : an1 et an2 ovalaires. 1A plus epais que 2A. 3A large mais 
peu chitinise. 

Il est possible qu'il s'agisse ici d'une forme relique, hautement aberrante, jalon de 
!'evolution des Eumolpides a partir des Eupodes. Les faunes aust.raliennes et malgaches sont 
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prodigues de telles forme . Peut-etre aussi n e s'agit-il que de pure convergence i> L'etude de 
la larve pourra seule nous fixer a c sujet. 

Notons, pour terminer, que la quasi-totalite de ces Eumolpides aberrants po sedent la 
tache medio-cubitale, caracteristique du groupe. 

5. - IUEGASCELIDAE. 

C'est la coutume de placer les Megascelidae entre les Crioceridae et les Megalopodidae. 
Cetle famille e trouve ainsi a la base des Camptosoma. Nous verrons que cette position est 
aussi peu justifiee que possible. Aussi peu justifiee d'ailleurs que la position des Megalopodidae. 

Le Megascelidae se rencontrent exclusivement dans le continent americain, presque 
tous dan la zone neotropicale. On ignore tout de leur biologie C) et de leur morphologie 
larvaire. Au si est-il tres difficile de demeler leurs veri tables affinites. Il semble que l'analogie 
avec les II emydacne malgaches, soulignee par BECHYNE (1951) soit superficielle. La nervation 
alaire de I-Iemydacne est cepenclant, comme celle des Megascelides, de type eumolpid e. 

LACORDAIRE (1848) place le genre Megascelis dans les Criocerides, position injustifiee 
que critique CuAP 1s (1874). Ce dernier a mis les Megascelides dans leur position generalement 
adoptee en lre les Criocerides et les Megalopoclides, a la base rles Camptosomes . Il souligne, 
d'autre part, qu'il 'agit d'une famille de tran ition, quelque peu aberrante . 

Le catalogue J ui'iK (1913) mentionne deux genres parmi Ies Megascelides, le genre 
1\Iegascelis avec 120 e peces, principalement neotropicales, et le genre Ateledera avec une 
espece bresilienne C) . l\IoNROS (1951) a decrit un nouveau genre de la Patagonie, le genre 
Mariamela avec l' espcce M. wittmeri Mo 'Ros. ~ou ne pouvons ici , faute de materiel, decrire 
la nervation alaire de ces deux derniers genres. 

Genre MEGASCELIS LATREILLE. 

Nous decrivons tout d 'abord l'aile de Megascelis flavipes LACORDATRE (P l. XVII, fig. 2), 
de Guyane fran9aise : 

Aile de taille moyenne (7,5 x 2,5 mm), assez bien chitinisee. Sous-costale bien dessinee, 
nettement eli tincte de la costale. Radiale epaisse . rt subarrondi. rm et M1a bien visibles. 
Mediane de type classique . Branches du secteur eli tal bien vi ibles, quoique assez effacees. 
Systeme cubito-anal de type eumolpide, tre different de celui des Criocerides (chrysomelide 
primitif) et de celui des 1\Iegalopodides (eupodique) . Cu1 a peine relie a sa ba e avec .l\I2, 
divise ensuile en deux branche : Cu1a et Cu1b . Cu1b est relie a an2. Deux cellules anales, 
an1 et an2. 1 netlement plus epais que 2A. 2A un peu prolonge au-dela de anl. 3A peu 
visible . 

L'aile de llfegascelis unicolor LACORDATRE (Pl. XVII, fig. 1), de Guyane frangai e 
egalement, e t de Laille moyenne (8 x 2,5 mm). Elle est a ez bien chitinisee. a nervation est 
Lrc analogue a la prececlente. Co tale, sous-costale, radiale, de type cla sique; rt subtriangulaire. 
rm et M1a bien dessines. Medianes de type clas. ique. Branches dis tales bien vi ibles. Cu1 relie 
a sa base a l\I2. Systcme cubito-anal comme en dessus. 

(
1

) LACORDAIRE (1845) ecrit : " On les trouve isoles ou reunis en petit nombre sur les feuilles des 
arbustes et plantes. Je ne me rappelle pas en avoir jamais vu sur les fleurs et, comme je l'ai dit plus 
haut, ils ne sautent pas "· C'est evidemment assez vague. 

(
2

) D'apres CROWSON (1953), il s'agirait d'un Megalopodidae. 
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CONCLUSIONS SUR LES MEGASCELIDES. 

L'etude de la nervation alaire du genre Megascelis nous a monlre ab olue affinile 
avec les Eumolpides dont il calque la nervation. Cette ner ation e t mcme beaucoup plus 
evoluee que celle des Lamprosomide , par exemple, qui font la lran ilion entre le t pe 
camptosomatique et le type eumolpide. La position sy temalique de 1ega celide e t done 
totalement a reviser et le genre malgache Hemydacne n'en e t peut-elre pa tellement eloigne. 
Les genitalia des Megascelis sont d'ailleurs typiquement eumolpides et a teo-men en . Il 
ressemblent tres notablement a ceux du genre Eumolpus et sont tre eloio-ne de ce que p n ait 
CHEN qui les cro ait de type eupodique. Ioton cependant, que l 'aile de lllegascelis e l 
depourvue de la tache medio-cubitale , caracleristique des Eumolpid s. 

6. - lUEGALOPODIDAE. 

Dans la cla ification clas ique, le Megalopodidae con liluent la deuxi'me famill d 
Camptosoma entre les l'llegascelidae et les Clytridae. Tre ju lemcnt, CnE ' (1940) leur donn 
leur veritable place au sein des Eupodes, mais, a tort, il leur joint le Mea-a celid qu'il n'a 
pu d'ailleurs etudier. Il est, en effet, certain, qu'outre de nombreux caraclcre morpholoo-iquc 
eupodiques, les Megalopodidae po edent une ner alion de t pe eupodique l d a- nilalia 
rf rf complets avec tegmen en anneau et capuchon tegmental cilie. C'e l ' id mment a l rl 
que CHE attribue ces deux dernieres parlicularites aux Iega celide . 

On ne sait pratiquement rien de la biologie de l'IIegalopodidClle. ou 
la question (P . JouvET, 1952) et nous nou contenteron de rappeler ici que l 
des insectes au vol rapide, aux mouvement vif , qui se rencontrent ur l plant 

avon re ume 
adult nt 
ba dont 

ils rongent les feuilles. Il sont le plu actif le malin et le oir. II produi ent un bruit a z 
fort en frottant lc prolhorax conlre un pedoncule du me othorax, un p u omm 
Crioceridae. Enfin, noton que, malgre leur o-ros femur , il ne autent jamai . 

Le Catalogue J K mentionne 14 genres de Megalopodidae dont deux (Barticaria JAcoBY 
et Piomelopus JAcoBY) nous sont inconnus. En plus, nous decriron quelquc g nre africain 
de creation recente au point de vue de la nervation alaire. 

i. - Genre MASTOSTHETHUS LACORDAIRE. 

Le genre Mastosthethus e t un genre neotropical, avec un peu plu de 120 e pece . 
Nous decrivons ici l'aile de Mastosthethus abdominalis KL G (Pl. V, fig. 13), ur un pecimen 
en provenance de Guyane fran9aise : 

rervation alaire de type eupodique. Aile moyennc (11 x 4 mm). Co tale et ou -co tale 
separees . Radiale epaissie distalement. rt ovalaire, rm bien de sine, l\I1a invi ible. ~Iediane 

sans particularites. Branches di tales peu marquees. Cu1a droit, isole. Cu1b droit, pui recourbe 
a sa base et relie par une transverse (m-cu) a 12. 1A et 2A minces, reunis en leur milieu pour 
delimiter une cellule anale. 3A large. 
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L'aile de Mastosthethus nigrocinctus CrrEVROLAT (Pl. XV, fig. 6), du Guatemala, est 

tres voisine de la precedente : 

Taille moyenne (12 X 4,5 mm). Costale, sous-co tale separees . Radiale epaissie distalement. 
rt arrondi en dessus . rm seul visible. Medianes sans parlicularites : branches distales un peu 
effacees. Cubilales comme precedemment. Anales egalement mais 1A plus epaissi. 3A epais. 

2. - Genre AGATHOMERUS LACORDAIRE. 

Comme le precedent il s'agit d'un genre exclusivement neotropical avec une quarantaine 
d'espcces, semble-t-il, infeodees aux Solanees . rous decrivons ici l'aile d'Agathomerus discoideus 

KLuG (Pl. XV, fig. 2), du Bresil : 

Taille moyennc (14 x 5 mm) . Costale et sous-costale peu distinctes. Radiale epaisse. 
rt subovalaire. rm bien dessine mais M1a invisible. Medianes sans particularites. Branches 
di tales nettement delimitee . Cu1a isole el preseu Lall t la particularite curieuse d'etre bifurque 
(Cu1a1 , Cu1a2) dans l'aile droite et d'etre simple dans l'aile gauche. Cu1b long, simple, tordu 
dan sa partie basale, un peu comme chez le genre precedent, et relie a M2 par une transverse 
as ez floue. 1A et 2A d'epaisseur a peu pres egale, delimitant une cellule anale. 3A large. 

3. - Genre MEGALOPUS FABRICIUS. 

Genre egalement neotropical avec une quarantaine d'especes. ous decrivons ci-dessous 
l'aile de Megalopus armatus LACORDAIRE (Pl. XV, fig. 1), de Colombie : 

Taille moyenne (15 x 4,5 mm), plus allongee proportionnellement que la precedente. 
Coslale et sou -costale bien separees. Radiale elargie distalement. rt arrondi en dessus. rm peu 
vi ible. M1a absent. Medianes classiques. Branches distales bien nettement dessinees. Cu1 
isole, non relie a M2, divise en son milieu en deux branches : Cu1a et Cu1b. Ce type de cubitale 
est purement eupodique primitif. 1A, plus gros que 2A, forme avec cette derniere nervure une 
cellule anale . 3A large. 

4. - Genre HOMALOPTERUS PERTY. 

Genre bre ilien avec quelques especes. rou decrivons ici l'aile d'Homalopterus tristis 
PERTY (Pl. XV, fig. 3) : 

Aile moyenne (9 x 5 mm). Cos tale et sous-costale plus ou moins fusionnees. Radiale 
elargie et foncee distalement. rt arrondi en des us. rm assez bien dessine, M1a invi ible. 
Medianes classiques . Distales peu nettes. Cu1a isole, legerement convexe. Cu1b long, convexe 
egalement et relie a M2. En realite il 'agit de Cu1, seule la partie distale de cette branche 
peut s'appeler Cu1b . Cu1a a cesse d'etre relie a Cul. 1A gros, 2A petit, ce deux nervures 
forment une cellule anale. 3A large. 
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5. - Genre COLOBASPIS FAliRMAIRE. 

Genre ethiopien et oriental, avec une trentaine d'especes dont la biologie e t total menl 
inconnue. Nous decrivons ici l'aile de Colobaspis lacordairei WE Twoon (Pl. XV, fig. 10), 
de Guinee : 

Aile moyenne (12 X 4, 5 mm). Co tale et sous-cos tale nettement separee . Radiale elargie 
di talement. rt ovalaire . rm sinueux et bien vi ible, M1a di paru. Mediane ela ique . Branche 
distales as ez bien visibles. Cu1 long, sinue, plus ou moins efface a la ba e qui t reliee 
a M2, divise distalement en Cu1a el Cu1b. 1A large et 2A mince. Ce deux ner ure forment 
une cellule anale as ez longue. 3A large. 

PIC (1951) reserve le nom de Colobaspis aux espcce oriental re u cit le nom de 
Macrolopha WET E pour les e pcces africaine . Celle di tinction embl a ez p u ju tifiee, 
au moins generiquement. 

Le (( Macrolopha)) (lncisolopha) transversicollis PIC (Pl. X n fig. ), du Cono-o b lo-e, 
presente une aile de 14 x 5 mm, analoo-ue a la precedente. L'unique differ nee re id n ce 
que Cu1, egalement relie a la base a i\12, n'e L pa divi e di tal menl en deux bran h . uant 
a (( Macrolopha)) (Falsotemnaspis) luteitnernbris PIC (Pl. X II, fio-. 3), du Cono-o b lo­
egalement, son aile me ure 15 x 5,5 mm et e l du meme t. pe. Cep ndant, le t'me ubilal 
presente une difference avec les precedent . Cu1 e t relie a M2 t all inl di talem nt le bord 
de l'aile par la branche Cu1b. Quant a Cu1a, bien de in' il t epare de Cu1 par un p Lit 
espace. Iotons egalement que chez celte e pece la ba e de Cu1 :l a " ez ffacee et que la zone 
de coalescence de 1A et de 2 est a ez lono-ue. 

6. - Genre A TONARIA JACOBY. 

Genre, avec quelque espcce elhiopienne . Kous decrivon 
WEsTwoon (Pl. XV, fig. 7), de Guinee : 

l 'aile d'Antonaria rnurina 

Aile moyenne (10 x 3 mm ) . Co tale t ou -co tale un peu onfluenle . Radial 'laro-i 
distalement. rt hexagonal. rm trrs net, incune anc un debut de "Jila lrc p u n l. '\Iediane 
sans particularile. Distales bien vi ibles. Cu1 droit, imple, i ole, mai primili,em nt r lie 
a M2, comme le montrent des ve tige de tran ver e de type trc meo-alopodien. 1.\. l 2 .\ 
forment une cellule anale. 3A exceplionnellement mince. Remarquon ici que la di parilion 
de Cu1a est rarissime chez les .Jiegalopodide . Ce t pe de nervation e rapproche don du 
type chrysomelide . 

7. - Genre SPHO IDYLIA WEISE. 

Le genre Sphondylia comprend une vingtaine d'e pece de la r egwn ethiopienne. rou 
decrivons ci-dessous l'aile de Sphondylia afra KLuG (Pl. XV, fig. 14), du Cap 

Aile moyenne (11 X 4 mm). Cos tale et sou -co tale a peine coale cente . Radiale epai ie 
distalement. rt arrondi en clessus. rm incurve avec un debut de M1a visible. l\1ediane et 
distales sans particularite. Cu1 simple, droit, isole. 1A bien net; 2A a peine vi ibl , ce deux 
dernieres nervures formant la cellule anale classique. 3A disparu. 
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8. - Genre POECILOMORPHA HoPE. 

Genre surtout elhiopien avec quelques representants orientaux. Nous decrivons ci-dessous 
l'aile de Poecilomorpha atripes LACORDAIHE (Pl. XV, fig . 5), du Natal : 

Taille moyenne (12 x 4,5 mm). Costale et sous-costale bien distinctes . Hadiale elargie 
distalement. rt ovalaire. rm arque avec un debut de M1a. Medianes classiques. R2 + 3 normal, 
H4 + 5 peu developpe, branche distale de 11 normale . Cu1 simple, droit, isole. 1A et 2A 
forment une cellule anale . 3A large. 

9. - Genre LEUCASTEA STAL. 

Genre egalement ethiopien. Nous decrivons l 'aile de Leucastea plagiata KLUG (Pl. XVII, 
fig. 4), du Cap : 

Aile moyenne (8 X 3 mm) . Costale et sou -costale assez bien separees. Hadiale elargie 
distalement. rt pentagonal. rm vi ible mais non, ou a pcine, M1a. Medianes cla siques ain i 
que les branches distales. Cu1 simple, long, recourbe, peu net a sa base mais relie a M2 
tout a fait selon le schema megalopodien. 1A et 2A forment une cellule anale. 3A n'est pas 
vi ible sur nos preparations mais existe sans doute. 

10. - Genre KUILUA JACOBY. 

Genre ethiopien, avec quelques especes. Nous decrivons ci-dessous l'aile de Kuilua 
ajricana JAcoBY (Pl. XVII, fig. 7) : 

Aile moyenne (6 x 4 mm). Cos tale et sous-costale nettement separees . Hadiale epais ie 
eli talement. rt droit en dessus. rm incurve legerement sans traces de 1la. Medianes classiques . 
Dislales peu visibles . Cu1 simple, long, droit, un peu efface a la base mais relie a 12 par une 
transverse cla ique dans la famille. 1A (gros) et 2A (mince) accoles pour delimiter la cellule 
anale. 3A mince. 

11 . - Genre CLYTRAXELOMA KRAATZ . 

Genre avec une espcce (Clytraxeloma cyanipennis KRAATZ (Pl. XVII, fig. 5), de l'Amour 
et de la Coree, donl nou~ decrivon ici la nervation alaire : 

Aile moyenne (10 x 3,5 mm). Costale et sous-costale plus ou mains confluentes. Hadiale 
elargie distalement. rt pentagonal. rm peu visible mais sans trace de Ila. l\Iedianes classiques . 
R2 + 3 ct R4 + 5 peu visible . l\11 (branche distale) bien nette. Cubitales tres particulieres : 
Cu1 Lrifurque distalemcnt (Cu1a, Cu1b, Cu1c) (peu L-elre s'agit-il de Cu2 et non de Cu1c il) . 
Heste d'une LransYer e cu-an sur Cul. Heste de la trans' erse m-cu typique chez les 
Megalopodides . 1A (large) et 2A (mince) forment une cellule anale. 3A large. 

Notons que le schema ci-dessus de nervation cubitale n'est net que sur l 'aile gauche. 
L'aile droile du meme specimen montre une cubitale normalement bifurquee. 
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i2. - Genre TEMNASPIS LACORDAIRE. 

Genre surtout oriental mais avec quelques representants ethiopiens . Nous decrivons ici 
l 'aile de Temnaspis cumingi WESTWOOD (Pl. XV, fig. 4), des Philippines : 

Aile moyenne (13 X 5 mm). Costale et sous-costale peu separees . Radiale elargie 
distalement. rt subovalaire. rm sans M1a, legerement incurve, peu net. Medianes classiques . 
Branches distales peu nettes. Systeme cubital presque efface et di paru. Seules subsi tent des 
traces de la liaison typique m-cu, d\me partie faible de Cu1 et des regions plus claires ou 
l'on devine Cu1a et Cu1b. 1A gros, 2A petit, avec une cellule anale bien delimitee . 3A large, 
surtout a la base. 

Nous avons omis, faute de materiel, !'etude des genres Barticaria JACOBY (Guyane 
britannique), Piomeloptts JACOBY (Madagascar) , Plesioagathomerus Mo RO (Argentine), 
Bothromegalopus MoNRos (Argentine) et quelques recentes coupes effectuees par Pre (1951) 
parmi le materiel ethiopien. II est peu probable que ces etude nous aient apporle beaucoup 
de nouveau. 

Citons cependant le faci es tres original presente par l' aile d'une e pece du genr 
Falsocolobapsis PIC : F. maximus Pre, du Congo beige C) : 

Aile grande (18 X 5 mm)' allongee, retrecie a la partie proximale, pre en tan t deux 
nettes echancrures au bord vannal, l'une, la plus prof on de, a l 'apex de 12 (branch di tale)' 
!'autre a l'apex de la branche distale Ml. Aile sombre, tres chitini ee sur toule a urface. 
Costale et sous-costale separees . Radiale tres elargie distalement. rt allono-e, arrondi au ommet. 
rm et M1a bien visibles. Medianes de type cia sique. Branches di tale (R2 + 3, R4 + 5 t 11) 
tres nettement dessinees. Cu1 droit , simple et, fait exceptionnel chez le Megalopodid , non 
relie a M2 par la tres particuliere transverse m-cu. 1A gros, en Iegere courbe, oude ur 
une courte distance avec 2A plus petit, formant ainsi la cellule anale. 3 peu apparent. 

La principale particularite de cette nervation reside dans la non-soudure de la nervurP. 
simple Cu1 avec M2. 

CONCLUSIONS SUR LES MEGALOPODIDAE. 

L'aile des Megalopodidae est nettement eupodique, mais plusieurs chemas econdaire 
de nervation peuvent y etre deceles : 

1. Type e up o d i q u e p r o p rem en t d it . - II est represente par de nombreu es 
especes des genres Megalopus, Colobaspis et Clytraxeloma. II est caracterise par une cubilale 
(Cu1) bi- ou trifurquee. C'est le schema le plus primitif. 

2. Type e up o d i que modi fie . - La cubitale Cu1 est bien bifurquee mais la 
premiere branche (Cu1a) est isolee et non reliee a Cul. C'est un phenomene de regres ion 
secondaire. Ce type est represente par les genres Mastosthethus, Homalopterus et Agathomerus. 
C'est egalement le cas de Falsotemnaspis lnteimembris PIC. 

(
1

) Par suite d'une erreur, PIC (i95i) a orthographie Colobapsis et non Colobaspis, oxthographe 
correcte de FAIRMA!RE. Poursuivant cette erreur, l'auteur a crM les sous-genres Mimocolobapsis et 
Microcolobapsis. Nous devons respecter cette orthographe paradoxale, quoique resultant d'un lapsus 
manifeste. 
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3. T y p e e up o d i que r e g r e s s e . - Ce type est caracterise par la cubitale, Cu1, 
bifurquee en Cu1a et Cu1b, mais il n'en reste que des traces et on ne peut la reconstituer 
que par recoupements. C'est un facies de regression vers la disparition complete des cubitales . 
II est represente par le genre Temnaspis. 

4. Type c h r y om e 1 ide. - Ce type, ou Cu1 est simple et non ramifie, se 
rapproche de la nervation chrysomelide. Quelques caracteres secondaires l'en eloignent 
cependant et en font un type nettement derive des precedents (forme de m-cu hotamment) . 
Ce type est represente par les genres Leucastea, Poecilomorpha, Antonaria, Sphondylia et 
Kuila . Ce type est egalement repre ente chez Incisolopha transversicollis Pre et Falsocolobapsis 
maximus Pre. 

Les Megalopodidae sont done a placer, tant par leur nervation alaire que par leurs 
genitalia dans les Eupodes. Cependant, comme on le voit ci-dessus par !'etude de la nervation 
alaire, ils font trcs neltement transition entre ces dernier et les Trichostomes. Comme particu­
larite dans leur nervation alaire, citons la disparition totale ou partielle de M1a et la forme 
speciale de la transverse m-cu. 

7. - CLYTRIDAE. 

Contrairemenl aux autres Chrysomeloidea, les Clytrides sont myrmecophiles a l'etat 
larvaire. Ce ne sont pas cependant les seuls membres de cette superfamille a renfermer des 
synoecete chez les insectes sociaux. Quelques Cryptocephalides, en effet, sont myrmecophiles 
et le genre Ceratia, parmi les Galerucides, renferme quelques termitophiles. L'originalite des 
Clytrides c'est que toutes les especes de la famille, semble-t-il, vivent dans les fourmilieres 
a l'etat larvaire . Nous avons resume ailleurs (P. JoLIVET, 1952) l'essentiel de la biologie des 
Clytride . rolons que les larves myrmecophiles restent cependant phytophages et se nouris ent 
de debris vegetaux dans la fourmiliere. Le pigment des adultes est generalement du a des 
carolenoi:des, mais est quelquefois metallique. 

On di ise generalement les Clytrides en quatre tribus (ou sous-familles) : Les Clytrini, 
les i\fegalostomini, les Babiini et les lschiopachini. Les Clytrini sont cosmopolites, mais surtout 
frequents dans !'ancien monde. Les Megalostomini sont exclusivement neotropicaux ainsi que 
lcs deux derniers groupements . 

La nervation alaire des Clytridae est, en principe, du type campto omatique, que nous 
decrivons ci-dessous. Ce type caracterise, en dehors des Clytrides, les Cryptocephalides. II y a 
dans ce type deux cellule anales (an1 et an2), de forme subtriangulaire, l'une et I' autre, 
formee par le nervures cubito-anales. De plus, il y a une large interruption de Cu1, qui est 
simple, au-de sous de la deuxieme cellule anale (an2). Ce type tres simple est assez constant. 

1. - Genre LABIDOSTOMIS REDTE BACHER. 

Le genre Labidostornis comprcnd une centaine d'espcces environ, toutes palearctiques. 
Il est assez homogene. rous eludion ci-dessous l'aile de Labiodostomis taxicomis FABRICius, 
sur un cxemplaire de Sicile (Pl. XVII, fig. 14) : 

Aile moyenne (10 x 3,5 mm), mediocrement chitinisee. Cos tale et sous-co tale tres 
distinctes. Radiale formant a l'apex une profonde encoche avec rt. rt triangulaire. M1a bien 
visible, mais rm peu net. Medianes sans particularite. Branches distales nettes, M1 dote d'une 
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tache subtriangulaire a la base . Cu1 simple, legcrement incurve, isole. 1A ( + Cu2) et 2A 
formant les deux cellules anales (an1 subtriangulaire et an2 losangique) . 1A est plus large 
que 2A. 3A bien visible. 

2. - Genre MIOPRISTIS LM:ORDAIRE. 

Genre divise en huit sous-genres, pris quelquefois pour de genre autonomes . a 
repartition est assez curieuse : 7 sous-genres sont locali es en Afrique meridionale et un eul 
dans la region mediterraneenne. A la verite, quelques rare e peces ont egalement connue 
de Indes et d'Afrique tropicale. Nous decrivons ci-dessous les aile de quelque e pcces de 
differents sous-genres : 

Miopristis (Teinocera) nitidicollis LACORDAIHE (Pl. XVII, fig . 18)' d' Afrique meridionale, 
est le seul representant connu de ce sous-genre. Aile petite (6,5 x 2 mm), faiblement chitinisee, 
a nervation anale effacee. Costale et sou -costale faibles, nettement delachees. Radiale epai ie 
et bien chitini ee distalement . rt triangulaire. M1a et rm a ez bien vi ible . Branche di tal 
assez nettes. Medianes sans particularite. Cu1 simple, isole, un peu incurve. nale tre faible 
et peu visibles : on distingue surtout 1A, an2 et une faible portion de anl. m: la figure, la 
totalite du systeme anal a ete reconstituee. 3 est assez peu apparent. 

Miopristis (Lophobas is) aeneicollis LACORDAIRE (Pl. XVII, fig. 17) a ele d 'crit du ap. 
Quatre especes de ce sous-genre sont connues d'Afrique du ud. L'aile de JIJ. aeneicollis e t 
petite (7 x 2 mm), faiblement chitinisee, a systeme anal reduil mai moin fortem nl que 
chez le precedent. Costale et sous-costale separees, minces. Radiale bien chitini ee di talement. 
rt triangulaire. rm et M1a visibles. Branches dis tales assez neUe . I' diane la iqu . 
Cu1 simple, legerement incurve, isole. · tcme anal trc faible mai on li linO'ue 
neanmoins an1, an2, 1A, 2A et 3A, elon le schema cla ique chez le Clytridae . 

Miopristis (Smeia) virginea LAcORDAIRE, d'Afrique du ud, manque a no oll lion . 
Le type en est perdu. Le sous-genre Smeia e t mono pecifique. 

Miopristis (s . str.) hottentota LEFEVRE. LP sous-genre Miopristis comprend une Yinglaine 
d'especes d' Afrique du Sud principalement, quoiqu'une espece ail ele decrile de Inde t une 
autre d'Afrique orientale. 

L'aile de M .. hottentota est petite (7,5 x 2,5 mm), moyennement chitini ee. La co tale, 
ous-costale et la radiale, sauf a l' extremite distale, ont pale . rt sublriangulaire. rm t Ila 

bien dessine . Medianes classiques. Distales bien vi ibles. Cu1 imple, incur e i ole. ' tcm 
anal tres faible mais complet : an1 et an2 vi ibles ainsi que 1 et 2A. 3 faible. 

Miopristis (A telechira) au lie a FABRICIU (Pl. X II, fig. 23) . Le ou -O'enre A telechira 
comprend quatre espcces d'Afrique meridionale. lii. aulica a unc ai le mo enne ( x 3 mm) 
assez bien chitini ee, a ysteme anal cependant fort reduit. Co tale el ous-co tale bi n de inee 
mais nettement separees. Radiale epai sie ur a moitie di tale. rt Lriangulaire. rm el 1\I1a bien 
visibles . Medianes classiques ainsi que les branches di tales. Cu1 incurve, impl , i ol '. 
Systeme anal efface, avec cependant, 1A et an2 bien visible , 2 et an1 pre que di paru . 
3A pratiquement invisible. 

Miopristis (Macrolenes) dentipes OLinER (Pl. XVIII, fig. 3). Le sou -genre Macrolenes, 
considere souvent comme un genre a part, comprend trois especes mediterraneenne . L'aile 
de lH acrolenes dentipes est petite (8 x 3 mm). Cos tale, sou -co tale bien detachee . Radiale 
epaissie distalemen t. rt en triangle equilateral. rm et 11a bien dessinee . Branche di tale 
nettes. Mediane de type classique . Cu1 simple, isole, incurve legerement. an1 triangulaire, 
an2 rectangulaire. 1A, 2A, 3A sans particularite, mais bien nels. 
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Miopristis (Plecomera) quadratico llis LACORDAIRE (Pl. XX, fig. 1) . Le sous-genre 
Plecomera comprend cinq especes sud-africaines. Nous decrivons ici l 'aile de M. (P.) 
quadraticollis LACORDAIRE, du Cap : Aile petite (8 x 2,5 mm, peu chitinisee, surtout dans son 
systeme cubito-anal. Costale, sous-costale et radiale comme la precedente. rt en triangle 
allonge. rm et M1a bien nets. Branches distales bien dessinees . Medianes classiques . Cu1 simple, 
tres court, isole, difficilement visible et nettement reduit . Systeme anal efface et tres peu 
visible avec an1 triangulaire, an2 subrectangulaire et 3A pratiquement disparu. 

Miopristis (Mer ilia) lunulata FABRICI s (Pl. XVIII, fig . 6) . Le so us-genre M erilia 
comprend trois especes, deux du Cap et une des Indes . Nous decrivons ici l'aile de M (111 .) 
lunulata FABRICIUS, des Indes : Aile petite (9 x 3 mm), assez bien chitinisee. Costale, sous­
costale et radiale ans particularite. rt trapezoidal. rm sinueux et bien visible ainsi que M1a. 
Branches distales bien nettes, mais la distale Ml presente la particularite rare d'etre scindee 
en deux parties : l'une, a la base, longitudinale, interrompue a mi-chemin, suivie apres un 
decalage par l'autre, pcnchee vers le bas . Iedianes de type classique . Cu1 simple, isole, 
recourbe. an1 allonge, subtriangulaire; an2 subtriangulaire egalement, moitie de la longueur 
du premier. 1A et 2A sans particularites. 3A presque invisible. 

3. - Genre CRABRONITES LACORDAIRE. 

Genre campo e de deux sous-genres Crabronites s. s tr. et Camptolenes, ethiopien mais 
surtout sud-africain . 

Crabronites ( . str. ) equestris DALMAN (Pl. XVIII, fig. 10) . Cette espece, l 'unique du 
sous-genre, est sud-africaine . Aile de taille moyenne (13 x 4 mm), bien chitinisee. Co tale, 
sous-costale et radiale sans particularite. rt subtriangulaire. rm et M1a bien nets . Medianes 
ans particularite. Distale de type classique. Cu1 imple, i ole, incurve. an1 triangulaire, 

an2 rectangulaire. Branches anales sans particularite. 

Crabronites (Camptolenes) jastuosa LACORDAIRE (Pl. XVII, fig. 9) . Le sous-genre 
Camptolenes comprend quelques especes sud-africaines, une d'Arabie ct une du enegal. Nous 
decrivons ici tout d'abord l 'aile de C. (C .) jastuosa : Aile moyenne (9 x 3 mm), bien chitinisee. 
Co tales et radiale ans particularite. rt subtriangulaire . rm et Mla assez visibles. Branches 
distales et mediane clas iques. Cu1 simple, isole, incurve. an1 subtriangulaire, allonge, 
an2 losangique. Anales ans particularite. 

L'aile de Crabronites (Camptolenes) taeniata THu BERG, du Cap, est pratiquement 
semblable a la precedente. Cependant, nous devons noter la position et !'allure particuliere 
de Cu1 : cettc nervure es t mince, simple, legerement incurvee, beaucoup plus longue et plus 
rapprochee de :M2 que la precedente. 

4. - Genre LACHNAEA REDTENBACHER. 

Le genre Lachnaea est surtout mediterraneen, avec deux especes sud-africaines. rou 
decrivon ici I' aile de Lachnaea v icina LACORDAJRE, d' Algerie (Pl. XVIII, fig. 1) : 

Aile moyenne (13 x 4,5 mm), bien chitinisee. Cos tale, sous-costale, radiale, sans 
particularite. rt subtriangulaire . rm et :M1a bien nettes . Branches distales bien visibles, mais 
distale M1 subdivisee en deux a la base. l\fedianes classiques. Cu1 long, incurve, isole. 
an1 subtriangulaire, allonge; an2 losangique. 3A pcu visible. 
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5. - Genre ANTIPA DE GEER. 

Le genre Antipa se subdivise en sept sous-genres, souvent consideres, avec juste raison 
semble-t-il, comme des genres propres . Nous etudierons successivement ces sous-genres : 

Antipa (Tituboea) sexmaculata FABRICIUS (Pl. XVIII, fig. 8). Le sous-genre Tituboea 
compr~nd un peu plus de trente-cinq especes des regions temperees et tropicales de l'Europe, 
Asie et Afrique . L'exemplaire d'A. (T .) sexmaculata FABRICIUS dont nous decrivons l'aile ici 
provient de Russie, mais l'espece a une distribution circummediterraneenne. 

Aile moyenne (12,5 x 4,5 mm), bien chitinisee. Costale et sous-costale un peu coalescentes 
a la base. Radiale peu chitinisee dans son ensemble. rt subtriangulaire, un cOte incurve vers 
l'interieur. rm et M1a bien visibles . Branches distales classiques avec J\11 non dedouble. 
Medianes sans particularite. Cu1 simple, isole, incurve. an1 en triangle allonge, an2 
· subquadrangulaire. 3A nettement visible et chitinisee. 

Antipa (Anomoea) rujijrons LACORDAIRE (Pl. XVII, fig. 21). Le ou -genre Anomoea 
est exclusivement americain et presque entierement neotropical. A. (A.) rujijrons L CORDAIRE 
provient du Mexique : 

Aile moyenne (11 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiales sans particularite. 
rt en triangle a cote incurve. rm et M1a assez nettement visibles. Branches di tale tre nette 
avec l\11 un peu dedouble a la base. Medianes classiques. Cu1 court, incurve. an1 en triangle 
allonge, an2 sublosangique. 3A tres net et chitinise. 

A .. (Anomoea) laticlavia FoRSTER, du Mexique (la distribution de c Lte pece a de 
!'Amerique du Nord a la Colombie), a une aile tres semblable a la precedente, de taille plu 
petite cependant (9 X 3 mm)' bien chitinisee. Les principales differences re ident dan le fait 
que la distale lVIl ne semble pas dedoublee a la base et que rt n'a pas de cote incur e. 

Antipa {s. str.) ruja DE GEER (Pl. XVII, fig. 20). Le sous-genre Antipa . lr. e t pre que 
exclusivement sud-africain. Nous decrivons ici l'aile d'A. (s. str.) mja DE GEER, ur un 
specimen du Natal : 

Aile petite (9 x 3 mm), bien chitinisee. Cos tale, sous-costale, radiale cla ique . 
rt subtriangulaire. rm et M1a tres nets. Branches distales bien tracees avec l\11 a peine dedoublee 
a la base. Medianes classiques. Cu1 a peine incurve, an1 de forme tres particuliere, trapezoidal; 
an2 losangique. 3A peu net. 

Antipa (Barybaena) mendax LACORDAIRE (Pl. XVII, fig. 16). Le sous-genre ethiopien 
Barybaena est presque exclusivement sud-africain. Il ne comprend que quelques espece . rou 
decrivons ici l'aile de A. (B.) mendax LACORDAIRE, du Cap : 

Aile petite (5,5 x 1,5 mm), tres faiblement chitinisee, ou les nervures sont tres peu 
apparentes. Costales et sous-costale peu apparentes. Radiale chitinisee dans sa partie distale. 
rt triangulaire avec un cote peu visible. rm invisible. M1a encore net. Branches distale et 
medianes encore nettement dessinees. Cu1 classique mais tres efface. Systeme anal classique 
mais visible sous certaines incidences seulement : an1 en triangle allonge; an2 lo angique. 
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Antipa (Phoenicodera) varicollis LACORDAIRE (Pl. XX, fig. 6) . Petit sous-genre sud­
africain principalement. Nous decrivons I' aile de A. (P .) varicollis LACORDAIRE, sur un exem­
plaire du Senegal (le type a ete decrit du Cap) : 

Aile moyenne (11 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiales sans particularite. 
rt subtriangulaire. rm et M1a bien nets. Distales classiques, mais avec M1 dedoublee a la base. 
Medianes sans particularites. Cu1 simple, isole, incurve. an1 allonge, aux angles arrondis; 
an2 sublosangique. 3A assez net. 

Antipa (Nosognatha) mandibularis LACORDAIRE (Pl. XVII, fig. 12) . Petit sous-genre 
ethiopien. Nous decrivons l'aile de A. (N.) mandibularis LACORDAIRE, de Guinee : 

Aile petite (9, 5 x 3 mm), bien chitinisee. Costales et radiales · sans particularite. 
rt trapezoidal. rm et M1a bien nets Distales classiques mais avec M1 dedoublee a la base. 
Medianes sans particularite. Cu1 simple, isole, fortement incurve. an1 en triangle allonge, 
aux angles arrondis; an2 plus ou moins ovalaire. 3A peu visible. 

Antipa (Gyriodera) capensis JACOBY (Pl. XVII, fig. 10) . Sous-genre sud-africain en 
principe, mais avec extension vers !'Afrique centrale. Nous decrivons ici l'aile de A. (G.) 
capensis JAcoBY, de Kundelungu : 

Aile petite (4,5 x 1, 75 mm), relativement chitinisee . Costales et radiale sans particularite. 
rt subtriangulaire. M1a bien net mais rm pratiquement invisible. Branches distales nettes 
avec 11 non dedouble a la base, mais brise en son milieu. Medianes classiques. Cu1 simple, 
a peine incurve en son milieu. an1 trapezoidal, an2 losangique. 3A tres net. 

6. - Genre DIAPROMORPHA LACORDAIRE. 

Genre tres caracteristique, divise en quatre sous-genres souvent consideres comme des 
genres autonomes. 

Diapromorpha (s . str.) pallens OLIVIER (Pl. XVII, fig. 11) . Sous-genre morphologique­
ment tres caracterise d'Afrique tropicale et d'Asie meridionale. Nous decrivons ici l'aile 
de D. (s . str .) pallens OLIVIER, des Indes : 

Aile petite (9 x 3 mm), bien chitinisee. Costales et radiale sans particularite. rt 
triangulaire. rm et M1a bien nets. Distales classiques mais avec la base de M1 dedoublee. 
Medianes sans particularite. Cu1 simple, isole, incurve. an1 en lentille allongee; an2 tres 
petit, ovalaire. 3A peu nettement detache. Ce dessin des anales semble sujet a variation, car 
un autre specimen de la meme espece et de la meme provenance presente une aile semblable 
mais avec an1 subtriangulaire et an2 grand et rectangulaire. 

Diapromorpha (Peploptera) angustata ERicrrsoN (Pl. XVII, fig. 19). Sous-genre tres 
caracterise, exclusivement ethiopien. Nous decrivons ci-dessous l'aile de D. (P .) angustata 
ERicrrsoN, de I' Angola : 

Aile petite (9,5 x 3 mm), bien chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de la base. 
Radiale sans particularite. rt trapezoidal. rm et M1a bien nets. Branches distales classiques 
avec M1 dedouble a la base. Medianes sans particularite. Cu1 court, incurve assez fortement. 
Anales faiblement chitinisees : an1 en triangle allonge, an2 subovalaire. 3A peu visible . 

6 
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Diapr01norpha (Aspidolopha) distincta DuvrvmR (Pl. XVII, fig. 15) . Le sous-genre 
Aspidolopha est exciusivement indo-malais. Nous decrivons ici l 'aile de D. (A.) distincta 
DuviVIER, du Bengale : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de la base. 
Radiale dilatee distalement. rt subtriangulaire. rm et M1a bien visible . Distales cias ique , 
mais avec M1 dedoublee a la base. Medianes sans particularite. Cu1 simple, legerement 
incurve. an1 sinueux, allonge; an2 ovalaire. 3A bien net. 

Diapromorpha (Aetheomorpha) nigropicta LEFEVHE (Pl. XVII, fig. 13). Le ou -genre 
Aetheomorpha est surtout indo-malais, mais il comprend quelques e peces elhiopiennes eL 
australiennes . Nous decrivons l'aile de D. (A.) nigropicta LEFEVHE, de Indes : 

Aile petite (6 x 2,5 mm), assez bien chitinisee. Cos tale eL sous-costale rapproch 'e a la 
base. Radiale ciassique. rt subtriangulaire. M1a et rm bien nels. Di tales san parLicularile 
mais avec M1 dedouble a la base. Medianes ciassiques. Cu1 simple, legcrement incurve, 
an1 sinueux, subtrapezo!dal, an2 losangique. 3A bien net. 

7. - Genre PROTOCLYTRA WEISE. 

Genre archa!que, exciusivement ethiopien . Nous decrivons ici l'aile de Protoclytra ines 
J OLIVET, du Congo belge (Pl. XIX, fig. 2) : 

Aile moyenne (12 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale an particularite. 
rt subtriangulaire. rm et M1a bien visibles . Distales cia siques avec l\11 dedoublee a la ba e. 
Medianes sans particularite. Cu1 simple, allonge, a peine incurve. an1 ublriangulaire; an2 
rectangulaire. 3A net, epais, mais peu chitinise. 

L'aile de Protoclytra forcipata Bun.GEO ', du Congo belge, est tre voi ine de la pr 'cedenle. 
Elle mesure 11 x 3,5 mm et est tres chitinisee. Costale et sous-costale soudee pre de la ba e. 
Le reste comme precedemment. 

8. - Genre CLYTRA LAICHARTI G. 

Genre comprenant une centaine de grosses especes d'Europe, A ie·, Afrique el Indo­
Malaisie. Nous decrivons ici l'aile de Clytra quadripunctata LIN :E (Pl. X ' , fig. 5), ur un 
exemplaire de Boheme : 

Aile moyenne (10,5 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costale et sous-co tale nellemenl 
detachees. Radiale ciassique. rt triangulaire. rm et M1a bien nets. Dislales cla ique av c :M1 
sans dedoublement. Medianes sans particularite. Cu1 epais, simple, legerement incur e. nale 
bien nettes et chitinisees sauf 3A. an1 sublriangulaire, an2 subreclangulaire. 

9. - Genre CLYTRASOMA JACOBY. 

Petit genre ethiopien et indo-malais. Nous decrivons ici l'aile de Clytrasoma palliata 
FABRICIUS (Pl. XVIII, fig. 2), des Indes orientales : 

Aile assez grande (17 x 5 mm), fortement chitinisee. Costale et sous-costale parallele . 
Radiale sans particularite. rt trapezoidal. rm et Mla tres nets . Branches distales cia siques 
avec M1 un peu dedouble a la base. Medianes sans particularite. Cu1 long, simple, forlcmenl 
et regulierement incurve. an1 subtriangulaire, an2 rectangulaire. 3A bien net et large. 
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iO. - Genre PSEUDOCLYTRA JACOBY. 

Genre des Indes orientales . Ious decrirons l 'aile de Pseudoclytra plagiata DuvrviER 
(Pl. XVIII, fig . 9) : 

Aile moyenne (13 x 4,5 mm), bien chitinisee . Costales et radiale sans particularite. 
rt triangulaire. rm et Mla tres nets . Distales sans particularite, sauf le dedoublement de Ml 
a la base . Medianes classiques . Cul simple, isole, a peine incurve. anl subtriangulaire, allonge; 
an2 ovalaire. 3A assez net. 

ii. - Genre HERMA WEISE. 

Petit genre avec quelques especes ethiopiennes. Nous decrivons ici l'aile de Herma 
insignis WEISE, d'Usambara (Pl. XVIII, fig. 5) : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costale et radiale sans particularites. 
rt subtriangulaire. rm et Mla bien nets . Distales classiques avec Ml dedouble a la base. 
Medianes sans particularites . Cul simple, long, assez incurve. anl en triangle allonge; 
an2 ovalaire. 3A peu net. 

i2. - Genre MELITONOMA LACORDAIRE. 

Genre avec deux sous-genres, souvent consideres comme des genres propres . 

Melitonoma (s . str .) decempunctata OLIVIER (Pl. XIX, fig. 4) . Le sous-genre Melitonoma 
s. str. comprend de nombreuses especes ethiopiennes . Nous decrivons ici l 'aile de M . (s . str.) 
decempunctata OLIVIER, du Senegal : 

Aile petite (7,5 x 2,5 mm), bien chitinisee. Cos tale et sous-costale fusionnees pres de 
la base. Radiale classique. rt subtriangulaire. rm et Mla bien dessinees. Branches distales bien 
nettes avec Ml dedouble a la base. Medianes classiques. Cul isole, a peine incurve, anl en 
triangle allonge; a1;2 subovalaire . 3A peu net. 

Melitonoma (Damia) tonkinensis LEFEVRE. Le sous-genre Damia est ethiopien et 
indo-malais. Certaines especes sont assez ambigues et mal caracterisees . Ious decrivons 
ci-dessous l 'aile de M. (D.) . tonkinensis LEFEVRE, du Tonkin : 

Aile petite (7 x 2 mm), assez chitinisee. Costale et sous-costale coalescentes pres de la 
base . Radiale classique. rt subtriangulaire. rm et Mla bien nets . Branches distales bien visibles, 
avec Ml dedouble a la base. Medianes classiques. Cul simple, isole, incurve . anl en triangle 
allonge; an2 losangique. 3A bien net. 

i3. - Genre GYNANDROPHTHALMA LACORDAIRE. 

Ce nom doit remplacer celui de Cyaniris REDTENBACHER preoccupe. Ce genre comprend 
quatre sous-genres . 

Gynandrophthalma (Otiocephala) forcipijera LucAs (Pl. XIX, fig. 5). Les Otiocephala 
sont confines a l' Algerie et l 'Andalousie. Nous decrivons ici l 'aile d'O . jorcipijera LucAs, 
d 'Algerie : 

Aile petite (6 x 2 mm), peu chitinisee. Costales et radiale sans particularite. rt subtrian­
gulaire. rm et Mla assez netLement visibles. Distales nettes avec Ml dedouble a la base . 
Medianes sans particularite. Cul simple, isole, un peu incurve, anl subtriangulaire, allonge; 
an2 losangique. 3A peu net . 
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Gynandrophthalma (Calyptorrhina) chlo ris LACORDAIRE. Sous-genre monospecifique de 
Hongrie. Voici la description de l'aile de Calyptorrhina chloris LACORDAIRE : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), peu chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de la base. 
Radiale classique. rt subtriangulaire. l\11a et rm assez nets. Distales classiques avec l\11 
dedoublee a la base . Cu1 court, a peine incurve. an1 en triangle allonge; an2 losangique. 

Gynandrophthalma (s . str.) occipitalis JACOBY. Sous-genre important, co mopolite, 
composite, comprenant plus de 200 especes decrites. Nous decrivons ici l'aile de G. (s . str .) 
occipitalis JACOBY, de Sumatra : 

Aile assez petite (9 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale sans particularite. 
rt subtriangvlaire . rm et l\11a bien nets. Branches distales classiques, avec l\11 dedouble a la 
base. Medianes classiques. Cu1 legerement incurve. an1 subtriangulaire, allonge; an2 
losangique. 3A allonge, peu net. 

Gynandrophthalma (s . str .) straeleni JouvET, du Congo belge (Pare AlberL), a une aile 
tres voisine de la precedente mais plus petite (6,5 x 2 mm), bien chitini ee . La premiere anale 
(lA) est plus epaissie et 3A est plus visible . 

Gynandrophthalma (Exomis) peplopteroides VVEI E. n s'agiL ici d'un ou -genre 
monospecifique, de Chine, qui manque a nos collections et que nous n'avon pu e. aminer. 
Il est etroitement apparente au precedent et ne peut que presenter une ner aiion alaire 
semblable 

14. - Genre CHILOTOMA REDTE BACHER. • 

Petit genre palearctique. Nous decrivons ici l 'aile de Chilotoma muscijorrni GoEz, ur 
un exemplaire du Portugal (Pl. XIX, fig. 7) : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), faiblement chitinisee. Costales et radiale ab parLicularite. 
rt subtriangulaire. Mla net, rm visible en dessous de M1a seulemenL. Di Lale la ique a c 
M1 brise et un peu cledouble a la base. Medianes cia ique . Cu1 presque droit . anl 
subtriang·ulaire, assez allonge; an2 trapezoidal. 3A peu net. 

15. - Genre COPTOCEPHALA LACORDAIRE. 

Genre divise en sept sous-genres. 

Coptocephala (Labidognatha) coerulans FABRICIUs (Pl. XIX, fig. 13) . PeLit ou -genre 
ethiopien. Nous decrivons l'aile de C. (L. ) coerulans FABRICIUs, d'Afrique centrale : 

Aile assez petite (10,5 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale san particularite. 
rt subtriangulaire. Mla net, rm visible seulement en dessous de Mla. Di tale cla ique 
avec M1 dedouble a la base. Medianes sans partir.nlarite. Cu1 long, incurve. an1 en triangle 
allonge; an2 losangique. 3A peu net alors que les autres anales sont epaisses et bien chilini ee . 

Coptocephala (Physauchenia) pallens FABRICIUS. Sous-genre monospecifique des Inde 
et de la Chine : 

Aile assez petite (9,5 x 3 mm), bien chitinisee. Costales et radiale sans particularite. 
rt trapezoidal. l\11a bien net, rm visible, surtout en dessous de M1a. Distales classiques avec l\11 
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dedouble a la base. Medianes classiques . Cul incurve, surtout basalement. Anales larges et 
chitinisees sauf 3A. anl en triangle allonge, an2 subovalaire. 

Coptocephala (Pantocometis). Petit sous-genre, avec quatre especes des Indes orientales, 
qui nous est inconnu. 

Coptocephala (s . str .) scopolina LINNE (Pl. XIX, fig. 6) . Sous-genre avec une quarantaine 
d'especes palearctiques, indo-malaises ou ethiopiennes. Nous decrivons ici l'aile de C. (s . str.) 
scopolina LINNE, d'Europe et d'Afrique du Nord : 

Aile petite (7,5 x 2,5 mm), mediocrement chitinisee. Costales et radiale sans particularite. 
rt subtriangulaire. rm et Mla bien visibles. Distales bien nettes avec l\11 dedouble a la base. 
Medianes sans particularite. Cul epais, incurve. Anales larges et bien chitinisees, y compris 3A. 
anl en triangle allonge; an2 losangique. 

Coptocephala (Ceratobasis) nair LACORDAIRE. Sous-genre exclusivement sud-asiatique 
avec quatre especes . Nous decrivons l'aile de C. (C.) nair LACORDAIRE, sur un specimen en 
provenance de Hong-Kong : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costale et sous-costale rapprochees pres de 
la base. Radiale classique. rt trapezoi:dal. Mla tres net, rm visible seulement en dessous de Mla . 
Distales bien nettes avec Ml dedouble a la base. Medianes classiques . Cul a peine incurve. 
Anales bien chitinisees avec l A epaissi et 3A bien visible. anl en triangle allonge; an2 ovalaire. 

Coptocephala (A nisognatha). Ce petit sous-genre ethiopien nous est inconnu. 

Coptocephala (Ae theodactyla). Sous-genre monospecifique des Indes (Malabar). Inconnu 
de nous egalement. Le type de LACORDAIRE semble perdu. 

i6. - Genre EPIMELA WEISE. 

Petit genre indien. Nous decrivons ici l'aile d'Epimela indica DuviVIER, du Bengale 
(Pl. XIX, fig. 9) : 

Aile petite (8,5 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale sans particularite. 
rt trapezo"ial. rm et Mla bien nets. Distales classiques avec l\11 dedouble a la base. Medianes 
classiques. Cul legerement incurve. Anales peu chitinisees avec 3A peu apparent. anl en 
triangle allonge; an2 subtriangulaire. 

i7. - Genre MIOCHIRA LACORDAIRE. 

Genre indien et ethiopien. Nous decrivons ci-dessous I'aile de Miochira jilijormis 
LAcoRDAIRE, du Senegal (P l. XIX, fig. 8) : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitinisee. Cos tale et sous-costale soudees pres de la base. 
Radiale classique. rt triangulaire. Mla bien net avec rm seulement visible en dessous de Mla. 
Distales classiques avec Ml dedoublee a la base. Medianes sans particularites. Cul a peine 
incurve. Anales bien nettes y compris 3A, avec lA epaissie. anl en triangle allonge, an2 
subtriangulaire avec un cOte arrondi. 
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i8. - Genre DIAPERICERA LACORDAIRE. 

Genre monospecifique du Cap dont le type est vraisemblablement perdu et qui nous 
est inconnu. 

i9. - Genre MEGALOSTOMIS LACORDAIRE. 

Genre neotropical divise en quatre sous-genres . 

Megalostomis (s . str .) grossa FoERSBERG. Nous decrivons ici !'aile de It!. ( . tr .) grossa 
FoERSBERG, du Bresil : 

Aile petite (10,5 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale ans particularites . 
rt trapezoi:dal. rm et M1a tres nettement dessines. Branches distales cla siques avec l\11 dedouble 
a la base. Medianes sans particularites. Cu1 pratiquement droit. Anale bien nelle et 
chitinisees y compris 3A. an1 subtriangulaire, allonge; an2 rectangulaire. 

Megalostomis (s. str.) grandis FoEB. BEHG, du Bresil (Pl. XVIII, fia. 4), a une ail oi ine 
de la precedente . Taille petite (12 x 3,5 mm), bien chitinisee. Coslale et ou -co tale oudee 
pres de la base. Radiale classique. rt de forme tres particuliere, lrapezo'idal, avec r pou ant 
un prolongement a l'interieur. rm et l\Ila trcs nets. Distales classique avec 11 dedouble a la 
base . Medianes classiques . Cu 1 mince, legerement incurve. Anale bien chilini ee t i ibles 
y compris 3A qui est large. an1 subtriangulaire, allonge; an2 reclangulaire. 

Megalostomis (Scap higenia) religiosa LAconuAmE (Pl. X III , fig. 14). E pcce bre ilienne : 

Aile petite (10,5 x 3,5 mm), bien chitini ee. Costale el ou -co tale oud 'e pre de la 
base . Radiale fortement chitinisee et elargie distalement. rt trapezoidal a ec r incurv '. rm et 
M1a bien nets. Distales classiques, avec l\11 dedouble a la base. Mediane an parli ularile . 
Cu1 droit, simple, isole. Anales tres chilinisees avec 1A trc elargi a la ba c, 2.\. a ez mince, 
3A elargi . an1 subtriangulaire, allonge, an2 rectangulaire. 

Megalostomis (Heterostomis) analis FoEB.SBEHG . Espcce bre ilienn : 

Aile petite (9 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costale et ou -cos tale oudee pre de la ba e. 
Radiale tres elargie distalement. rt trapezoidal avec r incurve. M1a et rm tre nellement vi ible . 
Distales classiques avec l\11 dedouble a la ba e. 1edianes cla sique . Cu1 incurve. nale 
mediocrement chitinisees, surtout 3A qui est elargi. anl en triangle allonge; an2 trapezoidal. 

Megalostomis (Min tumia) dimidiata LACORDAIHE (Pl. XIX, fig. 1). E p'ce mexicaine. 

Aile petite (8 x 2,5 mm), assez bien chitinisee. Costale et sous-coslale oudee pres de la 
base. Radiale tres elargie et chitinisee distalement. rt trapezoi:dal. M1a et rm tre nel . Di tale 
classiques avec l\11 dedouble a la base. Medianes sans parlicularites. Cu1 pratiquemenl droit. 
1A faiblement chitinise surtout a la base. 2A et 3A presque invisible . an1 en lrianO'le allonge; 
an2 subrectangulaire. 

20. - Genre LEASIA JACOBY. 

Une seule espece de ce genre, qui nous est inconn u, a ele decrile : Leasia australis 
JAcoBY, de Karridale (N . Australie). C'etait jusqu'ici, le seul Megalostomini non neolropical. 
Il s'agit, en realite, d'apres MoNnos (1951) non d'un Clytride mais d'un CucuJoidea. La 
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nervation est tres differente de celle des Megalostomini et s'apparentrait plutot au type dit 
« chrysomelide n : Cu1 simple a peine incurve; une seule cellule anale, an1, prolongee par 
une seule branche resultant de la fusion des deux anales; pas de transverse cu-an . 

21. - Genre PROCTOPHANA LACORDAIRE. 

Ious decrivons ici les ailes de Proctophana tomentosa LAcoRDAIRE, du Bresil et de 
P. basalis LACORDAIRE, du Venezuela : 

L'aile de Proctophana basalis (Pl. XVIII, fig. 11) est petite (8 x 2,5 mm) et bien 
chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de la base. Radiale dilatee et fortement 
chitinisee distalement. rt trapezoi:dal avec r sinueux . rm et M1a bien nets. Distales classiques 
avec M1 dedoublee a la base. Mediane sans particularite. Cu1 court, droit. 1A bien chitinise, 
elargi a la base. 2A mince. 3A large mais faiblement chitinise. an1 subtriangulaire, allonge; 
an2 parallelipipedique. 

L'aile de Proctophana tomentosa LACORDAIRE est plus petite que la precedente 
(5,5 x 2 mm) et faiblement chitinisee. Costales et radiale comme precedemment. rt subtrian­
gulaire. M1a lineaire, bien net, rm invisible. Distales et medianes comme precedemment. 
Cu1 droit, mince, peu visible. Anales comme precedemment mais tres faiblement chitinisees 
et peu visibles. 

22. - Genre THEMESIA LACORDAIRE. 

Nous decrivons ici l 'aile de Themesia auricapilla GERMAR, du Bresil (Pl. XIX, fig. 10) : 

Aile moyenne (14 x 4,5 mm) et bien chitinisee. Costale et sous-costale nettement soudees 
pres de la base. Radiale tres elargie et chitinisee distalement. rt trapezoi:dal. rm et M1a bien 
nets. Distales classiques avec M1 dedouble a la base. 1edianes sans particularites. Cu1 a peine 
incurve, assez long . Anales bien nettes et chitinisees . 1A large, 2A mince, 3A tres large. 
an1 subtriangulaire, allonge; an2 subrectangulaire. 

23. - Genre COSCINOPTERA LACORDAIRE. 

Nous decrivons ici l'aile de Coscinoptera mucida SAY, du Mexique (Pl. XIX, fig. 11) : 

Aile petite (8 x 2, 75 mm), assez peu chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de 
la base . Radiale tres fortement chitinisee distalement. rt subtrapezoi:dal. rm et M1a tres nets. 
Distales classiques avec M1 dedouble a la base. Medianes sans particularites. Cu1 assez bien 
chitinise, mince, droit. Anales visibles seulement sous une certaine incidence : 1A large, 
2A mince, 3A presque disparu. an1 subtriangulaire, allonge; an2 ovalaire. 

24. - Genre EURYSCOPA LACORDAIRE. 

Nous decrivons ici l'aile d'Euryscopa quadripunctata LACORDAIRE , du Bresil (Pl. XVIII, 
fig. 22) : 

Aile moyenne (13 x 4,5 mm), tres chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de la 
base . Radiale tres chitinisee distalement. rt trapezoi:dal. rm et M1a tres visibles. Distales bien 
nettes avec M1 dedouble a la ba e. Medianes larges, classiques. Cu1 a peine sinueux, epais. 
Anales nettes et bien chitinisees sauf 3A; 1A large, 2A mince. an1 subtriangulaire, allonge; 
an2 subrectangulaire. 
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25. - Genre TELLENA LACORDAIRE. 

Avec le genre Tellena commence la serie des Babiini,, tous neotropicaux comme les 
Megalostomini . Nous decrivons ici l 'aile de Tellena varians SAuLBERG, sur un specimen du 
Paraguay (Pl. XVIII, fig. 13) : 

Aile moyenne (13,5 x 4 mm), bien chitini ee. Cos tale et sous-costale soudees pres de 
la base . Radiale tres chitinisee distalement. rt trapezoidal avec r sinueux. rm et M1a bien nets. 
Distales classiques avec l\12 dedouble a la base. Medianes sans particularites. Cu1 legerement 
incurve. Anales tres fortement chitinisees, y compris 3A. an1 sinueux, lenticulaire; an2 absent . 
Cette disparition de an2 doit etre notee. Cette cellule est remplacee par l'ebauche d'une 
transverse cu-an mais qui ne rejoint pas la cubitale situee en dessous. 

26 . - Genre CLITASPIS HAROLD. 

Ce genre monospecifique du Bresil nous est inconnu. Clitaspis sericata a ete decril 
par PERTY en 1832. 

27. - Genre DINOPHTHALMA LACORDAIRE. 

Petit genre bresilien. Nous decrivons ici l'aile de Dinophthalma consimilis BALY, de la 
region amazonienne : 

Aile petite (7 x 2 mm), bien chitinisee. Costales et radiale sans particularite . rt trian­
gulaire. rm et M1a assez nets. Distales classiques, avec n un peu dedouble a la base. 1\Iediane 
classiques. Cu1 droit, court . Anales peu chitinisees surtout 2A et 3A, qui e t larae. an1 inueux, 
lenticulaire, an2 absent. On doit noter, outre la disparition de la deuxi' me cellule anale, 
!'absence de transverse cu-an ou de toute trace de celle-ci. 

28. - Genre PNESTHES LACORDAIRE. 

Petit genre bresilien. Nous decrivons ici l'aile de Pnesthes instabilis LACORDAIRE, du 
Bresil meridional (PI. XIX, fig. 3) : 

Aile petite (9,5 x 2, 75 mm), bien chitinisee. Cos tale et sous-costale soudee pre de la 
base. Radiale dilatee et fortement chitinisee dans sa partie distale. rt subtriangulaire. rm et M1a 
bien nets. Distales classiques avec l\11 peu dedouble a la base. Medianes sans particularite . 
Cu1 droit. Anales nettes et chitinisees sauf 3A. an1 allonge, triangulaire, an2 ab ent, remplace 
par un debut de transverse cu-an. 

29. - Genre DACHRYS LACORDAIRE. 

Nous decrivons ici l 'aile de Dachrys cruciata LACORDAIRE, sur un exemplaire en 
provenance de Montevideo (Pl. XIX, fig. 14) : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), assez bien chitinisee. Cos tale et sous-costale soudees pres de 
la base. Radiale dilatee et fortement chitinisee distalement. rt subtriangulaire. rm et M1a 
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bien nets . Distales classiques a vee M1 dedouble a la base. Medianes classiques . Cu1 incurve, 
parallele a 1A. 1A elargi a la base, 2A bien net, 3A peu visible, an1 subtriangulaire, allonge, 
an2 absent, remplace par l'ebauche de la transverse cu-an. 

30. - Genre BABIA LACORDAIRE. 

Nous decrivons ci-dessous l'aile de Babia rujipennis LACORDAIRE, du Bresil (Pl. XVIII, 
fig. 7) : 

Aile petite (12 x 4 mm), bien chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de la base. 
Radiale classique. rt subtriangulaire. rm et M1a assez nets. Distales nettes, avec M1 dedouble 
a la base. Medianes sans particularites. Cu1 incurve. Anales nettes et bien chitinisees y 
compris 3A. an1 lenticulaire; an2 absent, remplace par un debut de transverse cu-an . 

3i. - Genre STEREOMA LACORDAIRE. 

Ious decrivons ci-dessous l'aile de Stereoma angularis LACORDAIRE, du Bresil (Pl. XVIII, 
fig. 12) : 

Aile petite (13 x 4,5 mm), bien chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de la 
base. Radiale classique. rt parallelipipedique. rm et M1a bien nets. Distales classiques, avec M1 
nettement dedouble. Medianes epaisses . Cu1 droit. Anales bien nettes et chitinisees y 
compris 3A. an1 lenticulaire; an2 absent. Vestige de cu-an. 

32. - Genre URODERA LACORDAIRE. 

Nous decrivons ci-dessous !'aile d'Urodera crucijera LACORDAIRE, sur un specimen en 
provenance du Guatemala (Pl. XX, fig. 4) : 

Aile petite (9 x 3 mm), bien chitinisee . Costales et radiale comme les precedentes. 
rt subtriangulaire. rm et M1a nets. Distales classiques avec M1 dedouble a la base. Medianes 
classiques. Cu1 incurve. Anales nettes y compris 3A, qui est elargi. an1 lenticulaire; an2 
absent; vestige de cu-an. 

33. - Genre ARATEA LACORDAIRE. 

Nous decrivons ci-dessous l'aile d'Aratea costata LAcoRDAIRE, du Bresil (Pl. XX, fig. 2) : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale comme precedemment. 
rt subtriangulaire. rm et M1a nets. Distales classiques avec M1 dedouble a la base. Medianes 
classiques. Cu1 tres court, faiblement incurve. Anales, 1A et 2A, faiblement chitinisees a la 
base, 3A peu chitinise. an1 sinueux, subtriangulaire; an2 absent; vestige de cu-an. 

34. - Genre SAXINIS LACORDAIRE. 

Nous decrivons ici l'aile de Saxinis saucia LECONTE, des Etats-Unis. Le genre est surtout 
confine au Mexique eta !'Amerique centrale mais atteint le Bresil et les U.S.A. : 

Aile petite (7 ,5 x 2,5 mm), faiblement chitinisee. Costales et radiale comme precedem­
ment. rt subtriangulaire. Vestiges de M1a mais rm disparu. Distales classiques avec Ml 
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dedouble a la base . l\Iedianes sans particularites . Cul pratiquement invisible. Vestiges de 
lA, 2A et de 3A. anl lenticulaire; an2 absent; tres pe'lil vestige de ce qui semb1e l 'amorce 
de cu-an. 

35. - Genre ISCHIOPACHYS LACORDAIRE. 

Genre unique, constituant la tribu des 1 chiopachini . I ous decrivons, ci-de ou , l'ail 
d' lschiopachys bicolor OLIVIER, du Bresil (Pl. XX, fig. 3) : 

Aile petite (11 X 3,5 mm), bien chitini ee . Tervation analoo-ue a celle de Babiini. 
Costale et sous-co tale oudees pre de Ia ba e. Radiale tre epai ie di tal ment. rt triano-ulair . 
Mla et rm trcs nets. Di tales cla ique avec l\Il dedouble a la ba e. Iedian ans 
particularites. Cul legerement incurve. Anale bien chitini ees y compri 3 . anl 1 nliculaire; 
an2 absent; vestige de cu-an. 

CONCLUSIONS SUR LES CLYTRIDAE. 

l\Ialgre une unite biologique vrai emblable C), la m 'rmecophili le Cl lrid - comm 
le prouve leur ner ation alaire, sont polyphyletiques. On peut di tino-u r chez eux, I l pe 
de nervation suivant : 

1. T p e camp to om at i que. - Type earn t 'ri e par d u.x cellule anal , anl 
et an2, ubtriangulaire , et par une nervure cubitale Cul , imple t int rr mpue n de ou 
de an2. Ce type con tant caracteri e le Clytridae le plu primitif , ' l-a-dire 1 Clyt rini 
cosmopolites et les Alegalostomini neolropicaux. Il caracleri e egalemenl le Crypto epha lidae. 

2. Type c h r y om e 1 ide modi fie . - Ce type caract ~ ri e lc Babiini et I 
lschiopachini, tou neolropicaux. Il con i te en ce qu une eule cellule anale, anl, ub i le 
avec Cul touj ours simple et interrompu. La difference fondamenlale av c le t ·p dit 
« chrysomelide » reside en ce que lA et 2A ont di tinct et non fu ionne et que la tran Yer 
cu-an n'est qu'ebauchee a partir de lA. 

Ce type de nervation, tre different du precedent, . embl plaider n fay ur du 
polyphyletisme des Clytrides. D'aulre part, on doit noler comme caracteri Liqu de Lrr 
nombreux Clytrides, le decloublement de la ba e de la eli tale 11. Ce dedoublemenl n embl 
pas avoir lieu chez les genres les plu primitif de cette famille. 

8. - CRYPTOCEPHALIDAE . 

Les Cryptocephalidae sont etroilement apparentes aux Clytrid . Il en ont con erve 
la biologie (larves porte-fourreau et en partie myrmecophile ) ef pre enlent d'etroile analoo-ie 
morphologiques a vee ceux-ci . Les dessins et les pigment (carotenoi"de , raremen t coloration 
melallique) presenlent tm paralleli me extraordinaire. Il n'est pa ju qu'a la forme o-enerale 
qui presente parfois un curieux phenomene de connrgence. 

(
1

) En realite, si la myrmecophilie des Clytrini et des Megalostomini est parfaitement demontree, 
on ne connait rien de celle des Babiini et des l schiopachini, qui reste cependant vraisemblable . 
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On distingue morphologiquement les Clytrides des Cryptocephalides : 1 o par le fait 
que les antennes sont dentees en scie a partir du 3" ou 4" article chez les premiers et filiformes 
chez les seconds; 2o par le fait que les hanches an terieures sont tres rapprochees chez les 
Clytrides et separees par un long processus prosternal chez les Cryptocephalide . 

La nervation alaire des Cryptocephalides est en principe de type campto omatique, 
decrit precedemment, ce qui est un indice de plus de parente avec les Clytrides . 

Les Cryptocephalides sont divises en Stylosomini, Pachybrachyni, Achaenopini, 
Monachini et Cryptocephalini . L'enorme genre Cryptocephalus, bien homogene, comprend 
plus de 1.600 especes decrites. 

1. - Genre STYLOSOMUS SUFFRIAN. 

Genre comprenant une vingtaine d'especes circummediterraneennes. ous decrivons 
ici l'aile de Stylosomus cylindricus MoRAWJTZ, de Russie meridionale (P l. XXI, fig . 7) : 

Aile trc petite (2,5 x 0,5 mm), tres peu chitini ee, transparente, avec disparition de 
nervures. Costale, sous-costale, radiale peu visibles, sauf la partie distale de la radiale. rt, M1a, 
rm pratiquement invisibles. Distales invisibles, sauf sous certaines incidences. Mediane 
relativement nette, mai a peine chitinisee. Cubitales et anales invisibles, mais an1 se devine. 

II s'agit ici d'un type d'aile regresse et atrophie, ne pouvant plus accomplir sa fonction 
de locomotion. 

2. - Genre ARNOMUS SHARP. 

Petit genre neozelandais conslituant avec le precedent la tribu des Stylosomini. Nous 
clecrivons ici l'aile d'Amonws brotwi 'uARP (Pl. XX, fig. 15) : 

Aile petite (7 x 1,5 mm), tres transparente mais moins que la precedente cependant. 
Costale, ou -costale et radiale, surtout distalcment pour cette derniere, bien nettes. rt subtrian­
gulaire. Vestiges de rm et de l\Ila. Distale visibles mais peu dessinee avec I1 non dedouble 
a la ba e. 1edianes nettes et a sez bien chitini ees . Cu1 simple, court, un peu incurve, 
faiblement chilini e. Anales nettes mais peu chitinisees, avec 1A, 2A et 3A ubparalleles, 
an1 en triangle allonge, an2 losangique . 

3. - Genre MASTACANTHUS SUFFRIA . 

Petit genre, avec deux especes decrites de Cuba et une autre du Chili. Ce genre nous 
c t inconnu. 

4. - STERNOGLOSSUS SUFFRIAN. 

Petit genre, de deux especes neotropicale , qui nous est egalement inconnu. 
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5. - Genre DIANDICHUS CHAPUIS. 

Petit genre australien. Nous aecrivons ci-dessous l'aile de Diandichus analis CnAPUIS 
(Pl. XXI, fig . 13) : 

Aile petite (4 x 1,25 mm), en grande partie transparente. Cos tale, sous-costale, radiale 
(sauf distalement) faiblement chitinisees mais nettes. rt subtriangulaire. Vestige de M1a eul 
visible mais non rm. Distales nettes et classiques sans dedoublement de Ml. Medianes nettes 
et classiques . Cu1 disparu. Anales presque disparues. On distingue cependant vagu ment, sous 
certaines incid ences, deux cellules anales . 

6. - Genre GRIBURIUS HALDEMAN. 

Important genre neotropical. Nous decrivons ici l'aile de Griburius bilineolatus UFFRIA . 
d'Argentine (Pl. XX, fig. 14) : 

Aile petite (6 x 2,5 mm), mediocrement chitinisee. Costale, sous-costale, radiale neltes 
mais peu chitinisees sauf fa radiale distalement. rt subtriangulaire. M1a net, rm peu vi ible. 
Distales et medianes classiques. Cu1 net, court, incurve. Anale peu chitini ee avec 2 
mince et 3A presque invisible. an1 en triangle allonge, an2 reclangulaire. 

7. - Genre METALLACTUS SUFFRIAN. 

Important genre neotropical. Nous decrivon l'aile de Metallactus albipes 
l'Uruguay (Pl. XX, fig. 18) : 

FFRI ', de 

Aile petite (8 x 3 mm), relativement chitinisee. Costale et ou -co tale oudee pre de 
la base. Hadiale tres netle et chitinisee. rt subtriangulaire. rm et 11a net . Di tale t mediane 
classiques et bien chitinisees. Cu1 chitinise, legerement incurve. Anales faiblem nt chitini ee 
avec 2A et 3A peu nets . an1 subtriangulaire, allonae; an2 trapezo"iclal. 

8. - Genre ACOLASTUS GERSTAECKER. 

Petit genre d'Afrique meridionale et orientale. rous decrivon ici l'aile d' colastus 
albohirsutus BRYANT, du Sud-Ouest africain (Pl. XXI, fig. 1) : 

Aile petite (4 x 1 mm), transparente. Co tales et radiale pcu chitini ee , auf celle 
derniere distalement. rt subtriangulaire avec r peu chitinise. Vestige de 11a mai rm di paru. 
Distales et medianes classiques mais peu chitinisees. Cu1 et anales presque invisible . On devine 
cepenclant les deux cellules anales. 

9. - Genre PACHYBRACHYS REDTENBACHER. 

Important geure cosmopolite . rous decrivons l'aile de Pachybrachys piceus 
de Russie meridionale : 

'FFRIAN, 

Aile petite (5 x 1,5 mm), mediocremenl chitinisee. Costales et radiale clas ique · . rl peu 
visible. rm et M1a disparus. Distales et medianes classiques. Cu1 simple, !froit, faiblement 
chitinise. Anales peu visibles avec an1 allonge, subtriangulairc, an2 losangique. 
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10. - Genre THELYTEROTARSUS WEISE. 

Petit genre de trois especes de la region perse et transcaspienne qui nous est inconnu. 

11. - Genre AMBROTODES SUFFRIAN. 

Petit genre chilien. Nous decrivons ci-dessous l'aile d'Ambrotodes chilensis BLANCHARD : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), mediocrement chitinisee. Costales et radiale classiques. 
rt subtriangulaire. M1a et rm bien nets . Distales classiques mais avec M1 dedouble a la base. 
Medianes sans particularites. Cu1 pale, legerement incurve. Anales peu visibles avec an1 
subtriangulaire, allonge et an2 losangique. 

12. - Genre ACHAENOPS SUFFRIAN. 

Ce petit genre sud-africain, representant unique de la tribu des Achaenopini, nous 
est inconnu. 

13. - Genre HEPTARTHRIUS SUFFRIAI'l". 

Genre monospecifique du Venezuela qui nous est egalement inconnu. 

14. - Genre LEXIPHANES GISTEL. 

Important genre neotropical. Ce nom est synonyme de Monachus CrrEVROLAT et de 
Monachalus LENG. Nous decrivons ici l'aile de Lexiphanes variabilis BLANCHARD, du Chili 
(Pl. XXI, fig. 4) : 

Aile petite (2,5 x 1 mm), tres peu chitinisee. Costales et radiale classiques. rt reduit 
avec r disparu. rm disparu, mais vestige de M1a. Distales et medianes effacees, mais classiques. 
Cubitale et anales pratiquement invisibles bien qu'on devine, sous certaines incidences, une 
cellule anale. 

15. - Genre POLYACHUS CHAPUIS. 

Petit genre australien avec trois especes decrites . Nous decrivons ci-dessous l 'aile de 
Polyachus geminus CrrAPUis, de la Nouvelle-Galles du Sud (Pl. XX, fig. 11) : 

Aile tres petite (3,5 x 1 mm), transparente. Costales et radiale classiques. rt subtriangu­
laire. Vestige de M1a mais rm disparu. Distales et medianes sans particularites. Cubitale 
invisible. Anales presque disparues avec, cependant, des vestiges des cellules anales. 

i6. - Genre STEGNOCEPHALA BALY. 

Petit genre neotropical qui nous est inconnu. 

17. - Genre DIORYCTUS SUFFRIAN. 

Genre indo-malais qui nous est egalement inconnu. II comprend une vingtaine d'especes. 
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i8. - Genre SCAPHODIUS CHAPUIS. 

Petit genre qui semble confine a la Nouvelle-Caledonie, la Nouvelle-Zelande et aux iles 
Loyaute. Le type de CnAPurs semble perdu, mais nous decrivons ici l'aile de Scaphodius 
striaticollis MoNTROUZIER, sur un specimen en provenance de la Nouvelle-Caledonie : 

Aile petite (4 x 1 mm), transparente. Costales et radiale classiques. rt subtriangulaire. 
M1a net, mais rm disparu. Distales et medianes classiques mais peu chitini ee . Cu1 petit, 
legerement incurve, pale. Anales peu chitinisees : an1 subtriangulaire, court; an2 rectangulaire; 
1A net, 2A disparu distalement au-dela de an1, 3A net. 

i9. - Genre NYETRA BALY. 

Genre monospecifique de la Nouvelle-Caledonie. Nous decrivons ici l'aile de yetra 
jorcipata BALY : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), mediocrement chitinisee . . Costales et radiale cla iques. rt tr's 
petit, subtriangulaire. M1a net, rm pratiquement disparu. Distales et mediane cla ique . 
Cu1 simple, a peine incurve. Anales bien nettes, y compris 3A qui es t elargi . an1 subtriangu­
laire, allonge; an2 subtriangulaire mais a cote exterieur incomplet. 

20. - Genre ELAPHODES SUFFRIAN. 

Genre australien, comprenant une vingtaine d'especes. Nous decrivons ci-de ou l'aile 
d'Elaphodes vulpinus SuFFRIAN (Pl. XX, fig. 9) : 

Aile petite (7 x 2 mm), assez peu chitinisee. Costale et sous-co tale oudee et rappr chee 
pres de la base. Radiale chitinisee et dilatee distalement. rt subtriangulaire. rm et i\Ila net . 
Distales et medianes bien nettes et classiques. Cul court, simple, droit. Anales peu chilini ee 
mais bien nettes, y compris 3A. anl subtriangulaire, allonge; an2 rectangulaire. 

2i. - Genre Dl'l'ROPIDUS ERICHSON. 

Tres important genre australien de plus de 120 espece . Taus decrivons ci-de ou l'aile 
de Ditropidus concolor SAuNDERs (Pl. XX, fig . 10) : 

Aile petite (4 x 1,25 mm), mediocrement chitinisee . Cos tale et sous-co tale oudee et 
rapprochees pres de la base. Radiale dilatee et fortement chitinisee distalement. rt ubtrian­
gulaire. M1a visible mais rm disparu. Distales et medianes nettes et classiques. Cubitale et 
anales peu visibles . Cu1 court, a peine incurve. an1 subtriangulaire, allonge; an2 lo angique. 

22. - Genre PLEOMORPHUS CHAPUIS. 

Petit genre australien . Nous decrivons ici l'aile de Pleomorphus histemides UFFRIA1 
(Pl. XXI, fig . 2) : 

Aile petite (3,5 x 1 mm), transparente . Costales et radiale classiques. rt subtriangulaire, 
incurve. M1a net, rm disparu. Distales et medianes classiques, mais peu chitinisees. Cubitale 
et anales presque invisibles sauf sous certaines incidences. Deux cellules anales : an1 subtrian­
gulaire, allonge; an2 losangique. 
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23. - Genre PRASONOTUS SuFFRIAN. 

Petit genre australien. Nous decrivons l 'aile de Prasonotus submetallicus SuFFRIAN 
(Pl. XXI, fig. 10) : 

Aile petite (6,5 x 2 mm), plus chitinisee que les precedentes. Costales et radiale 
classiques. rt sub lriangulaire. rm et M1a bien nets. Distales et medianes classiques. Cu1 court, 
simple, a peine incurve. Anales bien nettes, y compris 3A. an1 subtriangulaire; an2 rectangulaire. 

24. - Genre BUCHARIS BALY. 

Genre d' Australie et de ouvelle-Guinee avec une espece douleuse de Sumatra. Nous 
decrivons l'aile de Bucharis martius BALY, d'Australie (Pl. XX, fig. 7) : 

Aile petite (3,5 x 1 mm), transparente. Costales et radiale classiques. rt subtriangulaire. 
M1a net, mais rm peu visible. Distales et mediane classiques et nettes. Cubitale et anales 
pre que invisibles. Cu1 legerement incurve. an1 subtriangulaire; an2 subrectangulaire. 

25. - Genre ISNUS WEISE. 

Petit genre ethiopien. Nous decrivons ici l'aile d'lsnus niger WEISE, sur un specimen 
du Congo beige : 

Aile tre reduite (2 x 0,5 mm), a l'etat de vestige, transparente. On y distingue encore 
des vestige de costales, de la radiale, des distales et des medianes. Cubitale et anales ont 
totalement disparu. 

26. - Genre COE OBIUS SuFFmAN. 

Genre important comprenant de petites especes ethiopienne et indo-malaises. Iou 
decrivons ici l'aile de Coenobius wittei JoLIVET, du Congo beige : 

Aile petite (3 x 1 mm), tran parente. Co tales et radiale cia iques. rt subtriangulaire, 
faiblcment chilini e. 1la et rm disparus. Distales et medianes nettes, classique , peu chitinisees . 
Cubitale et anales peu visibles . Cu1 court, legerement incurve. 3A et cellules anales disparues. 

27. - Genre LOXOPLEURUS SUFFRIAN. 

Genre important, exclu ivement australien, comportant une cinquantaine d'especes 
decrites. Ce genre inaugure la tribu des Cryptocephalini. rous decrivons ci-dessou l'aile de 
Loxopleurus libertinus SuFFRTAN (Pl. XXI, fig. 12) : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), assez peu chitinisee. Co tale et sous-coslale soudee pres de 
la base. Radiale dilatee et chitini ee dislalement. rt ubtriangulaire. M1a net, rm net seulement 
en dessous de M1a. Dislales et medianes classiques et bien nettes. Cu1 net, simple, droit. 
Anales peu vi ibles. an1 en triangle allonge, an2 losangique. 
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28. - Genre SCHIZOSTERNUS CHAPUIS. 

Genre australien comme le precedent. Nous decrivons ici l 'aile de Schizosternus cocc ineus 
CHAPUIS, du Queensland (Pl. XXI, fig. 5) : 

Aile petite (5 x 1,25 mm), assez peu chitinisee. Costales et radiale classiques. 
rt trapezoidal. M1a tres net, rm invisible. Distales et medianes classiques. Cubitale et anales 
peu nettes. Cu1 court, a peine incurve : an1 subtriangulaire, an2 losangique. 

29. - Genre RHOMBOSTERNUS SUFFRIAN. 

Petit genre australien egalement. Nous decrivons 1c1 l 'aile de Rlwmbostemns 
sulphuripennis BALY, d'Australie meridionale (Pl. XXI, fig. 6) : 

Aile plus grande que les precedente (9 X 2,5 mm), relativement bien chitini ee. Costales 

et radiale classiques. rt subtriangulaire. M1a bien net ainsi que rm, mais seulement en de sous 
de M1a. Distales et medianes classiques et bien nettes. Cu1 court, bien chitini e, legerement 
sinueux. Anales nettes, y compris 3A, mais peu chitinisees . an1 en triangle allono-e; an2 
sublosangique. 

30. - Genre CRYPTOCEPHALUS GEOFFROY. 

L'enorme genre Cryptocephalus est tres homogene malgre les 1.600 e pcce environ 
qu'il comporte. II est cosmopolite . Nous decrivons ici !'aile de plusieurs e pece qui montrent 
tres nettement la regression progressive de l'aile : 

Cryptocephalus ana lis OLIVIER (Pl. XXI, fig. 11). Espece des Inde orientale : 

Aile relativement grande (8 x 2,5 mm), pour un CrypLocephalide, a ez bien chitini ee. 
Costale et sous-costale soudees pres de la base. Radiale dilatee distalemenL. rt ubtriangulaire. 
M1a net, rm disparu. Distales et medianes classiques. Cu1 droit, court. nale nette , 
compris 3A. an1 subtriangulaire, allonge; an2 losangique, allonge. 

Cryptocephalus alboscutellatus SuFFRIA ' ab. discus TRuQ T. ous decrivon l'ail d'un 
specimen de Palma de Majorque : 

Aile petite (4 x 1 mm), tres peu chitinisee. Costales et radiale cia ique . rt ubtriangu­
laire. M1a net et traces de rm. Distales et medianes classiques. Cu1 court, legerement incur e. 
Anales nettes, y compris 3A qui est large ainsi que 1A, alors que 2A est mince. an1 subtrian­
gulaire, allonge; an2 triangulaire, court . 

Cryptocephalus julvus GoEZE. Nous decrivons ici !'aile tres regressee d'un pecimen 
de Minorque : 

Aile petite (3 x 0, 75 mm), transparente. Costales et radiale peu chitini ee mais 
classiques. rt subtriangulaire. M1a visible, mais rm disparu. Distales eL medianes cia siques 
mais peu chitinisees . Cubitale et anales pratiquement disparues. 

31. - Genre MELIXANTHUS SUFFRIAN. 

Genre important divise en deux sous-genres : Melixanthus s. str., ethiopien et indo­
malais, et Anteriscus WEISE, exclusivement africain. 
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Melixanthus (s . str .) sexsignatus FABRICIUS (Pl. XX, fig. 13) . Espece des Indes orientales : 

Aile assez grande (10,5 x 3,25 mm), bien chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres 
de la base. Radiale classique. rt subtriangulaire . M1a et rm nets. Distales et medianes 
classiques et bien chitinisees. Cu1 court, legerement incurve. Anales bien nettes : an1 en 
triangle allonge; an2 triangulaire, court; 3A large, net. 

Melixanthus (Anter iscus) beniensis WEISE . Nous decrivons ici l'aile d'un specimen de 
Stanleyville (Congo beige) : 

Aile petite (7 x 2 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtriangulaire. 
M1a net, rm peu visible. Distales et medianes classiques . Cu1 pale, un peu sinueux, court . 
An ales pales : 1A epais; 2A mince; 3A epais; an1 subtriangulaire, allonge; an2 triangulaire, 
court . 

32. - Genre LOPHISTOMUS WEISE. 

Genre monospecifique de Dar-es-Sa.Iam (Tanganika) . Ce genre nous est inconnu. 

33. - Genre SUFFRIANIUS WEISE. 

Genre monospecifique du Turkestan chinois qui nous est egalement inconnu. 

34. - Genre DIACHUS J. LECONTE. 

Genre nord- et centre-americain principalement. Nous decrivons ici l' aile de Diachus 
pusia SuFFRIAN, de Cuba (Pl. XX, fig . 16) : 

Aile tres petite (2 x 0,5 mm), transparente. Costales et radiale classiques. rt subtrian­
gulaire. M1a et rm pratiquement invisibles. Distales et medianes classiques. Cubitale et anales 
presque entierement invisibles, sauf sous certaines incidences . 

35. - Genre BASSAREUS HALDEMAN. 

Genre nord-americain. Nous decrivons ici l'aile de Bassareus lituratus FABRICIUs, sur 
un specimen de Chicago (Pl. XX, fig . 12) : 

Aile petite (4,25 x 1,50 mm), peu chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtrian­
gulaire. M1a net, mais rm peu visible. Distales et medianes classiques. Cu1 court, tres incurve. 
Systeme anal de type camptosomatique mais avec une seule cellule anale (an1) lenticulaire, 
allongee. 3A peu net. 

36. - Genre TRIACHUS J. LECONTE. 

Petit genre nord-americain qui nous est inconnu. 
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37, 38, 39. - Genres MELINOBIUS JACOBY, TAPPESIA BALY et IDIOCEPHALA SAUNDERS. 

Ces trois genres nous sont egalement inconnus. Le premier est monospecifique et 
provient de Birmanie, le second, monospecifique egalement, a ete decrit d' Australie meridionale 
et le troisieme, qui contient environ une douzaine d'especes, est repandu en Australie et 
en Tasmanie. 

40. - Genre MITOCERA SAUNDERS. 

Petit genre monospecifique australo-tasmanien. Nous decrivons ci-dessous l'aile de 
Mitocera. viridipennis SAuNDERS, sur un exemplaire australien (Pl. XXI, fig. 9) : 

Aile moyenne (9 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
Mia net et rm bien dessine en dessous de Mla; au-dessus a l'etat de vestige seulement. Distales 
et medianes classiques. Cul simple, a peine incurve. Anales peu chitinisees, de type camptoso­
matique. anl en triangle allonge; an2 losangique. 

4i. - Genre CHARIDERMA BALY. 

Genre australien monospecifique qui nous est inconnu. 

42. - Genre APOROCERA SAUNDERS. 

Petit genre australien. Nous decrivons ici l'aile d'Aporocera apicalis A 'DER (Pl. X1 I, 
fig. 3) : 

Aile petite (6 x 2 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtriangulaire. 
Mla net et rm net en dessous de Mla, disparu au-dessus. Distales et mediane clas ique . 
Cul assez peu incurve. Anales de type camptosomatique, bien chitini ee auf 3 . anl en 
triangle allonge; an2 losangique, tres chitinise. 

43. - Genre OCHROSOPSIS SAUNDERS. 

Genre australien qui nous est inconnu. 

44. - Genre CHLOROPLISMA SAUNDERS. 

Genre monospecifique de la Nouvelle-Galles du Sud et de Tasmanie. Kou decrivons 
l'aile de Chloroplisma viridis SAUNDERS, sur un specimen australien : 

Aile petite (6 x 2 mm), mediocrement chitinisee. Costales et radiale cia ique . rt trape­
zoidal. Mla net, rm peu visible. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal peu 
chitinise. Cul legerement incurve. anl et an2 subtriangulaires, 3 A disparu . 

45. - Genre CADMUS ERICHSON. 

Important genre australo-tasmanien divise en trois sous-genres que nou etudierons 
successi vement . 

Cadmus (s . str.) australis BoiSDUVAL (Pl. XXI, fig. 8) . L'espece etudiee ici est tasmanienne. 
Le sous-genre, qui comprend une quarantaine d'especes, est exclusivement australo-tasmanien : 

Aile moyenne (10 x 3 mm), assez bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt trape­
zoidal. Mla net, rm net, surtout en dessous de Mla. Distales et medianes classiques. Cul 
presque droit, bien chitinise. Anales tres nettes, y compris 3A. anl subtriangulaire; an2 
losangique. 
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Cadm.us (Prionopleura) cognatus SAUNDERS. L'espece etudiee ici est tasmanienne. Ce 
petit sous-genre comprend 4 especes d' Australie meridionale et Tasmanie. 

Aile moyenne (10 x 3 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques . rt trapezoidal. 
Mla net, rm surtout net en dessous de Mla. Distales et medianes classiques, bien dessinees. 
Cul bien chitinise, droit. Anales nettes y compris 3A. anl subtriangulaire, allonge; an2 
paralleli pi pedique. 

Cadmus (Cyphode ra) chlamydiformis GERMAR. Sous-genre monospecifique d'Australie 
(Nouvelle-Galles du Sud, Victoria, Australie meridionale). Nous decrivons ici l'aile d'un specimen 
d' Adelaide : 

Aile moyenne (9 x 3 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtriangu­
laire. Mla net, rm net en dessous de Mla, pratiquement disparu en dessus. Distales et medianes 
classiques. Cul sinueux, bien chitinise. Anales bien nettes, y compris 3A. anl subtriangulaire, 
allonge; an2 triangulaire, court. 

46. - Genre BRACHYCAULUS FAIRMAIRE. 

Genre australien. Nous decrivons ici l'aile de Brachycaulus ferrugineus FAIRMAIRE 
(Pl. XX, fig. 17) : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), moyennement chitinisee. Costales et radiale classiques. rt tra­
pezoidal. Mla net, rm net seulement en clessous de Mla. Distales et medianes classiques. Cul 
mince, un peu incurve. Anales nettes, y compris 3A. anl subtriangulaire, allonge; an2 sub­
rectangulaire. 

47. - Genre LACHNABOTHRA SAUNDERS. 

Genre exclusivement australien comme le precedent. Nous decrivons ici l 'aile de 
Lachnabothra braccata KL G, sur un exemplaire de Tasmanie (Pl. XX, fig. 8) : 

Aile petite (7 x 2 mm); assez bien chitinisee. Costales et radiale sans particularite. rt tra­
pezoidal. Mla net avec rm net sur toute sa longueur. Distales et medianes classiques. Cul court, 
droit, net. Anales peu chitinisees mais bien visibles . anl subtriangulaire, allonge; an2 sub­
triangulaire. 

CONCLUSIONS SUR LES CRYPTOCEPHALIDAE. 

Les Cryptocephalides presentent une nervation de type homogene camptosomatique ce 
qui les apparente tres nettement aux Clytrides. Cependant ils sont plus evolues que ce dernier 
groupe et on note chez eux une regression tres nette de l'aile. Cette regression est tres souvent 
en rapport avec la petitesse de ces insectes et partant des ailes etudiees . On note dans cette 
regression parfois la disparition partielle de la transverse r, totale chez les Chlamisides. En 
general, la regression affecte surtout rm, la cubitale et les anales, plus ou moins fortement 
selon les indiviclus. Les grosses especes a ailes de grande taille ne sont generalement pas 
affectees par cette regression. De plus, on ne note generalement pas de dedoublement de la 
base de la distale Ml, comme chez les Clytrides. 

Le genre Bassareus semble avoir une nervation differente de celle des autres especes 
(systeme anal avec une seule cellule anl). Cette exception est a verifier pour voir si elle est 
constante clans le genre ou seulement !'exception. Il s'agit certainement, comme chez certains 
Chlamisides, de la perte de an2. 
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9. - CHLAltiJSIDAE . 

Le nom de cette famille a change plu ieur fois et les nom de Chlamydidae JAcoBY, 
1881 et Fulcidacidae rAVAJAs, 1944, ont ete succes ivement propo e entre autre . rous 
renvoyons a notre note (P . JoLIVET, 1953) pour l 'e tude de ce cas delica t de nomenclature. 

Comme les Clytridae, Cryptocephalidae et Lamprosomidae, le larves de Chlamisidae 
portent des fourreaux . Comme les Lamproso1nidae, elle ne ont pa myrmecophile mai 
vi ent librement sur les vegetaux. rous renvoyons au travail fort documente de 1\Io RO (1952) 
pour la liste des plantes-hotes des Chlamisides. Contentons-nou de ignaler que 1 famillc 
de Phanerogames ont ete citees avec une Pteridophyte comme pouvant heberger cc in ecte . 

Les Chlamisides sont d'affinite et d'origine nettem nt tropicale , mai qu lque 
especes ont gagne le Sud des regions nearctique et palearctique . Voici, appro ·imati emenl, 
la repartition des 482 e peces connues (9 genres) : region palearctique : 45 p \cc ; regi n 
nearctique : 32 e pcces; region orientale : 39 espcces; region elhiopi nne : 12 e pcce ; reo-ion 

. neotropicale : 353 e pcces. On voit d'apres ce chiffrc , que le Chlami ide on t urlout 
abondants en Amerique du Sud. Ils manquent complclement, d'aulre part, dan la region 
australienne. 

« La semejanza larval y la dispo ici6n de la piezas Lernale en la adulto , n ecrit 
MoNRos (loc. cit .), (( asignan a Chlamisinae una po ici6n muy vecina a Lampro ominae n. 

L'auteur argentin souligne egalement le analogie exlerne de certain group au trali n 
de Cryptocephalides et de certain Cl Lride a ec le Chlami ides. La nervation alaire e L 
cependant tres nettement derivee du type campto omalique et rapproche les Chlami id de 
Cryptocephalidae et, parmi les Clytridae, des Clytrini et de 1\legalostomini. Elle le el igne 
tres nettement des Babiini, des Ischiopachini et urtout de Lamprosomidae, appar nle am .. 
Eumolpidae. 

On peut decrire un type de nervation alaire (( chlamyde n, n realile deri e, par 
regression, du type camptosomatique. ll y a en general deux cellule anale (an1 L an2) , 
mais, comme chez les Babiini et les Ischiopachini, la petite cellule an2 di parail qu lquefoi . 
Il en reste cependant generalement des trace . Le type chlam de e t un l 'pe aberrant u le 
cellules anales sont plutot courtes et la nervure transver e r a di paru, di par ilion deja ebauch 'e 
(mais non totale cependant) chez quelques genre de groupe preced nt . 11 e l ab olumenl 
certain que ce type de nervation derive directement du type campto omalique degenere par 
!'extreme durete des boursouflures des elytres . 

Une autre particularite exceptionnelle de Chlamisides e l l'engrenage de el tre C). 
1· accrochage interelytral appartient ici au type longitudinal, lrc rare chez le Col' optere . 
Il consiste en l'agrafage de petites dent di posee ur lout le long de la ulure depui 1 apex 
jusqu'a environ les deux tiers des elytres en general. Parfois les dent ont di po ee lout 
le long de la suture ou au milieu de la suture. Le relief elytral e l lre variable et tre 
boursoufle. 

Xeuf genres de Chlamisides ont ele ignale dont deux, recemment decrit d' merique 
tropicale (Melittochlamys Mo 'ROS et Aulacochlarnys i\IoNno ), nous sonl inconnu . 

(
1

) Get engrenage n'existe pas chez les Cryptocephalides mimant les Chlamisides, par exemple 
le genre Lachnabothra d'Australie . 
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1. - Genre PSEUDOCHLAMYS LACORDAIRE. 

Petit genre, avec 3 especes . d'Amerique meridionale. ous decrivons ici l'aile de 
Pseudochlamys megalostomoides LACORDAIRE, du Bresil : 

Aile petite (4,5 x 1,5 mm), mediocrement chitinisee. Costales et radiale classiques . 
rt ouvert sans r. M1a et rm tres nets. Di tales et medianes sans particularites . Cu1 mince, 
droit. Anales nettes avec an1 lenticulaire, allonge, an2 triangulaire, court mais avec le cote 
exLerne du triangle non ferme completement. 

2. - Genre DIPLACASPIS JACOBSON. 

Ce nom e t synonyme de Diaspis LACORDAlRE . Trois especes ont ete decrites (Honduras 
briLannique, Bresil et Mexique) . Nou decrivons ici l'aile de Diplacaspis paradoxa LACORDAIRE, 
sur un specimen du Yucatan (Pl. XXI, fig. 18) : 

Aile petite (5,5 x 2 mm), assez bien chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de 
la base. Radiale fortement arquee, dilaLee distalement. rt ouvert. M1a et rm net . Distales et 
mediane classique . Cu1 incurve, court. Anales bien chitinisees y compris 3A; an1 sinueux, 
lenticulaire; an2 triangulaire, petit, ferme wmpleLement. 

3. - Genre CARCI OBAENA LACORDAIRE. 

Genre mono pecifique . Nous decrivons ici l'aile de Carcinobaena pilula KLuG, de Guyane 
fran<;aise (Pl. XXI, fig. 17) : 

Aile petite (7 x 2, 75 mm), bien chiLinisee. Cos tale et sous-costale soudees pres de la 
ba e. Radiale fortement incurvee, dilatee distalement . rt subtriangulaire, ferme exceptionnel­
lement avec un prolongement de r bifide en de ous . M1a net, rm net seulement en de sus 
de M1a. Distales et medianes classiques, ces dernieres fortement chitinisees . Cu1 incurve. 
Anales de tructure tres particuliere, bien chiLini ee , y compri 3A qui est droit; an1 allonge, 
lenticulaire; an2 di paru mais ebauche, dans la sinuosite de 2A, d'une transverse delimitant une 
Lroi ieme cellule anale . 

4. - Genre CHLAMISUS RAFINESQUE. 

Ancienncment Cl1lamys I\:\"OCll. Tres important genre, surtout repandu dans la regiOn 
neotropicale (300 e peces), mais ayant de repre entants dans les zones ethiopiennes, orientales 
et le Sud des zone nearcLiques eL palearctiques . Ious decrivons ici les ailes de Chlamisus hirta 
KoLLAR, du Bre il et de Chlamisus schoutedeni AcnARD, du Congo beige : 

Chlarnisus hirta KoLLAII. (Pl. XXI, fig . 16) : 

Aile petite (8, 5 x 3 mm), bien chitini ee . Costale et ous-costale oudee pres de la base. 
Radiale arquee. rL om erL an r, avec un prolongement bifide. :Mla et rm neLs. Dis tales et 
mediane classiques. Cu1 incurve. Systeme anal de type camptosomatique classique avec 3A 
faiblement chiLini e et 2A mince eL sinueux . an1 lenticulaire, sinueux; an2 petit, triangulaire. 

Chlam,isus schoutedeni AcnARD : 

Aile trcs petite (3,5 x 1,25 mm), trcs faiblement chitinisee. Co tales et radiale comme 
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le precedent. rt ouvert, M1a net, mais rm disparu a cause de la faible chitinisation. Distales 
et medianes classiques. Cu1 faiblement incurve . Systeme anal comme precedemment, mais, 
du fait de la faible chitinisation, an2 a disparu, au mains son bard externe . 

5. - Genre EXEMA LACORDAIRE. 

Genre tropical, surtout sud- et centre-americain mais avec des formes ethiopiennes et 
indo-malaises. Tres voisin du precedent, dont il est parfois difficile de le distinguer. rous 
decrivons ici l'aile d'Exema conspersa MA ' NERHEIM, sur un exemplaire mexicain (Pl. XXI, 
fig . 15) : 

Aile petite (3,5 x 1 mm), transparente. Costale et sous-costale soudees pres de la base. 
Radiale arquee, dilatee et assez chitinisee distalement. rt ouvert avec le prolongement bifide. 
Traces de M1a, mais rm completement disparu. Dista les et mediane cla siques. Cubitale et 
anales peu chitinisees . Cu1 presque droit, court . Anales de type camptosomatique mais avec 
an2 pratiquement disparu, au mains peu visible. 

6. - Genre HYMETES LACORDAIRE. 

Petit genre indo-malais . ous decrivons ici l'ailc d'Hymetes javana L conn mE, de 
Java (Pl. XXI, fig. 14) : 

Aile petite (8 x 3 mm), bien chitinisee. Cos tale et sous-co tale soudee pre de la base. 
Radiale arqwk rt ouvert avec un prolongement non bifide. M1a et rm net . Di tale et 
medianes classiques. Cu1 court, incurve. Anales bien nettes et chitini ees y compri 3 , de 
type camptosomatique mais avec an2 disparu. 

7.- Genre FULCIDAX VOET. 

Genre de six especes neotropicales, de grande taille, a la coloration rouge ou bleu 
voyante . Nous decrivons ici l'aile de Fulcidax bacca KmBY, du Bresil (P l. XXI, fiO'. 19) 

Aile moyenne (10 x 4 mm), bien chitinisee. Cos tale et sous-costale soudee pre de la 
base. Radiale arquee, dilatee et tres fortement chitinisee distalement. rt ou ert a ec un 
prolongement bifide. na et rm nets. Distales et medianes clas ique . Cu1 mince, incur e. 
Anales bien chitinisees, y compris 3A qui e t large, an1 lenticulaire, incur e; an2 petit, 
triangulaire. 

CONCLUSIONS SUR LES CHLAMISIDAE. 

De l'etude des Chlamisides, on peut decrire un type de nervation « chlam de n, qui 
est un type camptosomatique regresse. Voici les principales particularites de ce type de 
nervation : 

1 o De·ux cellules anales an1 et an2, mais sou vent disparition de an2 par perle du bard 
externe de la cellule. Cette disparition survient surtout dans les petites especes, au ein d'un 
genre (Chlamisus, par exemple) mais survient egalement chez quelques grandes especes 
(Hyme tes). Les cellules anales sont ici plus courtes que chez les Clytrides ou leR 
Cryptocephalides. 1A et 2A sont sinueuses. 
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2o La transverse r a disparu et rt est ouvert. Le triangle radial se prolonge, la plupart du 
temps, a sa base par une pointe bifide. Une seule exception a cette regie est presentee par 
le genre Carcinobaena ou rt est generalement ferme mais ou la pointe bifide existe neanmoins . 

3o La radiale R1 est forlement arquee. 

4o M1a est arque en Y mais rm est souvent regresse. 

La regression de ces ailes est due a la deformation de celles-ci sous les elytres a cause 
des boursouflures du corps et partant des elytres. 

10. - LA~IPROSOlUIDAE. 

Important groupement surtout tropical, mais a representants temperes, divise en deux 
sections tres differentes, les Lamprosomini et les Sphaerocharini . Les Sphaerocharini sont tous 
neotropicaux, mais les Lamprosomini e rencontrent partout. Ce dernier groupe trouve son 
expansion maximum dans la zone neotropicale, mais nous en avons meme des representants 
inedils de Iouvclle-Caledonie et on en connait d'Europe, Asie et Afrique tropicale . Comme les 
Clytrides, Cryptocephalides et Chlamisides, la larve des Lamprosomides est une larve 
porte-fourreau. Elle vit a l 'air libre sur les vegetaux et ressemble fort a la larve des 
Chlamisides et, comme elle, est de type camptosomatique . 

. La nervation alaire des Lamprosomidae est theoriquement de type eumolpide primitif, 
c'est-a-dire qu'elle presente un schema intermediaire entre le type camptosomatique et le type 
eumolpide proprement dit. Le type eumolpide sera deCI·it ulterieurement a propos de cette 
famille. Voici en quoi consiste essentiellement le type « lamprosomide n : 

Co tales, radiale, distales et medianes comme dans les autres groupes . rt ferme. 
Cu1 simple, non dedouble comme chez les Eumolpides (caractere camptosomatique), mais 
relie a 12 par m-cu et a an2 par cu-an (caractere eumolpide) . De plus, caractere eumolpide 
evident, an1 et an2 sont ovalaires ou subrectangulaires et subegaux. 

Ce groupe, comme le prouve l'etude morphologique des adultes, l'etude des larves et 
de la nervation, e t bien intermediaire entre les Clytrides-Cryptocephalides-Chlamisides, d'une 
part, et les Eumolpides, d'autre part. En realite, cependant, la nervation n'est pas toujours 
de type lamprosomide, clle est souvent a l'interieur meme d'un genre de type purement 
eumulpide. 

A. - LAMPROSOl\1INI. 

i. - Genre LYCHNOPHAES LACORDAIRE. 

Genre connu de Guyane, Bresil, Colombie et d'Afrique meridionale. Nous decrivons 
ici l'aile de Lychnophaes comuta LACORDAIRE, sur un specimen bresilien (Pl. XXI, fig. 21) : 

Aile moyenne (10 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costale et sous-costale soudees pres de la 
base. Radiale arquee, dilatee et fortement chitinisee distalement . rt triangulaire. M1a et rm 
nets. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de type purement eumolpide et 
non lampro amide, bien chitini e y compris 3A. an1 subtriangulaire, allonge, inueux ; an2 
rectangulaire, allonge; Cu1 rejoignant M2 et an2, dedouble en Cu1a et Cu1b. 
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2. - LAMPROSOMA KIRBY. 

Important genre cosmopolite mais surtout neotropical. Nous decrivons ici !'aile de 
Lamproson1a nitidum LACORDAIHE, du Bresil (Pl. XXI, fig. 22) : 

Aile moyenne (8 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale comme precedemment. 
rt triangulaire. M1a et rm nets. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de type 
purement eumolpide. an1 allonge, subtriangulaire; an2 subquadrangulaire, allonge; Cu1 
dedouble et relie a M2 et an2. 

Ce type de nervation n'est pas constant dans les Lamprosoma qui .sont peut-Ctre 
polyphyletiques. Quelquefois le type de n ervation, surtout dans les orientaux, presente le 
schema (( lamprosomide )) tel qu'il a ete decrit ci-dessus. 

Lamprosom..a cupreatttm BALY, du Japon, presente une aile de type lamprosomide. 
En voici la description (fig. 11, D) : 

Aile petite (4,25 x 1,25 mm), transparente. Costale et sous-costale soudee pres de la 
base . Radiale elargie distalement. rt triangulaire . rm net, mais vestige de 1la eulement. 
Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal bien chitini e : an1 sublriangulaire; 
an2 quadrangulaire, subegal; Cu1 simple, relie a M2 et an2; 2A non prolonge au-dela de anl; 
3A diffus. 

Lamprosoma nigrocoeruleum BALY, du Japon egalement, pre ente au i un type de 
nervation lamprosomide. En voici la description succincte : 

Costales, radiale, distales et medianes comme precedemment. 
moins chitinise, surtout Cu1, mais presentant le meme schema. an1 
petit; an2 quadrangulaire, plus allonge; 3A peu visible. 

y t' me cubito-anal 
ubtriano-ulaire, plu 

Lamprosoma concolor STURM, d'Europe, est une espcce brachyptcre. Elle pre ente un 
moignon alaire allonge, etroit, translucide, d'environ 1 mm de long, avec a l inlerieur, de 
vestiges de ce qui semble etre la sous-costale, la radiale et la mediane. Ce brach pteri me 
semble constant, car deux individus examines, de provenance aussi differente que le rdcnne 
belges (Yvoir) et l'Angleterre, presentent des rudiments alaires absolument identiques . 

B. - SPHAEROCHARI I. 

3. - Genre SPHAEROCHARIS LACORDAIRE. 

Petit genre bresilien, avec deux especes connues. Nous decrivon ici l'aile de 
Sphaerocharis m..argaritacea LACORDAIRE (Pl. XXI, fig. 20) : 

Aile moyenne (8,5 x 3 mm), bien chitinisee . Costale et sous-costale soudees pre de la 
base. Radiale arquee, fortement dilatee distalement. rt subtriangulaire . M1a eli paru, mais 
vestiges de rm. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de type lamprosomide 
modifie, avec Cu1 relie par un e transverse a M2 et directement a an2, mais non dedouble : 
an1 allonge, lenticulaire, incurve; an2 quadrangulaire, court; 3A mince, net. 

Sphaerocharis nwrginicollis GuE:mN a une nervation simplifiee par rapport a la 
precedente. Le systeme cubito-anal est identique, en plus petit (I' aile mesure 7,5 x 2,25 mm); 
cependant, la transverse m-cu a disparu et Cu1, simple, incurve, relie directement an2. Le 
reste de l'aile est absolument identique dans les deux especes . 
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CONCLUSIONS SUR LES LAMPROSOMIDAE. 

Les Lamprosomides presentent des caracteres nettement intermediaires entre le type 
camptosomatique et le type eumolpide, tant au point de vue nervation qu'au point de vue 
caracteres morphologiques et larvaires. Nous pouvons distinguer les types de nervation suivants : 

1o Le type lamprosomide decrit p l us haut. 

2o L e t y p e e u m o l p i d e a s s e z f r e q u e n t . 

3o Le type presente par Sphaerocharis ou t y p e s p h aero c h a r i d e , nettement 
plus proche des Camptosomes que le type lamprosomide. Il consiste en ce que Cu1 atteint 
directement an2, sans transverse, et que, de ce point de jonction, part la transverse m -cu. 

Ce dernier type semble le plus primitif, ensuite le type lamprosomide et, enfin, le type 
. eumolpide. Le genre Lampromosa semble renfermer a la fois les deux derniers types, les 
especes orientales semblant etre de type lamprosomide presque exclusivement. 

Enfin, peut-etre n'est-il pas inutile de souligner que le genre Lamprosoma renferme 
des especes brachypteres comme le vulgaire Larnprosoma concolor, par exemple. C'est la 
premiere fois, au cours de notre etude, que nous rencontrons des brachypteres, ceux.-ci etant 
inexistanls chez les formes primitives . 

11.- EUMOLPIDAE . 

Les Eumolpidae forment un enorme groupemenl cl'e peces cosmopolites mai surtout 
repandu dans les regions tropicales . Les larves des Eumolpide sont souterraine et s'attaquent 
aux racines. Elles se metamorphosent profondement dans le sol. Cette particularite de rongeurs 
(non mineur ) de racines, a l'etat larvaire, semble constante chez les Eumolpides et n'est 
parlagee, par adaptation secondaire, qu'avec quelques Galerucides et Halticides. 

Pour les particularites morphologiques des Eumolpides nous renvoyons a notre note 
(P . JoLlVET, 1952) eta celle, fort documenlee de BECITYNE (1952). Rappelons que les Eumolpides 
ant le troisieme article des tarses fortement bilobe, les hanches anterieures subarrondies, 
l'anlecl peus fusionne avec le postclypeus, le front oriente perpendiculairement a l'axe du 
corps, etc. Ce caracteres sont parfois assez ambigus ainsi que ceux ervant a separer les 
clifferente tribus . BEcnYNE (1952) nole une difference fondamentale, entre les Chrysomelides 
el lcs Eumolpides, dans la forme de l'organe copulateur : les Chrysomelides l'ont simple et 
tout d'une piece, les Eumolpides l'ont divise en deux parties, l'une anterieure, qui, selon 
BEeRY 'E, repre enterait l'aedeagus s. str ., correspondant au penis des vrais Chrysomelides, 
el l'aulre posterieure, peu chitinisee, lubulaire. BECHYNE note cependant que « les autres 
caracteres morphologiques qui separent les deux families (forme des tarses, des hancl1es et de 
la partie humerale des elytres) sont parfois peu remarquables, surtout chez les formes 
aberranle (Euryope, Jolivetia, etc.) . 

Le seul caractere, a notre aYis con tant et infaillible, qui uffit a caracleri er a lui seul 
un Eumolpide e t la nervation alaire. Nous decrivons ci-dessous la nervation alaire de type 
eumolpide : 

Grand developpement des nervures cubilo-anales aYec deux cellules anales ovalaires, 
subegales et deux branches bien definies de Cu1 (Cula et Cu1b), reunies sou vent par une 
transverse que nous nommon c. Ces deux branches rejoignent l\12 par la tranverse m-cu et 
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an2 par la transver e cu-an . Enfin, particularite e entielle de Eunwlpidae qui a echappe 
a tous les auteurs, l'extraordinaire tache que nous baptisons (( medio-cubitale ». Cette tache, 
comme son nom l'indique, est ise entre la mediane M2 et Cu1; elle est parfois entiere, mai 
generalement double et formee de deux demi-cercles. a structure e t etudiee en detail dan 
le deuxieme chapitre. Rappelon qu'ell e t constitu 'e d'areoles chitini ee ovalaires ou 
ubhexagonale . Les Mega celides et les Eumolpidoi:des, comme lc Stenomela, bien que 

pourvus de nervation de type eumolpide, n e poss \dent pa de tache medio-cubitale. Quelque 
Eumolpides vrais en sont egalement depourvu . 

Comme nous l'avons mentionne prececlemment, cc ch ema derive du t pe 
camp to omatiquc par le sy teme in termediaire de Lamprosomid e . 

Comme l'explique fort bien BECIIYN1~ (1952), la s tematique actuelle de Eumolpid , 
d'apre CnAP 1 et LEFEVRE, est entierement arlificielle et n e tient aucun compte de la 
phylogenie. Les genres ont sou vent de aO'reo-at di parate d'e pece an parent' en tre lle . 
De plus de nombreux changement de nomenclature ou de cla ification ont inter enus ce 
derniers temp , changements du aux peciali te actuel BECIIY £, Ir . D. BL KE, i\Io 'RO , e t . 
1alheureuscment, aucun catalogue recent ne concreti e ce innombrable boule cr emenl . 

Au i nou croyon plus simple d uivre ici l'an ienne nomenclature d CLAY\RE (1914) , 
· en rectifiant ouvent d'aprc lc donnee r ecente de BEcm. •£. La ph loo-enie a a ~ z p u 

d'importance dan le groupement de Eumolpide , pour !'e tud e de ail . Cell -ci ont, en 
effet, tr' con tante clan toule la famille. De plu il nou erai t impo , ible d' 'tablir la 
phylogenie exa te de ce in ecte , car le recentc etud de BE m 'E ne omTenl que 1 
especes mala-ache et neotropicale . Le re le c'e t-a-dire la faune africaine, indo-malai e t 
au tralienne e t encore en ticrement a defricher. BEcrrY •£ (1952) demontr fort bien qu'a 
peu pre aucun de caractcre invoque pour eparer le tribu morpholoO'iquement ne tient 
a une analy e approfondie des compo ante de celle -ci : 

1. - Genre PLASTO OTH LEFEVRE. 

Genre chilien . Nou decriYon ici !'aile de Plastonothus aureu BL.\:>~ rr \RD (Pl. :XI 
fig. 3). Cette e pece, d apre BECIJYl\'E, e L n realite unc aberration de couleur de Pla lonothu 
chalybaetLS BL 'CHARD . 

Aile petite (3,5 x 1 mm) tratLparente. Co tale et ou -co tale oude pre de la ba, e. 
Radiale dilatee et a ez chilini ee a l'extremite. rt ubtriano-ulaire. ~Ila et rm a ez net . 
Distale et mediane las ique ce derniere nervure bien chitini ee . Ab nee d tache 
medio-cubitale. y tcme cubito-anal de t pe tre particulier : Cu1 i ole, pre qu droit imple; 
cellules anale de type eumolpide, an1 ubtrianO'ulaire, an2 ub 'a-al ubquadranO'ulaire; 1A net, 
normal; 2A non prolonO'e au-dela de an1; 3A net, mince leo-'r ment inueux. 

En conclu ion, ce teme de nen-ation tre primitif parmi le Eumolpide 'apparente 
fort a celui pre nte par 1 Lampro omide phaerocharis, dont il differe urtout par l'i olem nt 
de Cu1 et }'absence de la tran Yer e m-cu. L'ab ence de tache medio-cubilale doit eo-alement 
etre notee. 

2. - Genre ISCHYROI.J .MPRA LEFEVRE. 

Petit O'enre neotropical. Nou deeriYon ici l'aile d'lschyrolampra panarnen is J .\COBY 
de Pena Blanca (Panama). oton que d'apre BECITYNE, cetle e p '>ce apparti nt en realite au 
o- nre gro tema II \BOLD, lequel erait ynon:me de Choris LEFEYRE dan le lphimeini : 
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Aile petite (4,5 x 1,5 mm), transparente. Costale et sous-costale soudees pres de la base. 
Radiale tre chitinisee distalement. rt trapezoidal. Mia et rm bien nets. Distales et medianes 
classiques. Systeme cubito-anal peu chitinise, de type purement eumolpide mais sans tache 
medio-cubitale. Cu1 divise en deux branches et relie a M2 et an2. an1 triangulaire; an2 grand, 
subquadrangulaire; 2A prolonge au-dela de an1; 3A presque droit. Cette nervation est done 
purement eumolpide mais depourvue de tache medio-cubitale. 

3. - Genre SPINTHEROPHYTA LEFEVRE. 

Genre neotropical. rous decrivons ici l'aile de Spintherophyta guatemalensis JAcoBY, 
du Guatemala (Pl. XXV, fig . 2) : 

Aile petite (4,5 x 1,5 mm), transparente. Costales et radiale comme precedemment. 
rt subtrapezoi:dal. rm et M1a assez nets. Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal 
de type purement eumolpide, bien chitinise. Pas de tache medio-cubitale . Cu1 dedouble, 
relie a l\12 et an2; an1 subtriangulaire, an2 subquadrangulaire; 3A droit . 

Type voisin du precedent, mais ne presentant toujours pas de tache medio-cubitale. 

4. - Genre CHRYSODINA BALY. 

Important genre neotropical. Nous decrivons ci-dessous l'aile de Chrysodina hirschi 
HAROLD, de Colombie (Bogota) : 

ile petite (7 x 2,5 mrn), bien chitinisee. Costales et radiale comme precedemment. 
rt ovalaire. rm et Ila nets. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de type 
purement eumolpide, bien chitini e, depourvu de tache medio-cubitale. Cu1 dedouble, relie 
a l\12 et an2. an1 lenticulaire; an2 subtriangulaire, subegal; 3A elargi a la base, net, legerement 
sinueux. 

5. - CHALCOPLACIS CHEVROLAT. 

Genre neotropical. l.\"ous decrivons l'aile de Chalcoplacis rujiventris EmeRSON, du Perou 
(Pl. XXIV, fig. 4) . D'apres BECHYNE, cette espece appartient au genre Lam.prosphaerus BALY, 
etudie plu loin. 

Aile moyenne (11 x 4 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtrape­
zo"idal. l\I1a net, rm net surtout en dessous de l\I1a. Distales et medianes classiques. Systeme 
cubito-anal tres chitinise y compris 3A qui est sinueux et elargi a la base. Cu1 dedouble, relie; 
an1 triangulaire, an2 subquadrangulaire; 2A nettement prolonge au-dela de anl. Pas de tache 
medio-cubitale. 

6. - Genre XANTHOPACHYS BALY. 

Genre monospecifique du Bresil qui nous est inconnu. 

7. - Genre LAMPROSPHAERUS BALY. 

Genre neotropical. Jous decrivons l'aile de Lamprosphaerus lateralis BALY, du Bresil 
(Pl. XXIV, fig. 17) . D'apres BECTn' 'E, cette e pece appartient au genre Antitypona WEISE : 

Aile petite (5,25 x 1,5 mm), transparente. Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
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rm et M1a nets. Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal de type purement 
eumolpide, depourvu de tache medio-cubitale, moyennement chitinise. an1 subtriangulaire; 
an2 subrectangulaire; 3A mince, sinueux. 

8. - Genre ANTITYPONA WEISE. 

Petit genre bresilien. Nous decrivons ici l 'aile d'Antitypona dilatata BEcnY 'E, du Bresil : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), mediocrem ent chitinisee . Costales et radiale clas iques . 
rt trapezoidal. M1a net, rm net surtout en de ous. Distale et medianes clas ique . y Leme 
cubito-anal bien net et chitinise avec c etroit et une tache medio-cubitale homogcne . 

9. - Genre CHALCOPHYMA BALY. 

Genre guyano-bresilien. Nous decrivons l'aile de Chalcophyma laeta BALY, de l' mazone 
(Pl. XXV, fig. 8) . D'apres BECHYNE, cette espece appartient au genre Lepronida BALY : 

Aile petite (6,5 x 2 mm), mediocrement chitinisee. Costales et radiale cla ique . 
rt subtriangulaire. M1a et rm nets. Di tales et medianes classiques . y teme cubito-anal bien 
chitinise, sauf 3A qui est mince et sinueux, de type eumolpide cla ique mai an Lache 
rnedio-c:ubitale. 

10. - Geme PHAEDRIAS LEFEVRE. 

Petit genre neotropical. Nou decrivons ici l 'aile de Phaedrias opacicollis LEFEVRE, 
du Bresil (Pl. XXIII, fig . 16) . D'apres BEcrrY 'E, il 'agit d'une e pece du genre Lamprosphaerus 
BALY: 

Aile petite (5 x 1, 75 mm), tres faiblement chitini ee. Co Lales et radial 
rt subtriangulaire. Mia net, rm net urtout en dessous de M1a. Di Lale et mediane 
Systeme cubito-anal de type purement eumolpide, assez bien chilini e y compri 
mince et legerement sinueux . Pas de tache medio-cubitale. 

11. - Genre CHRYSOLAMPRA BALY. 

la ique . 
cla ique . 

3 qui e t 

Genre connu des Indes orientales. Nous decrivons ici l'aile de Chrysolampra cu.rvipes 
JAcoBY, de Birmanie (Pl. XXIV, fig. 15) : 

Aile moyenne (11 x 3,5 mm), assez bien chitinisee. Co Lales et radiale cla iques. 
rt trapezoidal. rm et M1a nets, rm surtout en dessous de l\11a. Di tales et mediane cia siques. 
Systeme cubito-anal de type eumolpide avec la tache medio-cubitalc bien nelte, divi ee. 
an1 triangulaire; an2 subquadrangulaire; 3A bien chitinise; mince. 

Le genre Chrysolampra est done le premier, parmi ceux examines ici, a presenter une 
tache medio-cubitale. 

Les genres monospecifiques Arnobiopsis JAcoBY, de Sumatra et Chalcolema JACOBY, 
de Chine, nous sont inconnus. 

12. - Genre CLISITHERA BALY. 

Genre monospecifique, connu du Bresil a Panama. Nous decrivons ici l'aile de !'unique 
espece connue : Clisithera cerasina PEnTY, sur un specimen bresilien (Pl. XXIII, fig. 8) : 
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Aile moyenne (11 x 4 mm), faiblement chitinisee. Costales et radiale classiques. 
rt trapezoidal. M1a net, rm visible surtout en dessous de M1a. Distales et medianes classiques. 
Systeme cubito-anal bien net y compris 3A, mais peu chitinise, depourvu de tache 
medio-cubi tale. 

13. - Genre CHORIS LEFEVRE. 

Petit genre neotropical qui, d 'apres BEcuy :E, tombe en synonymie avec le genre 
Agrostema HAROLD, dans les lphimeini. Nous decrivons ici l 'aile de Choris nucea LEFEVRE, 
de Colombie (Pl. XXV, fig. 6) : 

Aile petite (7,5 x 2,5 mm), peu chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtriangu­
laire . na net, rm net egalement sur toute sa longueur. Distales et medianes classiques. 
Sy lcme cubito-anal bien net, y compris 3A qui est sinueux, de type eumolpide, mais depourvu 
de tache medio-cubitale. 

14. - Genre AGRIANES CHAPUIS. 

Petit genre neotropical. ' ous decrivons ici l 'aile d'Agrianes validicomis CnAPUIS, du 
Bre il (Pl. XXV, fig. 7) : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), moyennement chitinisee . Costales et radiale classiques. 
rt subtriangulaire. l\I1a et rm bien nets. Di tales et medianes classiques. Systeme cubito-anal 
bien chilinise, y compris 3A, de type eumolpide avec une tache medio-cubitale enticre. 

15. - Genre BALYA JACOBY. 

Petit genre argentino-bresilien et de regions avoisinante 'ous decrivons ici l'aile de 
Balya picta PERTY, sur un specimen paraguayen : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt ubtriangulaire. 
l\11a et rm nets. Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal bien net, y compris 3A, 
de type eumolpide avec la Lache medio-cubitale entiere. 

16. - Genre HYLAX LEFEVRE. 

Genre neotropical. ' ous decrivons ici l'aile d'Hylax calcarata CnA.PUIS, du Bresil 
(Pl. XXIV, fig. 1) : 

Aile mo enne (12 x 3, 75 mm), bien chitini ee. Cos tale et radiale classique. rt triangu­
laire. M1a et rm net . Distales avec R4 + 5 peu net, le re te cla sique ainsi que les medianes. 
Sy teme cubito-anal bien chitinise, de type purement eumolpide avec la tran verse c etroite . 
Pas de tache medio-cubitale mais seulemen t a son emplacement, une chitinisation plus 
intense de l'aile en forme de V. 

17. - Genre IPHIMEIS BALY. 

Genre neolropical. Nous decrivon ici l'aile d'lphimeis dives GER~IAR, du Bresil (Pl. XXII, 
fig. 19). Notons que BLACK' ELDER (1946) pl~ce cette espece dans le genre precedent : 

Aile moyenne (12,5 x 4,5 mm), bien chitinisee. Co tales et radiale classiques. 
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rt trapezoidal. M1a net, rm net urtout en des ous de M1a. Distales et mediane classiques. 
Systeme cubito-anal de type eumolpide classique, bien chitini e, avec c etroit ct une tache 
medio-cubitale divisee. 

18. - Genre NODO OTA LEFEVRE. 

Ce nom est synonyme de i'loda CnAPUJ et Nodostoma BowmTCII. Genre important, 
specifiquement americain, presque exclusivement neotropical. Nou decrivon ici l'aile de 
Nodonota costipennis LEFEVRE du Bresil (Pl. XXV, fig. 9) : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), faiblement chitini ee. Costale et radiale cia iques. 
rt ubtrapezoi:dal. M1a net, rm plus faible . Di tale et medianc clas iques. t \me cubito-anal 
de type eumolpide, peu chitini e, avec c a sez large et 3A peu net. Tache medio-cubilale 
absente. 

19. - Genre METAPARI CROTCH. 

Genre monospecifique de U.S.A. (Texa ) qui nou e t inconnu. 

20. - Genre LEPRO OTA CHAPUl . 

Genre neotropical. Iou decrivon ici l'aile de Lepronota morbillo a Cn p J clu Brc il 
(Pl. XXII, fig. 11) : 

Aile petite (9 x 2, 75 mm), a ez bien chitini ee. Cos tale et radial la ique 
rt subtriangulaire. na net, rm nel urtoul en de ou de l\I1a. Di tale et m 'diane cla iq ue . 
Systeme cubito-anal bien net et chitini e, de t pe eumolpide, mai depoun u de tach 
medio-cubitale. c assez large. 

21. - Genre TEASPES CHAPUIS. 

Genre argentino-bresilien. Tous decrivons ici l'aile de Teaspes tenulata GER:\IAR, du 
Bresil (Pl. XXIII, fig . 13). D'apres BECIIY ·£, le genre Tea pes n'e t qu'un ou -o-enre de 
Lepronota : 

Aile petite (7 x 2 mm), peu chitini ee. Co tale et radiale cia sique . rt trapezoi:dal. 
M1a et rm nets . Di tales et mediane classiques. Systeme cubito-anal de t pe eumolpide a ez 
bien chitinise, mais depourvu de tache medio-cubitale. A son emplacement normal e lr uv 
une tache constituee seulement par un brunissement de la chitine. 

22. - Genre SIBOTES LEFEVRE. 

lei devrait prendre place le genre bre ilien monospecifique Sibotes LEFEvRE, qui nou 
est inconnu. 

23. - Genre AGBALUS CHAPUIS. 

Genre neotropical. Nous decrivon ci-des ou l'aile d' Agbalus cupreus 0LIYIER, ur un 
specimen bresilien (Pl. XXIV, fig. 6). D'aprcs BEcrrYNE, cetle espece apparti ndrait n realite 
au genre Hylax LEFEVRE : 
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Aile petite (8 x 2,5 mm), moyennement chitinisee. Costales et radiale classiques. 
rt subtrapezoi:dal. M1a net, rm net, surtout en dessous de M1a. Distales et medianes classiques. 
Systeme cubito-anal bien net, de type purement eumolpide, avec une tache medio-cubitale 
scindee en deux parties, l'anterieure plus grande que la posterieure. 

24. - Genre IPHIMOIDES JACOBY. 

Petit genre oriental. Nous decrivons ici l'aile d'Iphimoides celebensis JACOBY, de 
Celebes (Pl. XXV, fig. 4) : 

Aile petite (6,5 x 2 mm), mediocrement chitinisee. Costales et radiale sans particularites. 
rt subtrapezoi:dal. M1a net, rm net, surtout en dessous de M1a. Distales et medianes classiques . 
Systeme cubito-anal de type purement eumolpide avec c court et une tache medio-cubitale bien 
nette, scindee en deux parties. 3A assez epais, sinueux. 

25. - Genre LEFEVREA JACOBY. 

Genre ethiopien . rous decrivons ici l'aile de Lejevrea carpenteri BRYANT, sur un 
specimen du Congo beige : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), translucide. Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
M1a net, rm net, surtout en dessous de M1a. Distales et medianes bien nettes . Systeme cubito­
anal bien net egalement, de type purement eumolpide, avec c etroit et une tache medio-cubitale, 
scindee en deux parties. 

26. - Genre MASHONANIA JACOBY. 

Petit genre ethiopien . Nous decrivons ici l'aile de Mashonania brunnea .JACOBY, sur un 
specimen du Congo beige : 

Aile petite (4,5 x 1,5 mm), assez peu chitinisee. Costales et radiale classiques. rt nettement 
trapezoidal. M1a net, surtout en dessous de M1a. Distales et medianes classiques. Systeme 
cubito-anal bien net, de type purement eumolpide, avec c court et une tache medio-cubitale, 
nettement scindee en deux parties subegales . 

27. - Genre TAPHIUS JACOBY. 

Petit genre ethiopien. Nous decrivons ici l'aile de Taphius flavus JACOBY, du 
Machonaland : 

Aile petite (5 x 1,25 mm), translucide. Costales et radiale sans particularites. rt trape­
zoidal. M1a et rm peu nets et chitinises . Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal 
de type purement eumolpide, peu chitinise, avec une tache medio-cubitale, scindee en deux 
parties, peu chitinisee mais de structure normale. 

28. - Genre ALITUS CHAPUIS. 

Genre monospecifique d' Australie meridionale. Nous decrivons ici l 'aile d'Alitus 
joveolatus CrrAPurs (Pl. XXIV, fig. 11) : 

Aile moyenne (11 x 3,75 mm), assez bien chitinisee. Costales et radiale classiques . 
rt subtrapezoi:dal. M1a net, rm net surtout en dessous de :M1a . Distales et medianes classiques. 



110 P. JOLIVET. - RECHERCHES SUR L'AILE DES CHRYSOMELOIDEA 

Systeme cubito-anal de type eumolpide classique, bien chitinise, avec une large tache 
-medio-cubitale, scindee en deux parties subegales. Notons que les deux branches de Cul 
presentent ici la particularite de se rejoindre directement sans la transverse c et ce ur unc 
courte longueur avant de donner naissance a m-cu et cu-an. 

29 . - Genre TERILLUS CI-IAPUIS. 

Genre exclusivement australien. Nous decrivons ici l 'aile de Terillus foveolatas BALY, 
d'Australie occidentale (Pl. XXII, fig. 10) : 

Aile petite (9 x 3 mm), moyennemen t chitinisee. Costales et radiale classique . 
rt subtrapezoi:dal. .Mla net, rm net surtout en <.lessous de .Mla. Distales et medianes cla sique . 
Systeme cubito-anal de type eumolpide, tres n et, avec la transverse c courte et une tache 
medio-cubitale scindee. 

30. - Genre EURYSARCUS LEFEVRE. 

Genre neotropical, douteux d'apres BECIIYi\'E. Nous decrivon ici l 'aile d'Eurysarcas 
mjinus LEFEVRE, de Bahia (Bresil) (Pl. XXII, fig. 4) : 

Aile petite (9 x 2,5 ·mm), faiblemen t chi I inisee. Costales et radiale an parlicularite . 
rt subtriangulairc . .Mla net rm net surtout en de sou . Dislale cL mediane cla ' iquc . teme 
cubito-anal parfaitement net mais peu chitinise, de type eumolpide avec c court et une tache 
medio-cubitale entiere, peu chitinisee. 

31. - Genre COYTIERA LEFEVRE. 

Petit genre neotropical. Jous decrivons ici les ailes de Coytiera fulvipes J COBY et d.e 
C. marginicollis LEFEVRE , sur des specimens en provenance de Gu ane fran9ai e. 

Coytiera fulvipes JACOBY. 
(Pl. XXII, fig. 12.) 

Aile petite (7 x 2 mm), mediocrement chilinisee. Costales et radiale cla ique . 
rt trapezoidal. Mla net, rm net surtout en dessous. Distale cl mediane cla ique . teme 
cubito-anal de type eumolpide, bien net, avec c court et unc Lache medio-cubilale en Liere cL 
bien chitinisee. 

Coytiera marginicollis LEFEVRE. 

Aile plus grande que la precedente (11 x 3 mm), assez bien chitinisee . Co tale et radiale 
semblables. rt subtrapezo"idal. rm et 1la comme l'espece precedente. Distale et mediane 
classiques. Systeme cubito-anal parfaitement net et classique avec la tache medio-cubiLalc 
homogene. 

Ces deux especes ont done une nervation strictement calquee l'une ur l'autre. 

32 . - Geme EUPHRYTUS JACOBY. 

Genre mexicain. Nous clecrivons ici l' aile d'Euphrytus simplex JACOBY (Pl. XXIV, fig. 18) 

Aile petite (7,5 x 2,25 mm), assez chitinisee . Costales et radiale cla ique . rL trapezoidal. 
Mla net, rm net surtout en dessous. Distales et medianes classiques. ystcme cubito-anal de 
type eumolpide, bien net quoique pas tres chitinise, avec c praliquemcnt inexistant, les deux 
branches de Cul et les transverses convergeant au meme point. Tache medio-cubitale enlicre. 
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33. - Genre PILACOLASPIS SHARP. 

Petit genre neozelandai . Nou decrivons ici l'aile de Pilacolaspis latipennis BR. : 

Aile petite (8,5 x 2 mm), peu chitinisee . Co tales et radiale classique . rt suhtriangulaire. 
rm et 'lla formant un Z tres particulier. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal 
de type eumolpide clas ique avec une tache medio-cubitale nette et entiere et c etroit. 

Les genres uivant nous sont inconnu : Hhinobolus BLACKB R ' , genre monospecifique 
australien; Ephyraea LEFEVRE, neotropical; Therses JACOBY, mexicain; Pseudochoris JACOBY, 
mexicain egalement; Beltia JAC:oBY, centre-americain; Cudnellia BLACKBURN, au tralien; 
Sybriacosoma JACOBY, malgachc; JJe niticus SliAHP, neozelandai ; Eucolaspis llARP, neozelandais 
et Atrichatus SnARP, neozelandais egalement. Tous ces genres appartiennent aux lphimeini, 
d'apres le Catalogue JuNK. 

34. - Genre ARACYNTHA HAROLD. 

Petit genre argentino-bresilien . 
du Bresil (Pl. XXIII, fig . 2) . D'apres 
FABRICIUS : 

'ous decrivons ici l'aile d'Aracyntha tricolor PERTY, 
BECIIY ·-E, cette e pece appartient au genre Colaspis 

Aile moyenne (15 x 5 mm), bien t:hitini ee. Co tales et radiale san particularites . 
rt lrapezoi:dal. l\Jla net, rm net surtout en dessous . Distales et medianes classiques. teme 
cubilo-anal de t pe purement eumolpide mais depourvu de tache medio-cubitale. c etroit. 

35. - Genre METAXYO YCHA CHEVROLAT. 

Genre amencain, presque exclusivemenl neotropical. rous decrivons ici l'aile de 
1\Ietaxyonyclw granulata GEmtAR, du Bresil (Pl. XXII, fig. 18) . D'apres BECHYNE, il s'agirait 
d'une e pece du genre Colaspis FABRICIUS : 

Aile moyenne (13 x 4,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale clas iques. rt trapezoidal. 
M1a net, rm net surtout en dessous . Distales et mcdiane classiques. Systeme cubito-anal de 
type purement eumolpide, mai depounu de tache medio-cubitale. c tres etroit et branche 
di tale de 2A faibl ement esquis ee . 

36. - Genre PRIOKODERA ERICHSON. 

Genre neotropical. rous decrivons ici l'aile de Prionodera salvini JACOBY, sur un 
pecimen mexicain (Pl. XXIV, fig. 8) : 

Aile petite (9,5 x 3 mm), moycnnement chitini ee. Co tales et radiale cla iques . 
rt trapezoidal. M1a net, rm net surloul en dessou . Distales et mediane clas iques. ysteme 
cubito-anal parfaitement net, mai faibl emcn t chitinise, de type eumolpide, depourvu de tache 
medio-cubitale et pre entant la parlicularile, unique jusqu'ici , d'ab ence de la transverse c . 

37. - Genre PROMECOSOMA LEFEVRE. 

Genre amencain ct cenlre-americain (Guatemala). rous decriYons ici l'aile de Prome­
cosoma abdominalis LEFI,;nm (Pl. ~XII , fig. 7) : 

Aile petite (7 x 2 mm), assez bien chilinisec. Co talc et radiale clas iqu es . rt trapezoidal. 
M1a net, rm nel urlout en dessous . Distales et mecliane clas iques. S steme cubito-anal du 
type purement eumolpide, sans tache medio-cubitale avec c tres court. 

8 
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38. - Genre ADOREA LEFEVRE. 

Genre monospecifique de l'Equateur (Quito). Nous decrivons ici l'aile d'Adorea speciosa 
LEF EYRE (Pl. XXIII' fig. 4) : 

Aile moyenne (14 x 4,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
M1a net, rm net surtout en dessous. Distales et medianes classiques. System·e cubilo-anal de 
type eumolpide, sans tache medio-cubitale, avec c etroit. A l 'emplacement de la tache 
medio-cubitale est une tache diffuse de constitution differente. 

39. - Genre GASTROPIUS LEFEVRE. 

Genre monospecifique de l'Equateur, synonyme du genre precedent, d'apre BEcnYNE 
(in litt.). L'unique espece Gastropius insignis LEFEVRE nous est inconnu. 

40. - Genre COLASPIS FABRICIUS. 

Genre americain, presque exclusivement neotropical. Les espcces mentionnee en d hor 
de l' Amerique n'appartiennent pas a ce genre. BEcnYNE a scinde le genre en plu ieur genr 
recemment crees. Nous decrivons ici l'aile de Colaspis jlavipes OLIVIER, du Bre il, e pcce qui 
appartient a present au genre Maecolaspis BECUY 'E (Pl. XXIV, fig. 7) : 

Aile petite (10 x 3 mm), bien chitini ee. Costales et radiale cia ique . rt ubtrapezoi:dal. 
M1a net, rm net surtout en dessous. Di tales et medianes clas iques. y teme cubito-anal de 
type eumolpide mais sans tache medio-cubitale et avec c assez large. 

Colaspis viridilimbata LEFEVRE, du Bre il, est un vrai Colaspis. Dan le catalogue J 'K, 

cette espece est classee sous le nom de Metaxyonycha. Voici la de cription de on aile : 

Aile petite (9 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation eumolpide ave c etroit et eulement 
une chitinisation vague a l 'emplacement de la tache medio-cubitale. 

41. - Genre PLATYCOLASPIS JACOBY. 

Genre monospecifique tasmanien qui nous est inconnu. 

42. - Genre HERMESIA LEFEVRE. 

Genre neotropical. Nous decrivons ici l'aile d'Hermesia lampros JACOBY, du Bresil 
(Pl. XXII, fig. 1). Selon la nouvelle nomenclature de BEcrrY 'E, celle espece appartient au genre 
Lyraletes BEcrrYNE : 

Aile petite (7 x 2 mm), assez peu chitinisee . Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
M1a net, mais peu chitinise, rm net surtout en dessous. Distales et medianes clas ique . ysleme 
cubito-anal du type eumolpide, avec c assez court et pas de tache medio-cubitale. la place 
de la tache medio-cubitale est une tache plus chitinisee, diffuse, de structure differente. 

Parmi les Colaspini, les genres suivants nous sont inconnus : Microchermesia JACOBY, 
du Mashonaland; Dolichenus LEFEVRE, de Colombie; Acanthixus LEFEVRE, de Guyane et 
Chiridella JAcoBY, du Natal. Tous ces genres, ainsi que le genre Platycolaspis, precedemment 
passe en revue, sont monospecifiques et assez rares dans les collections. 
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43. - Genre EPIPHYMA BALY. 

Genre monospecifique bresilien. ous etudions ici l'aile d'Epiphyma intestinarum 
J. TnoMsoN, du Bresil (Pl. XXII, fig. 13) 

Aile grande (17 x 5,5 mm), bien chitinisee . Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
M1a et rm bien nets . Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal de type eumolpide 
bien caracterise, avec c moyen et absence de tache medio-cubitale. Une tache chitinisee de 
structure differente la remplace . 

44. - Genre CAMPYLOCHIRA LEFEVRE. 

Petit genre bre ilien. Nous decrivons ici l'aile de Campylochira pectoralis LEFEVRE 
(Pl. XXII, fig . 3) . D'apres BE CHY 'E, il s'agit d'un sous-genre de Coytiera LEFEVRE, parmi les 
lphimeini : 

Aile petite (8 x 2,25 mm), transparente. Costales et radiale classiques . rt triangulaire . 
M1a net, rm peu visible. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de type eumolpide 
cla ique, peu chilinise, depourvu de tache medio-cubitale. 

45. - Genre PODOXENUS LEFEVRE. 

Petit genre connu du Bresil et du Perou. Nous decrivons ici l'aile de Podoxenus limbatus 
LEFEVRE, du Bre il (Bahia) (Pl. XXIII, fig. 12) : 

Aile petite (9 x 2,5 mm), moyennement chitinisee. Costales et radiale classiques. 
rt trapezoidal. M1a net, rm net surtout en dessous . Distales et medianes classiques. Systeme 
cubito-anal bien net, de type purement eumolpide, avec c moyen et une tache medio-cubitale 
bien netle. 

46. - Genre ALETHAXIUS LEFEVRE. 

Genre neotropical. Nous eludions ici l'aile d'A lethaxius semiviridis JACOBY, du Mexique 
(Pl. XXV, fig. 3) : 

ile petite (7 x 2 mm), peu chitinisee. Co tales et radiale classiques. rt subtriangulaire. 
M1a net, rm a ez net, surtout en dessous . Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal 
cla ique, de t pe eumolpide avec c assez large et une tache medi<o-cubitale nette et entiere. 

47. - Genre AGETINUS LEFEVRE. 

Petit genre au tralo-tasmanien . ous decrivons ici l 'aile d'Agetinus subcostatus CrrAPUIS, 
d. 'Adelai:de (Pl. XXIII, fig. 15) : 

Aile petite (7 x 2 mm), peu chitinisee. Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
M1a net, rm mains net. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal peu chitinise, 
de t pe eumolpide, avec c assez large et une tache medio-cubitale peu nette . 

48. - Genre ENTOMOCHIRUS LEFEVRE. 

Petit genre neotropical. Nous decrivons ici l'aile d'Entomochirus sericeus LEFEVRE, 
de Guyane fran<;-aise (Pl. XXIV, fig. 14) : 

Aile petite (6,5 x 2 mm), peu chitinisee. Costales et radiale classiques . rt subtriangulaire. 
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M1a et rm assez nets. Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal eumolpide classique, 
bien chitinise, avec c etroit et pas de tache medio-cubitale mais seulemen t une chitinisation 
plus forte en son emplacement. 

49. - Genre HYPODERES LEFEVRE. 

Genre monospecifique australien. Nous decrivons ir,i l 'aile d'Hypoderes denticollis 
LEFEVRE, de Wide-Bay (Pl. XXII, fig. 9) : 

Aile petite (9,5 x 3 mm), a sez bien chitinisee . Gostales et radiale classiques. rt subtrian­
gulaire. M1a net, rm net surtout en dessous . Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal 
bien chitinise, de type eumolpide avec c large et une grande tache medio-cubitale homogcne. 

50. - Genre GELOPTERA BALY. 

Genre connu d' Australie, Celebes et Nouvelle-Guinee. ou decri on ici l 'aile de 
Geloptera tuberculata BALY, d'Australie (Pl. XXIII, fig. 3) : 

Aile moyenne (12,5 x 4 mm), bien chitinisee. Costales ct radiale cla sique . rt trapez idal. 
M1a net, rm net surtout en dessous . Distales et mediancs cla sique . ystcm cubito-anal de 
type eumolpide, bien chitinise, avec c large et une large tache medio-cubilal , cind 'e en 
deux tron9ons symetriques . 

5i. - Genre LEPRONIDA BALY. 

Petit genre amazonien . Kous decrivon ici l'aile de Lepronida batesi BAL 
specimen en provenance de Guyane fram;-ai c (Pl. XXIV, fig. 16) : 

ur ce 

Aile petite (7,5 x 2 mm), assez bien chitinisee. Co tale et radiale cla ique . rt trape­
zoidal. M1a net, rm net surtout en dessous. Distales et mediane classique y teme cubito-anal 
de type eumolpide, bien chitinise, avec c moyennement large et une Lache medio-cubilale 
diffuse et faiblement chitinisee. 

52 . - Genre RHABDOPTERUS LEFEVRE. 

Genre amencain, presque exclusivement neotropical. Nou decrivon ici l'aile de 
Rhabdopterus jansoni JACOBY, du Nicaragua (Pl. XXV, fig. 5) : 

Aile petite (9 ,5 x 3 mm), assez bien chitinisee . Costales et radiale cla ique . rt trape­
zoi:dal. M1a assez net, rm peu net. Di tale et mediane clas iques. Systeme cubilo-anal a ez 
net, de type eumolpide, avec c assez large et des vestiges d'une Lache medio-cubilale diffu e. 

53. - Genre TALURUS LEFEVRE. 

Petit genre neotropical qui nous est inconnu. D'apres BEcnYNE, in liLt., il s'ao-irait d'un 
synonyme du genre precedent. 

54 . - Genre DEMATOCHROMA BALY. 

Petit genre de la Nouvelle-Caledonie et de Timor. Nous decrivons ici l'aile de 
Dematochr01na laboulbenei MoNTROUZIER, de la Nouvelle-Caledonie (Pl. XXIV, fig. 10) : 
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Aile petite (9 x 3,5 mm), assez bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtrian­
gulaire. M1a assez net, rm peu net. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de 
type eumolpid e avec une tache medio-cubitale bien nette . 

55. - Genre DERMORRHYTIS BALY. 

Important genre indo-australien. ious decrivons ici l'aile de Dermorrhytis igneojasciata 
BALY, de Ceylan (Pl. XXIII, fig. 5) : 

Aile moyenne (13,5 x 4~5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques . rt subtrian­
gulaire. M1a net, rm net surtout en dessous. Distales et medianes classiques. Systeme cubito­
anal parfaitement net et chitinise, de type eumolpide, avec une belle tache medio-cubitale, 
scindee en deux parties egales. 

56.- Genre STENOLAMPRA BALY. 

Petit genre neotropical. Jous decrivons ici l'aile de Stenolampra costata BALY, de la 
region amazonienne (Ega) (Pl. XXIII, fig. 14) : 

Aile petite (11 x 3,5 mm), peu chitinisee. Costales et radiale classiques . rt lenticulaire. 
lla et rm a ez net . Dl tales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de type eumolpide, 

peu chilinise, avec c large et une tache medio-cubitale bien nette. 

57. - Genre EUPALES LEFEVRE. 

Genre mono pecifique de la Hongrie, Dalmatie, Turquie et Grece. Nous decrivons ici 
l'aile d'Eupales ulema GER:\IAR, sur un specimen en provenance de Transylvanie (Pl. XXV, 
fig. 11) : 

ile petite (7 x 2,25 mm), mediocrement chitinisee. Costales et radiale classiques. 
rt ubtriangulaire. M1a et rm peu nets. Di tales et medianes classiques. Systeme cubito-anal 
de t pe tres particulier, se rapprochant plus du type lamprosomide que du type eumolpide : 
anale cla iques mais Cul simple et non dedouble, rejoignant an2 par la transverse cu-an et 
tentant de rejoindre (mais ne rejoignant pas) M2 par la transverse m-cu. Pas de tache medio­
cubitale, mai une region diffuse legerement plus chitinisee a son emplacement. 

58 . - Genre OTILEA LEFEVRE. 

Genre neotropical. ous decrivons ici l'aile d'Otilea cariosa OLIVIER, de Guyane franc;aise 
(Pl. XXII, fig. 20). D'apres BEcnY m, ce genre appartient aux Colaspini et non aux 
Chalcophanini : 

Aile mo enne (12 x 4 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
Mla net, rm net surtout en dessous. Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal de 
type eumolpide avec c etroit et des vestiges de ce qui a pu etre une tache medio-cubitale. 

59 . - Genre AGROSTERNA HAROLD. 

Petit genre argentin, qui, d'apres BECHYNE, est synonyme de Choris LEFEVRE dans les 
lphimeini . Ce genre nous est inconnu, mais nous renvoyons au genre Choris, dont une espece 

a deja ele etudiee . 
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60. - Genre CHALCOPHANA CHEVROLAT. 

Important genre neotropical. Nous etudions ici l 'aile de Chalcophana cincta HAROLD, 
du Mexique (Pl. XXV, fig. 10) . D'apres BECHYNE, cette espece est a ranger dans les lphimeini : 

Aile petite (9 x 3 mm), bien chitinisee . Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
M1a net, rm net surtout en dessous. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de 
type eumolpide, bien net, presentant la particularite de la fusion sur une courte longueur 
des deux branches de la cubitale. Tache medio-cubitale peu nette et diffuse. 

Chalcophana supervisoria BECHYNE, du Bresil, appartient bien a ce genre 

Aile moyenne (10,5 x 3,5 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide 
avec c tres etroit et une absence complete de tache medio-cubitale, remplacee par une 
chitinisation de forme analogue. 

61. - Genre ERIPHYLINA LEFEVRE. 

Petit genre ncolropical. Nou decrivons ici l 'aile d'Eriphylina pallida OLIVIER, ur un 
specimen bresilien. D'apres BECHYNE, ce genre appartiendrait egalement aux Iphimeini : 

Aile petite : ~) x 3 mm), transparente. Co tale et radiale classiques. rt ubtriano-ulaire. 
Traces de M1a uais rm disparu. Di tales peu apparentes, mais mediane bien ncttes et 
classiques. SystE·me cubito-anal peu visible, de type purement eumolpide, depour u de tache 
medio-cubi tale . 

62. - Genre STENOMELA ERICHSON. 

L'unique espece connue du genre (Stenomela pallida Emcrr o ', du Chili et du Perou) 
a deja ete etudiee a propos des genres douleux, places pres de Orsodacnide . Rappelon 
seulement ici, qu'il s'agit incontestablement d'un Eumolpidoi:de, dont cette e p'ce a la 
nervation. 

63. - Genre FRENAIS JACOBY. 

Ce petit genre neotropical nous est inconnu. II s'agirait, d'apre BEcnY .E, d'un Iphimeini. 

64. - Genre CORYSTHEA BALY. 

Genre neotropical qui, d'apres BECHY ·.E, appartiendrait aux Colaspini ou lphimeini. 
Nous decrivons ici l 'aile de Corysthea glabrata FABRICIUs, du Bre il (P l. 1 XV, fig. 12) : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), peu chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtriangulaire 
M1a net, rm peu visible. Distales et medianes classiques. Systcme cubito-anal de type 
eumolpide, bien net et chitinise, avec c assez large et une tache medio-cubitale peu nette. 

65. - Genre LAMPROPHAES LEFEVRE. 
Genre bresilien qui, d'apres BECHYNE, appartiendrait aux Chrysodinini ou aux Iphimeini . 

Nous decrivons ci-dessous l'aile de Lamprophaes sumptuosa FABRICIUS, de l'Amazone : 

Aile moyenne (10,5 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costales ct radiale classique . rt trape­
zoidal. M1a net, rm net surtout en dessous. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal 
bien net et chitinise, de type eumolpide, avec des vestiges de ce qui emble une tache 
medio-cubitale ( P). 
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66. - Genre STERNEURUS LEFEVRE. 

Petit genre bresilien. Nous decrivons ici l'aile de Sterneurus rufipes LEFEVRE (Pl. XXIII, 
fig. 6) : 

Aile petite (11 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtriangulaire . 
.\11a et rm net . Distales et medianes classiques . Systeme cubito-anal de type eumolpide, avec 
une tache medio-cubitale bien nette, scindee en deux parties . 

67. - Genre SPILOPYRA BALY. 

Genre monospecifique australien (Moreton-Bay), qui a de curieux caracteres de 
Chrysolina. C'e t, de l'avis meme de CIIAPUIS (1874), ((parmi les Eumolpides, une forme 
exceptionnelle ». Ce genre et le suivant forment la tribu des Spilopyrini. ous decrivons ici 
l'aile de Spilopyra sumptuosa BALY : 

Aile moyenne (13 x 5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subtrian­
gulaire. M1a et rm bien nets, rm en forme de Z. Distales et medianes classiques. Systeme 
cubito-anal de type eumolpide, avec anl allonge, parallelipipedique, an2 moitie mains long, 
subrec tan gulaire, Cu1a et Cu1b subparalleles et c asscz large. Dans le prolongement de Cu1a, 
part directement la transverse m-cu . De Culb, part lateralement la petite transverse cu-an . 
Pa de tache medio-cubitale. 

68. - Genre CALLIDEMUM BLANCHARD. 

Genre mono pecifique (Callidemum viride BLA CHARD) de la Nouvelle-Guinee, voisin 
du precedent. Ce genre nous est inconnu. 

Nou inaugurons ci-dessous la serie des Nodostomini au sens de CLAVAREAU . Toutes les 
especes de cette tribu appartiennent a la faune tropicale de !'ancien monde. Parmi les 
Nodostomini, les genres suivants nous sont inconnus : Scotosus FAIRMAIRE, de Madagascar, 
qui, d'apres BECHYNE, n'est qu'un sous-genre de Colasposoma (Eumolpini); Brachymolpus 
FAIRMAIRE, de 1adagascar; Aphthonesthis WEISE, de Guinee, Cameroun; Nodostella JAcoBY, 
des Indes; ephiusus JAcoBY, de Birmanie; Pseudostonopa JAcoBY, des Indes et Birmanie; 
Chrysonopa JACOBY, des Indes. 

69. - Genre SYBRIACUS HAROLD. 

Magnifique genre malgache. Nous decrivons ici l'aile de Sybriacus lejevre i HAROLD : 

Aile petite (10 x 3,5 mm) , bien chitinisee . Costales et radiale classiques . rt subtriangu­
laire. Mla net, rm net surtout en dessous. Distales et medianes classiques, parfaitement nettes. 
Systcme cubito-anal de type eumolpide classique avec une belle tache medio-cubitale, scindee 
en deux. 

70. - Genre NODOSTOMA MOTSCHULSKY. 

Tres important genre indo-malais , avec des avancees dans la zone palearctique de 
l'Extreme-Orient. Nous decrivons ici l'aile de J\ 'odosto1na denticolle JAcoBY, des Indes : 

Aile petite (6 x 2 mm) , transparente. Costales et radiale classiques. rt subtriangulaire. 
M1a net, rm mains visible. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de type 
eumolpide, avec c assez large et une belle tache medio-cubitale, scindee en deux parties . 
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· 7i. - Genre NODINA IVIOTSCHULSKY. 

Comme le precedent, genre inclo-malais avec une certaine avancee clans la zone 
palearctique extreme-orientale. Nous decrivon ici l 'aile clc Nodina rotundata 1oTsCHUL K:Y, 

des Indes orientales (Pl. XXII, fig. 16) : 

Aile petite (3,5 x 1 mm), faiblement chitinisee. Costales et radiale classiques . rt en 
triangle arroncli a la base. M1a assez net, rm moins net. Distales et medianes classiques . 
Systeme cubito-anal peu chitinise, cl e type purement eumolpide, avec c as ez large et une tache 
medio-cubitale bien nette, scindee en deux parties inegales . 

72. - Genre PHAEDROIDES LEFEVRE. 

Genre philippin monospecifique. Nous decrivons ici l 'aile de Phaedroides philippin-en is 
LEFEVRE, de Lu<;on : 

Aile petite (7 x 2 mm), bien chitini ee . Costales et radiale cia sique . rt en triangle 
arrondi a la base . M1a net, rm moins net. Dis tales et medianes classique . t \me cubi lo-anal 
de type eumolpide, avec c assez large et une belle tache medio-cubitale, cinde en deux 
parties egales. 

73. - Genre PSEUDOLPUS J ACOBY. 

Genre monospecifique de la Nouvelle-Guinee. Nou uecrivon ici l 'aile de PsetLdolpus 
ornatus JA COBY : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale cla iqu , . rt en trianO'l 
arrondi a la base. M1a et rm assez nets. Dis tales et mediane cla iquc . · l' m cubito-anal 
de type purement eumolpide, avec c etroit et une plendide Lache medio-cubilale tre 
chitinisee, divisee en deux elements lenticulaire ymetriques, epare par un zone ombree. 

74. - Genre PAGRIA LEFEVRE. 

Genre surtout indo-malais avec une avancee dans la region temperee exln!me-orienlal . 
De rares especes sont ethiopiennes (Afrique orientale). Ce genre forme a lui eul la lribu de 
Pagriini . Nous decrivon s ici l'aile de Pagria aeneicollis LEFEVRE, d Ja a : 

Aile tres petite (3,5 x 1 mm), transparentc, cxtrememcnt pcu chilini ee. Co tale et 
radiale classiques . rt en triangle arrond i a la base. M1a ct rm invi ible . Di tale cl mediane 
classiques , mais peu nettes . Systeme cubito-anal de type eumolpidc, ~t peu pre invi ible, 
mais avec une splendide tache medio-cubitale, scind ee en deux parties egale et lrc nellement 
chitinisee . 

75. - Genre CALLISINA BALY. 

Avec le genre Edistus LEFJ~vn.E, ce genre conslitue la tribu des Callisinini, toule enticre 
indo-malaise. Nous decrivons ici l 'aile de Callisina jasciata BALY, de Malacca : 

Aile petite (7 x 2,25 mm), as.scz peu chitinisee . Costales et radiale cia sique . rt en 
triangle arrondi a la base. M1a net, rm peu visible. Dis tales et mediane classique . Syst' me 
cubito-anal de type eumolpide, avec c moyen et une tach e medio-cubitale bien telle, scindee 
en deux parties egales. 
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76. - Genre EDISTUS LEFEVRE. 

Ce petit genre indien nous est inconnu. 

77. - Genre ODONTIONOPA ERICHSON. 

Genre australo-tasmanien. Ious uecrivons ici l'aile d'Odontionopa pulchella CrrAPUIS, 
de Sydney : 

Aile petite (6,5 x 2 mm), assez chitinisee . Costales et radiale classiques. rt subtriangulaire. 
11a net, rm peu net. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal de type eumolpide, 

avec une tache medio-cubitale tres nette, plus ou mains cindee en deux parties. 

78. - Genre APHILENIA WEISE. 

Genre du Turke tan et de iberie. ous deerivons ici l'aile d'Aphilenia ornata REITTER, 
de Buchara : 

Aile petile ( x 2,5 mm), peu chitinisee. Costales et radiale classiques. rt en triangle 
arrondi a la ba e. fla et rm peu nets. Distale et medianes classiques. Systeme cubito-anal 
de l rpe rumolpicle, avec c assez large, Cu1a et Cu1b subparalleles et une tache medio-cubitale 
bien netle, eindee en deux partie ubegales. 

Parmi les Odontionopini, les genres suivants nous font defaut : Parascela BALY, genre 
mono pecifique chinoi ; Atomyria JAcon ON, petit genre de Perse et Turkestan; Heteraspi­
brachys PIC, genre mono pecifique du Turkestan. 

79. - Genre ODO TIOMORPHA JACOBY. 

Genre mono pecifique du ratal. Nous decrivons ici l'aile d'Odontionwrpha minuta 
J COBY : 

Aile tre pelile (2,5 x 1 mm), relalivement bien chitinisee. Costale et radiale cla siques . 
rl en triangle arrondi tt la base. M1a as ez net, rm peu visible . Distales et medianes classiques . 

lcme cubilo-anal de type purement eumolpide, avec une tache medio-cubitale bien nette, 
cindee en deux parti hemicirculaires . 

80 . - Genre PRASOIDEA WEISE. 

Petit genre ud-africain. rous decrivons ici l'aile de Prasoidea sericea GYLLENHAL, 
du Cap : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), faiblement chilinisee. Co tales et radiale clas iques. rt sub­
trapezoi:clal. Ila el rm a ez net rm en forme de Z. Distales et medianes classiques . Sy teme 
uhilo-anal de type eumolpide, avec c as ez large, m-cu efface dans sa partie di tale et une 

tache medio-cubilale entiere. 

81. - Genre OBELISTES LEFEVRE. 

Petit genre elhiopien (Afrique centrale). Nous decrivons ici I' aile d Obelistes rnaynei 

B HGEO ', du Congo belge : 
Aile pelile (5,5 x 1, 75 mm), moyennement chilinisee. Cos tale et radiale cla iques. 

rt trapezoi:dal. }Ila net, rm mains net. Di tales et medianes cla siques. Systeme cubito-anal 
de type eumolpide, avec c assez large el une tache medio-cubitale, scindee en deux parties. 
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82. - Genre PHASCUS LEFEVRE. 

Genre ethiopien . Nous decrivons ici l'aile de Phascus fulvus LEFEVRE, de Zanzibar : 
Aile petite (5 x 1,5 mm), moyennement chitinisee . Costales et radiale classiques . rt en triangle 
arrondi a la base. M1a net, rm moins net. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal 
de type eumolpide, peu chitinise, avec une tache medio-cubitale bien nette, scindee en 
deux parties. 

83. - Genre NODOSTONOPA JACOBY. 

Petit genre malgache qui nous est inconnu. 

84. - Genre SCELODONTA WESTWOOD. 

Genre ethiopien et indo-australien, avec une avancee dans la zone palearctique extreme­
orientale (Chine, J apon) . Nous decrivons ici l 'aile de Scelodonta vittata OLIVIER, de Indes : 

Aile petite (10 x 3 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt trapezoidal. 
M1a et rm nets, rm en forme de Z. Distales et medianes classique . Systeme cubito-anal de 
type eumolpide avec une tache medio-cubitale bien nette, scindee en deux partie . 

85. - Genre PAGELLIA LEFEVRE. 

Petit genre philippin . Nous decrivons ici l'aile de Pagellia acuticosta LEFE RE : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), assez bien chitinisee. Costales et radiale cla ique. rt trian­
gulaire a base arrondie. M1a net, rm moins. Distales et medianes cla siqu . teme cubito­
anal de type eumolpide, avec une belle tache medio-cubitale scindee en deux partie egale , 
hemicirculaires. c assez large. 

86. - Genre SYRICTA BALY. 

Petit g·e11re Slid-africain. l\otis decrivons ici l'aile de Syricta wahlbergi TAL de Cafrerie : 

Aile petite (10,5 x 3,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale clas ique . rt en triangle 
arrondi a la base. M1a net, rrn net surtout en dessous. Distales et rnedianes cla ique . y teme 
cubito-anal de type eumolpide, avec c etroit et une grosse tache rnedio-cubitale, cindee en 
deux portions lenticulaires . 

Parmi les Scelodontini, les genres suivants nous sont inconnus : Semmiona FAIR 1AIRE, 
genre monospecifique ethiopien; Graphops J. LECONTE, petit genre des U.S .A. 

87. - Genre AORIA BALY. 

Genre · indo-malais. Nous decrivons ici l 'aile d'Aoria nigripes BALY, des Indes : 

Aile petite (7 x 2,5 mm) assez bien chitinisee. Costales et radiale sans particularite. 
rt subtriangulaire. M1a et rm assez nets, rm en forme de Z. Distales et medianes cla ique . 
Systeme cubito-anal de type eumolpide, avec c assez large et une tache medio-cubitale, scindee 
en deux parties egales. 

88. - Genre DAMELIA CLARK. 

Genre monospecifique des lies Fidji. Nous decrivons ici l'aile de Damelia marshalli 
CLARK (Pl. XXIII, fig. 10) : 
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La structure de cette aile est tres particuliere, surtout quant au systeme cubito-anal. 
Taille petite (6 x 2 mm), assez bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt triangulaire, 
petit. M1a pratiquement disparu, mais rm assez net. Distales et medianes classiques. Systeme 
cubito-anal de type eumolpide avec tache medio-cubitale : an1 triangulaire, an2 rectangulaire; 
c punctiforme et une transverse entre Cula et Cu1b, delimitant une cellule tout a fait 
exceptionnelle (flile gauche) . L'aile droite (fig. 10) presente, a cet endroit, deux transverses 
delimitant ainsi a la base des cubitales deux cellules cubitales. 

89. - Genre MALEGIA LEFEVRE. 

Genre connu de Madagascar , Afrique du Sud, Arabie, Egypte, Afghanistan, Indes, etc. 
ous decrivons ici l'aile de Malegia letournwx i LEFEVRE, d'Egypte : 

Aile tres petite (2, 75 x 1 mm), transparente. Costales et radiales classiques . rt en triangle 
arrondi a la base. M1a net, rm praliquement disparu. Distales et medianes assez nettes. Systeme 
cubito-anal purement eumolpide mais visible sous certaines incidences seulement. Tache 
medio-cubitale nelte, divisee en deux elements lenticulaires. 

90. - Genre TRICI-IOTHECA BALY. 

Genre du Nord de l'Inde et de la Chine. Nous decrivons ici l'aile de Trichotheca hirta 
BALY, de Indes : 

Aile petite (6,5 x 1, 75 mm), assez bien chitinisee. Costales et radiale classiques . rt en 
triangle arrondi a la base. M1a et rm nets. Distales et medianes classiques. Systeme cubito-anal 
de type eumolpide clas ique, avec une tache medio-cubitale, scindee en deux tront;ons inegaux. 

9i. - Genre XANTHOPHORUS JACOBY. 

Pelit genre (11 e peces) des Indes orientales . Nous decrivons ici l'aile de Xanthophorus 
balyi JACOBY, de ilgiri Hill : 

ile petile (6 x 1,5 mm), bien chilini ee. Costale et radiale cia ique . rt pentagonal. 
11a diffu , rm peu net. Dislales classique , mais M1 dedouble a Ia base. :\Iedianes classiques. 
y teme cubito-anal de type eumolpide classique, mais depourvu de tache medio-cubitale. 

92. - Genre AULEXIS BALY. 

Genre indo-malais. rous decrivon ici l 'aile d'Aulexis wallacei BALY, de Borneo : 

Aile petite (8,5 x 2,5 mm), assez peu chitinisee. Costales et radiale classiques. rt trape­
zoi:dal. Ila a ez net, rm peu net. Di tales et medianes clas iques. Systeme cubito-anal 
eumolpide, avec des vestiges d'une tache medio-cubitale diffuse de structure habituelle. 

93. - Genre XANTHONIA BALY. 

Genre nord- et centre-americain avec, mais c'e t douteux, une espece japonaise. Nous 
decrivon ici l 'aile de Xanthonia villosula l\IEL HEIMER : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), relativement bien chitinisee. Nervation eumolpide typique, 
avec une Lache medio-cubitale en croissant. 
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94. - Genre LYPESTHES BALY. 

Petit genre de l'Extreme-Orient (Japon, Chine orientale, Birmanie) . Nous etudions ici 
l'aile de Lypesthes ater MoTSCIIULSKY, du Japon : 

Aile petite (9 x 2, 75 mm), tres bien chitinisee. Nervation eumolpide typique, avec une 
tache medio-cubitale entiere. 

95. - Genre FIDIA BALY. 

Genre nord- et centre-americain. Nous etud ions ici l 'aile de Fidia albovittata LEFEVRE, 
du Mexique : 

Aile petite (7,5 x 2 mm), assez bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec 
une tache medio-cubitale homogene, arrondie. 

96. - Genre BHEVICOLASPIS LAPORTE. 

Petit genre bresilien. Nous decrivons ici l'aile de Brevicolaspis griseovillosa J. TnoMSON : 

Aile petite (6 x 2 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, a ec une tache 
medio-cubitale, scindee en deux parties. 

97. - Genre HABROPHORA ERICIISON. 

Genre neotropical. C'est a son voisinage que viennent se placer les genre Lio, 
Psathymcerus et Homius, precedemment etudies . Nous decrivons ici l'aile d'Habrophora 
maculipennis JACOBY, de Panama : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide avec une 
tache medio-cubitale homogene, subarrondie. 

98. - Genre HYPERAXIS GEMMINGER et HAROLD. 

Genre indo-malais. Nous decrivons ici l 'aile d'Hyperaxis distincta DuvrYIER, du Bengale : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), bien chitinisee . Nervation typiquement eumolpide, ans 
particularites, avec une tache medio-cubitale, scindee en deux parties egale de forme 
lenticulaire. 

99. - Genre LEPROTES BALY. 

Genre de l'Inde, de la Chine et du Japon. Nous decrivons ici l'aile de Lepmtes kanarensis 
JACOBY, des Indes : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec une 
tache medio-cubitale, scindee en deux parties lenticulaires. 

100. - Genre IRENES CIIAPUIS. 

Genre monospecifique de la region indo-malaise. Nous decrivons ici l'aile d'/ renes 
manca CnAPurs, des Indes : 

Aile petite (6 x 2 mm), assez bien chitinisee . Nervation typiquement eumolpicle, avec 
une tache medio-cubitale assez homogene. 
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101. - Genre DEMOTINA BALY. 

Genre indo-malais, avec une extension vers la region palearctique extreme-orientale. 
Nous decrivons ici l'aile de Demotina serraticollis BALY, de Birmanie : 

Aile petite (4,5 x 1,5 mm), assez bien chitinisee . Type de nervation classique, eumolpide, 
avec une tache medio-cubitale, scindee en deux parties lenticulaires . 

102. - Genre HEM I PLATYS BALY . 

Petit genre connu du Cambodge et de Malacca. Nous decrivons ici l'aile d'Hemiplatys 
chapuisi LEFEVRE, de Malacca (Pl. XXV, fig. 13) : 

Aile minuscule (3 x 0, 75 mm), relativement bien chitinisee . Type de nervation 
eumolpide, avec une tache medio-cubitale, scindee en deux parties hemicirculaires. 

rotons ici, que, parmi les Leprotini, 16 genres nous sont inconnus . 

103. - Genre PARNOPS JACOBSON. 

Petit genre centre-asiatique. Nous decrivons l'aile de Pamops glasunowi JACOBSON, sur 
un specimen de Tientsin : 

Aile petite (6 x 1, 75 mm), peu chitinisee. Type de nervation classique eumolpide, avec 
une tache medio-cubitale assez homogene. 

104. - Genre ERYXIA BALY. 

Genre ethiopien. rous decrivons ici l'aile d'Eryxi.a holosericea KLuG, sur un specimen 
en provenance du Senegal : 

Aile pelite (5 x 1, 75 mm), moyennement chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, 
a ec la tache medio-cubitale fendue lateralement. 

105. - Genre TRICHOCHRYSEA BALY. 

Genre indo-malais, avec une extension vers la Chine et le Japon. Nous decrivons l'aile 
de Trichochrysea severini JACOBY, de Mandar (Bengale) : 

Aile petite (7,5 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec une 
Lache medio-cubitale bien chitinisee, scindee en deux parties egales lenticulaires. 

Deux O'enres de la tribu des Trichochryseini nous sont inconnus. 
0 . 

106. - Genre NERISSUS CHAPms. 

Genre ethiopien. Nous decrivons ici l'aile de Nerissus strigosus CHAPUIS, de Guinee : 

Aile moyenne (10,5 x 3,5 mm), bien chitinisee . Type de nervation classique, eumolpide, 
avec la tache medio-cubitale scindee en deux parties egales . 
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107. - Genre NERISSIDIUS WEISE. 

Genre ethiopien egalement. Nous decrivons ici l'aile de Nerissidius hisp>idulus LEFEVRE, 
sur un specimen du Congo beige : 

Aile moyenne (10 x 3,5 mm), bien chitinisee. Type de nervation eumolpide avec la tache 
rnedio-cubitale scindee en deux parties egales. 

108. - Genre DICOLECTES LEFEVRE. 

Genre ethiopien. Nous decrivons l'aile de Dicolectes rugulosus LEFEVRE, ur un specimen 
du Congo belg·e : 

Aile petite (8 x 2,75 mm), bien chitinisee . rervation typiquement eumolpide avec la 
tache medio-cubitale scindee en deux parties. Notons que la nervation de ce troi derniers 
genres est tres homogene. 

109. - Genre UHEHLIA WEISE. 

Genre ethiopien . Nous decrivons l'aile d'Uhehlia pardalis WEISE, du Congo belge : 

Aile moyenne (12,5 x 4,5 mm), bien chitinisee. La nervation est t piquement eumolpide, 
avec une tache medio-cubitale foncee, arrondie, homogene. 

110. - Genre CHIRIDISIA JACOBY. 

Genre monospecifique de l' Afrique centrale et orientale. ous decri on ici l 'aile de 
Chiridisia inomata JAcoBY, sur un specimen du Congo belge (Elisabethville) : 

Aile tres petite (4,5 x 1 mm), transparente. Iervation typiquement eumolpide, avec 
une tache medio-cubitale, scindee en deux parties lenticulaires. 

111. - Genre CASMENA CHAPUIS. 

Genre monospecifique ethiopien (Old Calabar) . rou decrivon l 'aile de Casmena 
murrayi CHAPUIS : 

Aile petite (6,5 x 2 mm), peu chitinisee. ervation typiquement eumolpide, avec une 
tache medio-cubitale faiblement chitinisee, scindee en deux parties. 

112. - Genre CASMENELLA JACOBY. 

Genre monospecifique du Natal. Nous decrivons ici l'aile de Casmenella natalensis 
JACOBY : 

Aile tres petite (4,5 x 1,5 mm), assez peu chitinsee. rervation typiquement eumolpide, 
avec la tache medio-cubitale scindee en deux parties egales. 

Parmi les Nerissini, trois genres nous sont inconnus. 
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i13. - Genre METACHROMA J . LECONTE. 

Genre connu d'Amerique du Nord, d'Amerique centrale, des grandes Antilles et des iles 
Galapagos . Nous decrivons ici l'aile de Metachroma calijomica CROTCH, de Californie : 

Aile petite (6,5 x 2 mm), assez bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec 
la tache medio-cubitale faib lement chitinisee et a peu pres homogene . 

1i4. - Genre RHYPARIDA BALY. 

Genre indo-australien. Connu egalement de Madagascar et Maurice. Nous decrivons ici 
l'aile de Rhyparida vittata BLANCHARD, d 'Australie : 

Aile petite (8, 5 x 2,5 mm), assez bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, 
avec la tache medio-cubitale scindee en deux parties. 

115. - Genre CLYPEOLARIA LEFEVRE. 

Petit genre philippin. Nous decrivons ici l'aile de Clypeolaria thoracica LEFEVRE : 

Aile petite (4,5 x 1 mm), transparentc. Nervation typiquement eumolpide, avec une 
Lache medio-cubitale scindee en deux parties . La tache et le systeme cubito-anal tout entier 
sont pales et peu chitinises. 

116. - Genre PYROPIDA BALY. 

Genre malais monospecifique. Nous decrivons l'aile de Pyropida sumptuosa BALY, 
de Penang : 

Aile moyenne (13 x 4 mm), tres fortement chitinisee. La nervation est du type 
eumolpide, avec une belle tache medio-cubitale formee de deux taches lenticulaires foncees, 
separees par une zone plus claire. 

117. - Genre CHRYSOPIDA BALY. 

Genre connu de Celebes et des Philippines. Nous decrivons ici l'aile de Chrysopida curta 
LEFEVRE, de Philippines : 

Aile petite (9 x 2,5 mm), assez bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec 
une tache medio-cubilale bien nette, scindee en deux parties egales lenticulaires. 

Parmi les Metachromini, quatre genres nous sont inconnus . 

ii8 . - Genre EUMOLPUS WEBER. 

Genre comprenant de grandes espeees de la region neotropicale. Nous decrivons ici l'aile 
d'E umolpus suri.namensis FABRICius, sur un specimen bresilien (Pl. XXII, fig. 15) 

Aile assez grande (14,5 x 5,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. 
rt trapezoi:dal. M1a et rm bien nets. Distales et medianes classiques, cependant R4 + 5 peu net. 
Systeme cubito-anal de type eumolpide classique, avec c. etroit, les deux branches du Cu1 
fortement divero·entes et une tache medio-cubitale, subtriangulaire, diffuse, peu nette. 

0 



126 P. JOLIVET. - RECHERCHES SUR L'AILE DES CHRYSOMELOIDEA 

119. - Genre COLASPOSOMA LAPORTE. 

Genre important (environ 200 especes) des regions ethiopienne, indo-malaise, austra­
lienne et palearctique extreme-orientale. Nous decrivons ici. l'aile de Colasposoma gregarium 
LEFEVRE, des Philippines (Pl. XXIV, fig. 2) : 

Aile petite (7,5 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide avec 
cependant la particularite d'une soudure des deux branches de Cu1 sur une courte longueur. 
Belle tache medio-cubitale, divisee en deux parties lenticulaires. 

Colasposoma pradieri LEFEVRE (Pl. XXII, fig. 14), du Congo fran9ais, presenle une aile 
fort voisine de la precedente (17,5 x 6 mm), bien chitinisee. Nervation de type eumolpide san 
soudure des deux branches de Cu1, mais avec la transverse c qui est courte. Belle tache 
medio-cubitale homogene, mais assombrie a la peripherie. 

Deux genres d'Eumolpini nous sont inconnus : ce sont les genre Thysbina WEISE, 
ethiopien, et Eprius FAIRMAIRE, malgache. 

120. - Genre EURYOPE DALMAN. 

Genre ethiopien. Nous decrivons ici l'aile d'Euryope rubra LATREILLE, de Dono-ola : 
Aile petite (10,5 x 3,75 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec 

c etroit et une belle tache medio-cubitale homogene. 

121. - Genre BECHYNEIA JOLIVET. 

Genre monospecifique du Natal et Zoulouland. Nous decrivon ici l'aile de Bechyneia 
spinosa JoLrvET (Pl. XXII, fig·. 5) C) : 

Aile petite (11 x 3, 75 mm), bien chitinisee. rervation typiquement umolpide avec une 
tache medio-cubitale scindee, par une zone plus claire, en deux partie . 

122. - Genre CHILOXE A BALY. 

Genre australien, avec trois espece , cia se primitivement parmi les agrides. Nou 
avons demontre anterieure.ment (P . JouYET, 1950), en etudiant la nervation alaire, qu'il 
s'agissait en realite d'un veritable Eumolpide. Voici la de cription de l'ailc de Chiloxena 
westwoodi BALY, de Sydney : 

Aile moyenne (12 x 4 mm), tres chitinisee. Costales et radiale an particularite . 
rt trapezoidal. M1a et rm nets. Distales et medianes classiques. ysleme cubito-anal a ez 
particulier et different des precedents : Pas de tache medio-cubilale; an1 tre allonge; an2 
les 2 / 3 de an1; c tres large; Cu1a se prolongeant directement par m-cu jusqu'a 12 pre que 
en ligne droite. 

Cette nervation est suffisamment aberrrante pour montrer qu'il 'agil ici d'un Eumolpide 
archai:que un peu comme les Stenomela, par exemple. 

123. - Genre EUMOLPOPSIS JACOBY. 

Genre monospecifique de !'Afrique centrale. Nous decrivons ici l'aile d'Eumolpopsis 
dimidiatus JACOBY, du Gabon (Pl. XXIV, fig. 5) : 

Aile moyerine (13 x 4,5 mm), tres bien chitinisee. L'aile, d'apres les specimens 

(1) Cette espece semble synonyme d'Euryope monstrosa BALY. 
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particulicrement bien con erves que nou s possedons, semble coloree de rouge sang, le long 
des nervures, sur le vivant. De plus, son extremite distale est fortement rembrunie par la 
densite et la chitinisation de poils qui la recouvrent. Systeme cubito-anal de type eumolpide 
avec la particularite de la soudure, ur une courte distance, des deux branches de Cul. Tache 
medio-cubitale arrond ie, entiere, faiblement chitinisee. 

1211. - Genre SPHAEROPSIS LEFEVRE. 

Petit genre neotropical. Jou decrivons ici l'aile de Sphaeropsis aeruginosa LEFEVRE, 
du Bresil : 

Aile petite (2,5 x 1,5 mm), assez chitinisee. Typiquement eumolpid e, avec c assez large 
et une ab nee lolale de tache medio-cubitale. 

125. - Genre PALESIDA HAROLD. 

Genre ethiopien. Kous decrivons ici l'aile de Pales ida tibiale BALY' sur un specimen 
d' Abys inie : 

Aile petite (4 x 1 mm), a ez peu chitini ee. Nervation typiquement eumolpide, avec 
c etroit el une Lache medio-cubitale arrondie, pale, assez homogene. 

126. - Geme PAUSIRIS CHAPUIS. 

Genr ud-africain. Xous decrivons l'aile de Pausiris strigicollis LEFEVRE, du Cap : 

Aile tres petite (3,5 x 1 mm), transparente, a nervures tres peu chitinisees. rervation 
typiquernent eumolpide, avec c etroit et une belle tache rnedio-cubitale bien chitinisec, 
cindee en deux partie Male lenliculaire . 

127. - Genre PAUSIROPSIS BURGEO 

Genre mono pecifique (Cynoini)' cree par BuRGEON (1941) pour l 'espece Pausiropsis 
gerardi B RGEO ' , du Congo beige. A la dissection, cette espece s'e t revelee cornpleternent 
aplere. C'e tla premiere foi que nou renconlrons un Eurnolpide aptere . Les brachyptere sont 
eaalement a ez rare dan celle famille. 

128. - Genre PALLENA CHAPUIS. 

Petit genre ud-africain. Nou decrivons ici l'aile de Pallena tibialis CHAPUIS, du Cap : 

Aile petite (4,5 x 1,25 mrn), peu chitinisee. Nervation typiquement eurnolpide, avec une 
tache rnedio-cubitale arrondie et a peu pre homogene . 

129. - Genre HIMERIDA LEFEVRE. 

Petit genre ethiopien. Nou decrivons ici l'aile cl'J-limerida squamulosa CHAPUI ' des 
environ du lac N'Gami : 

Aile petite (6, 75 x 2 mrn), moyennernent chi tinisee. Xervalion typiquernent eumolpide 
avec le y Lcme cubi lo-anal tres peu chitinise, c assez large et une large Lache rnedio-cubitale, 
cindee en deux. 

9 
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130. - Genre ENNODIUS LEFEVRE. 

Petite genre d 'Afrique centrale . Nous decrivons ici l'aile d'Ennodius murrayi CnAPUIS, 
de Guinee : 

Aile moyenne (14 x 4,5 mm), tres chitinisee . Nervation typiquement eumolpide avec 
m-cu tres sinueux, c etroit et une belle tache medio-cubitale assez homogene. 

131. - Genre TRICHOSTOLA CHAPUIS. 

Genre ethiopien, d'Afrique continentale et Madagascar. Frequent aux Mascareignes. 
Nous decrivons ici l'aile de Trichostola vestita BonEMAN, sur un pecimen de La Reunion : 

Aile petite (4,5 x 1,5 mm), peu chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec une 
tache medio-cubitale bien chitinisee, divisee en deux parties hemicirculaires. 

132. - Genre PSEUDOSTOLA FAIRMAIRE. 

Genre malgache. Nous decrivons l'aile de Pseudostola grandis FAIRi\I IRE (Pl. ' III, 
fig . 7) : 

Aile petite (7 x 2 mm), bien chitinisee. rervalion t, piquement eumolpide, av c elroit 
et une belle tache medio-cubitale fendue lateralement. 

133. - Genre CYNO MARSHALL. 

Genre monospecifique d' Afrique meridionale. Nou decri on ici l'aile de Cyno 
mordicans MARSHALL, de Beira : 

Aile petite (7,5 x 2,5 mm), assez bien chitini ee. Nervation typiquement eumolpicle, avec 
une tache medio-cubitale, scindee en deux parties lenticulaires. 

134. - Genre MACETES CHAPUIS. 

Genre ethiopien, surtout sud-africain. Ious decrivons l'aile de Macetes albicans CnAP 1 , 

d'Afrique meridionale : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), assez bien chitinisee. Nervation clas ique eumolpi le, avec une 
tache medio-cubitale, scindee en deux parties egales, lenticulaires. 

135. - Genre MACROCOMA CHAPUIS. 

Genre ethiopien avec une avancee dans la zone palearctique africaine (Afrique du Nord et 
Canaries), europeenne (Andalousie, Grece) et du Moyen-Orient. Egalement indo-malai . Nou 
decrivons ici l'aile de Macrocoma lejevrei BALY, d'Aden : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), moyennement chitinisee. ervation typiquement eumolpide, 
avec la tache medio-cubitale scindee en deux parties hemicirculaires . 

Parmi les Cynoini, douze genres nous sont inconnus. 
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136. - Genre PSEUDOCOLASPIS LAPORTE. 

Genre ethiopien et indien . Nous decrivons d'abord l 'aile de Pseudocolaspis longicollis 
BALY, du Bengale : 

Aile tres petite (4, 25 x 1,25 mm.), peu chitinisee. Systeme cubito-anal peu visible. 
rervation de type eumolpide, avec une tache medio-cubitale, scindee en deux parties 

len ticulaires. 

Pseudocolaspis aurichalcea J. TnoMSON, du Congo beige, a une aile plus grande 
(6,5 x 2 mm), plus chitinisee. rervation voisine, purement eumolpide, avec une tache 
medio-cubitale tres nette, bien chitinisee, scindee en deux portions lenticulaires. 

137. - Genre BROMIUS REDTENBACHER. 

ynonyme d'Adoxus KIRBY. Genre monospecifique a distribution holarctique. Bromius 
obscurus LI 1\'E, dont nou etudions l'aile ici (specimen beige)' sous la forme villosulus ScnRA K, 
'allaque a la vigne : 

ile petite (7 x 2,5 mm), a ez bien chitini ee . Nervation typiquement eumolpide avec 
c large, Cula et Culb paralleles, m-cu en prolongement direct de Cula et une belle tache 
medio-cubilale, cindee en deux parties hemicirculaires. 

138. - Genre ANIDANIA REITTER. 

Genre mono pecifique du Sarafschan. Nous decrivons ici l'aile d'Anidania luctuosa 
OL KY: 

ile petite (5,5 x 2 mm), assez peu chitinisee. Systeme cubito-anal peu visible, mais de 
type eumolpid e, a ec une tache medio-cubitale peu chitinisee, scindee en deux partie egales, 
len ticulaire . 

Les genre Adoxinia REITTER, du Turkestan et Bromiodes JAcoBY, de !'Himalaya, nous 
ont inconnu . 

139. - Genre EDUSELLA CHAPUIS. 

Genre au Lralien . Ious decrivons ici l'aile d'Edusella aureoviridis CLARK, d' Australie 
occidentale : 

ile petite (7 x 2,25 mm), bien chitini ee . Nervation typiquement eumolpide avec 
c elroit et une tache medio-cubitale peu chitinisee, scindee en deux parties egales, lenticulaires. 

140. - Genre CLEPTOR LEFEVRE. 

Genre au lralien egalement. Nous decrivons l'aile de Cleptor mjimanus LEFEVRE : 

Aile petite (7 x 2,25 mm), bien chitinisee. Iervation eumolpide avec c large et une tache 
medio-cubitale bien chitinisee, scindee en deux parties lenticulaires. 
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141. - Genre ARSOA FAIRMAIRE. 

Petit genre malgache . rous decrivons l'aile d'Arsoa longirnana FAIRMAIRE (Pl. XXII, 
fig. 8) : 

Aile petite (5,5 x 1,5 mm), as ez peu chitini ee. er ation typiquement eumolpide avec 
c moyen et une tache medio-cubitale scindee en deux partie . Ceci e t valable pour l'aile 
gauche, mais l'aile droite (voir figure) presente une nervation di s mblable : une tran v r e 
entre m-cu et cu-an delimite une petite cellule cubitale de forme carree. 

Ce fait est intere sant pour montrer la variation de la nervation chez un indi idu et, 
partant, son asymetrie po ible. Un ca emblable 'etait deja pre nte ch z le Eumolpides 
a vee l'aile de Damelia marshalli CLAnK qui presentait une ou d ux tran er e au-de ou tie c 
et. non en dessus, comme ici. 

142. - Genre ABIRUS CHAPUIS. 

Genre indo-malais. ous decrivons l'aile d'Abirus piceipes B LY, de umalra 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitini ee . ervation typiquement eumolpid a c c mo en 
et une tache medio-cubitale, scindee en deux partie egales, lenticulaire . 

143. - Genre PSEUDABIRUS FAIRMAIRE. 

Petit genre malgache. Nous decrivons l'aile de Pseudabirus subcylindricu FATRMAIRE : 

Aile petite (6,5 x 2 mm), moyennement chitini ee. Ner ation de l 'pe eumolpid a c 
une belle tache medio-cubitale, cindee en deux parties lenticulaire . 

144. - Genre TYMNES CHAPUIS. 

Genre nord- et sud-americain. rou decrivons l'aile de Tymnes tricolor FABRICI , de 
U.S.A. (P l. XXIII, fig. 11) : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), assez bien chilinisee. rervation eumolpide aYe 
une tache medio-cubitale assez homogene (aile droile). L'aile o-au he (\oir figur ) 
une nervation dissemblable : Cula e d ed ouble, ver son milieu, n d ux branche 
et Cula". Ce cas est assez rare et peu ouvent rencontre au cour. de nolre elud . 

145. - Genre OLORUS CHAPUIS. 

Genre siamois. rous decrivon l'aile d'Olorus femoralis CrrAP T : 

'Lroit et 
pre ente 

ula' 

Aile petite (8,5 x 2,5 mm), bien chitini ee. rervation typiquem nt eumolpide a ec m-cu 
sinueux, c moyen et une tache medio-cubilale as ez diffuse. 

146. - Genre ARGOA LEFEVRE. 

Genre neotropical. Nous decrivons l'aile d'Argoa tibialis CrrAP J ' du Bre il : 

Aile petite (9 x 2,5 mm), bien chitinisee . Nervation typiquement eumolpide aYec une 
tache medio-cubitale plus ou moins eparee en deux parties. 
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147. - Genre PSEUDEDUSIA JACOBY. 

Genre mono pecifique d 'Afrique centrale. Ious decrivons l'aile de Pseudedusia fulvipes 
JAcoBY, d'Elisabethville : 

Aile petite (7 x 2 mm), as ez bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide avec la 
distale Ml dedoublee a la base, une tache medio-cubitale assez confuse, plus ou moins separee, 
et c exceptionnellement retreci. 

148. - Genre AURANIUS JACOBY. 

Genre bresilien. Ious decrivons l'aile d'Auranius robustus JAcoBY : 

Aile moyenne (11,5 x 4 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide avec 
une ebauche de transverse a la base de Culb vers lA. Cette ebauche se repete dans les deux 
ailes et e t exceptionnelle. Vestiges de tache medio-cubitale a l'apex de M2; ces vestiges sont 
de structure cla sique. 

Dan le Edu ellini, trois genres nous sont inconnus. 

149. - Genre ACROTHINIUM MARSHALL. 

Pelil genre connu de la Chine, du .Tapon et de la Birmanie. Nous decrivons l'aile 
d'Acrothiniurn gaschkevitchi MoTSCH LSKY, du Japon : 

Aile petite (9 x 3 mm), bien chitinisee. Iervation typiquement eumolpide avec c moyen 
et une Lache medio-cubitale bien nelte, scindee en deux parties lenticulaires, symetriques. 

150. - Genre LOPHEA BALY. 

Genre indien. Ious decrivons l'aile de Lophea tonkinea PIC, du Tonkin : 

Aile moyenne (11,5 x 4 mm), bien chitinisee. Iervation typiquement eumolpide avec 
c petit, m-cu inueux et une tache medio-cubitale assez homogcne, a peine fendue lateralement. 

151. - Genre HETEROTRICHUS CHAPUIS. 

Genre mono pecifique de la region indienne. Nous decrivons ici l'aile d'Heterotrichus 

balyi CnAP r , du iam : 

Aile petite (6 x 2 mm), bien chitinisee. Iervation eumolpide avec c etroit et une tache 
meclio-cubilale bien nelle, formee de deux elements lenticulaires, symetriques. 

152. - Genre EURYPELTA LEFEVRE. 

Genre mono pecifique du Bengale. Nous decrivons ici l'aile d'Eurypelta modesta 

FABRICIU : 
Aile pelile (8 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide avec une 

tache medio-cubitale etroite, assez homog€me. 
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153. - Genre MYOCHROUS ERICHSON. 

Genre nord-, centre- et sud-americain . rous decrivon ici l'aile de Myochrous denticollis 
SAY, des U.S.A. : 

Aile petite (7 x 2,25 mm), moyennement chitinisee . rervalion eumolpide avec c assez 
large et une ab ence complete de tache medio-cubilale. Seulement a on emplacement normal, 
une trace de chitinisation d'une autre nature. 

154. - Genre DICTYNEIS BALY. 

Genre chilien. Nous decrivon l'aile de Dictyneis pulvinosus BL cnARD (Pl. XXII, 
fig . 2) : 

Espece brachyptere. Le moignon alaire e t rectangulaire (1,75 x 0,30 mm), allonge, 
a ez peu chitini e, avec les ve tiges de la co tale, ou -co tale et de la radial , ce derni r a cz 
bien <.;onserve. 

155. - Genre EOCLES CHAPUIS. 

Petit genre australien. rou decrivon l'aile de eocles sulcicollis Cu P 1 d dney : 

Aile petite (7 x 2,25 mm), bien chilini ee. Nervation Lypiquement umolpid a c 
c moyen et des vestige de ce qui emble clre une Lache medio-cubilale. 

156. - Genre DAMASUS CHAP IS. 

Genre mono pecifique, avec une e pece (Damasus albicans CuAP 1 ) de 
est completement aptere. 

157. - Genre GLYPTOSCELIS J. LECO TE. 

rie. L'e pece 

Genre nord-, centre- et sud-americain. rous decrivons l'aile de Clyptosceli pube cens 
FABRrcius, des U.S.A. : 

Aile moyenne (10,5 x 3,5 mm), bien chilini ee. Nervation t piquemenl eumolpide a ec 
c etroit et une belle tache medio-cubitale, cindee en deux partie melrique . 

158. - Genre MECISTES CHAPUIS. 

Genre ethiopien. Ious decrivons l'aile de Mecistes seriatus LEFE RE, du Tran aal 
(Pl. XXIV, fig. 12) : 

Aile petite (4, 5 x 1,5 mm), peu chitinisee. Nervation t piquement eumolpide mai avec 
le systeme cubito-anal presque invi ible. Une tache medio-cubitale e t cependant parfait ment 
nette. 

Mecistes chapuisi JAcoBY (Pl. XXII, fig. 6) a egalement unc aile petite (3,5 x 1 mm) 
peu chitinisee. Cependant le sy tcme cubilo-anal, de type eumolpidc, e t plu vi ible et la 
tache medio-cubitale, divisee en deux elements symetriques lenliculaires, plu neUe. 
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159. - Genre PACHNEPHORUS REDTENBACHER. 

Genre a large repartition geographique : circummediterraneenne, ethiopienne, indo­
malaise et palearclique. ous decrivons ici les ailes de quelques especes : 

Pachnephorus cylindricus LucAs . 
(Pl. XXIII. f ig . 9.) 

Le specimen exam ine ici provient d'Algerie . Aile petite (4 x 1,25 mm), peu chitinisee. 
Nervation eumolpide, mais les distales, une bonne partie, sauf a la base, du systeme cubito-anal, 
invi ibles. Une belle tache medio-cubitale, formee de deux elements lenticulaires sym etriques, 
est bien visible. 

Pachnephorus tesselatus DuFTSCHMIDT. 

pec1men de 1ajorque (Baleares) . Aile petite (4 x 1 mm), peu chitinisee. Seuls le debut 
de co tale ' la radiale, rt partiellement, les medianes partiellement egalement et la tache 
medio-cubitale, analogue a la precedente, ont visibles. On devine egalement anl. 

Pachnephorus corinthius hipponensis DESBROCHERs . 

pecimen de 1\Iajorque (Baleares). Aile tres petite (3,5 x 1 mm), a tout point analogue 
a la precedente. 

160. - Genre COLASPINA WEISE. 

Genre mono pecifique de France (Provence) . Nous decrivons l'aile de Colaspina saportae 
GRE 'IER : 

Aile trc petite (3 x 1 mm), peu chitinisee. Nervation de type eumolpide, parfaitement 
et enlieremen l i ible, avec une tache medio-cubitale, divisee, assez n ette . Soudure partielle 
de deux branche de Ia cubitale. 

161. - Genre COLASPIDEA LAPORTE . 

Genre a di tribution un peu analogue a celle des Timarcha : alentours de la Mediterranee 
et Californie. Le e pece de ce genre semblent apteres . ous avons, en effet, disseque plusieurs 
specimen de Colaspidea globosa IC"sTER, de France meridionale, c. metallica Rossi, d'Espagne 
et de France, c . oblonga BLANCTIARD etc. grossa FAIRl\IAIRE, de Tanger . Tous se sont reveles 
aplere . Un minuscule rudiment, chez C. grossa, semble ( il) etre un vestige alaire . 

162. - Genre APOLEPIS B ALY. 

Genre malai . rous decrivons ici l 'aile d'A.polepis aspera BALY, de Java : 

Aile petite (4,25 x 1,25 mm), assez bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, 
avec une tache medio-cubitale bien nette, formee de deux elements lenticulaires symetriques . 
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163. - Genre AULACOLEPSIS BALY. 

Genre indo-malais . Nous decrivons l'alle d'Aulacolepsis mouhoti BALY, du Siam : 

Aile. petite (6,5 x 2 mm), bien chitinisee. Nervation eumolpide, avec la tach e medio­
cubitale scindee en deux elements symetriques . 

Parmi les Myochroini, 7 genres nous sont inconnus. 

164. - Genre MERODA BALY. 

Genre amazonien. Nous decrivons l'aile de llleroda costata BALY 

Aile petite (9,5 x 3 mm), bien chitinisee. Iervation eumolpide, avec une tache medio­
cubitale plus ou moins scindee en deux elements. 

165. - Genre HEMYDACNE JACOBY. 

Ce genre malgache trouve sa naie place ici parmi le Hemydacnini BEcnY .E . rou ne 
reviendrons pas sur les ailes des Hemydacne, deja eludi6es precedemmenl avec le Orsodacnidae .. 

166. - Genre EULYCHIUS JACOBY. 

Petit genre malgache. Nous decrivons l'aile d'Eulychius madaga cariensis JA OBY : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), assez bien chitini e . Tervation typiquement umolpide a ec 
une tache medio-cubitale pale, scindee en deux element hemicirculaire ymelrique . 

167. - Genre LINISCUS LEFEVRE. 

Genre ethiopien. ous decrivons ici l'aile de Liniscus sansibaricus LEFE RE, de 
Zanzibar : 

Aile petite (4 x 1,25 mm), transparente. Nervation typiquement eumolpide, a ec une 
tache medio-cubitale scindee en deux elements symetriques lenticulaire 

168. - Genre PHELOTICUS HAROLD. 

Genre ethiopien, surtout malgache. D'apres BEcrrYNE, ce aenre et le genre oi in 
Neomenius DuvJVIER, malgache egalement, appartiennent au genre Syagrus CrrAP 1' . 

Nous decrivons l 'aile de Pheloticus semistriatus FAIRi\IAIRE, de Maclaaascar : 

Aile petite (10 x 3 mm), a sez peu chitinisee. rervation typiquement eumolpide, avec 
une tache medio-cubitale, scindee en deux elements symetriques lenliculaire . 

169. - Genre NOSSIOECUS HAROLD. 

Petit genre de Madagascar et des Mascareignes . Nous decrivons l'aile de Nossioecus 
lateralis JAcoBY, de Maurice : 

Aile petite (7,5 x 2,5 mm), assez bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, 
avec une tache medio-cubitale scinclee en deux elements symelriques hemicirculaires. 
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170. - Genre IVONGIUS HAROLD. 

Genre de Madagascar, des Mascareignes et de l'Afrique orientale. Ious decrivons l'aile 
d'lvongius inconstans LEFEVRE, de Madagascar : 

Aile petite (3,5 x 1,5 mm), assez bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, 
avec une tache medio-cubitale bien chitinisee, scindee en deux elements lenticulaires 
symelriques. 

171. - Genre MENIUS CHAPUIS. 

Genre ethiopien. ou decrivons l'aile de Menius viridiaeneus JACOBY, du Cameroun : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), bien chitinisee. ervation typiquement eumolpide, avec une 
Lache medio-cubitale scindee en deux elements symetriques lenticulaires . 

172. - Genre EURYDEMUS CHAPUIS . 

Genre ethiopien . ' ous decrivons ici l'aile d'Eurydemus punctatosulcatus FAIRMAIRE, 
de 1adaga car qui, d 'aprc BecHY 'E, appartient a present au genre Majungaeus BECHY E 

Aile petite ( x 2,5 mm), bien chitinisee. ervation typiquement eumolpide, avec une 
belle tache medio-cubitale scindee en deux elements lenticulaires symetriques. 

173. - Genre AMBLYNETES WEISE. 

Genre mono pecifique de !'Afrique orientale. Nous decrivons l'aile d'Amblynetes bottegoi 
JACOBY, d 'Afrique orientale britannique : 

Aile petite (7,5 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eurnolpide, avec 
une Lache medio-cubiLale cindee en deux elements lenticulaires symetriques. 

174. - Genre SYAGRUS CHAPUIS. 

Genre d' frique continentale et Madagascar. Ious decrivons l'aile de Syagrus nigricollis 

JACOBY, de l\Iadaga car : 
Aile mo enne (9 x 2 5 mm), bien chitinisee. Nervation eumolpide classique, avec une 

Lache medio-cubilale bien nelle, scindee en deux parties. 

175. - Genre MENIELLUS WEISE. 

Genre eLhiopien. T ous decri vons ici I' aile de M eniellus maculicollis JAcoBY, rl' Albertville 

(Congo belge) (Pl. X:AIV, fig. 9) : 
ile petite (6 x 1,75 mm), bien chitinisee. ervation typiquement eumolpide, avec 

c elroiL et une tache medio-cubitale bien nette, formee de deux elements symetriques 

len Liculaires. 

176. - Genre RHEMBASTUS HAROLD. 

Genre d'Afrique continentale et Madagascar. D'apres BECHYNE, seules les especes 
malgaches merilcnL le nom de Rhembastus. Nous decrivons ir.i l'aile de Rhembasttts nanultts 

HAROLD, de :Jiadagascar : 
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Aile petite (4 x 1 mm), moyennement chitinisee . Nervation classiquement eumolpide, 
avec c assez large et une tache medio-cubitale bien nette, formee de deux ·elements symetriques 
len ticulaires. 

Rhembastus micheli BECHYNE, J e Madagascar, a une aile petite (4,5 x 1,5 mm), 
relativement bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec c moyen et une tache 
medio-cubitale bien nette, scindee en deux elements lenticulaires symetriques. 

177. - Genre CHLOROPTERUS MORAWITZ. 

Genre connu notamment d' Afrique du Nord et de Russie meridionale. Nous decrivons 
l'aile de Chloropterus versicolor MoRAWITZ, de Russie meridionale : 

Aile petite (4,5 x 1,5 mm), transparente. rervation eumolpide, assez effacee mais avec 
une tache medio-cubitale pale, scindee en deux parties symetriques . 

178. - Genre MOUHO'l'INA LEFEVRE. 

Genre indo-malais et chinois. Nous decrivons l'aile de Mouhotina tibialis LEFEVRE, de 
Hong-Kong 

Aile tres petite (4 x 1 mm), relativement bien chilini ee . _ Ter ation 
eumolpide, avec c etroit et une tache medio-cubitale, formee de deux 'lement 
hemicirculaires. 

179. - Genre PHYTORUS JACOBY. 

piqucment 
metriques 

Genre indo-malais. rous decrivon ici l'aile de Phytorus plebejus LEFEvRE, des 
Philippines : 

Aile petite (9 x 2, 75 mm), bien chitinisee. Nervation eumolpide a ec m-cu inueux, 
c assez large et une tache medio-cubitale, scindee en deux parties egale lenticulaire 

180. - Genre CLEOPORUS LEFEVRE. 

Genre indo-malais, comme le preceden t. Nous decrivon l'aile de Cleoporus cruciatus 
LEFEVRE, des Philippines : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), peu chitinisee. Nervation eumolpide avec une tache medio­
cubitale bien ~ette, scindee en deux parties symetriques lenticulaires. 

181. - Genre CLEORINA LEFEVRE. 

Genre indo-australien. Nous decrivons l'aile de Cleorina mobilis LEFEVRE, des Inde 

Aile petite (7,5 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation eumolpide avec c court, m-cu 
fortement sinueux et une tache medio-cubitale foncee, scindee en deux elements metriques 
lenticulaires. 

182. - Genre TRICLIONA LEFEVRE. 

Genre indo-malais. Nous decrivons l'aile de Tricliona picea JACOBY, des Indes (Bombay) : 

Aile petite (7 x 2 mm), bien chitinisee. Nervation eumolpide, avec c moyen ct une tache 
medio-cubitale foncee, formee de deux elements symetriques lenticulaires. 
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183. - Genre STETHOTES BALY. 

Genre malais, mais surtout neoguineen. ous decrivons l'aile de Stethotes elegantula 
BALY, d'Amboine : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), tres bien chitinisee. Nervation typiquem ent eumolpide, avec la 
tache medio-cubitale scindee en deux elem ents lenticulaires symetriques. c tres etroit. 

184. - Genre TYPOPHORUS ERICHSON. 

Genre surtout neotropical, avec une avancee aux U.S .A. Ious decrivons l 'aile de 
Typophorus cyanipennis LEFEYRE, du Mexique (Pl. XXIV, fig . 13) : 

Aile petite (6 x 2 mm), bien chitinisee. Nervation (aile gauche) typiquement eumolpide, 
avec c eLroit et une tache medio-cubitale, scindee en deux parties symetriques lenticulaires. 
L'aile droite pre ente la particularite d 'une transverse supplementaire entre m-cu et cu-an, 
transverse qui delimite une petite cellule cubitale carree (voir figure) . 

185. - Genre PARIA J. LECONTE . 

Genre neotropical , avec extension vers I' Amerique du Nord . Des espece ont ete 
irmalee du Japon, iberie, Inde . II est permis de douter qu'il s'agit du meme genre. Ious 

decrivon l 'aile de Paria vitticollis JAcoBY, sur un pecimen mexicain : 

Aile petite (5,5 x 1,5 mm), transparen te. Nervation tres effacee, eumolpide typique, avec 
une tache medio-cubitale pale mais neUe et scindee en deux parties. 

Parmi le Typophorini, 9 genres nou sont inconnus. 

186. - Genre PYGOMOLPUS BECHYNE. 

Ce genre t pe de f>ygomolpini, a ete cree par BECHYNE (1949) pour un curieux 
eumolpide arcrentino-bre ilien a pygidium et facies de Bruchide. Nous decrivons ici l'aile de 
Pygomolpus opacus BEeRY 'E, sur un specimen bresilien : 

Aile tre petite (3 5 x 1 mm), peu chitini ee. Nervation typiquement eumolpide, avec 
le cellule anale etroite et allongees surtout an2, c tres petit et une tache medio-cubitale 
foncee, cindee en deux element lenticulaires. 

187. - Genre CORYNODES HOPE. 

Genre ethiopien et indo-malais. Tous decrivons l'aile de Corynodes waterhousei BALY, 
de Luvon (Philippine ) : 

Aile petite (9 x 3,5 mm), bien chitinisee. rervation typiquement eumolpide, avec 
c etroit et une tache medio-cubitale assez homogene. 

188. - Genre CHRYSOCHARES MORAWITZ. 

Genre monospecifique de la Russie meridionale, Birmanie, Caucase et Turkestan. rous 
decrivons l'aile de Chrysochares asiaticus PALLAs : 

Aile moyenne (12 x 4,5 mm), tres bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, 
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avec m -cu tres sinueu , les deux branches de Cu1 soudees a la ba e sur le tier de leur 
longueur, tres ecartees di talement, cu-an trc court, et une tache medio-cubitale trc grande, 
peu chitinisee, plu ou mains scinclee en deux parties. 

189. - Genre CHRYSOCHUS REDTENBACHER. 

Genre holarctique, avec une avancee ver la region indo-malaise. rou decrivon ici 
uccessivement l 'aile de plusieurs e peces qui, ailleurs, eront etudiees en detail au point de 

vue statistique (variation intra pecifique de la nervation). Les p ce de ce aenre, no ton -le, 
sont extraordinairement variables quan t a la nervation. 

Chrysochus asclepiadeus PALLAs. 

Espece de France, Europe meridionale, yrie, iberie el Chine eptentrionale. ou 
decrivons l'aile d'un pecimen fran9ai (Canigou) 

Aile petite (10 x 4 mm), bien chi lini ee. rervur ntourec cl 'un hitini ali n 
brunatre. Nervation typiquement eumolpide anc c large, m-cu inueu ' t une tach m 'di -
cubitale homogene arrondie. Parti ularite exceptionnelle : la tran er , fermant eli tal ment 
an2, se prolonge au-dela de cette cellule d'une longueur eaal er l\12. n p' im n de 
Siberie nepos ede pas cette particularite; la transver e c, chez lui, e t Lr\ etroil . La n n:alion, 
repetons-le, est tres variable chez cetle espece. 

Chry ochu auratu FABRTCT 

Espece nord-americaine. ~ou decrivon un pec1mcn du Colorado. il p lite 
(10 X 4 mm), lres chitini ee. ' erva lion id nliquc a la preced nl a l'ex ption d ubilale , 
qui se croisent en un point de telle orle que m-cu et cu-an en onl la continuation directe. 

Chrysochus chinensis BALY. 

Espece de Chine septentrionale, mour, Japan, Coree. JL pe im n d Chin pre nlc 
une aile analogue a la precedente (9 x 3,75mm), tre chitini 6 , anc c elroit. n pecim n 
japonais a une aile analogue, mais la tache medio-cubitale L prof ndemenl clivi 'e t le 
branches de la cubitale e soudent ur une courle di lance. 

Chrysochus cobaltinus J. LEco TE. 

Espece de Californie, Oregon. Aile analogue aux precedenle (10 x 4 mm), a ec c elroit 
et une tache medio-cubitale assez homogcne. Fait curieux, ur le pec1men cxamwe, un 
deuxieme transverse dedouble partiellemcnt m-cu vers sa moiti ~. La au i la nen alion ' l 
tres variable. Un specimen de !'aberration calijomicu.s :\1AR HALL pre ente une ncr ation 
semblable, mais avec un debut de transverse vers le milieu de Cu1b dan la direction de 1 . 

Chrysochus goniostoma WEI E. 

Espece mongol e. Aile petite (8 x 3 mm), bien chitini ec. ~ervalion analoo-u au. 
precedentes, avec une tache medio-cubitale arrondic, homogcne. Sur le pecimen examine ici. 
Cu1a rejoint directemcnt an2 avec un debut ebauche de m-cu. Quant a Cu1b, il est i ole et 
ne rejoint meme pas Cu1a . 
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Chrysochus hageni JAcoBY. 

Espece de Sumatra ( ord-Ouest) . Aile petite (10 x 3,5 mm), bien chitinisee. Nervation 
semblable aux precedents, avec c tres petit et la tache medio-cubitale ovalaire, homogene, bien 
chilinisee. 

Chrysochus pulcher BALY. 

Espece birmane. rous decrivons ici l'aile d'un specimen du Laos. Aile petite 
(10 x 3,5 mm), tres bien chitinisee. Nervation identique, avec c etroit et une tache medio­
cubitale ovalaire, plus ou moins cindee en deux parties. 

Chrysochus punctatus GEBLER. 

Espece des steppes des Kirghiz. Aile moyenne (13 x 5 mm), tres bien chitinisee. 
1erva lion idenlique aux precedents, avec c petit, m-cu sinueux et une tache medio-cubitale 

homogene et arrondie . Sur le pecimen etudie ici, un debut de transverse dedouble c en dessous. 

n genre (E rotenia LEFEvRE, du Bresil) nous est inconnu parmi les Corynodini. 

190. - Genre THYRA LEFEVRE. 

Genre gu ano-bre ilien. rous decrivon l'aile de Thyra lateritia LEFEVRE, de Cayenne 
(Pl. XXIII, fig. 1) : 

ile a ez grande (13 x 4,5 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, 
avec c tres petit et une tache medio-cubitale plus ou moins scindee en deux portions 

melrique hemicirculaires. 

191. - Genre BIORUS LEFEVRE. 

Genre neotropical. Iou decrivons l'aile de Biorus clytroides LEFEVRE, de Cayenne : 

Aile mo enne (11 x 4 mm), bien chitinisee. Nervation cla ique eumolpide, avec m-cu 
inueux, c moyen el une tache medio-cubitale bien chitinisee, fenclue lateralement. 

192. - Genre E DOCEPHALUS CHAPUIS. 

Genre bre ilien et des pays avoisinant (Guyane, Argentine et Equateur). rous decrivons 
l'aile d'Endocephalus bigatus GER rAR, du Bresil : 

ile grande (13 x 5 mm), bien chitinisee. l\ervation typiquement eumolpide, avec c petit 
et une Lache medio-cubitale ovalaire homog(me. 

193. - Genre E DOSCHYRUS JACOBY. 

Genre mono pecifique bresilien. Nous decrivons ici l'aile d'Endoschyrus retijerus BALY. 
D'apres BECIIY 'E, ce genre appartiendrait, non pas aux Endocephalini, mais bien au.,x Iphimeini. 

Aile moyenne (13,5 x 5 mm), tres bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, 
avec c petit, m-cu sinueux et une absence complete de tache medio-cubitale. 
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i94. - Genre MELINOPHORA LEFEVRE. 

Petit genre bresilien. Nous decrivons l 'aile de Melinophora tibialis GERMAR : 

Aile petite (10 x 3 mm), peu chitinisee . T ervation typiquemen t eumolpide (aile droite), 
avec c moyen et une tache medio-cubitale pale, plus ou moins scindee en deux parties. L' aile 
gauch e du specimen examine ici presente la particularite d'avoir une seconde transverse entre 
m -cu et cu-an, au-dessus de c, qui delimite aussi une cellule cubitale, petite, de forme carree. 
Ce cas d'asymetrie, quoique n on isole, est assez rare. 

i95 . - Genre PHANAE'l'A LEFEVRE. 

Genre neotropical (Mexique, Cuba, Amerique centrale, Colombie) . D'aprc BECITY E, 
ce genre appartient aux Colaspini. Nous decrivons l 'aile de Phanaeta ruficollis LEFEVRE, de 
Bogota : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), moyennement chitinisee . ervation typiquement eumolpide, 
avec c etroit et une tache medio-cubitale nette, fendue lateralement. 

i96. - Genre COLASPOIDES LAPORTE. 

Genre neotropical et indo-australien . Nous decrivons l 'aile de Colaspoides vulgata 
LEFEVRE, du Bresil. D'apres BEcrrY :E, cette espece appartient a pre ent au genre Costalimaite 
BECHYI.\""E et a la tribu des Iphimeini : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), moyennement chitinisee. ervation t piquement eumolpide, 
avec c etroit et une tache medio-cubitale plus ou moins homogf:me, bien chitini ee. 

Colaspoides mjitarsis LEFEVRE, du Bresil, e t par contre un rai Colaspoides . on aile 
est petite (9 x 3 mm), tres bien chitinisee . Nervation typiquement eumolpide, avec c moyen 
et une tache medio-cubitale bien chitinisee, homogene. 

i97. - Genre AULACIA BALY. 

Genre indo-malais. rous decrivons l'aile d'Aulacia diversa BALY, de inO'apour 

Aile petite (6,5 x 2 mm), bien chitinisee . I ervation t piquemenl eumolpide, a ec 
c etroit et une tache medio-cubitale, scindee en deux elements lenticulaire metrique . 

i98. - Genre DERMOXANTHUS BALY. 

Genre ethiopien . Nous decrivons l'aile de Dermoxanthus julvus BALY, de Guinee : 

Aile petite (8 X 2,5 mm), mediocrement chitinisee. Nervation eumolpide, avec c etroit 
et une tache medio-cubitale, pale, plus ou moins scindee en deux partie . 

i99 . - Genre BATHSEBA MOTSCHULSKY. 

Genre de Ceylan et ethiopien . 10US decrivons l'aile de Bathseba transversalis DEJEAN, 
du Cap (Pl. XXV, fig . 1) : 

Aile petite (6 x 2 mm), moyennement chitinisee. Nervation eumolpide avec une tache 
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medio-cubitale arrondie, homogene. Systeme cubito-anal tres variable chez le meme individu, 
qui peut presenter une asymetrie notoire du dessin . L'aile gauche du specimen examine ici 
presente une courte fusion a la base des deux cubitales et une transverse supplementaire entre 
Cu1b (au premier tiers) et 1A. L'aile droite est un peu differente. 

Parmi les Endocephalini, six genres nous sont inconnus . Quant au genre Sphaeroplacis 
CHEVROLAT, de Guyane franc;aise, il s'agirait, d'apres BECHYNE, du genre Antitypona WEISE 
dans les Chrysodinini. 

ADDENDUM 

En addendum a l'etude precedente, nous decrivons ici les ailes de quelques genres 
nouveaux, decrits recemment par BE CHYNE . Comme on le verra, ils n'apportent rien de nouveau. 

199b
1
•. - Genre PERIPARIA BECHYI\rE (TYPOPHORINI). 

Voisin de Paria J. LECONTE . Genre neotropical. Nous decrivons l'aile de Periparia 
monrosi BEGHYNE, du Paraguay : 

Aile petite (3,5 x 1,25 mm), tran sparente. Nervation typiquement eumolpide, avec 
c etroit et une tache medio-cubitale bien nette, scindee en delLx elements lenticulaires 
:;ymetriques. 

200. - Genre NODOCOLASPIS BECHYNE (IPHIMEINI). 

Genre neotropical, detache du genre Colaspis . Nous decrivons ici l'aile de Nodocolaspis 
costipennis LEFEVRE, du Paraguay : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation eumolpide, avec c etroit. Pas de 
tache medio-cubitale, mais une chitinisation a son emplacement. 

201. - Genre MAECOLASPIS BECHYNE (COLASPINI). 

A propos du genre Colaspis, nous avons precedemment decrit une espece de ce nouveau 
genre, detache recemment par BECHYNE. Ious decrivons ici l'aile de Maecolaspis joliveti 
BECHYNE, du Bresil : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec 
c elroit et pas de tache medio-cubitale. Seulement une chitinisation diffuse a son emplacement. 

202. - Genre ALLOCOLASPIS BECHYNE (COLASPINI). 

Genre neotropical. l\ous decrivons l'aile d'Allocolaspis straeleni BECHYNE, du Bresil : 

Aile petite (10 x 3,5 mm), bien chitinisee . Nervation eumolpide, avec c moyen et une 
tache medio-cubitale faible, peu chitinisee. 

203. - Genre STERNOCOLASPIS BECHYNE (C OLASPINI). 

Genre neotropical, detache du genre Colaspis. Nous decrivons ici l'aile de Stemocolaspis 
14-costata LEFEVRE, du Bresil : 

Aile moyenne (12 x 4 mm), bien chitinisee. Nervation eumolpide, avec une soudure 

Partielle a la base des deux branches de Cu1 et une tache medio-cubitale foncee, homogene. 
' ' 
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204. - Genre PYGOCOLASPIS BECHYNE (COLASPINI). 

Genre neotropical , detache egalement du o·enre Colaspis. Nou decrivon ici l'aile de 
Pygocolaspis olivieri LEFEVRE, de Guyane : 

Aile petite (10,5 x 3,5 mm), bien chitini ee. I ervation cumolpide, a cc c etroit ct une 
tache medio-cubitale petite, scindee en deux parties. 

205. - Genre WITTMERITA BECHYNE (IPHIMEI I). 

Genre neolropical. ·aus decrivon ici l 'aile de Wittrnerita verru.cosa J cosY, du Bre il. 
Ce genre a ete detache par BECnY 'E, pour une pcce du genre A lethaxiu.s LEFEVRE (Colaspini) : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitini ee. rerva lion cumolpid , a ec rna n L un 
absence complete de tache medio-cubitale, remplacee par une faible chilini alion . 

206. - Genre LYRALETES BECHYNE (COL SI I I). 
~ 

Genre neotropical. · ous decrivon ici I' aile de Lyraletes ( = 11 ermesia)varicolor J co BY, 
du Paraguay. Hermesia larnpros JACOBY deja decrit, apparlient au i au aenre Lyralete 

Aile petite (4 x 1,5 mm), peu chitini ec . Nervation eumolpid e, av lr'> elroil l une 
absence totale de tach e medio-cubitalc, remplacee par une vao-ue chilini alion. 

207. - Genre ISOLEPRO OTA BECHYNE (IPHIMEINI). 

Genre neotropical, detache du genre Lepronota CnAP I . Nou de rh on ici l'aile 
d'lsolepronota obscu.ra HAROLD, du Bre il : 

Aile petite (7 x 2,25 mm), bien chilini ee . Tervalion cumolpide, av elroil ct une 
tache medio-cubitale peu nette, diffu e. 

Isolepronota aggregata BECHYNE, du Bresil, a une aile analogu 
(7 X 2,25 mm), bien chitinisee. C plu large et Lache medio-cubilale plu 
deux elements lenticulaires. 

208. - Genre MONROSIELLA BECHY :E (IPHIMEI I). 

a Ia preceden le 
nett , inde en 

Genre neotropical, detache clu genre Argoa LEFEVRE (Edu.sellini). N u de rivon ici }'aile 
de Monrosiella mucronata JAcoBY, du Paraguay : 

Aile petite (8 x 2,5 mm), bien chitini ee. Nervation eumolpide, a ec c mo n et une 
tache medio-cubitale nette, mais a ez diffuse. 

209. - Genre FREUDEI'rA BECHYNE (IPHIMEINI). 

Genre neotropical. Nous decrivons ici l'aile de fi'rendeita iracunda BECJTY 'E, du Bre il : 

Aile petite (8 X 2,5 mm), bien chilini ee. Nervation eumolpid c, avec c elroit (aile gauche) 
et une absence complete de tache medio-cubitale, remplacee par une pelilc Lache chilini ee, 
de structure toute differente . L'aile droile dissymelriquc, pre cnlc unc oudure de deux 
branches de Cul en un point, ce qui upprim c c. 
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2i0. - Genre VIANAETA BECHYNE (COLASPINI). 

Genre neotropical. Nous decrivons l'aile de Vianaeta uberaba BECHYNE, du Bresil : 

Aile petite (9 x 3 mm), bien chitinisee. Nervation typiquement eumolpide, avec c etroit 
et une tache medio-cubitale nette, plus ou main s scindee en deux parties . 

2ii. - Genre NEOCHALCOPLACIS BECHYNE (CHRYSODININI). 

Genre neotropical, detache clu genre Chalcoplacis CHEVROLAT. Nous clecrivons l 'aile de 
Neochalcoplacis jallax BECHYNE, du Bresil : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), bien chitinisee . Nervation eumolpide, avec c tres etroit et la 
tache medio-cubitale remplacee par une vague chitinisation de structure differente . 

2i2. - Genre LEPROCOLASPIS BECHYNE (IPHIMEINI). 

Genre neotropical, detache par BE CHYNE du genre Colaspis . Nous decrivons ici l 'aile de 
Leprocolaspis interrupta HAROLD, du Bresil : 

Aile petite (7 x 2,5 mm), moyennement chitinisee. Nervation eumolpide, avec c petit 
et une tache medio-cubilale peu nelle el lliffuse, mais de s lruclure classique. 

2i3. - Genre DEUTERONODA BECHYNE (IPHJMEINI). 

Genre neotropical, detache par BECHYNE du genre Colaspis. Nous decrivons ici l'aile de 
Deuteronoda clavipes BECHY :E, du Paraguay : 

ile petite (5,5 x 1,5 mm), peu chitinisee. Nervation eumolpide, avec c tres etroit et 
une ab ence complete de tache medio-cubitale, remplacee par une vague chitinisation de 
structure toute differen te. 

2i4. - Genre NYCTERODINA BECHYNE (CHRYSODININI). 

Genre neotropical, detache par BECHYNE du genre Spintherophyta LEFEVRE. Nous 

decrivon ici l'aile de 7ycterodina aulica LEFEYRE, du Bresil : 
Aile petite (4 x 1 mm), peu chitinisee. Nervation eumolpide, avec c moyen et absence 

de tache medio-cubitale, remplacee par une vague chitinisation diffuse. 

2i5. - Genre SCHIZONODA BECHYNE (IPHIMEINI). 

Genre neotropical. Jous decrivons ici l'aile de Schizonoda dimorpha BECHYNE, du Bresil : 

Aile petite (6 x 2 mm), moyennement chitinisee. Nervation eumolpide, clepourvue de 

tache medio-cubitale, avec c etroit . · 

2i6. - Genre CEPHALALETES BECHYNE (COLASPINI). 

Genre neotropical. Tau decrivons ici l'aile de Cephalaletes clavicornis BECHYNE, du 

Paraguay : 
Aile petite (5,5 x 1,5 mm), moyennement chitinisee. Nervation eumolpide, sans tache 

medio-cubitale, avec le sy tcme cubito-anal peu chitinise et c moyen. 

10 
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CONCLUSIONS SUR LES EUMOLPIDAE. 

Nous ne decrivons pas de nouveau ici le type de nervation clit « eumolpide ». Nous 
renvoyons pour cela au debut de ce paragraphe. Contentons-nous de citer les principaux type 
de nervation entrevus : 

1. Type lamp r o s om i d e o u t y p e p rim it if . - Ce type de nervation, 
decrit plus haut, caracterise, avec certaines modifications, les genre Plastonothas et Eapales. 
Iul doute que la position systematique de ces deux genre ne soit plus ou mains sujelte a 

revision, surtout en ce qui concerne le second qui est clas e generalcment a la fin des 
Colaspini . Par contre, Plastonothas semble plus a sa place, puisqu'il e t o-eneral m nl place 
a la base de tous les Eumolpides. Ce deux genres ont depourvu de Lache media- ubilal . 

2. Type e u mol pi de s a n s t a c h e m e d i o - c u b i L a I e . - e t pe carac­
terise, outre quelques Eumolpides aberrants comme les Stenomela et le I' o-a celide , d'a ez 
nombreux genres d'Eumolpides classiques. Il semble que eul le Eumolpid primilif oient 
depourvus de tache medio-cubitale. Par exemple, la totalite de Chrysodinini t b au up 
d'lphimeini en sont prives. On pourrait ciler beaucoup d'aulrc exemple , mai il nc faut pa 
se hater de trop generaliser. La systematique de Eumolpide e L encor dan I' nfance et il 
est a peu pres impossible de fixer des lois a la pre ence ou a l'ab ence d la Lache m 'di -cubitale. 

3. Type eumolpide avec tache media-cubital L' pe repre nle 
la majorite des especes et des genre . Il emble qu'on pourra un jour e ervir de elle Lache 
pour etablir la vraie phylogenie et parenle des genre . Beaucoup de e dernier ont n re 
polyphyletiques. 

4. E spec e s bra c h y pte r e . - Beaucoup d'Eumolpide nt bra h pler 
Le moignon alaire est alors tres petit et on doit qualifier ce e pece plulol de mi ropl '>r 
Citons le genre Dictyneis comme exemple de celle reduction alaire. 

5. E spec e s apt ere s . - Plu nombreux encore ont le Eumolpide lolal ment 
apteres . Citons les genres Damasas, Colaspidea, Paasiropsis, et . En o- 'neral l'apleri me 
affecte toutes les especes d'un genre determine. 

Notons pour terminer, que la tache medio-cubitale, souvent i ibl a l' il nu, t tre 
variable en forme, en chitinisation et en nellete. Parfoi elle e L enli' re ou diffu e, l plu 
souvent elle est fendue ou scindee en deux parties egale , lenliculaire ou emicirculaire 
symetriques. Enfin, nous devons noter que, urtout dan c rlain o- nre (Chry oclw , 
Typophoras, Freadeita, Arsoa, 1'ymnes, Damelia, 1\Ielinophora, Aaraniu , elc.), le teme 
cubito-anal est incroyablement variable tout en con ervant lc chema fondam nlal. Il p u 
en general, des transverses supplementaires san plan defini, le re te d la ner alion re lant 
absolument constant. De plus, les deux branches de la cubitale peuvenl ou non e ouder 
dans le cadre d'une espece definie. Il y a aus i des variation o-eoo-raphique et racial , plu 
explicables il est vrai. La nervation varie egalement specifiquement et plu encore generique­
ment. Ce qui est mains explicable, c'est que le potentiel extraordinaire de variation, manife te 
par les genres precites, produit parfois une asymetrie du dessin chez un imple individu entre 
son aile droite et son aile gauche. L'une de cellcs-ci poussant souvenl, contrairement a !'autre, 
des transverses curieuses et tout a fait inattendues, en tout cas tout a fail en dehor de la 
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norme. rous reviendrons dans un autre chapitre sur les modalites physiologiques et genetiques 
de celte a ymetrie, qui, hatons-nous de le dire, n'est nullement speciale aux Eumolpides. 
C'est cependant dans ce groupe el le suivant (Chrysomeliues) qu'elle se manifeste avec le 
plus d'intensite. 

12. - CHRYSO~IELIDAE s. str. 

Les Chrysomelidae forment un vaste ensemble repandu dans le monde entier, tant 
tropical que tempere. On trouve les Chrysomelidae s. str. sur les plus hautes montagnes 
ju qu'a la limite des neiges et dans les regions arctiques, et leur regime alimentaire est des 
plu arie (plante de 37 families differentes). On doit noter que les Chrysomelidae sont plus 
nombreux dans le zones temperees que dans les zones tropicales, et la region ethiopienne 
e t la plu pauvre en e peces. 

WEt E (1916) divi e les Chrysomelidae en 8 tribus (Zygogrammini, Chrysomelini, 
Phaedonini, Dicranostemini, Paropsini, principalement australiens, Phyllodectini, Phyllo­
charini et Timarchini). Cette classification est entachee de beaucoup d'erreurs qui seront 
corrige dan la me ure du po ible au fur et a mesure de !'enumeration des genres. Les 
Timarchini urtout formenl un en emble tres artificicl. Quant aux « incertae sedis ,, , au 
nombre de troi , les genres Planagetes CHEVROLAT, du Bresil, Abracius FAIR~\1AIRE, de 
Madaga car et Pandona CnEVROLAT, du Bresil, il appartiennent respectivement aux families 
ou tribu uivante : Planagetes, Phyllodectini (AcHARD, 1922-1923); Abracius, Halticidae 
(AcHARD, 1923); Pandona CHEVROLAT, Phyllodectini (ACHARD, 1922-1923) . 

rou a on decrit ailleur (P . JoLIVET, 1952), en detail, la morphologie et la biologie 
de Chrysomelidae . slr . Nou n'y reviendrons ici que tres succinctement. Des caracteres qui 
le eparent de Eumolpide (troi ieme article des tarses enlier, hancl1es et cavites cotyloi:des 
anterieure tran Ycr e , forme plus bombee et plus ovalaire, dessus non pubescent, forme des 
proepi terne , tructure du crane, front decliYe en a ant et oblique par rapport a l'axe du 
corp , etc. ) , peu ont reellement constant et infaillibles. Seule la nervation alaire, qui sera 
decrile plu loin, con litue un critere sur dans taus les cas. 

Le Chr omelides ant distincts des Lamprosomides par l'absence de rainure protho­
racique pour la reception de antenne , et des Galerucides et des Halticides par les antennes 
eparee a leur in erlion par toute la largeur du front. Il a cependant une parente tres nette 

entre le Chr omelide , d'une part, et les Galerucides-Halticides, d'autre part, si l'on se base 
ur la nervation alaire et la tructure du crane. CnE ' a groupe ces trois families sous le nom 

de Tricho lome . 
Le caraclere exuel econdaires sont, chez les Chrysomelides, peu apparents et souvent, 

auf la laill , lolalement inexi lant . Le principales modifications affectent la taille, les tarses, 
le dernier lernite abdominal ou le elytre . '- tatistiquement les d d sont nettement plus 
petit que le 'i? 'i? • 

A l'elat larvaire ou adulte, le Chrysomelidae vivent a decouvert sur le feuillage de ' 
plante . Chaque e pece e noun·it en general de plantes de la meme famille appartenant a un 
ou plu ieur genre voi in ystemaliquement. Parfoi meme u~ genre enti~r est infeo.de 
a un genre de plante determine. La slenophagie semble la regie, la vra1e polyphag1e, 
!'exception rari ime. De loi complexe , mises en eYidence par l\IAuLIK, regis ent ces 
relation planle -in ecte , a la base de queUes e situent les mecanismes chemo- et 
photolactique . 

Le reuf onl depo es par petit groupes sur Ia face inferieure des feuilles, exceptionnel-
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lement en terre (certains Timarcha). Les larve sont sou vent gregaire , au moins dans le 
stades jeunes. La nymphose a lieu, soit a terre, dan le sol, sou les feuille mortes ou sou­
des debri vegetaux divers (Chrysolina, etc.), soit sur la plante-hote, aux f uille de laquelle 
la nymphe e t attachee par l 'exuvie de la dernicre mue (Ch rysomela, Plagiodera, etc .) . 
E ceptionnellement, certaine formes exolique (Microtheca, Mesoplatys) ont un cocon larvaire. 

La nervation de type « Chrysomelide n, menlionnee plus haul a propo de Crioceridae, 
peut etre decrite comme suit : Nervation implifiee. Cu 1 imple, enli r , non bifurque a son 
extremite. 1 et 2A, aprcs la formation de la cellule anale, an 1 , sont generalement, mai pa 
toujours , coalescent ver le bord distal (equivalent alor a Cu2 +1 +2 ) .l\1 1 e t ou 
peu chitinise, cu-an peut etre bien developpe, reduit ou enticr m nl di paru. 
Crioceridae, Chrysomelidae, Galerucidae et 1-Jalticidae ont ce type de nervation. hez le 
Halticides, Cu 1 est as ez rudimentaire. 

Nous decrivons ci-de sous la nervation alaire de different o·enr d Chrysomelidae 

1. - Genre HISPOSTOMA WEI E. 

Petit genre d' frique centrale. ous decrivon ici l'ail d'Tlispostorn.a rnarginatum 
.\tVEISE, de 1' ngola : 

Aile petite (6,5 x 2,25 mm), bien chi lini ' ee. Co tal , ou -co lal radiale an 
particularite bien nette. rt subtriangulaire avec r peu nel. rm t jlla p u n l ~gal mcnl. 
Di tale cla ique . Iediane eo-alement, mai a ec l\11 peu chilini e a la ba . u, imple, 
legerement incurve, tre faiblement chilini e. cu-an inexi Lan L. 1A plu epai qu 2 \ formant 
avec cette derniere nervure une cellule anale lenliculaire, coale cenl aw 2 \ apr" an 1 . 

Ehauche sur 1A d'un debut de nervure rejoio-nant Cu1 . 3 peu net. 

2. -Genre BARYMEL WEISE. 

Genre exclusivement malgache. Nou decrivon ici l 'aile de Barymela nigrita J.\ OBY, 

de Diego Suarez : 

Espece semble-t-il, brach ptere . 
visibles seulement les nervures costale, 

i}e reduile a un moignon (6 X 1 25 mm), OU 
ou -co tale, radiale et mediane C\12) a leur ba e. 

onl 

Chez les Zygogrammini, en u WEI E, le o-enre Timarclw orna J \ C BY du Tran aal, 
nous est inconnu. Ce dernier genre apparlienl, en realile, aux Phaedonini ( cnARD, 1923) . 
Pres de Barymela, par contre, viennent e placer le genre malo-ache- Baryrnelina CHARD 

et Antongilitis CHARD, qui nou sonl inconnu e()'alement . 

3. - Genre ZYGOGRAMMA CHEVROLAT. 

Important genre americain (pre que 100 e pcce ), presque e.·clu iYemenl neolropical. 
Nous decrivons ici l 'aile de Zygogram,ma signatipennis TAL, d'Amerique centrale (G uanaxualo) : 

Aile moyenne (11,5 x 4 mm), bien chitini ee. Cos tale et radiale san parli ularile . 
rt grand, net, subtriangulaire. rm el l\1la peu nel . Di tale cia iqu . jll mince t peu 
chitinisee a la base, distalement M1 e t peu net egalemenl. l\12 cla ique. Cu, cl anale bien 
nettes et chitinisees . cu-an net cgalement. an1 lenliculaire, plu ou moin , inueux, au-dr.la 
fusion des anales. 3A elargi, peu neltemenl delimile. ne laro-e Lache chitini ee, n de ou 
de M2, a !'emplacement de la tache medio-cubitale de Eumolpide , mai de lructure toule 
differente. Il s'agil tout simplement d'une chilinisalion locale de la membrane alairc. 
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4. Genre MEGISTOMELA CHAPUIS. 

Genre neotropical. Nous decrivons l 'aile de Megistomela punctatissima OLIVIER, de 
Bolivie (Pl. XXVI, fig . 15) : 

Aile tres grande (21 x 7,5 mm), tres chitinisee. Costale, sous-costale et radiale sans 
particularites . rt subtrapezoi:dal. M1 et rm tres nets. Distales classiques, avec cependant M1 peu 
accu e. Medianes classique , mais M1 mince et peu chitinise. Cu1 sinueux, net, simple, mais 
relie plus ou moins a M2 par une transverse m-cu, apres une interruption. 1A, 2A, 3A tres 
neLs eL chiLinises . an1 lenliculaire, au-dela les deux anales separees, divergentes et non 
coale centes. Pas de transverse cu-an . 

5. - Genre DORYPHORA ILLIGER. 

Important et beau genre neotropical (plus de 400 especes connues), subdivise par 
WEr E (1916) en trois sous-genres . Les Doryphora vivent sur Solanum . Nous decrivons ici l'aile 
de Doryphora jigurata GEIUIAR, du Bresil (Pl. XXV, fig . 22) : 

ile o-rande (15,5 x 5,5 mm), bien chitinisee. Costales et radiale classiques. rt subpa­
rall 'lipipedique. rm et l\Ila assez nets . Distales classiques mais peu nettes, y compris Ml. 
1ediane cla iques avec Ml mince, sinueux, effile . Cu1 simple, sinueux, relie par une large 

Lran ver e a 1A. 1A et 2A epares et divergents au-dela de an1, qui est lenticulaire et sinueux. 
3A large. 

6. - Genre LABIDOMERA CHEVROLAT. 

Genre amencain, diYi e en deux sous-genres, le sous-genre Labidomera s. str ., nord­
americain, et le sou~ -genre Cryptostetha BALY, exclusivement sud-americain . l'\ous etudions 
ucce i ement ce deux sous-genres . 

Labidomera (s. str.) clivicollis KIRBY . 

Nou decrivons l'aile de celte espece, d'apres un specimen du Canada (Montreal). Aile 
o-rande (14 x 5,5 mm), bien chitinisee, rembrunie a l'extremite. Costales, radiale classiques. 
rl lrapezoi:dal. Di lale a sez nettes et classique . rm et l\Ila assez peu nettes. Medianes avec M1 
mince el effile . Cu1 et anales nettes et classique . Traces de cu-an et divergence de 1A et 2A 
au-dela de an1. 

Labidomera (Cryptostetha) florigera STXL. 

E pece peruvienne. Aile moyenne (11 x 3,75 mm), bien chitinisee. rt trapezoidal. Mla et 
rm a ez net . Di tales classiques. Medianes egalement, mais M1 mince et peu chitinise. 
Cubitale eL anale clas iques, avec cu-an mince, et divergence des deux anales au-dela de an1. 

7. - Genre EURYCERAEA STEINHEIL. 

Petit genre neotropical. Nous decrivons l'aile d'Euryceraea wagneri STEINHEIL, de 

l'Equateur : 
Aile as ez grande (16 x 5,5 mm), bien chitinisee, coloree en rouge vif sur le vivant . 

rL subLriangulaire. rm et Mla peu nets. Distales peu nettes . l\11 mince et effile a la base. 
Cu1 clas ique, cu-an mince, 1A et 2A fusionnes au-dela de an1 . 
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8. - Genre PROSICELA EmeRSON. 

Genre neotropical. Nous decrivons l'aile de Prosicela vittata FABRICIUS, de Surinam 
(Pl. XXVIII, fig . 2) : 

Aile moyenne (12 x 4,5 mm), assez bien chitinisee. rt sub trapezoidal. rm et M1a 
pratiquement disparus. Distales peu nettes. M1· mince et peu chitinise. Ebauche de cu-an et 
divergence de 1A et 2A au-dela de an 1 • 

9. - Genre METASTYLA CHAPUIS. 

Genre bresilien. Nous decrivons ici l 'aile de Metastyla nigrojasciata TAL, de Rio de 
Janeiro : 

Aile assez grande (13 x 4,5 mm), assez peu chitinisee. rt ubtriangulaire. rm et M1a 
peu nets. Distales assez effacees. M1 sinueux et mince. cu-an droit, large; divergence des anales 
au-dela de an 1 , qui est grand et large. 

iO. - Genre LEPTINOTARSA STAL. 

Genre amencain, surtout centre-americain, infeode aux Solanum. 1 ou decrivon ici 
l'aile du Doryphore, Leptinotarsa decemlineata SAY, sur un specimen de Roche ler ( .Y.) : 

Aile moyenne (12,5 x 4,5 mm), bien chitinisee. rt trapezoidal. rm et l\I1a peu nets. 
Distales assez effacees. M1 tres sinueux et mince. cu-an droit, a ez mince et irregulier; 
divergence des anales au-dela de an1, qui est a sez mince et lenticulaire. 

H. - Genre POLYSPILA HOPE. 

Important genre americain, surtout repandu en Amerique centrale, omme le precedent. 
1 ous decrivons ici l 'aile de Polyspila polyspila GERMAR, du Bre il : 

Aile moyenne (13 x 4,5 mm), assez bien chitinisee . rt ubtrianaulair . rm et 11a a sez 
nets. Distales assez effacees . .l\11 long, sinueux, effile, mince. cu-an e Ligial au milieu; 1A et 
2A divergents au-dela de an 1 , avec 2A presque efface. 3A large . 

i2. - Genre DESMOGRAMMA ERICHSON. 

Important genre neotropical. Nous decrivons ici l'aile de Desmogramma jimbrigera 
STAL, du Bresil : 

Aile moyenne (12,5 x 4,25 mm), assez chitinisee. rt subtriangulaire. rm et M1a effaces . 
Distales peu nettes egalement. M1 mince, long et sinueux. cu-an vestigial; vestige de 2A 
au-dela de anl. 3A mince. 

i3. - Genre STILODES CHEVROLAT. 

Important genre neotropical. Nous decrivons l'aile de Stilodes ducalis TAL, espece 
de Bahia : 

Aile moyenne (11,5 x 4 mm), assez chitinisee. rt subtriangulaire. rm et M1a a ez nel , 
surtout le premier. Distales peu visibles. M1 mince, sinu eux. cu-an net, large, incurve; 1A ct 
2A fusionnes au-dela de an 1 • 3A mince. 
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14. - Genre DEUTEROCAMPTA CHEVROLAT. 

Important genre neotropical. Ious decrivons l'aile de Deuterocampta crucigera SAHLBERG, 
du Bresil : 

Aile moyenne (12 x 4 mm), bien chitinisee. rt subpentagonal. M1a et rm assez nets . 
Distales bien marquee . M1 mince, sinueux. Ebauche de cu-an de part et d'autre; divergence 
de 2A et 1A au-dela de an1, qui e t mince et lenticulaire. 3A elargi. 

15. - Genre COSMOGRAMMA ERICHSON. 

Genre sud-americain. ous decrivons l'aile de Cosmogramma julvocincta STAL, du 
Bre il 

Aile moyenne (9 x 3,5 mm), assez chitini ee. rt pentagonal. rm peu net, M1a invisible. 
Di tales pratiquement invi ibles . l\11 mince et allonge. Cu1 droit; vestiges de cu-an; fusion 
de anales au-dela de an 1 • 3A mince. 

16. - Genre LEUCOCERA STAL. 

Genre pecial aux Grandes Antilles (Cuba, Haiti, Porto-Rico) . ous decrivons l'aile de 
Leucocera poegi CnEvn.or.AT, de Cuba : 

Aile moyenne (10 x 3,5 mm), assez chitinisee. rt subtrapezo'idal. M1a absent, rm assez 
net. Di tale nelle , mai peu marquees . M1 mince, allonge, droit. Fusion de 2A et 1A au-dela 
de an 1 ; cu-an net; 3A large. 

17. - Genre EUGONYCHA CHEVROLAT. 

Petit o-enre bre ilien. Ious decrivons l'aile d'Eugonycha melanostoma STXL, de Minas­
Gerae (Pl. XX , fig. 24) : 

Aile a ez o-rande (14 x 5 mm), bien chitinisee. rt subpentagonal. Mia et rm peu nets. 
Di tale bien de inee . I1 inueux, mince, allonge. Cu1 simple, relie a M2. cu-an bien net. 
1A el 2 diYero-enl a partir de an1 ; 1A lui-meme dedouble a l 'apex en 1A1 et 1A2 a partir 
de cu-an. 3A laro-e a la ba e. Ce dedoublement de 1A a l'apex ne concerne que l'aile gauche, 
!'aile droite e l normale 

18. - Genre STRICHOSA CHEVROLAT. 

Petit genre chilien. rous decrivon l'aile de Strichosa eburata BLANCHAHD (Pl. XXVI, 
fig. 14) : 

Aile petite (5,75 X 1,5 mm), peu chitinisee. L'aile est reduite, l'espece etant manifeste­
ment brach plere. Co tale, ous-costale, radiale encore visibles. Distales disparues ainsi que M1a. 
rt et rm peu nel . Mediane a sez nettes et completes. Cu1 , cu-an et 1A assez nets . 2 et 3A 
di paru . Cu1 et 1 ont rapproches de M2 comme il est de regie chez Ies brachypteres. 

19. - Genre ELYTROSPHAERA CHEVROLAT. 

Genre neotropical, comprenanl une trentaine d'especes, imitant par convergence les 
Timarcha. Toute sont completement apteres, avec les elytres soudes et les epipleures 
embra ant etroitement !'abdomen. 
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20. - Genre AMBROSTOMA MOTSCHULSKY. 

Genre dont les trois especes connues ont ete decrites de Chine, Nepal et Siberie. Nous 
decrivons l 'aile d'Amb rostoma jortunei BALY, espece chinoise : 

Aile moyenne (11 x 4 mm), bien chitinisee. rt trapezoidal. rm tres nets, mais Ml a 
disparu. Distales regressees tres nettemen.Ml mince et sinueux. Cu 1 droit, vestiges tres faib les 
de cu-an, fusion de l A et 2A au-dela de an 1 , 3A net et chitinise. 

21. - Genre CROSITA MOTSCHULSKY. 

Genre sino-siberien divise en deux sous-genres . Toutes les especes en sont apteres. 
Au sens de BECHYNE (1950), le genre Crosita comprend encore le sous-genre Bittotaenia 
MoTSCHULSKY, compose d'anciens Chrysolina ailes. 

22 . - Genre GNATHOMELA JACOBSON. 

Genre du Turkestan. Nous decrivons l'aile de !'unique espcce connue : Gnathomela 
dolens KRAATZ (Pl. XXVI, fig. 21) : 

Espece microptere (1,5 x 1 mm). Seule la base de l'aile est con ervee ou l'on di tingue 
vaguements des fragments des costales et radiales. 

23. - Genre MO ARDITA BECHYNE. 

Genre ethiopien, detache par BECHY E de l'ancien genre Chrysolina. Nou decrivon 
l'aile de Monardita opulenta REICHE, d'Ethiopie : 

Aile grande (14 x 5 mm), bien chitini ee . rt subpentagonal. rm et Mla a ez nels. 
Distales effacees. l\11 mince et sinueux. Trace de cu-an et fusion de lA el 2A au-dela de an 1 • 

3A tres large a la base. 

24. - Genre CHRYSOLINA MOTSCHULSKY (1
) . 

L'enorme genre Chrysolina a des especes dans la region holarclique ori ntale (sauf 
les Philippines) et ethiopienne. Tous les Chrysolina (( incertae edi )) de J NK- CHE KLI G, 

de provenances differentes de celles menlionnee ci-dessus, ne sont pa de Chrysolina. 
Le genre Chrysolina est assez homogene, mais de nombreuses tentative ont ele faite pour le 
subdiviser. La derniere en date est celle de BEeRY :E (1950-1952), qui a cree ou repri de 
sous-genres et meme des genres nouveaux (genre Dlochrysa pour C. jastuosa) . l ou ne pouvon 
ici reprendre ces subdivisions, pas plus que de passer en revue le quelque 330 especes 
connues . De tres nombreuses especes, cependant, seront succinclement etudiees dan ce genre, 
qui renferme des especes macropteres , brachypteres, micropteres et aptcre . Le brachypterisme 
ou micropterisme est soit total, soit variable dans l'espece. II est d'ordre genetique, en relation 
parfois avec le climat (montagne, insularisme) ou sans motif visible. Une espece macro­
brachyptere, Chrysolina banksi (Pl. XXVII, fig. 1-13), sera etudiee en detail dans un chapitre 
ulterieur. 

(
1

) Le Chrysolinoides philippinensis JOLIVET est, en realite, synonyme d'Hemicera iridicolor 
GEBLER (Tenebrionidae). Sa nervation alaire est de type Tenebrionide qui ressemble, comme chacun le 
sait, etrangement au type Eumolpide. 
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A. - ESPEcES MACROPTERES. 

Nous traitons ici des especes, en principe, exclusivement macropteres, c'est-a-dire dont 
on ne connait pas d'individus micro- ou brachypteres . 

Chrysolina confluens GERSTAECKER. 

Espece d'Afrique centrale, meridionale et orientale. Nous decrivons l'aile d'un individu 
d'Afrique orientale ( rdanda) (Pl. XXVI, fig . 7) : 

Aile grande (13 x 5 mm), moyennement chitinisee, rouge vif sur le vivant (Pl. I, 
fig. 10). rt ubtrapezoi:dal. rm et di tales peu nettes. M1a invisible. M1 mince et sinueutx. . 
Cu1 sinueux, pa de transverse cu-an, divergence de l A et 2A au-dela de anl. 3A large a la 
base. dire vrai, les vestiges de cu-an ont, sur certaines ailes, plus ou mains visibles . 

Chrysolina guttipennis WEISE, du Ruwenzori, a une aile voisine de la precedente et est, 
comme elle, demunie de la tran verse cu-an . 

Chrysolina fastuosa ScoPoLI. 

E pece palearctique. ous decrivons l'aile d'un individu de Belgique (Winenne) . Aile 
mo enne (7 ,5 x 2, 75 mm), chitinisee, tres rouge sur le vivant, rt trapezoidal. rm net, M1a 
in i ible. Di tale nelle . M1 classique, allonge et effile a la base. Cu1 droit; traces de cu-an; 
fu ion de anale au-dela de an1; 3A mince, incurve. 

Chrysolina varians ScHALLER. 

E pcce palearctique, extraordinairement variable dan sa coloration metallique des 
el •lre (bleu, vert, rouge, noir, etc.). rou avons, sous les yeux, les ailes de specimens belges 
(Mirwart). ile petite (6,5 x 2,5 mm) . Nervation tres voisine de la precedente, avec ebauche 
de cu-an et fu ion de anale au-dela de an1· 

Chrysolina menthastri SuFFRIA ' . 

Belle e pece de la menthe . rou decrivons aussi des specimens belges. Aile moyenne 
(10 x 4 mm) . Nervation cla ique avec rt trapezoidal, rm et M1a tres nets, cu-an assez net et 

fu ion de anale au-dela de an1. 

Chrysolina coerulans ScRIBA. 

E pcce tre vmsme de la precedente, de coloration elytrale bleue et non verte, plus 
petite. Aile plu petite (9 x 3,5 mm), quasi identique a celle de C. men~hastri, avec cu-an tres 

peu net. 

Chrysolina americana Lr 'NE. 

Circummedilerraneenne. Aile moyenne (9 x 3 mm), classique, avec fusion des anales 
et cu-an as ez net. Parfois, selon les localites, cu-an est seulement represente par des vestiges 

de part el d'autre. 
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Chrysolina superba THUNBERG . 

Nous decrivons un specimen du Congo beige. Aile moyenne (10 x 3,5 mm). Nervation 
classique avec cu-an net, surtout sur les bords, et fusion des anales. 

Chrysolina nigromaculata QuEDENFELD. 

Espece congolaise. Aile grande (10 x 3, 75 mm). ervation classique avec M1 sinueux, 
mince et allonge, cu-an net sur les bords et, chose exceptionnelle chez les Chrysolina, 
divergence des anales au-dela de an 1 • 

Chrysolina cerealis LINNE. 

Aile moyenne (8 x 3 mm), bien chitinisee . Nervation classique avec cu-an invisible, 
sauf s·ur les bords, et fusion des anales . Qu elquefois le dessin varie el Cu 1 di parait a la ba e 
avant cu-an. 

Chrysolina haemoptera LINNE. 

Nous decrivons un individu des Alpes-Maritime . L'ailc emble con tanle ur loute la 
repartition de l'insecte. Elle mesure 8 x 2,5 mm et tend deja vers un I' O'er brach pleri me : 
l'apex de l 'aile est reduit et effile . Nervation classique avec cu-an parliellemenl n t el fu ion 
des anales. 

Chrysolina mactata FAIR IAIRE. 

Espece iberique. Nervation cia sique avec fusion de anale 
net (8,5 x 3 mm). 

t cu-an parti llem nt 

Clu·ysolina diversipes BEDEL ( = goettingensis auct., violacea WEr E). 

Espece europeenne. Nervation alaire typique, avec fu ion de anale et cu-an n l ur 
les bards seulement. Cu1 fortement incurve et divergent. L'aile, trc con tante partout, 
montre une tendance tres nette au brachypteri me et pourrait clre qualifiee de ubbrach pl'Tc 
(8 x 3 mm). 

Chrysolina sanguinolenta LI NE. 

Nous decrivons ici l'aile d'un specimen franc;ais. Aile grande (10 x 3,5 mm). Fu ion 
des anales et cu-an net sur les bords seulement. Nolons que celte e pece tend ver un Ieger 
brachyterisme par effilement de I' apex de I' aile. Celte tendance, commune avec C. haemoptera 
deja etudie, est plus nette chez certains individus. 

Chrysolina interstincta SuFFRIAN. 

Nous decrivons un specimen italien. Aile moyenne (8 x 3 mm). Nervation clas ique avec 
ebauche de cu-an de part et d'autre et fusion des anales. 

Chrysolina marginata LINNE. 

Nous decrivons egalemenl ici un specimen ilalien. La nervation semble etrc conslante 
partout, si ce n'est parfois une Iegere tendance au brachypterisme par effilement de l 'ape 
de I' aile. Aile moyenne (9 x 3 mm). Nervation classique avec fusion Jes anales ct cu-an 
relativement net et incurve. Parfois cu-an disparalt au centre. 
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Chrysolina fuliginosa OLIVIER. 

Espece d'Europe occidentale. Nervation typique avec fusion des anales et cu-an assez net. 

Chrysolina lepida OLIVIER. 

rous decrivon un individu de France meridionale. Aile moyenne (8 x 3 mm) . Iervation 
typjque a ec cu-an net (pouvant manquer) et fusion des anales. 

Chrysolina peregrina HERmcn-ScnA.FFER. 

E pece du ud-Ouest de l'Europe. rervation classique avec cu-an net sur les bords 
eulement et fusion des anales. 

Chrysolina oricalcia M .. LLER. 

E pece euro- iberienne. Aile assez grande (12 x 4 mm). Nervation classique avec cu-an 
net et incurve et fu ion des anales. 

Chrysolina chalcites GERMAR . 

E p' cc d'I trie, Hongrie, etc. Aile moyenne (10 x 3,5 mm). Nervation typique avec cu-an 
net et fu ion de anales. 

Chry olina brun vicensis GRAVE HORST etC. quadrigemina SuFFRIAN. 

Toule deux e pece europeennes, ont sensiblement la meme nervation, ave.c absence 
lolale de cu-an el fu ion de anales. 

Chrysolina salviae GER 1AR. 

ou decri on ici un pecimcn de Pavie (Italic) . Aile moyenne (9 x 3 mm). Fusion des 
anale et u-an net ur le bord eulement. L'aile semble assez variable et montre une tendance 
l 'a're parfoi au brachypleri me. Le de in au si se modifie : effacement partie! de Cul ou 
de 2A. 

Chrysolina didymata ScRIBA. 

E p' ce europeenne . Fu ion des an ales, cu-an di paru ou net sur les bords. Legere 
tendance parfoi au brachypterisme. 

Chrysolina geminata PAYKULL. 

E pece palearclique, a~~ ez variable quant a la forme de l'aile, qui parfoi montre une 
a ez nette t ndance au brach pterL me. De in des nervures constant, avec cu-an net sur les 
bord eulement el fu ion de" anale . 

Chrysolina morio KRY . 

E pcce de Tran "hanie. Tendance legere au brachypterisme. Fusion des anales, 
disparition de cu-an, forle db ergence de Cu 1 (ca de toutes les especes brachypteres). 



154 P . JOLIVET. - RECHERCHES SUR L'AILE DES CHRYSOMELOIDEA 

Chrysolina polita LINNE . 

Espece palearctique. Nervation typique avec cu-an n et sur les bards et fusion des anales . 
Tendance ~egere au brachypterisme ch ez certains individus. Dans ce cas, divergence de Cu1 • 

Chrysolina aurichalcea MANNERHEIM spp . asclepiad is VrLLA. 

Race d'Europe centrale . Nervation classique avec ebauche de cu -an sur les bards et 
fusion des anales. Chrysolina coemlea OLIVIER, des Alpes, a une nervation quasi identique. 
C'est egalement le cas de Chrysolina graminis LI 'NE, espece palearctique. 

Chrysolina viridana KusTER. 

Espece circummediterraneenne. Fusion des anales, cu-an plu ou main ebauche, 
surtout sur les bards. Legere tendance au brachypterisme chez certains individu . 

Chrysolina suffriani F AIRMAIRE . 

Espece corso-sarde. Aile classique avec fu ion des anules ct ebauche de cu-an . L aile 
des especes suivantes presentent a peu pres lc meme type : Chrysolina lutea PETAC A, d 'Italie 
meridionale, c. diluta GER~IAR, circummediterraneenne, etc . Chrysolina hyacinthina FFRIA ' 
de Sicile, presente egalement, a peu de chases pres, le meme dessin, mai on doit noter une 
Iegere tendance au brachypterisme, avec divergence de Cu1 et rapprochement de :\12. D'autr 
exemplaires de C. hyacinthina sont nettement brachypteres et nou cilon de nouveau elte 
espece plus loin. 

Chrysolina marcasitica GER 'lAR. 

Nous decrivons un exemplaire autrichien. Aile mo enne (9 x 3,5 mm) . LeO''re tendan e 
au brachypterisme par effilement de l'apex de l 'aile. La tache cla ique n de ou de 12 
persiste neanmoins. Fusion des anales, cu-an tres net et concave. 

Chrysolina femoralis OLIVIER ab. tagenii HERRICih_ cn;\FFER. 

Exemplaire fran<;ais. Tendance tres nette au brachypteri me par effilement de l'apex 
de l' aile (7 x 2,5 mm). Nervation cla sique avec fusion des anale eL cu-an di paru, auf ur 
les bards. 

B. - ESPECES MACRO-BRACHYPTERES. 

Nous citons ici les especes qui presentent, a cote de la forme normale macroplcre, une 
ou plusieurs formes brachypteres a ailes reduites . Les brachypLcres sont, oit exi tanL dans 
une localite donnee avec le type, cas le plus courant (origine genetique), oiL de race lo ale 
a ailes reduites. Le cas le plus typique, etudie en detail dans un autre chapiLre, est celui de 
Chrysolina banksi, qui presente deux formes principales, une macro- et une brachyplere . 
A cote, existent cependant quelques variations dans la taille et le de in du brachypterisme. 

Chrysolina banksi FAnmcms. 

Espece du bassin occidental de la Mediterranee et de Madere . Importee aux Canaries 
(Tenerife). Nous avons ailleurs etudie les nombreuses races de celte espece (P . .J oLIVET, 1951). 
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rou renvoyon a la planche XXVII , figures 1-13 pour les variations de dessin des aile de 
C. banksi. Pres de 500 ailes onl ete dis equees et eludiees. Ces ailes repr.esentent des specimens 
de toules le provenances de la distribution de C. banksi. Les deux formes principales (macro­
el lJrachyp lcres) se rencontrent partout, en proportion variable selon les localites. Les aile3 
ou les ailes reduites sont plus ou moins grandes selon la taille des specimens . Les formes 
naine in ulaire ( p. maderensis JouYET, de ·!\Iadere; p . ibizensis BEcuYKE, d'Ibiza; sp. 
caesariensis JoLnET de Jersey, etc .) ont de ailes ou des moignon plus petits que l'espece type. 
De variation , etudiee plu loin, ont concomitantes avec la reduction du moignon (divergence 
et reduction de Cu1 et an ales). 

Forme macro p l ere . - L'aile e t plus ou moins grande elon la localite (race~ 

naine ) et evidemment selon le sexe, les c:f c:f plus petits ayant des ailes plus petites que 
l <;? <;?. On peut po er comme regie absolue que plu l'individu e t grand plus son aile est 
o-rande el ice ver a. L'aile de C. banksi s. str. de Taragone (E pagne) me ure 12,5 x 4,5 mm. 
:\er a lion cla ique avec rt trapezoidal, rm et l\11a tres nets, distales nettes egalement, mai ' 
R2 + 3 emble di paru. 1\11 aminci et inueux a la base. Cu1 inueux; cu-an net ou partiellement 
di paru; fu ion de anales en de ou de an1 ; 3A mince, incurve. Cette fusion de anales semble 
parlielle, car lre om ent une trace de 2A e l Yi ible au-dela de an 1 • De plu Cu1 et 1A sont 
ouveul fourchu a l 'apex. 

ne tache medio-cubitale bien nette est vi ible sur tous les specimen , meme brachyp­
l "re . a nature (chitini a lion locale, plu grande den ite et chitinisation de poils) est toute 
differenle de la tache medio-cubilale des Eumolpides, decrite plus haut. La structure hexagonale 
de c lle derniere a une toute autre origine. 

F o r m e b r a c h p t ere . - Cette forme e t e entiellement variable elon le degre 
de reduction de l'aile. L'allure et la reduction de Cu1, cu-an et des anale varl.ent beaucoup. 
-n moignon alaire d'un individu en provenance de A turies mesure 9,5 x 3 mm. L'apex est 

reduit et naturellement les di tale ont di paru. Co tale , radiales, rt, :\Ila, rm, medianes, 
tache medio-cubitale ont con erve pre que intact . eule le mediane sont un peu allongee:; 
el modifiee dan leur po ilion iniliale. 3A e t tres reduit. Cu1, cu-an (complet ou partiel), 
le anale onl intacte mai plu ou moins modifiee et tordues. Le lout tend ver l'allongement 
\ er' :\12, ce qui 'explique par la reduction de urface a la base de l 'aile et emble absolument 
con tanl dan · tou le ca de brachyplerisme. 2A., qui e t a ez faible, reapparait quelquefois, 

comme dan le forme macroplere , au-dela de an1 · 

Chrysolina rossia lLLIGER. 

1 Iou decrivon l'aile d'un pecimen macroptere de Cannes (France) : 

ile a ez crrande (11,5 x 4 mm), bien chilinisee. Nervation classique aYec la tache 
medio-cubitale, cu-an bien net et fu ion de anale au-dela de an1 . 3A. mince et incurve. 

F 0 r me bra c h y pte r e . - Comme dan l'e pece precedenle, la forme brachyptere 
e rencontre aHc le type. Le moignon mesure 7,5 mm de long et e t h:e. analogue. a celui 

de C. banksi. Reduction de 1 apex, allongement et deplacement de medtane , cubttale, el 
anale , di parition de cu-an rnaintien de la tache medio-cubitale. Ce moignon e t egalement 

a ~ cz polymorphe. 
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Chrysolina carnifex F ABmcrus. 

Nous decrivons tout d'abord un individu m~croptere europeen de cette espece 
palearctique 

Aile moyenne (9,5 x 3 mm), peu chilinisee. Disparition des dis tale . Le reste classique 
avec fusion des anales, tache medio-cubitale et vestiges de cu-an. 

Form e b r a c h y p t e r e . - Se rencontre avec le type. Tres semblable aux brachyp­
teres precedents : reduction de l'apex, allongement des nervures medianes, cubitale et anales. 
Disparition totale de cu-an, persistance de la tache medio-cubitale, regression de 2<\.. Longueur 
du moignon alaire : 8 mm. 

Chrysolina affinis FABRICIUS. 

Nous decrivons un macroptere de France meridionale : 

Aile moyenne (8,5 x 3,25 mm), peu chitinisee, montranl une Lrndan cc Lr \ leo-ere a la 
reduction (apex affine). Nervation classiqu e avec Cu 1 a sez inueux et di crgcn l, u-an net u·r 
les bords seulement et fusion des anales. 

Forme bra c h y pte r e . - Moignon en tout point analogue aux pre edent avec 
disparition de cu-an. Persi tance de la tache medio-cubitale. Longueur du moio-non : mm. 

Cm:ysolina tag ana SuFFRIA , . 

Espece iberique. Nous decrivons un individu du Portugal 

Forme macro pte r e . - II est difficile de parler de macropleri me quand l 'aile 
est reduite comme elle l 'est ici : reduction legcre de l 'apex et de la ba e. Cependant cettc 
forme, toute reduite qu'elle est, doit etre consideree comme macroplcre par rapport a une 
forme extremement reduite. Aile moyenne (11 x 4 mm), a ez bien chilini ee. Ner ation 
classique, avec disparition des distales du fait de la reduction de l'apex. Le r ' le e L inchange : 
fusion des anales, vestiges de cu-an. 3A mince, incurve. 

Forme bra c h y pte r e . - On pourrait meme dire microplcre pui que le moignon 
alaire ne mesure que 1,5 mm de long . II e t allonge, incurve et lobiforme. On . di linc:rue 1 
vestiges des costales et radiale, de M2, de l A, 2 et 3A. 

Cette forme subbrachyptere a l'etat normal presen le done parfoi une forme microptere 
ou se distinguent cependant des vestiges de nervures. 

Chrysolina diluta GER IAR. 

Espece circummediterraneenne. Nous decrivons un individu macroptere d'Espagne : 

Aile moyenne (9 x 3 mm), assez bien chitinisee. Tervation clas ique avec di tale nettes, 
cu-an assez net, fusion des anales au-dela de an 1 et 3A mince et incurve. 

Forme bra c h y pte r e. - Longueur du rudiment alaire : 6 mm . Forme analoc:rue 
au rudiment de C. banksi avec reduction de l 'apex et de la base de l 'aile. Deplacemen t 
classique des nervures medianes, cubitales et anales, mais assez faible cependant. Persistance 
de la tache medio-cubitale. 



P. JOLIVET. - RECHERCHES SUR L'AILE DES CHRYSOMELOIDEA 157 

Chrysolina mar ginalis DuFTSCHMIDT. 

Espece d'Europe moyenne. Presente une forme macroptere et deux formes brachypteres 
principales, l'une etant beaucoup plus reduite que l 'autre. 

Forme macro pte r e . - Aile grande (14 x 4,5 mm), bien chitinisee, distales 
pratiquement disparues . Le reste de la nervation classique : cu-an assez net, fusion des anales; 
3A mince et concave. 

Forme bra c h y pte r e . - 2 types de rudiments alaires a signaler mesurant 
approximativement 5 mm de longueur . Le premier est analogue aux precedents . C'est une 
forme raccourcie avec absence de cu-an, deplacement et modification de Cu1 et des anales . 
Persistance de la tache medio-cubitale. L'autre type de rudiment alaire est plus petit, plus 
etroit, lobiforme avec !'ensemble de la nervation plus rapproche et legerement plus reduit. 
cu-an y persiste mais 2A, en voie de reduction dans la forme precedente, y est presque 
entierement di paru. Persistance egalement de la tache medio-cubitale. 

Chrysolina femoralis OLiviER. 

Cette e pece europeenne presente deux formes : une macroptere et une brachyptere. 
La premiere est classique avec absence de cu-an et fu ion des anales, mais avec une reduction 
et un affinement de l'apex. La seconde (Pl. XXVI, fig . 8) mesure 7 x 2,5 mm (specimen des 
P renee ) . Elle a le dessin classique des moignons alaires de C. banksi avec reduction de 
l'apex, persi lance de la tache, cu-an assez net, deplacement des nervures, etc . 

Chrysolina hyacinthina SuFFRIAN, de Sicile, cite plus haut, n'est pas a proprement 
parler une forme macro-brachyptere, mais il presente des ailes legerement plus reduites que 
le t pe, non tant toutefois que celles de C. banksi par exempfe. 

c. - ESPECES BRACHYPTERES. 

En principe, sont decrites ici les ailes des especes de Chrysolina exclusivement brachyp­
teres. En pratique, beaucoup de brachypteres ont des formes macropteres rares, encore 
inconnue . D'autres sont des brachypteres locaux formant une race geographique, l'espece 
etant macroptere ou mixte ailleurs. 

Chrysolina staphylea LI E. 

E pece holarctique. ous decrivons l'aile d'un spec.imen de Slovaquie (~1.. XXVI, fi~ . 2) . 
Aile a apex et base reduits. Aplatissement et condensatiOn des nervures med1anes, cub1tales 
et anales. cu-an peu net; fusion des anales. Persistance de la tache medio-cubitale . 3A large 

et court (7x 1,75 mm). 

Chrysolina sahlbergi MENEVILLE. 

E pece d' Asie Mineure. Le rudiment alaire mesure 6 mm de long . La reduction de 
l' aile et le dessin ont presque identiques a c. staphylea. 
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Chrysolina rufofemorata H EYDEN. 

Espece des Asturies . Rudiment alaire de 7 mm de long, tres analogue aux precedent . 
Reduction de l 'apex, persistance de la tache medio-cubitale, modification des nervures dans 
le sens d'un resserrement en longueur, perte de cu-an, fusion des anales au-dela de an 1 • 

Chrysolina gemina BRuLL:E. 

Espece des Canaries (Tenerife) 0 Rudiment alaire petit (6 X 1,5 mm)' etroit, allonge . 
Persistance de la tache medio-cubitale, cu-an seulement sur les bards. Iervation classique 
et complete avec resserrement general de toutes les nervures. 2A peu net. CeLLe e pcce 
presente deja, par la petitesse de son rudiment alaire, une tendance au micropteri me. 

De nombreuses autres especes sont brachypteres, nous n 'avon pu l pa er Loute 
en revue ici. 

D. - ESPECES MICROPTERES. 

I ous appelons micropteres, les espece presentanl un rudiment alaire tr\ petit, ouvent 
informe ou l'on ne distingue meme plus les nervures . Tou les inlermediaire xi Lent en tre 
les brachypteres et les micropteres et la separa tion e t a ez artificielle. Qu lque microplere 
ne le sont qu'occasionnellement et renferment dans la meme espece, de indi idu macroplcr 
ou brachypteres . Toutes les combinaison ont possibles : macro-micropt're , macro-brach -
micropteres, brachy-micropteres, subbrachy-microptere , aplere -micropler , Lc. Pour plu­
de facilite, nous groupons ici toute les e peces pre entant de ca de micropleri me, a titre 
exclusif ou exceptionnel. 

Chrysolina ob oleta BR LLE. 
(Pl. XXVI , fig. 10.) 

Espece canarienne. Tous avons etudie de nombreu exemplaire de Tenerife. Le moignon 
alaire semble absolument constant en taille (8 x 1 mm) et en forme. Il 'ao-it ici d'un 
intermediaire entre les vrais microptere et les brachyptere . Le rudiment alaire e L elroil 
et allonge avec un renflement a l 'apex pour la tache medio-cubitale. Le debut de la ou -costale, 
de la radiale, la tolalite des medianes, Cu 1 et 1 , un peu affaiblis, ont encore 'i ible . Le re Le 
a disparu. Les nervures subsistantes sont evidemment res errees longitudinalement. 

Chrysolina tagana SuFFRIAN. 

Cette espece iberique, etudiee plus haut et normalement subbrach plere, pre ente une 
forme microptere parfaitement caracterisee. Cette forme a deja fait l'objet d'une de criplion. 
Les nervures visibles y sont tres reduites. Taille : 2 m de long. 

Chrysolina inflata WEISE. 

Espece de Sicile, Istrie, Dalmatie. ormalement microptere. Rudiment alaire petit 
(long . 4,5 mm), etroit, allonge, legerement renfle a l'apex. Les restes de nervures (R 1 , M2 , 1A) 
sont presque paralleles . 
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Chrysolina cribrosa AHRENs. 

(Pl. XXVI, fig. 12.) 

Espcce dalmate. Moignon alaire petit (3 x 1 mm), court. Des vestiges de la radiale, des 
medianes el des :males ont assez nettemenl visibles. Le tout plus ou mains parallele dans 
le sen de la longueur. Apex el base forlcm enl chitinises. Disparition complete de la tache 
medio-cubitale. 

Chrysolina obscurella SuFFRIA . 

E. p\ce de France meridionale el de l 'Jtalie du ord . Rudiment alaire de 3,5 mm de 
longueur, a sez elroil, lobiforme. On y dislingue des vestiges de la sous-costale, radiale, 
median . el ana l s . Lc Lout plus ou moin deplace. 

Chrysolina coerulea OLIVIER. 

(Pl. XXV, fig. 20.) 

E p(• de. lpc , Carpalhes el Trans. ylvanie. ormalement microptere. Rudiment 
alaire lre p Lil (1 x 0,5 mrn). On n'y cli slingue plus aucune nervure. Quelquefois le rudiment 
alairc e lilu grand (3 mm de long), elroil, lobiform , avec les vestiges classiques de nervures . 
Lc. d ux forme, micropl~·re semblenl exister concurremment dans la meme localite. 

Chrysolina rufa D FTSCHi\IIDT. 

(Pl. XXV, fig 14.) 

E pece ubalpine des montagnes d'Europe moyenne. Le rudiment alaire semble etre 
on lanl parloul en laille (1,25 x 0,5 mm) et forme. Il e t lobiforme, renfle a l'extremite, sans 

lra e de nenalion. 

Chysolina marcasitica GERMAR. 

omme la preceden le, distribution analogue. Moignon alaire etroit, allonge, legerement 
renfle a l'apex aYec un ve, Lige de nervure qui semble etre 12. Longueur 3,5 mm. 

Chrysolina orientalis OLIVIER. 

(Pl. XXYI, fig. 5.) 

E pt•ce de Turquie, Grece, A ie Mineure. Tous etudion des specimens turcs. Rudiment 
alair pelil (3,:- x 1 mm), a sez chilini e. e tiges a ez nets des nervures costales, radiale, 
medianes el cubilale. Lr moignon alaire varie peu, meme geographiquement. 

Chrysolina cretica OLIVIER. 

(Pl. XXVI, fig . 6 et 11. ) 

E pece exclu ivement microptere de Crete. Le rudiment alaire, tres constant, mesure 
4 x 1 mm. On distingue le vestiges tre nets des costales, radiale, medianes et cubitales . 
Cu

1 
a eli paru mai il semble y avoir de traces de la tache meclio-cubitale dans une 

chilinisalion locale de l'aile. 

11 
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Chrysolina pyrenaica DuFouR. 
(Pl. XXVI, fig. 4.) 

Espcce pyreneenne, constamment microptere. Rudiment alaire petit (2,75 x 1 mm), 
lobiforme, bien chitinise. Vestiges bien nels des costales, radiale, medianes et analcs. C rr 1 et 
tache medio-cubitale disparus. 

Chrysoliua vernalis BRuLLE. 
(Pl. XXVI, fig. 1.) 

Espece circummecliterraneenne, a micropterisme con tanl. Ruuiment nlaire p tit 
(3,5 x 1 mm), bien chilinise. Ve tige as ez nets des co tales, radiale nH~diarH'S ct cuiJiLa]cs 
Forme des rudiments alaires assez variable . 

Chrysolina purpurascens GERMAR. 

(Pl. XXV, fig. 19.) 

Espece subalpine europeenne. I ous figurons ici le ruclim nl nlaire cl'un individu b lge 
(Houffalize). D'ailleurs, la forme el la Laille des moignon semblent pcu variable. geogrnphi­
quement. Rudiment alaire petit (1 x 0,50 mm), bien chilinise ;, Ia IJa ~ . Aucurtc s lruclur , 
ni nervation ne peut y etre decelee. 

Chrysolina augusticollis MoT en L KY. 

(Pl. XXVI, fig. 9.) 

Espece extreme-orientale. Tou etudion ici plu ieur pecimen hinoi . Celle belle 
espece est extraordinaire a plus d'un point de vue : clle mime, par pur onv ra n , lcs 
Timarcha dont elle n'a pas les genitalia a tegmen annulaire et elle pre enle un ca Ire uricux 
de modification sexuelle du dernier sternite abdominal chez la ~. Celtc e pt' e c L on lammcnl 
microptere. Le rudiment alaire me ure 4,5 x 0,25 mm, c l etroit et lre all nae. La ba. e I 
l 'apex sont bien chitini es . On distingue les ve tiges de Jtervure t meuian 

Chrysolina crassimargo GER rAR. 

(Pl. XXV, fig. 1 .) 

Espece des Alpes et Carpathes . ou eludion. ici des pecimcn. de Carniolr. Rudiment 
alaire tres petit (1,25 x 0,5 mm), lobiforme. On n'y di lino·ue aucunc slrudur precise. 
Le rudiment semble variable. 

Chrysolina globosa PA z:ER. 

(Pl. XXV, fig. 17.) 

Espece des Alpes et de Transsylvanie. Rudiment alaire petit (1 ,5 x 0,5 mm), ln'>s ron. lanl 
en forme et taille. Aspect lobiforme, tres chilini e a la base, an structure apparcnle. 

Chrysolina lurida L1 E. 
(Pl. XXVI, fig. 13.) 

Espece d'Europe moyenne, Caucase, Asie lVIineure. ous eluclion 1c1 un pecimen 
franc;ais. Espece formant la transition entre les brachypteres et les micropteres. Rudiment 
alaire petit (3,75 x 0,5 mm), a dessin et forme constants chez taus les individu . Co tale , 
radiale, rt, medianes, Cu 1 , 1A, en grande partie nets el bien c.lessine . Tache meclio-cubitale 
bien nette a l'apex. Pas de traces de cu-an et de 2A. 
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Chrysolina limbata F ABmcws. 
(Pl. XXVI, fig . 3.) 

Espcce euro-siberienn e. Rudiment ala~re constant et peu variable geographiquement . 
Tai ll e assez grande (6 x 1 mm). Nervures costales, radiale, rt, medianes, Cuu 1A et 2A a la 
base, bien n ets. Absence de cu-an. Tache medio-cubitale assez nette a l'apex . 

Chrysolina turca FAIRMAIRE . 

E. pcce turco-bulgare. Rudiment alaire lobiforme, sans structure apparente, tres petit 
(2 x 0,5 mm). 

Chrysolina umbratilis WErsE . 

Espece subalpine d'Europe centrale . Moignon alaire tres petit (7 mm de longueur), sans 
, trucl ure apparen te, clechiquete. 

E. - ESPECES APTERES. 

Certaines e pcces de Chrysolina, comme les Timarcha, sont totalement apteres . Cet 
apteri me se rencontre soit dans des sous-genres entiers (Ghesquie rita, Threnosoma, parfois 
microptere , etc .), oit clans des especes isolees . Il n'est pas toujours constant et total et on 
peut rencontrer parfois des micropteres . 

En definitive, les Chrysolina ont un type de nervation alaire tres constant chez les 
forme macropteres. Les seules variations concernent !'absence ou la presence de cu-an ou 
de 2A au-dela de an 1. Ce dernier cas tres rare (C . confluens) . D'autres formes sont brachy-, 
mi ro- ou aptere . Le micropterisme ou l'apterisme concernent surtout les formes montagnardes, 
bien que quelque formes de plaine en soient aussi clotees . Toutes les combinaisons sont 
po sible dan une meme espece, soit geographiquement (races), soit surtout dans une meme 
population (facteur genetique). On rencontre ainsi, a cote des especes purement macro-, 
. ubbrachy-, brachy-, micro-, apteres, des especes a population mixte : macro-brachypteres, 
ma ro- microptcre , macro- brachy-micropteres, subbrachy- micropteres, micro-apteres, etc. 
Le grand genre Chrysolina fournit ainsi un materiel genetique merveilleux pour l'etude de 
l'here<lile de malformations alaires. 

25. - Genre CHRYSOCHLOA HOPE . 

Genre boreo-alpin, clivise en quatre sous-genres . Les Chrysochloa sont conous de la 
, can dina ie a la Sierra-Nevada, de la Normanclie (une seule espcce en plaine) a I' Altai:, en 

iberie. ous decrivon l'aile de Chrysochloa (s . str .) cacaliae ScHRANK : 

Aile moyenne (10 x 3,5 mm), mecliocrement chitinisee. rt subtrapezoi:dal. M1a et rm 
bien nets. Distales peu netles, sauf a !'apex qui est brunatre. M1 mince et sin'ueux. Cu1 droit; 
vestiges de cu-an . Coalescence de 1A et 2A au-dela de an1. 3A arque, mince. Tous les Chrysochloa 
semblent macropteres, bien qu'especes de montagne, et etre capables de voler . Certaines 
especes semblent (il) montrer une tendance a la reduction alaire par la simplification de l 'apex. 
Le phenomene est a peine tangible . 

L'aile de Chrysochloa colasi CoBos, espece de la zone alpine de la Sierra-Nevada, est 
reduite comme on pouvait s'y attendre chez une espece mimant les Tima.rcha. Elle me ure 
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7 x 2 mm. C'est le eul ca de brachypteri me signale chez les Chrysochloa. cu-an esl present 
ou absent. Les autres nervures ont presentes. 52 ailes ont ele dis equee . Toule sonl brachyp­
tcre et peu variables. 

26. - Genre CYSTOC EMIS MOTSCHULSKY. 

Genre siberien. Toute le c pcces en onl Lolalemenl aplcrcs. 

27. - Genre SPHAEROLJN BALY. 

Genre indien. Tous decrivons l'ailc de 8plwerolina mjah G l~n l ' d rnd e (Pl. .\:A V, 
fig. 23) : 

Aile grande et large (15 x 6,25 mrn), bien chilini ee . rl ublrapezoi:clal. fla rm a z 
nets . Dislales as ez nettes. M1 trrs mince basalcmcnl. cu-a n absent, aye . ul m nt d v . Lio-
sur 1A. 1A et 2A divergent au-dela de an 1 • 3A elargi a la ba . 

28.- Genre H MBA CHEN (= EUMELA BALY). 

Genre de l'A ic meridionale (lnde, Chine cen trale, Tonkin). \uu. d ~cri,on . !'aile 
d'I-lwnba cyan icollis HoPE, de Ind c : 

Aile grande (17 x 6 mm) moyennemcnl ch ilini . ' . rl 
nets. Di tales peu i ible . cu-an incurve, bien n L; fu ion d 
in curve. 

ublriangulnir . \fln L rm p u 
anal au-d Ia d an 1 • 3\. mine , 

29. - Genre PARALI BALY. 

Genre de Inde et de l'Hirnalaya. Kou . d' rivon l'ail d l)aralina indica HoPE, 
des Indes : 

Aile grande (18 x 6 mrn), tre bien chi lilli ee . rl ovalaire. M1a l rm Lri•. n L . Di~lale. 
tres netles egalernent el cla iqu e . . i\11 filiforme. Cu 1 courl el incune. C'LHlll l1 l''lal ,c ·ligial. 
Fu ion des anale au-dela d an 1 • 3A mince, , inucux. 

30. - Genre AESERNIA STAL. 

Magnifique genre neoguineen . .... e rcnconlre e()'al rn nt dan il 
Arou, elc.) et dans le Queen land. C'e l, am; conlc. lc, le plu b au ()' nr 
et le plu variable. ous decriYon l'aile d'tlesemia whitei BALY, de \ ouvrll 

Aile grande (14 x 5 mm), bien chi linisee . rl lriangulaire. Ila cl rm 
classiques mais assez peu nelte . 11 aminci. Cu 1 rcjoignanl 12, rclie ;, 1 
2A divergenls au-dela de an 1 • 3 elargi a la ba e. 

3i. - Genre PSEUDOMELA BALY. 

avoi inanl (il ~ 

de hr: omelid r 
- uin ~ : 

peu ncl . i lair~ 
par u-an. 1 <'l 

Genre ethiopien . 1ous decrivons ici l'aile de Pseudomela fernzginipes vVm . E, du Cono-o 
beige (Pl. XXVIII, fig. 3) : 

Aile assez grande (12 x 4,5 mm), chitini ee, rl lriangulaire. rm peu net, M1a di paru. 
Distales peu visibles. M1 sinueux et mince. Cu 1 et cu-an ncl el clroils. Fu ion d anale au-deln 
de an 1 , qui esl trcs caracteristique el bombe. 3A clargi a Ia ba e. 
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32. - Genre CERALCES GERSTAECKER. 

Genre elhiopien. Nous decrivons l 'aile de Ceralces jerrugineus GERSTAECKEH., de Zanzibar : 

Aile grande (13 x 4,5 mm), moyennement chitinisee. rt triangulaire. M1a et rm tres 
peu nets. Distales effacees . M1 aminci. Cu1 droit. cu-an disparu, avec cependant un vestige 
du cote de 1A. Fusion des anales au-dela de an1. 3A mince. 

33. - Genre COLAPHELLUS WEISE. 

Genre palearctique. Nous decrivons l 'aile de Colaphellus joliveti BECHYNE, d'Algerie 
(P l. A.XVJJ, fig. 17) : 

Aile petite (3,8 x 1,25 mm), lres peu chitinisee. rt subtriangulaire. M1a et rm peu ne.ts. 
Dislales effacees. Tache brunalre en dessous de M2, de structure tres differente de la tache 
medio-cubilale de Eumolpides. Cu1 incurve; pas de traces de cu-an; fusion des anales au-dela 
de an1; 3A court. 

34 . - Genre COLASPIDEMA LAPORTE. 

Genre urloul palearclique, divise en deux sous-genres que nous etudions successivement : 

Colaspidema (s. str .) atrum OLrvrEn. 

E pece du Maroc, Algerie, Europe occidentale. Nous decrivons l'aile d'un individu de 
Fran e (P l. ' XVI, fig. 17) : 

ile pelile (5, 5 x 2 mm), assez bien chitinisee. rt trapezoi:dal. M1a et rm peu nets. 
Di tale bien de sin ees . 1\Il sinueux et mince. Cu1 droit; cu-an incurve; fusion des anales 
au-dela de an1; 3A mince. 

Colaspidema (Colaphomega) rufifrons OLivmn. 

L ou -genre Colaphon1,.ega est represente en Espagne et Afrique du Nord . C. rujijrons 
est une e pcce algerienne. 

Aile moyenne (10 x 3,5 mm), bien chitinisee. rt trapezoidal. M1a et rm peu nets. 
Di tales bien n elles. I1 long et aminci. cu-an incurve; fusion des anales au-dela de an1; 
3A mince . 

35. - Genre GASTROPHYSA HOPE. 

Genre holarclique, avec une avancee au Mexique et au Tonkin dans la zone tropicale. 
au a vans eludie ailleurs (P. J oLIVET, 1951) les ailes des especes de ce genre. Rappelons-en 

l' e s en li el : 

Gastroph;ysa (s . slr.) viridula DEGEEH. 

rous clecrivons l'aile cl'un individu de Finlande. Aile petite (5,5 x 1, 75 mm), bien 
chilinisee. rt subtriangulaire. M1a et rm tres nets. Distales nettes egalement. Cu1 droit; pas 
de cu-an; fusion des anales au-dela de an1; 3A incurve assez large. II s'agit ici de G. virid!Lla 
viridula; les races pennina WEISE, du Tyrol et caucasica JoLIVET, du Caucase, ant sensiblement 



164 P. JOLIVET. - RECHEHCHES ~UH L'AJLE DES CHHYSOlYIELOlDEA 

la meme nervation . 11 en est de meme, d'ailleurs, pour toules les espcce du groupe de 
G. vi ridula, comme par exemple, Gastrophysa cyanea lYIELSllEii\lER, des U.S.A., G. formosa SAY, 
des U.S.A., G. lenta WmsE, dulac Ba:ikal, G. dissimilis SAY, des U.S.A., G. mexicana AcrrARD, 
du fexique, etc . Gastrophysa (s . str .) rn.annerheirn,i STXL, de Siberie-lYlongolie, a une aile 
petite, peu chitinisee, avec le meme schema fundamental de nervation . 

Gastrop hysa ( . Lr.) atrocyanca l\IoTscn LSJ(Y. 

Espece d'Asie orientale . Nous decrivons l'aile d'uu. individu du Japon. Aile petite 
(6 x 2 mm), bien chitinisee . ervation alaire identique a la precedenle, a vee celle difference 
toutefois que 1A et 2A sont divergents au-dela de an 1 • 

Gastrophysa (s. str. ) polyuooni L1 NE. 

Espece holarctique. Nous decrivons l'aile d'un inclividu de Finland, (lo alitc piqu ) . 
Aile petite (5 x 1,50 mm), bien chitinisee. rervation identiq ue a cell d G. viridula. 

Gastrophysa (ExiguiJ.Ienna) unicoi or l\I n HA 'I . 

Espece du . rord-Ouest de l'Espagne et d u Portugal. Mi roplere. Lc rudim ent alaire 
mesure 1 mm de longueur. On n'y clistingue plus de ncr ures (Pl. XA. fin·. 21). 

Gastrophysa (Exiguipenna) anali · REITTER. 

Espece de Bosnie. Egalement microptcrc. Rudiment alair analogue au preced ut, ailS 
trace de nervures (Pl. XXV, fig. 15). 

Le fait interessan t des Gastrophysa, c'e t que le ou -genre E.r·iyuipenna · t mi roptcre, 
alors que les autres especes sont tou tes et cons tamment maeroptl:res. 

36. - Genre PHAEDON LATREILLE. 

Genre de grande repartition. In conn u en Afrique tropieale. "ubdi \ i't~ en plu ieuc 
sous-genres. Nous deerivons l'aile de deux espcces 

Phaedon (s . str .) armoraciae L1 NE. 

Espece holarctique. L'individu etuclie ici provient cle icile. il p tile (6 X 2 mm), 
bien chitinisee. rt triangulaire. M1a net, rm moins. Di tale nellc et la ~ ique . :\Il cla - ~iqu , 
son prolongement aminci . Cu 1 mince, presque droit; pas de traces de cu-an; fu ion des anale · 
au-dela de an 1 ; 3A large et court. 

Phaedon (Neophaedon) pyritosu Ro 1. 

Espece d'Europe moyenne et circummediterraneenne. Aile petite (4 x 1,5 mm), trcs 
peu chitinisee. rt triangulaire. M1a net, rm invisible. Distales trcs effacees. 1edianes 
classiques. Cu1 efface, sans traces de cu-an; fusion des anales au-dela de an 1 . En omm , 
nervation tres voisine de celle de l'espece precedente. 
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37. - Genre STERNOPLATYS MOTSCHULSKY. 

Genre palearctique. Nous decrivons l'aile de Stemoplatys segnis WEISE, des Alpes : 

Aile petite (4 x 1,5 mm), mediocrement chitinisee. Nervation classique avec toutes les 
nervures bien visibles. rt trapezoidal. Cu1 droit . Pas de traces de cu-an. 1A et 2A divergents 
au-dela de an1. 3A peu net. 

38. - Genre SCLEROPHAEDON WEISE. 

Genre subalpin d'Europe cen trale, aile. Nous decrivons l'aile de Sclerophaedon 
carniulicus GEHl\TAII, sur un ·pecimen hongrois : 

Aile petite (4,5 x 1,5 mm), assez bien chitinisee. rt en trapeze allonge. rm et M1a bien 
net . Distalcs effacees et peu neltcs . Meclianes classiques . Cu1 efface, presque disparu. Pas de 
traces de cu-an. Fusion des anales au-dela de an1, qui est ovalaire. 3A tres court et droit. 

39. - Genre CYRTONUS LATREILLE. 

Imporlan t genre betico-rifain, en general orophile, qui se rencontre surtout dans la 
penm ule iberique avec des representants au Maroc espagnol, a Majorque et dans le Sud de 
la France. Toutcs les espcces de Cyrtonus sont apteres . D'apres RuscrrKAMP (1927), qui a 
exam in e 10 e pcces de cc genre, seulement C. dujouri et C. plumbeus seraient absolument 
ap tcrc . De petits rudimerJts existeraient 9a et la chez les autres especes . 

40. - Genre HYDROTHASSA THO 1SON. 

Genre euro- iberien. Une espece (?) a ete decrite du Cap . Les Hydrothassa sont 
ma rop tcrcs; unc espcce es t macro-brachyptere. 

Hydrothassa marginella L1 E. 

ilc pclile (5 x 1,5 mm ), assez bien chilinisee. Tt triangulaire. Ila et rm assez nets. 
Distale ef facees . l\Iedianes clas iques . Pas de Lache medio-cubitale . Cu1 droit. Pas de traces 
de u-an. Fu ion des anales au-dela de an1. 3A mince. 

Hydrothassa analis LINNE. 

E pcce europeenne, longtemps placee parmi les Chrysolina . Cette espece presente deux 
forme , l'une macroptere et l'autre brachyptcre. 

Forme macro pte r e . - Longueur 6 mm. rervat.ion classique avec pseudo-tache 
medio-cubitale, fusion des anales au-dcla de an 1 et absence de transverse cu-an . 

F 0 r m e b r achy p t c r e . - Longueur 3 mm. Rudiment lobiforme, legerement 
renJle a l 'apex avec une tache medio-cubitale. Vestiges de quelques nervure , particulicrement 

112, Cull et 1A. Pas de traces de cu-an. 
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4i. - Genre PRASOCURlS LATREILLE. 

Genre holarctique. Nous decrivons l 'aile de Prasocuris phellandrii LLNNE, sur mt 
exemplaire de Hongrie : 

Aile petite (5,5 x 1,5 mm), transparente. ervalion classique avec rt trapezoidal, M1a net, 
rm peu visible, distales effacees, medianes classiques, Cu 1 droit, efface, fusion des anales 
au-dela de anu absence de cu-an, 3A mince, droit. 

42 . - Genre PLAGIODERA REDTENBACllER. 

Genre ubiquiste. Nous decrivons l'ailc de llayiodera bistripunctata D vrvmn, de 
Costa-Rica : 

Aile moyenne (9 x 2, 75 mm), bien chilinisee. rl triallgulaire, Ila n l, rm 
Distales bien marquees . Medianes clas iques. Cu 1 sinueux, an trace · de u-an, an 1 

large; au-dela, divergence des anales, separees par une transverse f'rmant an 1 • 3 
peu net. 

43. - Genre CHRYSOMELA LINE (= MELASOMA STEPHENS = LIN REDTE 'BACHER). 

Genre assez ubiquiste, divise en trois sous-genrcs. 

Chrysomela (Linaeidea) aenea LrN E. 

Espece palearctique. Nous decrivons l'aile d'un specimen d B 'lgiqu : 

alrent. 
in ueux, 

etroit, 

Aile moyenne (10 x 3,5 mm), bien chitini ee. rt lriangulaire. l\Ila n L, rm peu i ible. 
Distales assez nettes . 1edianes classiques . Cu 1 droit avec absence de cu-an. nale non fu i nne 
au-dela de anu mais 2A court. 3A sinueux, mince. 

Chn'somela (l\1icrodera) collaris Lt E. 

Espece palearctique. Nous decrivons l'aile cl'un specimen europeen 

Aile moyenne (8 x 2,75 mm), bien chitinisee. ervution qua i id nlique ~t lie d 
l 'espece precedente avec toutefois fusion lotale des anales au-deHt de an 1 • 

Chrysomela (l\Iicrodera) laticollis WEI E. 

Epece du Congo beige (Ruwenzori) : 

Aile moyenne (7 x 2,5 mm), bien chitini ee . ervation comme les c p\cc · precedenle · . 
Cu 1 presque droit sans cu-an. Anales divergentes au-deJa de an 1 • 3A mince, inueux. 

Chrysomela (Microdera) vigintipunctata ScoPOLL. 

Espece euro-siberienne. Nous clecrivons l'aile d'un specimen beige (liouy t) : 

Aile moyenne (9 x 3 mm), bien chitinisee. rt lriangulaire. M1a net, rm peu visible. 
Distales et medianes classiques. Cu1 presque droit avec cu-an peu net . Fusion des anales au-dela 
de an 1 • 3A court, incurve. 
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Cluysomela (s . sLr.) populi L1 E. 

Especc repanduc dan s Loulc la zone palearcLiquc. Ious decrivons ici l'aile d'un specimen 
de Bclgiq ue (Keerbergen) : 

Aile grande (15 x 5,5 mm), tres bien chitini ee. rt en triangle allonge. M1a et rm nets. 
Distales bien de inees. Medianes classiques . Cu1 sinueux sans cu-an . Divergence des anales 
au-dcla de ant, mais 2A tres court el peu dessine. 3A mince, fortement arque. 

Chrysomela (s. sLr .) saliceti WEISE. 

E ·pee europeenne 

ile moyenne (10 x 3,5 mm), bien chi lini ee. rl triangulaire. rm et M1a a ez nets . 
Cu1 inucux an cu-an. Fu ion des anales au-dela de an 1 , avec cependant une tres Iegere trace 
d 2 . 3 mince, inueux. 

4.4. - Genre GASTROLINA BALY. 

G nre extreme-oriental. Nous decrivon ici l'aile de Gastrolina thoracica BALY, du Japan : 

Aile m uyenn (8 x 2,5 mm), bien chilinisee. rl subtrapezoi:dal. M1a net, rm peu net . 
Di -talc cL metliane cla iques. Cu1 net, droit, ne depassant pas cu-an, droit egalement. 
Fu ion de anale au-dela de an 1 • 3A mince, legerement sinueux. 

45. - Genre AGASTA HOPE. 

Genr mono pecifiquc de la Chine, h1des, Java. Ious decrivons l'aile d'un specimen 
cl'Aga ta jonnosa HoPE, de Jnde : 

ile a ran de (14 x 4, 75 mm), Lrc bien chilinisee. rl triangulaire. l\11a et rm nets . Dis tales 
bi n d inec . ~Iediane aYec la transYer c m droile et non com·be comme chez les autres 
g nrc . Cu 1 mince, droit, sans cu-an. Divergence des anales au-dela de an1. 3A large, droit. 

4.6. - Genre PHAEDONIA WEISE. 

'ou , decri' on ici l'aile de Phaedonia areata. FABRICIUs, du Tanganika (Pl. XXVI, 
fi~r. 19) : 

ile p tile (6 x 1 75 mm), lransparenlc, a nervation en grande partie eslompee. Costales 
L radiale nclle . rl lriangulaire. l\11a cL rm disparus. Dislales eslompees . Iedianes classiques. 

Cu1 di paru ain i que 2 . euls ubsistent cu-an et 1A partiellement. 

4.7. - Genre PALIMBOLA WEISE. 

PrliL genre elhiopicn . Nous decrivons l'aile de Palim,bola niyripes "WEISE, d'Afrique 
orientale (Pl. X~ II, fig. 14) 

ile mo. enne ( ,5 x 3 mm), bien chi tinisee. rt triangulaire. l\11a net, rm invisible . 
Di tale et mediane clas iques, avec l\11 mince et sinueux a la base . Cu1 flaiblement incurre 
avec en son milieu cu-an, qui e L droit. Fusion des anales au-dela de an1. 3A faiblement chitinise, 
large, incurve. 
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48. - Genre MESOPLATYS BALY. 

Petit genre ethiopien. Nous decrivons l'aile de Mesoplatys cincta Ouvmn, sur un 
specimen de Guinee portugaise (Pl. XXVII, fig . 16) : 

Aile moyenne (7,5 x 2,25 mm), bien chitinisee. rt subtriangulaire. M1a et rm pratiquc­
ment invisibles. Distales assez nettes. Mediancs classiqucs . Cu1 trcs court, ebauche seulcmcn t 
Pas de traces de cu-an. Fusion des anales au-dela de an 1 • 3A court, pcu net. 

49. - Genre MACHOMENA DUBOIS. 

Genre monospecifique, corso-sanJc. Nous decrivons l'ailc de 1' spc c Machomena lineata 
GENE, sur un specimen corse : 

Aile moyenne (8 x 2,5 mm), bien chitinisec. rt pentagonal. l\I1a rm a z n t . 
Distales et medianes classiques, ncttcs. Cu 1 sinucux, avec cu-an droit ct n t. Di rg n cl s 
anales au-dela de an 1 , qui est incurve. 3A court, dilate a la ba c. 

50. - Genre AGENIOSA WEISE. 

Important genre, surtout sud-africain. Lcs cspeccs etudiec ·, , t yc.mio a livinyslonei .I\ us:Y, 
du Cap et A. katangensis B RGEON, du Congo bclgc, ' C ·out (e elec lulal·mcnt aplcrc . 
Il semble en etre de meme de toules les e pcces du gcnr . 

51. - Genre STRUMATOPHYM BALY. 

Petit genre australien. Toutes les especcs en sont aptercs. 

52. - Genre CYCLOMELA BALY. 

Genre australien. ous decrivons I' aile de Cyclontela nitida BALY, d lor ·Lon Ba 

Aile grande (12 X 4,5 mm), bien chitinisee . rt trapezoi'dal. na ct l'ffi pcu 11 L •. Dislalc · 
et medianes classiques et tres netles. M1 est siuueux cl aminci ~l la ba e. Cu 1 dr it, avec cu-an 
droit egalement. Fusion des anales au-dela de an 1 • 3A sinueux, peu nel. 

53. - Genre CYCLONODA BALY. 

Petit genre australien egalemenl. ous decrivons ici l'uilc de Cyclonoda pilula CLAHK, 
d'Australie occidentale (Pl. XXV, fig. 16) 

Espece microptere a rudiment alaire trcs petit (4 mm de longueur, 0, 75 mm de largcur 
a l'apex), en forme d'haltere avec un mince filament tordu a la base qui va en s'elarais ant 
vers la dilatation apicale. Le tout est parcouru par une vague chitinisation a allure de nervurc 
aboutissant a une tache chitinisee apicale. 
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54. - Genre CHALCOMELA BALY. 

Genre d'Au lralic, o uvclle-G uinee et He avoisinan les . ous decrivon l'aile de 
Chalcom,ela ill!Ulens BALY, d'Australie : 

Aile moyenn e (9 x 3 mm), bien chilinisee . rt subtriangulaire. M1a et rm effaces . Dislales 
peu isiblc . Mcdianc · classiques avec M1 sinueux ct aminci a la base. Cu1 sinueux, avec cu-an 
droit. Divergence des anales au-dcla de an 1. 3A peu net. 

55. - Genre CARYSTEA B ALY. 

Gc nr x lu sivc mcnl australien. Jou cl ecrivon. l'aile de Carystea jansoni BALY, 
d'A u Lralic occid entale (Pl. J, fig . 11) : 

il p tile (7 x 2,5 mm), a ez chilini ee, a coloration rose vif sur le vivant. rt trian­
g ulairc . rm cl Ila lrc ncl , ain i que lc dislales et les medianes qui sont classiques . 
Cu1 inu cux, av u-an qui c L droit. Divergence des anales au-dela de an1, celte cellule etant 
fcrme par UJl C lran verse . 3 mince, sinueux. 

Lc <YCJHC ' neozelandai Aphilun SuARP el Caccomolphus SHARP nous sont inconnus. 

56. - Genre DICRANOSTERNA MOTSCHULSKY. 

Gcnr exclu i\ cment au Lralien . Nous decrivons l 'aile de Dicranostema picea OLIVIER, 
d I lbournc : 

ile o-randc (15 x 5 mm), forlcmcn L chitinisee. rt subtriangulaire, rm net, Ila disparu. 
Di tal el mediancs ncLLc cl cla siques aYec l\I1 mince el sinueux a la base. Cu1 et cu-an 
lco-\rcm nl inu ux. 1A cl 2A Jivcrgcnls au-d cla de an1 qui es t fcrme, a la base, par une 
lran vcr c. 3A laro- , peu net. 

57. - Genre STERRO 1ELA WEISE . 

Genr au lralo- la manien. Nous decrivons l 'aile de Sterrom,ela subcostata CHAPUIS, 
de Ta mani 

il grande (14 x 4 mm), bien chilinisee. rt ubtriangulaire. M1a et rm nets . Distales 
pcu marquee mai nelles. Iellianc clas iqu es, avec M1 aminci et sinueux a la base. 
Cu 1 inu ux a\ cc cu-an droit. Diver o-ence ues anales au-dela de an1, 1A et 2A formant un X. 
3A mine , inucux. 

58. - Genre TROCHALODES WEISE. 

I mporlant genre auslralo-L.asmanicn . Nous decrivons l'aile de Trochalodes ci rce STAL, 
d u Queen land : 

ile grande (16 x 5,30 mm) bien chitinisee. rt triangulaire. rm et M1a tres n ets. Distales 
cl medianc trc chilini ees. M1 aminci a la base. Cu1 sinueux, avec cu-an incurve. Anales 
divcrgente au-dela de an 11 avec une transverse au bas de cette cellule. 3A a peine incurve, large. 
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59. - Genre LIOPLACIS CHEVROLAT. 

Petit genre bresilien. Nous decrivons l' aile de Lioplacis elliptica S·rX.L : 

Aile moyenne (9 x 3 mm), bien chitinisee. rt trapezoidal. rm et M1a peu n ets. Dis tales 
effacees. Medianes nettes et classiques. Cu 1 sinueux, legerement fourchu di talcm cnt. cu-an 
legerement incurve. Anales divergentes au-dela de an 1 mais avec la branche distale de 2A faiblc. 
3A m ince, court, legerement incurve. 

60 . - Genre PAROPSIS OLIVIER. 

Avec le genre Paropsis, commence la tribu des Paropsini qui troU\ c ·on plein 
epanouissement en Australie-Tasmanie. Aucun Paropsis n'est aulochlonc en I ou cllc-Z6lancl c 
et Paropsis dilatata, fleau forestier dans cette lle, e t introcluit d' u lralic clepui , 1922. 
Quelques Paropsis sont communs dans toute l 'Australie, d'autres plu lo alise·. Le Paropsi · 
dont les couleurs tres vives et brillantes, sur le vivant, sont cl'origin phy iqu , pre nl nl 1 
meme phenomene que les Cassicles : ces couleurs sont labiles et l 'in cctc de 6 h' c t j aun l rn ' . 

Les Paropsis vivent sur Eucalyptus et qu elqu es autrcs planle ( ca ia Lepto pemurn, 
etc .) . Ils ont des caracteres archa:ique . . Si lr.s Paropsis sc so nt limite au con lin nt au tralicn 
et a ses dependances, d'autres Paropsini ont cleborcle l'Au tralie et altcinl la Nou ell -Guinec, 
les lles de la Sonde, les lndes, la Chine et merne la iberic orientale. Il n' n r · tc pa moin 
que le berceau inconteste de ce groupe aberrant e l le con tin ent au lrali n, la ou e lrouv 
encore presentement la quasi-totalite des espcces . Le Paropsini y rcpre ·cnl nt Ic· autre 
Chrysomelidae · plus recents qui manquent pour la plupart. Ils on t Lrc · ' oisin des 
Dicranostemini, precedemment eludies. 

Nous decrivons l'aile de Paropsis aspera CnAP IS, d'Au tralic : 

Aile grande (14 x 4,5 mm), tres bien chitinisee. rl subtrapezo'idal. rm l ~Ila lrc bien 
dessines . Distales nettes. Medianes classiques, avec Ml .inucux cl am.inci ~~ la ba . Ta h ' 
medio-cubitale nette et large. Cu 1 sinueux, avec cu-an droit. n alc nelL l di' ro·enle au-dcl~1 

de an 1 • 3A peu net . 

Paropsis herculea CnAP rs, in litt. , d'Auslralie, a une ail grande (1 x 6 mm), bi ' 11 

chitinisee. Sa nervation est, a peu de chose pres, id entique a cellc de l'e p\ce pre etl nl . 
Notons que Cu1 rejoint M2 par une transverse a a base, que cu-a n c. L legcremcnl onv xc, 
que les anales sont divergentes au-dela de an 1 , qui sc lerm.ioc a sa La c par unc Iran ' r . 

61. - Genre CLORINDINA nom. nov. ( = PROCRIS WEI E). 

Le nom Procris WEISE, 1901, tombe en homonymie. Nous propo 0 11 lc nom nouv au 
de Clorindina pour le remplacer. Procris a serv.i a designer succes .ivern nl : un Zygacnidc 
(FABRICIUS, 1807); un Tenebrionicl e (CuRTis, 1844); un Iymphalid c (IIEHRI CII- IIAFFER, 1 64) 
et un Chrysomelide (WEISE, 1901) . Les Clorindina son t exclus.ivemcnt au lralicn . 

Nous decrivons ici l'aile de Clorindina pictipennis BouEM , de la rouv llc-Gallcs 
du Sud : 

Aile grande (11 x 3,5 mm), bien chilinisee. rl trapezoidal. M1a cl rm pen net . Di !ale · 
nettes et classiques. Medianes classiques, avec M1 sinucux ct effile a la ba e. Tache rnedio­
cubitale nette et large . Cu 1 sinueux, avec cu-an presque droit. Divergence de analc au-dela 
de an 1 • 3A court, large, peu net. En somme, n ervation trcs voisinc de la precedentc. 
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62. - Genre PAROPSISTERNA MOTSCHULSKY. 

Important genre australo-tasmanien. Nous decrivons ici I' aile de Paropsistema intacta 
NEWMAN, d'Australie meridionale : 

Aile tres grand e (20 x 6,5 mm), tres bien chitinisee . rt subtrapezo"idal. Ml a et rm nets. 
Dis tales et medianes nettes et classiques; M1 mince, allonge, sinueux a la base . Tache medio­
cubitale nette. Cu1 legerement sinueux, avec cu-an presque droit. Divergence des anales au-deJa 
de nn 11 qui est ferme par une transverse. 3A elargi a la base, bisinue. 

63 . - Genre CHRYSOPHTHARTA WEISE. 

Important genre australo-tasman ien. ous decrivons l'aile de Chrysophtharta pallida 
OLIVIER, du Sud-Ouest australien : 

Aile grande (10,5 x 3,5 mm), bien chitinisee. rt subtriangulaire. M1a et rm nets . Distales 
et medimlC nctles ct class iqu cs. Cu1 sinu eux, avec cu-an droit. Di vergence des anales au-dela 
de an 1 • 3A mince, bisinue. 

64 . - Genre TRACHYMELA WEISE. 

Important genre australo-tasmanien. Nous decrivons ici l'aile de Trachymela sublineata 
BonEl\IAN, de ydney : 

Aile a sez grande (11,5 x 3, 75 mm), bien chitin isee. rt subtriangulaire. M1a et rm tres 
net . Di tale et medianes classiques et nettes . Tache medio-cubitale bien visible. Cu1 sinueux, 
aycr cu-an droit. Divergence de anales au-dela de anl. 3A bisinue, elargi a la base. 

65. - Genre PAROPSIDES MOTSCHULSKY. 

Genre divi e en deux sous-genres . La distribution couvre l' Australie, la Tasmanie, la 
ouvelle-Guinee, les iles de la Sonde, la Birmanie, les Indes, la Chine, la Coree et la Siberie 

orientale. rous decrivons l'nile de Paropsides (s . str .) maculicollis JAcoBIY, de Chine : 

Aile grande (14 x 4,5 mm), bien chitinisee . rt trapezoidal. M1a et rm bien nets . Distales 
t mecliane classiques et neltes . Pas de tache medio-cubitale. Cu1 relie a 1A par cu-an, qui 

es t droit. nales divergenles au-dela de an1 · 3A peu net. 

66. - Genre PHILHYDRONOPA WEISE. 

Petit genre austra lien. Nous decrivons ici l'aile de Philhydronopa aeneipennis CrrAPUIS, 
du Queensland : 

Aile petite (6 x 2 mm), bien chitinisee. rt subtriangulaire. rm et M1a assez nets . Dis tales 
peu nettes. Medianes classiques. Tache medio-cubitale bien visible. Cul sinueux, relie a 1A 
par cu-an. Divergence des anales au-dela de an1 . 3A court, peu net . 
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67. - Genre FAEX WEISE. 

Petit genre exclusivement australien. Nous decrivons l 'aile de F'a.e.x notatipennis CrrAPUIS, 
de Sydney : 

Aile petite (7,5 x 2,25 mm), bien chitinisee, colorec en rouge vi f sur le viva nt. 
rt subtrapezoi"d al. M1a et rm peu nels. Distales el medianes sans particulariles. Tache m ;dio­
cubilale ovalaire, bien visible. cu -an bien net. Divergence des anah~s au-deJa de an 1 • 3A our t, 
peu net. 

68. - Genre PYRGO WEISE. 

Genre connu d'Australie ct Tasmanie. Un c cspccc (P. convexa vVm c E) a cte cle rile d u 
Tonkin . Nous decrivons l 'a ile de Pyrgo orphana ERICHSo , d'Auslralie : 

Aile moyenne (8 x 2,5 mm), bien ehitinisee. rt trapezoidal. Mla et rm a cz net . Di talc 
et medianes nettes et cla iques . Tache medio-cubitale a scz nelle. cu-an droil. Di' rgcnec 
des anales au-deJa de an 1 • 3A court, elargi a la ba c, peu net. 

69 . - Genre GONIOCTENA CnEVROLAT ( = PI-lYTODl!..CTA KIIRDY). 

Genre divise en deux sons-genres . Les Gonioctena onl unc dislril>ulion principal mcnl 
holaretique. Pour la nouvelle nomenclature, voir BRow (1952). 

Gonioctena (s. tr.) viminali L1 · •~-

Espece holarctique. rous decrivons ]'aile cl'un specim n d 'Europc 

Aile assez grande (9,5 x 3,5 mm), bien chilini ee. rl sublriangulair . \fla cl rm n ls. 
Distales et medianes classiques et nettes. Pa de tache medio- ubilale. Cul · inu!'UX, il\ c u-an 
droit. Fusion des anales au-dela de an 1 , avec cependanl, ala IJa~ e, une lra c de 2\. 3-\ min e , 
arque, peu net. 

Gonioctena (Spartophila) variahilis 0LlYTER. 

Espece de France meridionale, Penin . tlle iberique cl Algerie . ~OLL. de ri\Oil. l'ailc d ' un 
specimen espagnol. Celte espl.·ce, exlraordinaircmcnt 'ariable en coloration <'l d . in, a fail 
I' objet de nombreux travaux genetiques (BATEso , 1895; Do CASTER, 1905; CnAP\lA , 1909 · 
ZuLUETA, 1925, 1929; GAUSE, 1930; GALA , 1931) . ou en eli culeron dan , ur1 chapilr 
ulterieur. 

Aile moyenne (9 x 3 mm), bien chitinisee. rt Lrapezo"iclal. M1a l rm ncl i La] . el 
medianes sans particularites . Pas de Lache medio-cubilal . Cu1 leg(·rrmrnl in urve, a ec u-an 
droit. Divergence des anales au-Jela de an 1 • 3A mince, net, bisinue. 

70. - Genre CENTROSCELIS VOGEL. 

Genre ethiopien, surtout sud-africain. rous decrivons ici l'nile cle Centroscel.is notata 
FABRICIUS, du Transvaal : 

Aile assez grande (10,5 x 4 mm), bien chitinisee. rt ubrectangulaire. M1a et rm nets. 
Distales et medianes nettes et classiques . Pas de tache medio-cubitale. Cu 1 relie par une 
transverse a l\12 , avec cu-an droit. Divergence des anales au-clela de an 1 • 3A mince, net, incurve. 
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71. - Genre COCCIMELA WEISE. 

Genre ethiopien. Nous clecrivons l'aile de Coccimela fulgida WEISE, d'Usambara 
(Pl. XXV Il, fig. 15) : 

Aile moyenne (9 x 3,25 mm), bien chitinisee. rt subtrapezo"idal. M1a et rm tres peu 
nels. Distales el medianes nettes et classiques. Pas de trace de la tache medio-cubitale. 
Cu1 inueux, avec cu-an presque droit. Divergence des anales au-dela de an1. 3A court, incurve. 

72. - Genre PHRATORA CHEVROLAT (=PHYLLODECTA Kffi.BY). 

Pour la synonym ie de ce genre, voir BRo\vN (1951). Le genre Phratora est subdivise en­
deux sons-genres, qui seront examines successivement. Le genre est holarctique . 

Phratora (Chaetocera) vulgatissimus LINNE . 

Espi'·ce holarctique. ous decrivons l 'aile cl'un specimen europeen : 

ile pelile (6,5 x 2 mm), bien chitinisee. rt parallelipipedique. M1a et rm assez nets. 
Di talc. rl n16dianc nelles el cla. siques. Pas de tache medio-cubitale. Cu1 presque droit, sans 
trace dr rtHln. Divergence des anales au-clela de an 1 • 3A mince, net, incurve. 

' 

Phratora (s. str .) vitellilnae LINNE. 
(Pl. XXVI, fig. 16.) 

E pece holarclique. 1ous decrivons l'aile d'un specimen europeeu 

ile pelile (6 x 2 mm), bien chitinisee. rt triangulaire . M1a et rm assez nets . Distales 
mecliane nellcs el classiques. Pas de tache meclio-cubitale. Cu1 faiblement chitinise, 

leo·cremenl incur\'e, san cu-a n. Divergence des anales au-dela de an1 • 3A court, bisinue, mince. 

73. - Genre CLIDONOTUS CHAPUIS. 

Genr australien, avec l '.espcce Clidonotus gibbosus BALY, de la Nouvelle-Galles clu Sud. 
i ous en decrivons l'aile ci-dessous (Pl. XXVI, fig . 20) : 

E pcce brachyptere. Rudiment alaire grand (9 x 2 mm), allonge, avec, a I' apex, la tache 
medio-cubitale bien nelte. Costale, sous-costale, radiale nettes et classiques. rt et rm allonges 
et deforme . l\Ila disparu. Jeclianes completes, mais allongees et cleformees. Cul net ainsi 
que cu-an l an 1 , les an ales ne clepassant pas cette cellule. 3A clisparu. Cubitale et anales sont 
deformee par le brachypterisme et tenclent a devenir paralleles a M2. 

74. - Genre STETHOMELA BALY. 

Genre important cl'Australie, Nouvelle-Guinee, Ceram, Amboine, lies Arou, etc. Nous 
clecrivons ici l'aile de Stethomela subrneta.llica BALY, de Brisbane : 

Aile grande (13 x 4,5 mm), rouge vif, sur le vivant, bien chitinisee. Nervation classique. 
Pas de tache medio-cubitale. Cu1 sinueux, avec cu-an droit. Divergence des anales au-dela 
de an 1 • 3A court, elargi, incurve. 
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75. - Genre CALOMELA HOPE. 

Important genre, connu d'Australie, Nouvelle-Guinee et Timor. Nous clecrivons l 'ailc 
de Calomela mjiceps BoiSDUVAL, de la Nouvelle-Galles du Sud : 

Aile moyenne (11 x 4 mm), bien chitinisee. rt subtriangulaire. Mla et rm peu nels. 
Distales et medianes nettes et classiques . Tach e medio-cubitale bien n eUe. Cu 1 a peinc sinueux, 
avec cu-an droit. Divergence des anales au-deJa de an 1 . 3A court, in curve. 

76. - Genre AUGOMELA BALY. 

Genre d 'Australie et Nouvelle-Guinee . Nous decrivons ici I ' ail cl'A ZLgomela hypochalca 
GERMAR, de Victoria : 

Aile moyenne (11 x 3,5 mm), bien chitini ee. rt trapezo1'dal. Mla et rm peu net . Di tale 
et medianes n ettes et classiques. Tache medio-cubitalc pcu marquee. Cu 1 rejoianant 12 a . a 

base, avec cu-an droit. Anales fusionnees au-deli\ de nn 1 • 3A min ce, net, bi inue. 

77. - Genre PLA 'J'YMELA BAL Y. 

Genre d'Australie et Nouvelle-Guinee. ous decrivon l'aile de Platymela ticticollis 
BALY, de Melbourne : 

Aile moyenne (9 x 3,5 mm), bien chitini ee. rt ubtrianaulair . 1la 
Distales et medianes nettes et classiques. Tache medio-cubilale as z n tle. Cu 1 

droits. Fusion des anales au-dela de an 1 • 3A mince, net, bi inue. 

78. - Genre PYXIS CIIEVROLAT. 

rrn peu net . 
u-an pre que 

Genre neotropical. Nous decrivons ici l 'aile de Pyxis colantbina TXL, clu Bre il : 

Aile assez grande (11,5 x 4 mm), bien chitinisee, rouge vir ur 1 iYanl. rt trapezoidal. 
Pas de tache medio-cubitale . Cu1 incurve, avec lateralement unc ebau he de cu-an. Fu ion 
des anales au-dela de an 1 • 3A bien chitinise, incurve. 

79. - Genre LIMENTA STAL. 

Genre bresilien. rous decrivons l'aile de Lirnenta servtLla ' 0 TAL 

Aile moyenne (9 x 3 mrn), bien chilinisee. rt trapezoidal. Mla el rm a ez nel . u-an 
droit. Pas de tach e medio-cubitale. Divergence des an ales au-dcHt de an, . 3A pcu n t. 

80. - Genre GA VIRGA STAL. 

Genre neotropical. Nous decrivons l'aile de Gavirga clarki ST.h, du Bresil : 

Aile petite (4, 75 x 1,5 mm), peu chitinisee. rt parallelipipedique. Mla vi ible, rm disparu. 
Distales et medianes nettes et classiques. Tache medio-cubitale bien visible. Cu 1 et cu-an 
presque droits. Fusion des anales au-clela de an 1 • 3A peu net. 
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81. - Genre TROCHALONOTA WESTWOOD. 

Genre bresilien. Nons decrivons l'aile de Trochalonota badia GEnMAR 

Aile grande (12 x 4,5 mm), . bien chitinisee, rembrunie fortement a l'apex. rt subtrian­
gulaire. rm et Mla peu nets. Pas de tache medio-cubitale . cu-an droit. Divergence des anales 
au-deli\ de nn 1 • 3A mince, bisinue. 

82. - Genre LYGARIA STAL. 

Nous clecrivons l'aile de l'unique espcce connu e de ce genre : Lygari.a westermanni SrAL, 
de l'Assam : 

Aile grande (11 x 4 mm), bien chitinisee. rt triangulaire. rm assez net, M1a peu. 
Pa de Lache medio-cubitale. Cu 1 rattache, a sa base, a l\12. cu-an a peine incurve. Fusion des 
nnale au-dcla de an 1 . 3A peu net. 

83. - Genre OIDOSOMA QuEDENFELDT. 

Ccn rc ethiopicn, subdivisc en clcu:x ous-genres . 

Oidosoma (s. ~tr.) walleri BALY. 

E pcce d'Afriquc orientale : 

Aile grande (13 x 4,5 mm), bien chilinisee. rl triangulaire. rm et M1a peu apparents. 
Pa de tache medio-cubilale. cu-an droit, estompe en son milieu. Fusion des anales au-dela 
de an 1 • 3A pcu net, bisinue. 

Oi<losomn (Stigmomeln) roceinelln FATR:\L<\TRE. 

E. pccc cl 'A frique orien talc : 

Aile moyenne (8 x 3 mm), bien chitinisee . rt triangulaire . • \Ua et. rm peu nets. Pas de 
tache medio-cubitale. cu-an droit. Fusion des anales. 3A peu net. 

84. - Genre CHALCOLAMPRA BLANCHARD. 

Genre connu d'Auslralie, Tasmanie, Nouvelle-Zelande, Imlo-malaisie, Chine, Indes. 
l\ous decrivon !'aile de Chalcolampra octodecim,guttata FABRICIUs, sur un specimen australien : 

Aile moyennc (8 x 2,5 mm), bien chitinisee . rt trapezoidal. M1a et rm bien dessines. 
Pa de tache medio-cubitale. cu-an droit. Divergence des anales au-dela de an 1 , mais 2A peu 
ncl. 3A mince, bi inue. 

85. - Genre PHYLLOCHARIS DALMAN. 

Genre d'Australie, rouvelle-Guinee et iles indo-malaises. Nous decrivons l'aile de 
Pllyllocharis undu,lata LlNNE, sur un specimen de Java : 

Aile moyenne (10 x 3, 75 mm), bien chitinisee. rt subtriangulaire. M1a net, rm disparu. 
Distales peu nettes. l\Iedianes classiques. Pas de tache medio-cubitale. cu-an incomplet. 
Divero·ence des anales au-dela de an 1 • 3A peu net. 

0 

1'l 
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86. - Genre PHYLLOCHAROIDES .JACOBY. 

Genre neoguineen . Nous decrivons l 'aile de Phyllocharoides abdOn'J,inalis JACOBY : 

Aile petite (5,5 x 1, 75 mm), bien chitinisee. L'aile est coloree de rouge vif sur le vivant. 
rt triangulaire . rm et M1a assez nets. Distales peu nettes. Medianes cla sique . Pa de Lache 
medio-cubitale. cu-an sinu eux . Ftt ion des anales au-clela de an 1 . 3A court, large. 

87. - Genre .JOHANNICA BLACJ<BURN. 

Genre australien. rous decrivons l'aile de Johannica gernellata ·wEsT\\'OOD de la 1ou elle­
Galles du Sud : 

Aile moyenne (10,5 x 3,5 mm), lrcs bien chilini ee. rl Lriangulaire. M1a et rm a s z 
nets. Pas de tache medio-cubitalr. cu-an droit. Divergence dr!' annlcs au-dcla de an,. 3A min e 
incurve. 

88. - Genre EULTNA BALY. 

Genre attslralien. Nous decrivom i i l'aile ci 'E ulinH curti. i B\.u , d<' Ia \ottv II -Galle. 
du Sud : 

Aile moyenne (7 x 2,75 mm), bien chitini ce. rl lriangulair . Pa d Ia h medio­
cubitale. cu-an sinueux. Divergence des annie au-dela de nn 1 • 3A pcu nel. 

89 . - Genre TIMAI CHA LATREILLE. 

Genre divisible en qualre groupemcnl ou so u -0' nr . nature!.. 'a di lribulion c I 
holarctique avec predominance dans la region medilerraneen ne (Pen in ul c iberiqu l l'riqu c 
du Nord). 1ous renvoyons a notre note (P. JouvET, 1948) pour Loul ce qui con rn la biolcwi 
de ces insectes . Tous les Timarcha, le orophiles comme lc e pl·cc. de plaine onl nli \remcnl 
apteres . On a bien signale cependanl parl'ois dr minusc ules l'ltdimenl alair ou cnl 
asymetriqttes (Tirnat·cha tenebricosa, elc.). Le fail esl poradique el . an. inl >re l. ~ Lon qut', 
dans ce genre, les elytres sont so ndes par coaptation el fixe par un denl dan , un rainurc 
du pygidium. Les nerfs subissent des modification s conrlali' cs it l'apl eri. me l it la . oudurc 
des elylres deverms non fonctionnels. 

90. - Genre rr iMAfiCHIDA GA GLBAUER. 

Genre de Transylvanie. Aplcre comme Tirnarcha. 

91. - Genre ISCADIDA CHEVROLAT. 

Important genre sud-africain, aptere egalemen l. Les elylres son l sou de el cales par 
une dent dans une rainure du pygidium. Ce dernier di sposilif', commttn avec Timarclw , semble 
)ie it J'apterisme et ~I ]a SOUdure elylrale. 
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92. - Geni·e CAMEROUNIA JOLIVET. 

Cc genre que nous c.lelachoo d' lscaiida, au.qucl il apparlcuail commc so u.s-genrc, es l 
111i croplcrc. 10us c.l ect'ivons lc rudim ent alaire c.l e l'uuique c pccc connue, Cwne rounia ornate£ 
BALY, du Cameroun ( oppo). Cc genre semble Lrc· voisin du. genre Chrysa:lina. 

Hudiment alaire petit (2,5 x 0, 75-0,50 mm), bien chilinise, surtout a la base. Aspect 
lobi forme, allan L en 'amcuui ant. Vestiges a la base de principales nervures (C, Sc, H1 , M2 

cL lA) . Pas de Lache medio-cubilalc. 

03. - Genre ALGOALA J ACOBY . 

L'uniquc cspecc counuc de cc genre (Algoala sulvicollis J ACOBY, du Cap) es t aplere. 

gq_ , - Genre 'l'lMARCHELLA J ACO BY . 

:\'ou decrivon ' cc que !lOLl supposons clre l 'aile de Timarchella braunsi JAcoBY, du Cap, 
d'apr\ - un pe im n du. :\!usee royal du Congo Beige (Terv urcn), c.l elermine par CLAYAREAU . 
La Jclcrminalion csl pcul-Ctirc cr ronec, cur lc rrcnrc es t dccril commc aplerc. Kous donnons 
don ccllc d ·crip lion ·ou. · Lou lc · rc ·crvcs. 

Aile mo nn (7,5 x 2,5 mm ), bien chilini ec, rembru.uic a l'apex. l'L lrian g ulaire. 
nn •l :\Ila lre pcu vi ible . Di lalc ct medianes clas ique . Pas de Lache medio-cubitale. 

u-a n c.lroil. Fu ion des anale au-dcla de an 1 • 3A courl, mince, bisinue. 

95. - Genre CYH.TONASTES FAIRl\IAlHE . 

Genre medil 'lTUJ Jeu-uricnlal. To ulc::; lc::; cspeccs Cll soul aplercs avec lcs elylres ·oudes. 

96. - Genre POTANIN IA WEISE. 

G nr de· Judcs, d · la Chiuc cl du .! upon . Ccrlaine cspeccs sonl macroplercs, cl 'autrcs 
micrupl'·rc . 

Potaninia polita WEISE. 

E ·peC' d la Cb i11 c el du Tonkin : 

\il mo,ennc (7,5 x 2,5 mm ), bien chiti nisec . Apex aminci Ires IJ cllement , done legrrc 
lcndan e au b1~achypleri me. rl Lriangulairc. Mla cL rm nels. Dislalcs ct medianes classiques. 
Tach meclio-cubilale large, ncllc, proeminenle. Cu1 arque. Ebauche de cu-an . Divergence 
d - anal au-d clu de an 1 , mai 2 a l'elal de lrace . 3A mince, net, bisinue. 

Potaninia cyrtonoide JAcoBY. 
(Pl. XXVI, fig. 1 ' .) 

E ·pecc japonaisc, nticrop lerc : 
HuclimcnL alairc pcu chi lini e C ll forme cl'hallerc YOlSlll de cclui de Cyclo:1~da pil.ula. 

Taillc : 4 3 mm de longueur sur 0,25 tt 1 mm de large . _\ pex renfle avec la tache medw-cub1tale 
pcu visible. Tra cs de ncr urcs u la base de I' aile ( I2 , l A P P). 
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97. - Genre SUINZONA CHEN. 

Genre mo1wspecifique. Suin.:una laboissierei CuEN, Je Chine (Maupin), est aptl;rc. 

98. - Genre SEMENOWIA WEISE. 

Genre monospecifique chinois . Sern,enowia chalcea. WEISE, d' Amdo, est aptere. 

99. - Geme El TOMOSCELIS CHEVROLAT. 

Genre surtout hularcLique. Quelques especes ont ele deerile · de :\Iadaga ·car par 
FAlll.MAIRE. No us decrivons ici l 'aile d'Entonwscelis mmicis FABHICluS, ur un specim n oranai· : 

Aile petite (7x 2,25 mm), bien chitinisee. rl triangulaire . . M1a et rm as ez n t· . Di lale 
peu visibles. Medianes classiques. Pas de tache medio-cubitale. cu-an uroiL. Fu · ion de anale , 
au-dela de ani. 3A peu net. 

iOO. - Genre XE OMELA WEI E. 

Genre Ju Turkestan, subdivise par .JAcoBsoN en d ux ·ous-genr . Toule- I - e p \ce · 
suut apteres avec les elylres soudes. 

101. - Genre LAMPROLINA BALY. 

Genre australien. l\ous decrivons l'aile Je Lwnprolina discoidalis BALY : 

Aile petite (6 x 2,5 mm), bien chilinisee. rl lriangulairc. cu-au droil. Fu -iuu Je anales 
au-dela de an 1 • 3A peu net. 

102. - Genre RICHMONDIA JACOBY. 

Geure mouospecifique de la .i\uuvelle-Galles Ju Sud. Now; <.lecrivou l'ail· d Hichmondiu 
ollijji BLACKBURN (Pl. XXVIII, fig. 1) 

Aile grande (13 x 5 mm), tres for Lemen t chilinisee. rt fonce, lrian O"Ulair . M1a et rm 
nels. Distales et medianes classiques. Pas de Lache medio-cubitale. Cu 1 droil, r joignanl M2. 
Le reste de la nervation c ubilo-anale puremeut eumolpide, avec deux cellules anales ani 
et an 2 • 3A large, bisinue : 

Il s'agit done d'une erreur de JAcoBY, BLACKBUH et WEISE. C ~reure est incoule table­
ment un Eumolpide et non un Chrysomeliue de la Lribu des 1'irn,archini entre Xenolina el 
Microtheca . 
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103. - Genre MICRO'l'HECA STA.L. 

Genre suu-americain infeode aux Cruciferes. Nous etudiuns quelques especes 

1\'Iicrotheca semilaevi s STXL. 

Espece d'Uruguay, Argentine, Bresil et Perou. Kous etuclions un specimen d'Uruguay : 

Aile petite (5 x 1,5 mm), bien chitinisee. rt subtriangulaire. M1a peu visible, rm net . 
Dislalcs peu visibles, medianes classiques. Pas de tache medio-cubitale. Cu 1 et cu-an presque 
d roil . Divergence des analcs au-dela de an 1 • 3A mince, peu uet, bisinue. 

lUicrotheca punctigera AcnARD. 

Aile petite (5 x 1,75 mm), bien chitinisee. Nerva tion quasi identique a celle de l'espece 
precedente. M. punctigua se rencontre en Argentine et au Chili . Notons que Microtheca 
columbiana STEI!'iHEIL, de Colombie, a une nervation calquee sur celle de l'espece precedente. 
Lc cherna de nervation semble done tres cons tant chez les Microtheca. 

104. - Genre CALLIMA CHAPUIS. 

Genre fau ement classe par CuAPUIS parmi les Galerucides. Il appartient en realite a la 
farnille des Chrysom,elidae, tribu des Phyllocharini. II est proche du genre Phyllocharis 
DALMA!'i (LABoi - s iJ~RE, 1940). l\'ous decrivons ici l'aile de Callima candezei CHAPUIS, de la 
Kouvellc-Guinee : 

Aile moyer111e (11 x 4 mrn), bien chitinisee. rt triangulaire. M1a et rm bien dessines. 
Di tale peu nelte . Medianes classiques. Tache medio-cubitale ovalaire, assez nette. 
Cu 1 , inueux, alleignant, a sa base, M2, cu-an droit, estornpe en son milieu . Divergence des 
anales au-d ela de an 1 • 3A mince, bisinue. 

CONCLUSIONS SUR LES CHRYSOMELIDAE. 

Les Chrysomelidae presentent lous le schema de nervation << chrysornelide n precedem­
ment decrit. Le genre Richmondia JAcoBY, classe par JACOBY, BLACKBURN et ·WEISE, parmi les 
Chrys01nelidae, est en realite un Eurnolpide, car il en a la nervation typique. 

Il y a quelques variantes dans le schema cc chrysomelide n. De plus, quelques especes 
ct genres sont brachyptercs, micropteres ou apleres. Ces divers cas sont envisages ci-dessous : 

1 o TYPE MACROPTERE. 

Plusieurs ca- peuvent se presenter : cu-an peut-etre present au absent ou seulement 
partiellernent present. D'autre part, les anales 1A et 2A peuvent diverger au-dela de anr ou 
bien confluer. La divergence est le schema primitif, mais les deux possibilites sont a peu 
pres egale~ent representees parmi les genres . La disparition de cu-an est une regression, il en 
es t de meme pour celle de 2A. II semble, en effet, qu'il n'y ait pas fusion, comme l'a pense 
CnEN, des branches distales de 1A et 2A, au-dela de an 1 , mais bien disparition de 2A et 
persistance de 1A. En effet, on rencontre parfois (chez Desmogramma, par exemple), des 
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vestiges lre - Jaiblcs de la branchc eli talc 2 u a place norm ale. 21\ c ·t d 'ailleur · loujour · 
plus faible que lA ct il es t normal qu 'il lendc h disparallrc. Un deJ'Ilicr mol eufi11 de Ia Lache 
medio-cubitale. Celle Lache, qui peri Le. Lrl: longlcmp , hcz I brach pl'Tcs, connu ch z 
lc micropteres ou elle se locali e a l'apex, n 'a ricn de commun avec la Lach e de Eumolpidcs. 
Chez celle dcrnierc famillc, la Lache medio-cubilale a unc lructur lrc parliculi '>rc ( cllulcs 
alveolaires) Landis que chez les Ch omelide , la Lache ·t an slru lur propr . ll 'agil d'un 
zone de chitinisalion plu forte de l'aile av c de poi! plu fort el plu ' den c . La Lache 
medio-cubitale cm·acteri e poradiquemenl quelque genres de Chrysomelicl (Ch rysolina , cl .) . 

2° TYPE BRACHYPTERE. 

Nous de ignon ou lc nom de bra hyplerismc unc nSduclion at'scz faibl d l'aile 
normale. Le organe e scn tiel en onl r pecle , culcmcnl l' mplac m nl de - n n ure - 11 
c t modifie. II y a concentration de ccllc -ci en un c pa rc lr inl t J'cn , cmblc l nd i1 Ull 

parallelismc dans lc scns de la lono·ucur, UV<'C la Lache media- ubila1 ll J'apcx. LcR branches 
distales ant di paru avec l'apcx. Tous lc int rm ed iairc cx i -Lent en trent 1 ' mu roptl:r s l lc · 
brachyptere . I\ous de ignon CC inlermediaircs, a )'apex Cl a la ba ' Oll\ Ill plus Oll rnoin ­
ranges, sou le nom de ubbrach. plcre . 

Le brachypterisme alleint as ez irn~o·ulicr m nl le g nrc ou 1 - 1 L' soi l 
cxclusivemenl, soil en combinai on ave 1c macropleri me ou micru[l 'rism . De nombr ux 
Chrysolina son l brachyplercs ou macro-bra h ypl'·re . L · g nr , tricho a, Clidunulu , lc. 
sont brachypleres. Le gen re Potaninia es t brnch)-micropl\r .... .' uls I · g nres re nls sonl 
affectes par le brachy-micro- ou apleri m . Les gro up m nl arclla·iques. commo 1cs Paropsini 
d'Australie, sont totalemenl el exclu ivcment macropl'•r s . On n r 11 onlr d'aill Ul" I 
brachypterismc qu'a partir de Lampro amide· chez le Cllry umeluidea. 

3° TYPE MICROPTERE. 

Nous de ignons sous le nom de microplerismc, la p r;;i ' lau h z uu i11scct d'un 
rudiment alaire trcs petit ou l'on di Linaue encore ou ou l'on n dislincruc plu~ d ~ ' · tier · 
tres faibles de nervure . La tache medio-cubilale chez I gro, rudiment;; l parfoi n ore 
visible a l 'apex. Parfois ce rudiment sonl inform a ymelrique , irrecruli r~. I arfoi , par 
contre, ils son t nellemenl form' el Lr'-' con , lanl . Parfoi il nt la form lr\ - uri u d unP 
haltere (Cyclonoda, Potaninia). Citon , parmi le g nr po edaul t1 mi ropl \r , le - o-eu r , 
Chrysolina, Gastrophysa, (Exiguipenna), Cyclonoda, Gnathomela, Potaninia, l . 

II est a noter que toulc les combinaisons ~c rcn on lr nl ch z cerlain~ genre~ ou sp(· e ­
cn lrc les macro-, brachy-, :micro- cl aplhes . Parfoi , lc micropl ~rism com me l'apl 'ri m , 
es t d'ordrc geographiqu c (race monlagnarcles). Lc plu ou,cnt iJ e~l d 'ordr n·eneliqu cl 
sans cau e apparente. 

4° TYPE APTERE. 

Sont apleres, lc m ecle depoun u lolal em nl d'ailcs. En realil ;, 1 s g 11r I - plu · 
« totalement » aptcres, comme le Tinwrcha pre ent nl parfoi poradiqu m nl cl a ·yme-
triquement de minu culc ves tige alairc.. L'apleri me va de pair a' cc une foul d 
modifications morphologique ( OUU UJ'C des elytrc , atrophic de. 11 rfs el~ ll'Ull\.. Cl alaires, 
disposilifs de calage de elylres, etc .). Olll apl(·rc: les genre Tinwrcllida, fscadida, .lfuoala, 
Elytrosphaera, Tirnarcha, Cyrtonastes, Cyrtonus, Xenomela, Cystocnem.is, lyeniosa, Suin::ona, 
Strumatophyma, etc. Quelques Chrysolina sont aplhc, ouvenl mcm d ou -gcnr s nli r 
de Chrysolina. L'apleri me (Chrysolina, etc .) pcul c combiner avec le micropleri me. 

En definitive, le type de nervation cc Chry omelide n, mi u part les ca d reduction 
alaire, est parfaitemenl constant a travers lous lc genres. 


